
NAZIONALE 











1 


Ë ■'■.■.% 








iTtl ~^L^> 


•1 


n «»• 


f* ; • 


Es. tAt” 


Bv. -; ^ X 






■il 


Ru,- . '^ 


* ‘T?' 







Digitized by Google • 



ABRÉGÉ 

CHRONOLOGIQUE 

D E 

L’HISTQIRE DE FRANCE. 

TROISIEME PARTIE. 



Digilized by Google 




Digitized by Google 



fv\ 



NOUVEL ABRÉGÉ 

CHRONOLOGIQUE 

D E 

L’HISTOIRE DE FRANCE, 

CO NTE NA NT 

Les Év^nemens de notre Hilloire depuis Clovis jufqu'à 
Louis XIV. les Guerres , les Batailles , les Sièges . &c. 
nos Loix, nos Moeurs, nos Ufages, &c. 

' NOUVELLE Édition. 

Revue, corrigée Sc augmentée. 
liidoéH difcant , & ornent meminîjfe fertti» 
TROISIEME PARTIE. 







\ 



A PARIS, 



Chez 



P & A U L T pere , Quai de Gêvres , au Paradis. 
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704 Histoire de France, 



Avéntmtnt 
iilü conrenne, 
I«43* 



LOUIS XIV. 
né i r. Ger- 
main en Laje 
feS-feptembre 
T 6 î 8. par- 
vient à la cnf 
ronne le l+. 
>7141 l6^î» Il 
fit tenu furies 
fintt de hap‘ 
Urne par le 
cardinal Ma- 
\arin HT la^ 
princejfe de 
Cendé. Il fit 
baptifi par 
Dominique Xr- 
guier, év/que 
de Meaux •, 
dans la cha- 
pelle du vieux 
château de S. 
Germain > le 
vinrt-un avril 
1643 . 

Midcmoiftllr 
4i( dani Tes n;é- 
IDoircs , qu’elle 
fut maraiite du 
roi , & que Mon- 
ficur fut le pi» 
rain ; mats ce ftu 
quand ce prince 
reçut la contir» 
oiàtitiD. 

Le marquit de 
Villeroi fut fon 
COtnretneur , & 
l'abbé de Beau 
mont, connu fous 
le nom de Pere- 
fixe , depuis ar 
chcTcque de Pa 
rit, fut fon pré- 1 
cepiei r. I 



ÉV£ N E M£ NS RE MAR<lüA B LE S. 



1 ^ 43 , 

A. R R EST du parlement, du t 8. mai, pro-' 
nonce au lit de judice par le chancelier , qui 
déféré à la reine , (ans rellriftion , la régence 
& la tutelle. Le cardinal Mazarin fut Hirinten- 
dant de l’éducation du roi ; ainli la déclaration 
de Louis XIII. n’eut point lieu. La reine s’a^ 
perçut bien-tôt du peu de capacité du vieil éve- 
que de Beauvais ; il fut renvoyé , & le cardinal 
Mazarin eut toute là confiance : la reine Blan- 
che en avoit fait autant à la mort de Louis 
VIII. & le jeune cardinal Romain , prit alors la 
place du vieil évêque de Senlis , nommé Gué- 
rin. Ces deux princelTes ont de grands rapports. 

On ôta les finances à Bouthillier , dont la 
femme avoit eu beaucoup d’empire fiir le car- 
dinal de Richelieu , & Chavigni fôn fils refîa 
dans le confèil , mais fâ place de fècretaire d’état 
fiit donnée à Bricnne , qui l’avoit eue avant 
Chavigni ; le nom de Brienne étoit Loménie ; 
il avoit époufe Louifê de Luxembourg-Brienne. 
Châteauneuf, à qui on avoit ôté les fceaux dès 
l’année 1633. & qui étoit reflé prifonnier à An- 
goulême , eut permiflion de revenir dans (k mai- 
mn de Montrouge, d’où il caufà beaucoup d’em- 
barras au cardinal Mazarin. Le chancelier Se- 
guier , que la reine & le cardinal ne pouvoient 
muffrir , ne confèrva les fceaux que parce qu’ils 
vouloient l’oppofèr à Châteauneuf qui les re- 
demandoit, & qui étoit fôutenu par madame de 
Chevreufè , dont il étoit, difbit la reine, l’adoqi 
rateur & le martir. 
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Troisième Race. 70^ 



TÉ MM £ s. 



Marîe- 1 *^ 
rcfc d’AucrU 
clic, (îlle uni- 
que de Phi- 
lippe ‘IV. de 
de fon pre- 
mier mar'mge 
avec Elifa- 
beth de Fran- 
ce , & fœur 
de Charle* 
II. & deMar- 
guerite-The- 

re<V5que Phi- 
lippe IV. a- 
voit eus de 
fon fécond 
mariage avec 
Marie-Anne 
d’Autriche. 

Marie The- 
refe d’Autri- 
che ^toit née 
le 20. fep- 
tembrei63S. 
elle époufa 
louif XIV. 
par procu- 
reur àPonta- 
rabie le 3 - 
juin 1660. & 
le mariage 
fiit célébré à 
Saint Jean de 
Luz le 9. Elle 
fît fon entrée 
folemnelle à 
Paris le 26. 
août fuivant, 
il mourut à 



£ N F A N S. 



Louis Dauphin, dit ^0»- 
Jeignewr, meurt à Meudon 
le 14. avril 1711. llavoit 
eu de Marie-Anne-Chrifti- 
ne-Viôoire de Bavière , 
morte 1e zo. avril itgo. 

I O. Louis duc de Bour- 
gogne, mort le i8 février 
1 7 1 1. lequel eut de Marie- 
Adelaïdede Savoie, morte 
le tz. février 17 iz. N. duc 
de Bretagne , mort en 
■ 70). Lozisduc de Bie- 
tagne, mort le 8. mars 
t7iZ.&LoUlS XV. né 
le février lÿia. 

Z®. Philippe duc d’Aii- 
)ou, roi d'Êlpagnc , mort 
le 9. iuillcti74d. 

} ® . Charles d uc de Berri, 
mort le 4, mai 1710. 

Louis XIV. eut encore 
deux hit & trois hliet 
morts leunet. 



17IS. 
MO RT. 



Louis XIV. 

meurt à Ver- 
faillei le di- 
manche pre- 
mier feptem- 
hre 171Î. 4 
huit heures (7 
un quart du 
matin, agê de 
ftixante-dix- 
^f:pt ans moins 
quatre jourst 
Son corps a 
été porté à S. 
Denis . fon 
coeur aux Jé- 
futtes de la 
rue faint An- 
toine , C 7 fes 
entrailles à 
Notre-Dame, 
Sin or ai fon fu- 
nèbre fut pro- 
noncée d faint 
Denis par M. 
Q^uiqueran de 
Beauieu, évê- 
que de Caf- 
tres ; À No- 
tre-Dame par 
M. Maboul , 
évêque tF A- 
Ict ; par le P. 
Majjillon,à la 
fainte Cha- 
pelle ; par l: 
P. P orée , en 
latin , aux 
Jé fuit es , CS 
par d'autres 



P R IN C £ S 
contemporains. 



Paper, 

Urbain VIII, 

Ce fut lui qui douma aux 
I cardinaux h tint d‘£mi- 
uence. 

Innocent X. itfff 

Alexandre VIL id'ïy. 

Clément IX. i 66 f, 

Ciement X. ld7ff. 

Innocent XI. 

Alexandre VIII. iffÿi. 
Innocent Xn. I^oo. 

Ciement XI. 17x1* 

Maifbu Othomaae. 



Ibrahim. 
Mahomet IV. 
Soliman III. 
Achmet II. 
Multapha IL 



iff49, 

l6ij, 

itfpi. 

11I9Î. 

170 }. 



Achmet III. dépolé i7}o. 
Emptreurs, 

Ferdinand III. iffS7. 

Léopold I. 

Jofephl. 1711. 

Charles VL, 1740. 

Rois d'EJpagueo 



Philippe IV. 
Chartes H. 
Philippe V. 



!«}. 
1700. 
174 «« 
Rois de Portugal, 

Jean, duc de Bragance. 

iffSd. 

Alphonfe Henri , détrône 
en 1^67. mort en i£gj. 
Pierre II. 1 700;. 

Jean V. s?}». 

Rois d’Auglnerre 
& d'EcOjfe. 

Charles I. 1(49. 

Charles II. Kg}. 

Jacquet II. détrôné eu 

tétg. mort en I 70 t« 

Guillaume III. tpoz. 

Zzi\ 
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Le duc de Beaufort , accufe d’avoir attenté à fil vie dtf 
cardinal , eft mis à Vincennes. C’étoit un homme tout fait 
pour être aimé de la populace : auflî l’avoit-on no^é U 
roi des halles , dont U parloit le langage : grand , bien fait 
delà perfbnne, adroit aux exercices, infatigable, remplt 
d’audace, les maniérés groflîeres, que l’on prenoit pour de 
la franchife , mais artificieux , & aufll fin que le peut etre 
un homme de peu d’efprit. Il crut , & il le perfuada à toute 
la cour , qu’il alloit jouer un rôle dans les commencemens 
de la régence: il fe fauva de prifôn , & fut depuis le héros 
de la guerre de Paris *, il étoit le fécond fils de Céfàr de 
Vendôme, fils naturel de Henri IV. Son firere aîné Louis 
duc de Vendôme & de Mercœur , fut cardinal après la mort 
de Laure Mancini fa femme , dont il avoit eu le duc de 
Vendôme & le grand prieur. Madame de Chevreufé , veuve 
du connétable de Luines , cette ancienne favorite de la 
reine , qui ne faifoit que fortir de fon exü , & qui après une 
abfence de dix-huit ans vouloit juger de la Cour par fés 
propres lumières , & croyoit la connoïtre encore parce qu’elle 
l’avoit connue autrefois , fut enveloppée dans la difgrace de 
M. de Beaufort. La reine , qui en étoit embarraffée la 
lâcrifia fans peine au reffentiment du cardinal Mazarin , 
dont madame de Chevreufe avoit reçu les avances avec trop 
de froideur , & elle fut relégué e à Tours : elle avoit époufé 
en fécondés nôces le prince de Chevreufe de la maifon de 
Lorraine , par qui le duché de Chevreufe vint aux enfàns 
de fon premier lit. Elle joua depuis un grand rôle dans la 
Fronde. Madame d’Hautefort fut auffi rappellée , & la reine, 
qui n’avoit pas oublié les férvices qu’elle en avoit reçus 
dans le tems de fà faveur auprès de Louis XIII. lui accorda 
toute fà confiance ; mais madame d’Hautefort^ s’oublia , & 
traita la reine afiTex mal pour mériter l’exil où elle fut en:^ 



r;’- IbyCoogU 
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EVENEMENS R E M ^4 R qu yi B L E S fous LOUIS XIV, 



voyée ; elle revint pourtant bien-tôt après pour époulêr M. 
de Schomberg. Meilleurs de Vendôme , qui ctoient à la 
tête d’un parti nommé Us Importuns , oppofé à M. le duc 
d’Orléans & à M. le prince , éprouvèrent le même fort , & 
furent auifi exilés. Combat du duc de Guiiè contre Colignî, 
D’Ellrades qui fut depuis maréchal de France , lèrvoit de 
fécond à Coligni contre Bridieu. Coligni fiit déiàrmé , & 
mourut à quelques mois de là. Cette querelle fut excitée par 
une grande tracaflerie qui partageoit alors toute la cour , 
entre madame de Montbafbn & madame de Longueville, 
Les Eipagnols voulant mettre à profit le trouble & la 
confufion,infeparables des premiers jours d’une minorité, aifie- 
gent Rocroi. Le duc d’Anguien , âgé de vingt-deux ans , 
ayant fous lui le maréchal de l’Hôpital , Gaiïlon & la Ferté, 
qui furent depuis maréchaux de France , vient au fècours de 
la place, & gagne la bataille de Rocroi le ip. mai, cinq 
jours après la mort de Louis XIII. Le comte de Fontaine , 
commiflaire général de l’infanterie Elpagnole , y fut tué 
dans fà chaifé , où il fé faifôit porter à caulé de la ^oute ; 
l’infanterie Elpagnole ne s’eft pas remilé de cette défaite ; 
cette bataille fut donnée contre l’avis & malgré la réfîllance 
du maréchal de l’Hôpital, qui craignoit le halàrd d’une 
aftion décilîve dans les commencemens d’une régence. Je 
ne puis , à l’occafion de la bataille de Rocroi , palTer lôus 
lîlence un des beaux traits de la vie de Louis XV. Le prince 
Charles de Lorraine, qui avoit pafTé le Rhin, ( en 1744. ) 
menaçoit de s’emparer de l’Allâce : le roi , liiivi du maréchal 
de Noailles , y accourt de Flandres avec un détachement 
de fôn armée , & tombe malade à Metz. Le maréchal con- 
duit le détachement en Allâce , où il trouve le maréchal de 
Coigni qui commandoit l’armée du Rhin ; il fut queftion 
de lavoir à qui refieroit le commandement de cette armée ^ 




Troisième Race 



7op 



PRINCES 
cont empordinx. 



en faveur de TenMreur » 
S. M. I. le déclara roi 
de Sardaigne . par l’é»- 
change de la Sicile > 
eontre Sardaigne ea 
1718. il abdique le a. 
fcpceoibrc I7JO. I 7 sa* 
Charles-Emmanuel IU« 
duc de Savoie Ton fils , 
lui fuceéde dans le 
royaume Je Sudaigm 
en i7]*a 
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■& cette décifion fut portée au roi qui étoit à Metz dans les 
bras de la mort : ce prince rappelle les forces , il décide en 
faveur du maréchal de Noailles , & fê fiirvivant à lui-mcme, 
ordonne à fôn miniftre ( M. d’Argenlôn ) de mander au 
maréchal qu’il fè fbuvienne que le prince de Condé gagna 
!a bataille de Rocroi cinq jours après la mort de Louis AiII, 

Le duc d’Anguien prit enfiiite Thionville ie lo. août; 
’de-là il s’empara de Sirk le fèptembre, & revint à la 
cour , qu’il quittajpeu de tems après , pour mener du fècours 
au maréchal de Guébriant. Celui-ci prend Rotwil le 
novembre ; il y fut bleffé à mort. La reine le fit enterrer 
dans l’églifê de Notre-Dame de Paris , & voulut que les 
cours fbuveraines affiftaflent à les funérailles. La divifion 
s’étant mile entre les François & les Allemans par cette 
mort , le duc Charles de Lorraine, Merci & Jean de Wert 
battirent Rantzau à Tudelingen le zy. novembre. Cette 
déroute fit reprendre Rotwil. Du côté de l’Elpagne , le ma- 
réchal de Brezé battit le 3. fèptembre la flotte Elpagnole 
à la vue de Cartagcne, & le maréchal de la Mothe rem-> 
porta plufieurs avantages en Catalogne. Le roi d’Elpagne 
en perlbnne prit Monçon , que la Mothe ne put fècourir. 
Le prince Thomas n’ayant pû empêcher que les Elpagnols 
ne priflênt le 17. mai la ville de Tortonne dans le Milanez 
prit la ville d’Aft , & celle de Trin le ^4. fèptembre, où 
le vicomte de Turenne mérita à trente-deux ans le bâton 
de maréchal de France : le comte du Pleflis-Praflin ( depuis 
maréchal de Choilèuil ) prit le pont de Stures le z,8 octobre,' 
La reine diminua toutes les penfiqns d’un tiers. Edit contre 
les duels : il y en a eu plufieurs à ce fùjet rendus (bus ce régné. 

Avocats aux conleils créés en titre d’office , par édit du 
mois de fèptembre. 

En Angleterre» bataille de Neuburi le fèptembre j 
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Troisième Race. 711] 



TatHISTH^S. 



Jules Ma- 
Zarin, cardi- 
nal, premier 
miniAre. 

~i 66 i. 

Surinlendans 
des financer. 

Cl. Bou- 
thillier. 

i 6 $it 

Abel Ser- 
vien 1659. 

Cl. de Mef- 
mes , comte i 
d’ Avaux. 

ifijo. 

Nicolas 

Bailleul. 

i 6 si. 

Charles de 
la Vieuville. 

i 6 î 3 . 

Emeri (fon 
nom étcit 
Michel Per- 
ticelli. ) 

René de 
Longueil de 
Maifons. 

. i« 77 - 

Nicolas 

Eou^uet. 

i($%o 

Za charge 
de furinten- 
tendani des 
finances fut 
fttffrmic. 



GUERRIERS. 



Marichanx de 
France» 

Nie. de rHôpital 
de Vitri. 1644. 

Honoré d’Albert 
de Chaulnes. 

1649. 

Gafpard de Coli- 
gni , dit le ma- 
réchal de Châ- 
tillon , petit hls 
de l’amiral. 

1646. 

Jacques Nompar 
de Caumont , 
duc de la For- 
ce. 1^52. 

François de Baf- 
fompierre. 

1 ^ 4 $. 

François Annibal 
d’Éftrées. 1670. 

Timoléon d’Epi- 
nai de S. Luc. 

1644. 

Urb. de Maillé de 
Brezé. 1650. 

Charl. de Schom- 
berg. i6î6. 

Charl. de la Porte 
delà Meilleraie. 

1664. 

Antoine de Gra- 
mont, 1678. 

Jean-Baptifte Eu- 
des de Guef- 
briant. i$ 43 > 

Ph. de la Mothe 
Houdancourt. 

I« 57 * 



MAGISTRATS, 



Chanceliers. 

Charles de l’Au- 
befpine de Châ- 
teauneuf , G. 
D. S. 1653 . 

Pierre Seguie’r. 

1672. 

Mathieu Molé , 
G. D. S. i6$6. 

Etienne d'Aligre. 

id 77 . 

Mich. le Tellier. 

1685 . 

Louis Boucherat. 

1699 . 

Louis Phelypeaux 
de Pontchar- 
train exerce juf- 
qu’en 2714. 
mort en 1727. 

D. F. Voilîn. 

1717. 

Premiers Préfi- 
dens, 

Mathieu Molé. 

l 65 ^. 

Pomponne de Bel- 
liévre. 1657- 

Giiill. de Lamoi- 
gnon. 1677. 

Nicolas Potier de 
Novion. 1693. 

Achilles de Har- 
lai fe démet en 
1708 . 1712 - 

Louis le Pelletier 
fe démet en 
171:. 



5 A V A N S 
&■ Illnftres, 



Jacq. Abbldie. I7!7. 
Nie, Perrot d’AbUn. 

court. iffdq. 

Luc d’Acheri. 1685. 
Jof. Addiflbn. 1719. 
Jean d'AilIc. 11S70. 
Noël Alexandre. 1714. 
Nie. Abr, Anielot de 
laHoulTaie. 1705. 
François Annat. 1*70. 
Le P. Anrelme. 11S944 
Ant. Arnaud. 169^, 
Rob. Arnauld d’An- 

diUi. Id74« 

Georg. d’Aubuffon , 
archevêque d’Em- 
brun. 1^97. 

Ger. M. Audran. 

. 1703. 

Hiacimhc-Robillard 
d’Avrigny. 17 < 9 * 
Bachaumonc. 1701. 
André Baillet. 170$. 
Etienne Baluze. 171s. 
J. Louis Guez de Bal- 
zac. ldS 4 - 

Cil. Barbeyrac. 1699, 
Barbier d'Aucourt. 

i« 94 . 

Michel Baron , comé- 
dien. 1729. 

Jean Bart. 1701. 
H. Bafnage de Beau- 
val. 1710- 

Jacq. Bafnage. > 7 ^ 5 * 
Michel-Antoine Ban- 
drand. 1710. 

Pierre Bayle, [lyotf. 
Ifaac de Benferade. 

tS9I, 

Gui Bentivoglio. 

i« 44 * 

Fr. Bernier. i<S88. 
Le Cavalier Bcrnin . 
peintre , fcnlpteur 
& architeâe 11S80. 
Jacq. Bernoulli. 170s. 
Jean Bernoulli. 174t. 
Nie. Bernoulli, lyaff. 
Le cardinal de Beriil* 
le. iiSi9* 

Dav. Blondel. idj{* 
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entre Charles I. & les Parlementaires , qui ne fiit pas plus 
déci/îve que l’avoit été celle de Keinfton. Anne d’Autriche 
envole le comte d’Harcourt en Angleterre, pour offrir la 
médiation de la France entre le roi & le parlement: cette 
démarche fut lâns lùccès. 

ié 44 * 

Meffieurs d’ Avaux & Servien étoient partis dès l’année 
précédente pour Munfter , avec les inftrudions néceflaire's 
pour conclure une paix dont l’Europe avoit tant de befbin , 
& dont les préliminaires avoient déjà été lignés à Hambourg 
le ij, décembre 1641. entre les ambalTadeurs de l’empe- 
reur, de la France, de l’Efpagne & de la Suède; mais il 
y avoit trop d’intérêts différons à ménager , pour Ce flatter 
que cette paix fut prochaine , & nos plénipotentiaires , qui 
s’étoient arrêtés à la Haye , y conclurent le premier mars 
de cette année , avant leur départ pour Munfler , un traité 
entre le roi & les Etats généraux, confirmatif de celui de 
163^. en conféquence duquel la guerre continua. Le roi 
leur accorde aufli le titre de Hauts puijfans Seigneurs y 
comme (èpt ans auparavant Louis XIII. avoit accordé le 
titre à'Alteffe aux princes d’Orange , qui jufques-là n’avoient 
eu que celui à' Excellence, Renouvellement du traité de 
1^41. avec le Portugal. 

La défaite de Rantzau à Tudelingen avoit forcé les dé- 
bris de notre armée d’Allemagne à fè mettre à couvert en 
deijà du Rhin , & dès la fin de l’année précédente on avoit 
tire le vicomte de Turenne d’Italie pour lui en donner le 
commandement. 

Turenne commence à réparer cette armée à fès dépens , 

palfe le Rhin pour faire lever le liège de Fribourg au 
général Merci y mais la ville fut prifè le x8, juillet. Le duc 
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Troisième Race 



7^5 



MINISTRES] 



G VER RIE RS. 



MAGISTRATS» 



S A VA N s' 
t!7 Iltuflrer, 



lorftjue M. 

EoH<jnet fut 
drrêti» 

Henri»-Aii- 
giifte dj Lo- 
ménie de 
Srienne. 

1666. 

Il a lai^i-' 
des mémoires. 

Cl. Bou- 
thillicr, fur- 
inccndanc. 

i(S5i> 

Louis Phc- 
lypeaiix de 
la Vrilliere 
iâ8i. 

Abel Ser- 
vien I furin- 
tendant. 

1^59 

Secrétaires 

tPétal. 

Léon Bou- 
thiliier de 
Chavigni. 

ifijz. 

Fr. Sublet 
Des-Noyers, 
furintendant 
des bâri- 
mens. 1645. 

H. de Gue- 
negaud de 
Planci. 1674. 



Maréchaux de 
France. 

François de l’Hô- 
pital. i6So. 

H. de la Tour de 
Turenne. i<î75. 

Jean de GalTion. 

1647. 

Céfar de Choi- 
feuil. 1S75. 

Jof. de Rantzati 
1650. 

Nicolas de Neu- 
ville de Ville- 
roi , gouver- 
neur de Louis 
XIV. 1685. 

Ane. d’Aiimont. 

1469. 

Jacq. d’Eftatnpes. 

x66S* 

Ch. de Monchi 
d’Hocquin- 
court. 1658. 

Henri deSeneter- 
re de la Ferré. 

1681 . 

Jacq. Rouxel de 
Grancei. 1680. 

Armand Nompar 
de Caumontde 
la Force. 1675. 

Louis Foucault. 

I6J9- 

Céfar Phœbus 
d’Albret.i676. 

Phil. de Clairam- 
bault. 1665. 

Jacques dcCaftel- 
nau. i658« 



Premiers Préfi- 
dfns» 

Jean-Antoine de 
Mefthes. 1723. 

Procureurs géné- 
raux. 

Blaife Melland. 

1651. 

Nicolas Fouquec. 

168a 

Bafile Fouquet , 
reçu en fur vi- 
vante de fon 
frère : Balile 

Fouquet n’exer- 
ça point , Sc 
mourut en 

1680. 

Achilles de Har- 
lai. 1671. 

Achilles de Har- 
lai. 1712. 

Jean-Arnauld de 
la Briffe. 1700. 

Henri - François 
DaguefTcau , 
depuis chance- 
lier. 17SO» 

Avocats généraux. 

Orner Talon. 

1652. 

Etienne Briquet. 

J 54 Î. 

Jérôme Bignon 
exerce une fé- 
conde fois à la 
mort de Ion 
gendre, n’ayant 



Sam. Bochart. 1667. 
Hcrm. Boerhave. 

• 75*« 

Nicolas Boileau Dcf- 
prcaiix. 1711. 

Phil. Goifbaud du 
Bois. KI94. 

Joanues BoIIandus. 

166t. 

J. B. duBos. 1747. 
René le BolTu. iSSo. 
Jacq. Bénigne Bolfuet. 

1704. 

Jean Boucher.ligueur. 

'644» 

I. e prcfidenc Bouhier. 

1746» 

Dsminique Bouhours* 
170Ï» 

Em. Théodore de la 
Tour de Bouillon , 
cardinal. 1715. 
Nicolas de Bourbon. 

»«44* 

Loui.< Bourdaloue. 

.1704» 

Antoinette Bourignon. 

i£8o. 

Edme Bourfault. i7ol. 
Guil. de Brebeuf. 

1661. 

Brueyt. I7i5* 

Pierre Brumol 174». 
Ch. le Brun, peintre. 

sd 9 o. 

J. de la Bruyere. iSpC, 
CI. Buffier. «757. 
Roger de Rabutin de 

Bufli. 1695. 

Dom Calmet. «757. 
Gautier de la Calpre- 
nede. i6Sj, 

Jean Galbert de Cam- 
piftron. 1775. 

And. Campra. 1744. 
Ch. du Cange. iStZ. 
Jacq. Cailâgnes. 1679, 
Jean Dom. Cafljni. 

17H. 

Nie. Cauffin.confelTeut 
de Louis XIII. 4 
id{l. 
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d’Anguien , qui avoit été envoyé au (êcours de Turenne « 
n’avoit pu arriver aflez tôt pour (àuver cette place , & ayant 
paffé le Rhin , il fè joignit au Vicomte y ayant fous lui le 
maréchal de Gramont ; ce fut alors que Ce paflerent les trois 
fàmeulès journées de Fribourg, l’une le 3. août, l’autre le y. 

& la trpifiéme le 9. fi pourtant on peut regarder comme un 
combat cette troifiéme journée , qui ne fut qu’une pourfiiite ^ 
de l’armée ennemie, & laprilê du canon & du bagage. Le 
général Merci , qui fut obligé de décamper avec perte de 
près de neuf mille Bavarois , n’en confèrva pas moins la ré-i 
putation de grand général , par l’habileté de (à retraite , & 
îe duc d’Anguien & Turenne y acquirent celle de premiers 
capitaines de l’Europe. Sans s’amufer à reprendre Fribourg, 
ies généraux Ce détermineront à Ce rendre maîtres de tout le 
cours du Rhin ; Spire n’attend pas la fbmmation que le mar- 

3 uis d’Aumont avoit ordre de lui faire , & envoie îès clefs au 
uc d’Anguien le 19 août. Ce prince prend Philifbourg le p. 
Septembre ; Mayence lui ouvre fès portes le 1 7, après que 
Vormes & Oppenheim Ce furent rendus. Le maréchal de Tu-> 
renne prend Benghen , Creutznac & Landau. 

Du côté de la Flandre, M. le duc d’Orléans ayant fous 
lui les maréchaux de la Meilleraie & de Gaffion , prit le 28. 
juillet Gravelines , défendue vaillamment pendant deux mois 
par dom Fernando Solis. Ce fut à ce fiége où Ce fignala tout . 
ce qu’il y avoit de grands dans le royaume , que s’éleva la 
contefiation entre le maréchal de la Meilleraie & le maréchal 
de Gaffion , à qui prendroit polîèlfion de la ville : on alloit 
en venir aux mains , quand Lambert , maréchal de camp , 
défendit aux troupes , au nom de M. le duc d’Orléans , de 
les reconnoître ni l’un ni l’autre , & donna le tems au prince 
de décider , fiiivant la réglé , que c’eft le droit du régiment 
des Gardes , à la tête defquek étoit le maréchal de la Meil-; 
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%UHIST/IES 



Atretüiret 

d’étéit. 

Michel le 
Tcllier,chan- 
ceiier. i6ts. 

Louis Phe- 
lypeauK de 
la Vrilliere 
fe demet en 
1669 > 

Hugues de 
/.ionne.i67f. 

Henri L. 
de Loménie 
de Brienne. 
x« 9 S. 
J. B. Col- 
bert , con- 
trolleur gé- 
tiéral. 158 }' 
J, B. Col- 
bert de S(i- 
gnclai. 1590. 

Fr. Michel 
le Tellier de 
Louvois. 

169t. 
Cb. Col- 
bert de 
Croi/H.1696. 

sim. Ar- 
nauld de 
Pomponne. 

1599. 
Balth. Phe- 
lypeaiiz de 
jChâteaunetif. 
X700. 
l.ouiÿ-Fr. j 



guæxxiehs. 



MAGISTRATS. 



S A V A N S 
d lUuflres* 



Maréchaux de 
Fj^nce» 

Jean de Sculem- 
berg de Mon- 
dejeu. 1671. 

Abraham de Fa- 
bert. i66z. 

Franç. de Créqiii. 

1687. 

Bernard Gigaulc 
de Bellefonds. 

1694- 

Louis de Crevant 
Humieres. 

i«94* 

Godefroi d’Edra- 
des. 1686. 

Ph. de Montault 
Bcnac de Na- 
vailles. 1684. 

LouisrArmand de 
Schomberg. 

1690. 

J. Henri de Dur- 
fort de Duras. 

1704. 

Lcmis-Viâor de 
Kochechouart , 
nommé le duc 
de Vivonne. 

1688. 

François d’Aubuf- 
fon de la Feuil- 
lade. 1691. 

François -Henri 
de Montmoren- 
ci de Luxem- 
bourg. 169$. 

H. Louis d’Aloi- 



Avocats géné- 
raux. 

plus que le rang 
de fécond avo- 
cat général. 

1656. 

Jerome Bignon , 
Bis du précé- 
dent. 1 ^ 97 * 

D. Talon. 1698. 

Chrétien-François 
de Lamoignon. 

1709. 

Achilles de Har- 
laii 1717. 

Henri - François 
DagiieBèau, de- 
puis chancelier. 

17 so. 

Jofeph-Omer Joli 
de Fleuri. 1704. 

Antoine Portail, 
depuis premier 
préfident. 1736. 

Jean le Nain. 

1709. 

Guillaume-Franç. 
Joli de Fleuri , 
depuis procu- 
reur général. 

i 7S6. 

Guillaume de La- 
moignon de 
Blancmcfnil , 
depuis préfi- 
dent du parle- 
ment , premier 
préfident de la 
cour des aydes. 



F. delà Chaize. con- 
fefleurdu roi. 1709. 

Marin Curcau de la 
Chambre. iS<9« 

Pierre Curcau de la 
Chambre. id.). 

Claude- Em. Lui Hier 
Chapelle. teSf. 

Chardin.' I7>;. 

Guillaume Amirye de 
Chaulieii. 1710. 

Thim. Cheminait. 

ifS9. 

Urb. Checreau. 1700, 

Jean- Jacquet ChiHIeu 
vert lUiSo. 

P. Fr.Chifflet. i<8i« 

Pierre Chirac. 1751, 

Fr. Tim. de Clioify. 

1714- 

Jean Claude. 1687. 

Jean le Clerc, miniftrr. 

• 7I«. 

Sebtle Clerc, graveur. 



Memnon Cohorn 



»7i4« 



• 7 . 4 " 

Char, le Cninte.ldSt. 
Pafe. CoIaHe , mufi- 
cien. _ 1709. 

Paul Colomier. idyi, 
Jean Coinmire. 1701, 
VaI.Conrart. tttyfm 
Geraiid de Corde- 
moi. i68q. 

Pierre Conieillc.i’SSq. 
Th. Corneille, lyug. 
Pierre Code. 1 747. 
Lonit Coufin. 1707. 
Antoine CojTevo» , 



fcnlptrur. 1710. 
Pr. Jolyct de Crébil- 
lon. _ 1747. 

Andrj Dacîer. 1711. 
Me. Dacicr. 1770. 
Aiit, Oanehet. 1748. 
Daiicniirt. 1714. 
Pierre Danet. 1709. 



Gabriel Daniel. 171g. 
Reni Defcartet. 1650. 
André Deltouchei , 
muficien, >749a 
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lerale , d’entrer le premier dans les places conqullès. Le 
prince d’Orange prit de Ion côté le Sas de^and le 7. lêptem- 
bre. Au-delà des Alpes, le prince Thomas, général des 
troupes Franqoifès , prit la ville de Santia. 

Au-delà des Pyrénées , le fort des armes fut différent : 
dom Philippe de Selve battit le maréchal de la Mothe , qui 
vouloir empêcher la prifê de Lérida. Le roi d’Efpagne prit 
cette place & Balaguier , & fit lever le fiége de Taragone au 
maréchal , qui fut rappelle & mis à Pierre-Encifè. On a dit 
que leTeUier, fècretaire d’état de la guerre à la place d» 
Des-Noyers , eut beaucoup de part à cette difgrace , parce 
qu’il hailToit le maréchal de fês liaifôns avec Des-Noyers , 
qui n’avoit pas encore donné la démiflîon de fà charge. Le 
cardinal voulut lui faire lôn procès ; mais après avoir été traîné 
à plufieurs tribunaux, le parlement de Grenoble l’ayant pleine- 
ment juftifié, il fbrtit du château de Pierre-Encifè en 1648, 

La^erre civile continue en Angleterre avec divers fùc- 
cès. CJlivier Cromwel bat le prince Robert à la bataille 
d’Yorck le 11 juillet. La reine d’Angleterre fort d’Exceller, 
que le comte d’ElTex fè préparoit à affiéger , ayant à peine eu 
le tems de faire fès couches. Croiroit-on bien qu’on fè fut 
porté jufqu’à l’accufèr de haute trahifôn , pour avoir procuré 
du fècours à fèn mari ? Elle arrive à Paris , où leurs majeftés 
la logèrent au Louvre , & où elle reçut les refpefts de toutes 
les cours fèuveraines. La guerre entre le pape & le duc de 
Parme fut terminée cette année par le cardinal Bichi, L’an- 
née précédente Lyon ne avoit entamé cet accommodement 
par ordre du roi. Caflro fut rendu au duc , qui en fit homma- 
ge au Saint Siège. 

Le cardinal Pamphilio , malgré l’oppofîtion de la France » 
fiiccéde à Urbain VIH. fous le nom d’innocent X. par les in- 
trigues des Barberins , qui eurent tput le tems de s’en repen- 
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Secrétaires 

(^itat, 

Marie le Tel- 
lier de Bar- 
be/îeux. 

1701. 

Louis Phe- 
lypeaux de 
Pontchar- 
traiiij chan- 
celier. 1717. 

Dcnis-Fr. 
Voîlîn, chan- 
celier 1717. 

Louis Phe- 
lypeaux de la 
Vrilllere. 

1725. 

Mich. Cha- 
millard, con- 
trolleur gé- 
néral des fi- 
nances. 1721. 

Jerome 
Phelypeaux 
de Pontchar- 
train Te dé- 
met en 1715. 
mort en 

. 1747* 

Louis Phe- 
lypeaux, com- 
te de Saint 
Florentin. 

Jean- Fré- 
déric Phely- 
peaux, comte 
de Maurepas, 
demis en 



GUERRIERS. 



Maréchaux de 
France. 

gni de Ro- 
chefort. 1674. 
Gui Aldonce de 
Durfort de Lot^ 
ges. 1 702. 
Jean d’Eftrées. 

1707. 

Ctfi lifrtmiirqui a 
^ introduit la dignité de 
\ maréchal de Frauct 
j dans la Marine m 

' î 

Cl. de Choifeuil.’ 

I7ii.j 

François de Neu- 
ville de Ville- 
roi , gouver- 
neur de Louis 
XV. 1730. 
Jean Arm. de 
Joyeufe. 1710. 
LouisFranç. de 
BoufHers. 171t. 
Anne-Hilarion de 
Conflantin de 
Tourvüle. 

1701. 

Anne-Jules de 
Noailles. 1708. 
Nicolas de Cati- 
nac. 1712. 

Louis-Heâor de 
Villars. 1734* 
Noël Bouton de 
Chamilli. 1723. 
Viâor-Marie d’Ef j 
tréei. 1737* 



S A VA N S 
Cr JUuftres. 



J. Pomat. 1 Cj)p. 

J. Ooiijat. i6Sa. 

Céfar d'üftrées, car- 
dinal. 

GuiCrefe. Fagen.prc- 
mier médecin. 171 S. 

Cliailcs-Augufte de la 
Fare. >713. 

Madcl. de b Vergne 
de b Fayeuc. 169}. 

Andr.Félibien. id^y. 

Fr. de Salignac de )a 
Mothe Fenelon , ara 
ebeveque de Cam- 
brai , précepteur de 
M. le duc de Bour- 
gogne, 1715. 

Taaegui le Févre. 

td74 

Ch. Fevret lodi, 

Ant, de Pas de Feu- 
qiiieres. _ 1711. 

EfpritFlcchier. 1710. 

And. Herc. c.ird. de 
Fleuri , principal 

[ miniftre Sc precep- 
ceur de Louis Xv. 

. ‘745. 

Claude Fleuri. 171]. 

J. de la Fontaine. 

idpr. 

Fontenelle. *757. 

Charles Riviere du 
Frefni, 1724. 

Antoine Furctiere. 

itfsa. 

Jean Gallois. 1707 . 

Pierre GalTendi. itfrç. 

Th. Germain, orfèvre- 

n- ‘74*’ 

Pierre Giannone. 

174^. 

Fr. Girardon. 1715. 

Ant. Godeau. t<!7>. 

Pen. Godefroi. idSi, 

Jacq. Godefroi. iffja. 

Théod. Godefroi. 

Pierre Goudelin. 

id45^ 

Hug. Grotius. i«4f. 

Du 6 iic-Trouin, 1754 . 



MAGISTRATS. 



Avocats géné- 
raux. 

^enfuite chan- 
celier. 

Louis Chauvelin. 

17IÎ. 

Germain - Louis 
Chauvelin , de- 
puis préfident 
du parlement . 
fccretaire d'é- 
tat, & enfuite 
garde des 
fceaux. 1762. 
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tir f & qui vinrent chercher un af^le en France contre ce me-*' 
me pontife, qui leur devoir (ôn’élevation. La reine fut mécon- 
tente dans cette occafion de la conduite de M. de Saint Chau- 
mont , ambalTadeur du roi , qui fut rappelle & difgracié. Le 
cardinal Bentivoglio, connu par fès ouvrages, mourut dans 
ce conclave. Il étoit chargé de la proteftion de la France > 
& on le regardoit comme devant être le fùacefleur d’Ur- 
BainVIII. 

Les Théatins fondés dès i s'établiiTent à Paris. 

ié4f. 

Le maréchal de Turenne , ayant appris la vidoîre rempor<i 
tceàTabor le 6 . mars par Tortenfon fur les Impériaux, 
voulut en profiter pour s’avancer dans l’Allemagne , & em- 
pêcher Merci d’entrer dans la Franconie. Sa marche fut pé- 
nible ; Rofèn envoyé à la découverte , crut que les Impé- 
riaux étoient loin , & le maréchal cédant à l’importunité de 
la cavalerie Allemande , qui demandoit des quartiers pour fê 
rafraîchir , la fepara & prit le lien à Mariendal : Merci pro- 
fitant de cette faute, la feule que Turenne ait jamais pû fè 
reprocher , vint l’attaquer avant qu’il eût pû raffembler fès 
quartiers , & le battit à Mariendal le y. mai. Le duc d’An- 
guien quitta l’armée de Champagne qu’il commandoit , & 
accourut au fècours de M. de Turenne , après avoir aidé en 
chemin le marquis de Villeroi , à prendre la forterefle de la 
Mothe en Lorraine , qui fut rafèe. Ce prince , joint à M. de 
Turenne & au maréchal de Gramont , s’avança vers la Ba- 
vière , prit Wimphen , qui lui ouvroit un paflage fiir le Ne- 
kre , malgré la défedion de Conigfmark , attaqua , contre 
l’avis de M, de Turenne, le général Merci le 3. aoûtàNor- 
tllngue, ville impériale de la Suabe , & le défit à plattes cou- 
tures ; Merci y tué 3 & le maréchal de Gramont., qui 
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Jirretdirer 

1749> 6 pla- 
ce donnée à 
M. Rouillé. 

Comtrolleurs 
généraux des 
finances, 

3 * B. Col- 
bert. 1683. 

(Ttp I0 frt- 
rnirr gui , faut 
iire arJcaua- 
teur, a rigilts 
fnauctt en cktf. 

Cl. le Pel- 
Ictier.^ 1711. 

LouisPhe* 
lypeaux de 
Ponccliar- 
crain^ chan- 
celier en 

Ï727. 
Mich, Cha- 
niilard. 

1721. 
Nie. Des- 
naretz. 

1721 



Maréchaux de 
France. 

François -Louis 
KouHelet de 
Château - Re- 
naud. 17K, 

Seb. le Prêtre de 
Vauban* 1707 

Conrad de Rofen 
1713, 

Nie. du Blé d’Hu- 
xelles. 1730. 

René Froulai de 
Telle. 1725 

Nie. Aiig. de la 
Baume de 
Moncrevel. 

1716 

Camille d’HoBun 
de Talard. 

1728 

Henri d’Harcourt 
1718. 

Ferdinand de 
Marlîn. 1 706. 

Jacques de Fitz- 
James de Ber- 
srik. 1734. 

Charles- A iigufle 
Goyon de Ma- 
tignon. 1729* 

Jacques Bazin de 
Bezons. 1733. 

Pierre de Montef- 
quiou. 172J. 



MAGISTRATS. 



S A V A N S 
C 7 musées. 



Ed. Palley. 1741- 
du Ha- 
mel. iCsiS. 

J Hardouin. 1729. 
Guill. Harvet. 1657. 
Dan. Heinlîuf. idss. 
Barthtl. d'Htrbelot. 

iSpS- 

Th. Hobbci. 1679. 
Guil. Fr. Antoine de 
l’Hâpical. 170^ 
Pierre d’Haaier.iCCo. 
Antoinette de la Gar- 
de des Hoiilieres. 

lâgg. 

Dan. Huet. 1711, 
Touff. de Forbin de 
Janfon, cardinal. 

Jofeph Jouvenci.i7itf* 
Jean Jouvenet , pein> 

fte. I7IT» 

Atlian. Kirker. itfSo. 
Phil. JLabbe. iddp. 
Jean le laibooreur. 

Michel Lambert , m^ 
Ccieii. iffpff. 

Me. deLambert.i7j}, 
Bern. Lami. 171Ç» 
Michel Richard de U 
Lande , mulîcien. 

Claude Lancelot. ^ 

Langwt , Curé de 

T J i 

Jean de Lannoi. 1*7*. 

Godefroi Guil. Leib. 

Claude de Littt. 1 710. 
JeanLocke. 1704, 
Louas de Longuerue. 

J. BaptLulii. i«7* 
Jean Mabillon. 1707. 
Louis Maimbourg. 

Louas-ICuc le Maître 
de Sac;, ,4*^, 

A aa 
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avoît été fait prlfbnnier , fut échangé avec le général Glefiie; 
Le duc d’Anguien étant tombé malade des fatigues de la 
campagne , le maréçhal de Turenne & le maréchal de Gra-^ 
mont continuèrent le fiége d’Hailbron , que ce prince avoit 
îavefti. L’arcliiduc Léopold , frere de l’empereur , & le gé- 
néral Galas t qui vinrent prendre le commandement de l’ar- 
mée Impériale , dégagèrent Haiibron , & reprirent tout ce 
qu’on leur avoit enlevé entre le Nekre & le Danube. M. de 
Turenne finit la campagne de ce côté par la prifè de Treves, 
le Novembre , où il rétablit l’éledeur , devenu libre par 
la médiation du roi , qui déclare que làns cette condition U 
n’écouteroit aucune proportion de paix. 

Du côté de la Flandre , M. le duc d’Orléans , ayant fous 
lui le maréchal de Gaflîon & Rantzau, prit le fort de Mardik 
le lo. juillet. Rantz.au en obtint le bâton de maréchal de 
France. Le fort de Link eft rendu le 13. à Gaflion. Bour- 
bourg eft pris Je 9 , août, Bethüne le 30. ainft que CafTel , 
Etaire , Merville & Saint-Venant. Le duc d’Orléans étant 
retourné à la cour , les maréchaux de Gaftion 8f Rantzau pri- 
rent Lilers , la Mothe-aux-bois , Armentieres, Varneron , 
Comines, Marchiennes, le Pont-à-Vendin, Lens, Orchies, 
l’Eclufê & Arleux. Le prince d’Orange fè borna à la prifè de 
Hults , encore y fut-il engagé , comme malgré lui , par la fa- 
cilité que Gaftion y apporta. La jaloufte de la Hollande con- 
tre la Zélande empêcha de faire le fiége d’Anvers , dans la 
crainte que le port d’Anvers ne fît tomber le commerce 
d’Amfterdam. Les ennemis reprennent CafTel & le fort de 
lUardik. 

Le comte d’Harcourt ayant remplacé le maréchal de la 
Mothe en Catalogne, tenoit la campagne , pendant que le 
comte du Pleftis-Praftin faifôit le fiége de Ro^, qui fe ren- 
dit le dernier mai , après quarante-neuf jours de tranchée ou- 
* * ^ 
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Nicolas Malebrancht. 171;. 
François Mantard. 1666. 
Uardüuiii Maii.'ard. ■ 708 
Pierre de Marca. iStfl. 
Nicolas de la Mare» 1715. 
Jacijues Itfarrollier. I714> 
Jules Mal caroa. 170}, 
JeaifBapc. Mallîllon. I74J. 
Claude Melan , graveur. 

itfSS 

Gilles Mcoage. itfp:. 
Claiide-Fraa(ois Meoeltrier. 

•w ■ t70f. 

Marin Merfeiuie. id4lt. 
Jean-Aiituine de Mel'mes , 
comte d’Avaux. 170p. 
Frau|. £udes de Meeerai. 

l«8j. 

Pierre Mignard. i«pj. 
Jean Milton. K74. 

Jeaii-Baptiite Poquclin de 
MoJiere. itf7J. 

Michel Molinos. iffpi. 
Nicolas Hubert Mongault. 

1747, 

Bernard de la Monnoie. 

1718. 

Charles de Sainte Maure , 
duc de Montaulter . gou* 
veroeur de Mouleigiicur. 

itfpo. 

De M'interanied i7»5. 

Charles de Moncchal. 1051. 
Bernard de Moiithi4icon. 

1741. 

Louis Moréri. tetm. 

Jean Morin. |0J4> 

François de la Motlie le 
Vayer. ,«7,. 

Aotomc Houdart de la Mut* 
>731. 

FranMifc Beruud de Motte* 
„ville. 

17^0* 

Baptilte Naiii. 1078. 

Robert Nanteuil. 1078. 

Gabriel Naudé. I0>3. 

iraac Newton. *717. 

Pierre Nicole. iJo,. 

Ninnn Lcncloil 8 7*0. 
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Antoine , cardinal de NoaiU 
les. I7>p< 

André le Nôtre. 17a* 

Pierre Joieph d'Orléans 

I0y8. 

Antoine Pagi. I0py. 

Daniel Pappebrock. 1714. 

JeanParocel, peintre. 1 704. 
Blailc Palclul. i00a. 

Gui Patin. 1071. 

Olivier Patru. _ I02i. 

Etienne Pav.linn. >70; 

Jean Pecquec.médecin. 1074. 
Paul Poiitanicr FcliObn. 

f0pt. 

Hardouin de Pérefixe. 1070. 
Charles Perrault. >703. 
Claude Perrault. 1088. 
Denis Petau. i0Si. 

Paul Perron. 1700. 

Bcriurd Picard , graveur. 

. . '7I5- 

Louis-Elies duPin. 171p. 
Melchior de Polignac > car- 
dinal. 1741 

Alexandre Pope. <744. 
Nicolas Poudîn. peintre. 

I005’ 

Samuel Puifendorf. 10p4. 
Pierre Puget. fculpicur. 

|0P$. 

Pierre du Puis, 1S51. 
Palquier Quernel. 1719. 
Philippe Quinault. 1088. 
Jean de la Quintinie. 1080. 
Honoré de Btuil de Racan. 

1070. 

Jean Racine. I09P. 

Jean-Armand le Bouthil- 
licr de Rancé. 170a. 
Prince Ragotski. 1731. 
René Rapin. 1087. 

Rapin de Thoiras. I0aj. 
Franf. Regnier DeCnarcts. 

Silrain Régis. 1707. 

Jean-P'ranfois Renard . 1 70p. 
Eiif. Renaudoc. 171c. 

J. Franj. Paul de Gondi de 
Acte s cardinal. Ut). 
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Hyacinthe Rigaiid , peintré, 

1744* 

Franfois de la Rochetou- 
cauld, card.oal. 104S. 
François duc de la Roche- 
foucauld. 108o. 

Jacques Rohault. 107;> 
Charles Rollin. I741. 
JeandcRotrou. 105e. 
Jean-Bapt. RuulTeau. 1741- 
Charles de la Rue, 172$. 
D. Thierri Ruinart. 1709. 
Pierre du Rver. 1030. 
Charles de S. Denis de Saint- 
Evrcniond. i^oj. 

Céiar VicharddeSaint-Rcal. 

I0pl. 

Abcl-Louis de Sainte Mar- 
the , general de l'Oratoirè. 

1 0P7« 

Claude de Sainte Marthe. 

U ta. 



Louis 



/ 






1050. 

de Ste. Marthe. 

■050a 



Sevole 

|>unsei»sx 



Charles-Irenée Ca*el , abbé 
de Saint Pierrç. 174 j. 
Denis de Salo. , 100p. 

Denis Salvaing. 1088. 
Nicolas Saml'on. I007« 
Jean-fiaptiAe de Santeutl. 

T T. *0P7» 

Jean-FranjusSaralin. 1054. 
Claude SaunuiTe. 105 3« 
Paul Scaron. I00o, 

Me. de Scuderi. 1701. 
J. Renaud de Segrais. 170t. 
JeanSelden. 105*. 

Jean François Senault,i0yo. 
Marie de Rabuciu de Sévi. 

nichard Simon. 1711. 
Vittori Siri. iggj, 

JacqucsSirmoiid. 1051, 
Benoilt de Spinola. i6n, 
|Eiillache le Sueur, pcintie. 
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.verte : U fut fait maréchal de France. La prilê de cette ville 
donnoit la communication libre entre la Catalogne & le Rouf 
lîUon. Le comte d’Harcourt , après s’étre emparé d’Agram- 
mont & de S. Aunais , pafla la Segre , gagna la bataille de 
Liorens le 13. juin contre dom André Cantelme , & prit 
Balaguier. 

Conjuration des Catalans, conduite par la baronne d’Albî, 
par l’abbé Gallicans , & par Onufre Aquilles , pour fe re- 
mettre fous l’obéiflànce des Elpagnols. Elle eft découverte & 
idillipée par le comte d’Harcourt. 

Du côté du Portugal , les Elpagnols , lous le commande- 
ment du marquis de Terraculè, furent battus & contraints 
-de lever le liège d’Elvas. Le jeune duc de Savoie , Charles- 
Emmanuel, étoit rentré dans Turin & dans les autres places 
où il y avoit garnilbn Françoilê, par le traité conclu dès le 3, 
avril. Le prince Thomas vouloir achever de chaflêr les Elpa- 
Ænols de Ibn pays : il s’empara de Rocca di Vigevano ; en- 
lulte ayant voulu joindre le maréchal du Plelfis-Praflin , qui 
4 ui amenolt du fècours de France, il força les quartiers des 
Elpagnols , & palla la riviere de Mora. 

Le cardinal Mazarin ayant tenté en vain de faire oublier à 
Innocent X. l’oppolition qu’il avoit mile à lôn exaltation , fè 
réconcilie avec les Barberins, que le pape maltraitoit , quoi- 
qu’il leur dût le pontificat. Mazarin les reçoit à Paris , & 
donne à l’aîné , nommé Antoine , l’archevéché de Reims , & 
la charge de grand aumônier de France. Le duc de Saint- 
Simon le démet de la charge de premier écuyer , en feveur 
de Beringhem. Anne d’Autriche commence le bâtiment de 
l’EgUlè du Val-de-grace , dont François Man^rd fut l’ar- 
chitede. 

Le 6 . novembre la princefle Marie de Gonzague , fille du 
défunt duc de Mantouê , époulà , dans la chapelle du Palais 
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Mi.hcl le Tellier» confcfleur 
* Ju Roi* 1719» 

Guillaume Temple, itfpg. 
Z.ouis Thomaffia. 

Sebafllen le Nain de Tille- 
moot. i£S)S. 

MicnlatToinard. 1707. 
JoJcph Picion de Tourne. 

fort. 1^0*. 

Reni jofeph de Touriiemi- 



"*• 1731». 

DeTourreil. 1713. 

Jean Foi-Vaillaot 1706, 

Adrien de Valois. itfÿî. 

Henri de Valois. 1 6-j6, 

Vander Meulen. 1S90. 

Antoine Varillas. 1696, 

Louis le Vau , architeae. 



i6ye. 

François Vavafleur. lîït. 
Claude Faure de Vaugelas. 



s 

Reiif Aubert de 

Vincent Voiture. 
Jean Warin. 
Walt. 
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royal , Ladiflas IV. roi de Pologne. Elle le remaria depuis à 
Gifiniir , frere & fiiccelTeur de ce prince. C’étoit elle que M, 
le duc d’Orléans avoit voulu époulêr , & qui Ce conlôla en- 
fuite avec Cinq-Mars , de l’oppofition que la reine avoit mile 
à ce mariage , & de l’incondance de Gallon. La maréchale 
de Guébria^nt la conduilît en Pologne , avec le titre d’am- 
balîadrice. On ne doit pas omettre, à l’honneur de cette da- 
me , que Ladiflas , pour témoigner la haute ellime qu’il fai- 
lôit de la perlbnne , voulut qu’on lui rendît les mêmes hon- 
neurs qu’avoit eus l’archiduchefle d’Inlpruc Claude de Mé- 
dicis en 1637. lorlqu’elle amena à Varlovie la reine Cécile, 
hile de l’empereur Ferdinand 1 1. première femme de Ladiflas. 
La maréchale de Guébriant mourut en on dit qu’eile 

devoit être dame d’honneur de Marie-Therelè. Le titre de 
maréchale de France , dit le Laboureur , lui appartenoit au- 
tant qu’à fon mari. Les rebelles d’Angleterre font trancher, 
la tête à Guillaume Lawd , archevêque de Cantorberi. La ' 
guerre y étoit toujours aulfi vive, mais la bataille de Naerbi, 
donnée le a 4. juin, où le chevalier Thomas Fairfex & Olivier 
Cromwel mirent en déroute l’armée de Charles I, fut décifîve 
contre lui. 

1 ^ 4 ^, 

En Allemagne , le vicomte de Turenne ne put faire de 

g randes entreprifès faute de lècours ; s’étant joint aux Sué- 
ois & aux Heflbis , il forma le iîége d’Aufbourg , qu’il fut 
contraint de lever , & fê vit tout à coup arrêté par le traité 
de neutralité que la France avoit /igné avec le duc de Ba- 
vière : la jaloufîe que la régente commençoit à prendre 
des Suédois , & l’avantage que l’on trouvoit à feparer l’élec- 
teur du parti de l’empereur, en furent les motifs. 

Chriftine, reine de Suède, devenue majeure , envoya en 



Digitized by Cooglc 




Troisième Race. 72 j 



EVE NE MENS R E M A R<IV A B LE S fini LO U1 S XIV* 



France le comte de la Gardie , qu’elle avoit , dit-on , fort 
aimé , pour entretenir l’union entre le roi & elle. Jamais am- 
balTade n’a voit eu plus d’éclat , par le defir que l’on eut de 
bien recevoir un homme qui étoit dans la plus haute faveur 
auprès de là maîtrefle ; mais Tes ennemis , & y peut-être y fbn 
indifcrétion le firent tomber par la fuite dans la difgrace. 

En Flandres « M. le duc d’Orléans , ayant avec lui le ma- 
réchal de la Meilleraie , grand-maître de l’artillerie , & les 
maréchaux de Gramont & de Gaffion , fit le fiége de Cour- 
trai, qu’il prit le r8. juin , malgré les inquiétudes que don- 
noit l’armée ennemie , commandée par le duc de Lorraine , 
Picolomini , & les généraux Bec & Lamboi. On comptoit 
que cette conquête faciliteroit celle de Gand ou d’Anvers 
que l’on projettoit : mais fôit le ^rand âge du prince d’O- 
range , qui mourut l’année d’apres , (bit l’oppofition d’inté- 
rêts entre la province de Hollande & celle de Zélande , fôit 
la jaloufie des Hollandois qui méditoient déjà de fè feparec 
de l’alliance de France , ces projets n’eurent point d’effet. 
M. le duc d’Orléans marcha vers Bergues-Saint-Vinox, qu’il 
prit le premier d’ao’ût, De-U il vint affiéger Mardik , que les 
Efpagnols avoient repris pendant l’hiver : le fiége fut fort 
meurtrier , & dura dix-fèpt jours , parce que Lamboi & Ca- 
racéne , campés (bus Dunkerque , rafraichiflbient cette place; 
mais la flotte Holiandoifê , qui parut , avança le fiége , & 
Mardik fè rendit le 24. Le duc d’Orléans étant retourné à la 
cour y le duc d’Anguien fè prépara à la prifè de Dunkerque 
par celle de Fumes. Cette ville fè rendit le 7. de fèptembre > 
& Dunkerque le 7. oftobre. Le jeune roi avoit voyagé pour 
la première fois > & étoit venu le printems jufqu’à Amiens , 
où s’afîèmbloit l’armée. 

Il n’y eut rien de confidérable en Savoie , où les Efpagnols 
conlèrvoient toujours quelques places i suais le cardinal Ma- 
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zarin , qui voulolt venger les Barberîns de l’ingratitude du 
pape , & qui avoit encore plus à cœur de vengerï’inlulte per- 
îbnnelle que lui avoit feite Innocent X. en refufànt un cha- 
peau à Ion frere l’archevêque d’Aix , fit le fiége d’Orbitello 
en Tofcane , qui appartenoit aux Elpagnols , afin de s’appro- 
cher de Rome. Le prince Thomas eut le commandement de 
l’armée de terre , & le duc de Brezé de celle de mer. Le 
prince Thomas ayant ouvert la tranchée , la flotté Efpagnole, 
commandée par Pimentel « vint au fècours , & l’amiral de 
Brezé livra le combat le t 4. juin ; il fut Iànglant,lesEfpagnols 
furent battus, mais l’amiral de Brezé y fut tué à l’âge de 
vingt-fèpt ans, & le prince Thomas obligé de lever le fiége. 
On ne cjonne le titre à' Amiral à M. de Brezé , que parce qu’il 
en faifbit les fondions : car cette charge fiipprimée en 1617, 
ne fiit recréée qu’en 166^, & M. de Brezé avoit feulement le 
titre de Surintendant des mers : le duc d’Anguien fôn beau- 
frere , voulut lui fiiccéder en cette charge , mais la reine , 
pour éluder fà demande , s’en fit expédier le brevet pour elle- 
même. 

L’échec d’Orbitello fut réparé par la prifè de Piombîno , 
qui Ce rendit le 8. odobre aux maréchaux de la Meilleraie & 
du Pleflis , & par celle de Portolongone , dont ils s’emparent 
le 19. du même mois. La prifè de cette derniere place fut 
plus fènfible au pape que ne l’eût été celle d’Orbitello , & 
que ne l’étoit celle de Piombino , parce que fôn neveu Ludo- 
vifio en avoit le domaine utile. La réconciliation des Bar- 
berins avec le pape fuivit bien-tôt ces expéditions , & le cha- 
peau de cardinal fut envoyé à l’archevêque d’Aix , frere du 
cardinal Mazarin , qui fè fit appeller cardinal de Sainte- 
Cécile. 

Le duc de Modene fè déclare pour la France. En Cata- 
.logne , le comte d’Harcourt fut battu par Leganès le 2, i» no; 
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vembre , & forcé de lever le /îége de Lérida. Charles I. s’é- 
toit jetté entre les bras des Ecoflbis, les deux chambres de 
Weftminfter le déclarèrent déchu de tous lès droits à la cou- 
ronne. Mort de Henri II. prince de Condé , le dé- 
cembre. 

1647. 

Cette année ne fut pas heureulê pour la France. Les plé- 
nipotentiaires pour la paix continuoient leurs conférences , 
où ils avoient invité tous les princes & états de l’Empire , ce 
qui déplailbit fort à l’empereiir , qui avolt peine à traiter d’é- 
gal à égal avec des puifTances qu’U vouloit accoutumer à le 
regarder comme leur fbuverain : les Catholiques s’alTem- 
bloient àMunfter, & lesProteftans à Ofhabruc ; on avoit en- 
voyé le duc de Longueville à Munfter , en qualité de pléni- 
potentiaire ; les deux autres étoient bien mal enfèmble : Ser- 
vien , grand homme d’état , avoit toute la confiance du car- 
dinal, mais d* Avaux ctoit un génie fùpérieur. On peut 
remarquer que la même divifion étolt entre Salvius , créature 
de la reine , & Oxenftiem > fils du chancelier, tous deux plé- 
nipotentiaires de ChrifHne. 

Sufpenlîon d’armes entre l’Efpagne & les Hollandoîs , qui 
finit par le traité de paix ligné entre ces puilTances l’année 
d’apres. Antoine Brun, Francomtois, procureur général aa 
parlement de Dole , & plénipotentiaire de Philippe IV. 1èr- 
vit bien lôn maître dans cette occafion , où Servien le laillâ 
abulèr. Prilè deTubinge dans le Wirtemberg, par le ma- 
réchal d’HocquIncourt. 

Le maréchal de Turenne , qui reçut ordre , en conle- 
quence du traité de neutralité ligné avec la Bavière , de re- 
paller le Rhin & d’entrer dans le Luxembourg , ne fut pas le 
maître de ramener avec lui la cavalerie Allemande , qui iê 
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donna à Wrangel , général Suédois. L’élefteur , délivré de 
la crainte que lui donnoit notre armée , Ce rejoignit à l’em- 
pereur. 

En Flandres, l’archiduc Léopold , frere de l’empereur, 
inftruit des dHjx>lîtions des Hollandois , & qui n’avoit plus 
à en craindre de diverfion , prit Armentieres le 31. mai , 
malgré la vigoureulè réfiHance de du Pleffis-Belliere , après 
quatorze jours de tranchée ouverte , & s’empara enfiiite de 
Comines ; de-là , ayant feit le fiége de Landreci , que la 
méfintelligence de Gaflion & de Rantzau empêcha de îêcou- 
rir , il s’en rendit maître le‘ 18. juillet. Rantzau, après 
s’étre emparé du fort de la Kenoc^ue , prit Dixmude le 1 3. 
juillet, & Gaflion re^ut la Baifée a compofition le ip. ayant 
appris que l’archiduc marchoit au fècours. Rantzau prit le 
fort de Nieudam & de l’Eclufè , & fut attaqué au retour 
par le mardis de Caracéne : l’avantage fut égal. 

Le marédial de Gaflion fait le fiege de Lens , il y fut 
blefle à mort le 28. fèptembre , & mourut le z. oâobre. 
Lens fut pris le 3. Et U France , dit Monglat , en gagnant 
une bicoque , perdit un grand capitaine. Il répondoit à ceux 
qui lui propofoient de fe marier , qu’il nejlimoit pas ajfe^ 
ta vie , pour en vouloir Jaire part à quelqu’un. Il étoit mal 
avec le cardinal quand il mourut : il fut enterré à Charen- 
ton : fbn gouvernement de Courtrai , où il s’étoit établi une 
efpéce d’empire , fut donné à Paluau , & le maréchal de 
Rantzau lui fûccéda dans le commandement de l’armée. La 
campagne finit par le fiége de Dixmude , que les Efpagnols 
reprirent le 14. novembre. 

En Italie , le connétable de Caflille reprit Nice de la Paille 
le 23. mai ; mais le duc de Modene qui s’étoit déclaré pour 
la France , & la révolte des Napolitains , l’empêcherent de 
rien entreprendre. 
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Les Napolitains accables d’impôts , Ce révoltent , ayant i 
leur tête un homme de la lie du peuple y nommé Mazanielle: 
cette première émeute fut calmée par le duc d’Arcos , vice- 
roi de Naples « qui fit afiafliner Mazanielle. Environ deux 
mois après » dom Juan d’Autriche » fils naturel de Philippe IV. 
éunt entré dans la ville pour y punir les coupables , la ré> 
volte recommença , ayant pour chef le nommé Gennare > 
qui avoit pris la place de MazanieUe : cependant > plus pru- 
dent que MazanieUe , il fut d’avis que l’on Ce mit fous la 
proteœon de la France ; en confêquence le duc de Guifè 
qui étoit à Rome , où il pourfuivoit la düToiution de fon ma- 
riage avec la comtefie de BofTu « fut invité à fè mettre à la 
tête des rebelles : il fè rendit à Naples y où il fat déclaré gé- 
néraliflime. La France ne profita point de cet événements 
le duc de Richelieu fè contenta d’infaher la flotte Efpagnole 
fans la pourfuivre ; & M. de Guifè ne reçut ni les vivres y m 
l’argent qu’on lui avoit promis ; on prétend qu’il avoit deP- 
fèin de fè faire roi de Naples y mais étoit-ce une raifon pour 
l’abandonner l 

En Catalogne y le duc d’Anguien^ qui s’appella le prince 
de Condé depuis la mort de fbn pere arrivée le i6. décem- 
bre 1646. fut obligé de lever le fiége de Lérida le 17. juin. 
Le parlement d’Ecofle livre Charles I. aux Parlementaires : 
ce prince fè fauve dans l’ifle de ^chy où il fè croyoit en fu* 
reté y mais il y trouva une nouvéïte prifèn. Le roi fut atta- 
que de la petite vérole le 10. novembrcy & en fut dangereufè- 
ment malade. 

Le maréchal de Schomberg eut la charge de colonel des 
Suiflesy vacante par la mort de Baflbmpierre y dont on refufà 
l’agrément au duc de Longueville. Ce fût vers cette année 
que commencèrent les troubles à l’oçcafipn du Janfenifme* 
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On vitparoître depuis en 1 4» les Lettres provinciales 
époque de la fixation de la langue. 

1^48. 

La paix de Munfier 8f la guerre de Paris feront les deux 
grands objets de cette année , après que l’on aura parcouru 
les opérations de la guerre : elle étoit aufli vive en Allema-» 
gne , que fi la paix n’avoit pas été prête à fë faire. Le maré- 
chal de Turenne le rejoignit aux Suédois , commandés par 
Wrangel & par Conigfinark , dont il s’étoit fèparé l’année 
d’auparavant par ordre de la cour, & le jetta dans la Ba- 
vière , pour punir le duc de l’infradion qu’il avoit faite à la 
lieutralité où il s’étoit engagé. Le général Mélander & 
IWontécuculli furent battus a Summerhaulèn près d’Aul^ 
bourg le 17 mai ; le duc de Bavière , âgé de Ibixante & dix- 
buit ans , & qui mourut en 1 t. fût contraint de le lâuver 
de lès états , qui furent fàccagés ; les Suédois pillèrent , le 
'1.6. juillet , le château de Prague & la petite vüle , où Co- 
nigfinark fit un butin immenfè : les nouvelles delà paix mi- 
lent fin à cette guerre. 

Traité de paix fignéà Munfier le 30. janvier, entre l’EA 
pagne & la Hollande , par lequel le roi d’Efpagne renonce 
pour lui & fès fiiccefleurs , à tout droit fiir les Provinces- 
Unies, qu’il reconnut , après une guerre de quatre-vingts 
ans , pour états (buverains & libres. 

Cette paix qui privoit la France de l’alliance de la Hol- 
lande , malgré les aflùrances qu’avoit données cette répu- 
bl ;c>ue , de ne s’en jamais feparer , encouragea l’Elpagne à 
de nouveaux efforts contre la France, affoiblie par les guer- 
res civiles. 

L’archiduc Léopold prend Courtraile 19 mai ; le comte 
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de Paluau en avoit diminué la garnllôn pour renforcer l’ar- 
mée du prince de Condé , qui failbit le fîcge d’Ipres , & qu’il 
prit le i8. ayant (bus lui les maréchaux de Gramont&de 
Rantzau. Fumes Ce rend à l’archiduc le 3. août, & Lens le 
19. du même mois. Le prince de Condé , qui n’avoit pû 
empêcher la pri(è de cette derniere ville , attaqua l’archi- 
duc dans la plaine de Lens , & remporta (iir lui une vidoire 
complette le lo. août : le maréchal de Gramont commandoic 
l’aîle gauche , & le duc de Châtillon le corps de bataille. 
Cette vidoire fut (ùivie du liège de Fumes , que le prince 
de Condé reprit le 10. (èptembre , ayant (bus lui le maré- 
chal de Rant2.au ; mais les Barricades de Paris le rappells- 
rent à la cour , qui avoit be(bin de lui pour l’oppo(èr aux 
Frondeurs. 

En Catalogne , le maréchal de Schomberg prit Torto(è le 
10. juillet. La révolte de Naples finit par la pri(è du duc de 
Guiiê f qui étant (brti de la ville pour aller faire le (iége 
de la petite ville de Nüîtra , ne put y rentrer , & fut fait 
pri(bnnier le 6. avril ; on le conduilît en Elpagne , où il re(^ 
ta ju(qu’en Les Elpagnols.craignoient que ce prince 

n’entretînt la révolte de Naples, en railânt valoir les droits 
qu’il prétendoit avoir (ùr cette couronne par loland d’Anjou , 
^cheflè de Lorraine , fille de René roi de Sicile : ce fut le 
prince de Condé , qui ayant pafle dans le parti des Efpa- 
gnols , obtint d’eux (à liberté, U mourut en 1 664. 

Le duc de Modene , que le cardinal d’Efie (bn frere , ]^o- 
teâeur de la couronne de France à Rome , avoit gagné, a la 
France , après avoir forcé , conjointement avec le maréchal 
du Pieffis-Prafiin , les retrancliemens du marquis de Cara- 
céne , près Crémone , le 50. juin , fut obligé de lever le 6. 
oâobre le (iége de Crémone , dont la garniion étpic rafirai'! 
chie inceiTamment par les E(pagnol$. 
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Traités de Munfter & d’Ofhabnic , lignés , le premier à 
Munfier le 14. oâobre avec les Catholiques, & le lècond à 
Ofhabruc avec les Proteftans , dès le 6. août précédent. Dans 
celui-ci , on laiHa aux Suédois la dilculfion des affaires de 
Religion , & Paltemative de l’évéché d’Olhabruc fut conve- 
nue entre les Catholiques & les Protelfans. Le roi d’Efpagne 

3 ui avoit ligné le lien dès le 30. janvier avec les HoUan- 
ois , Ce rélolut , comme nous l’avons dit , à la continuation 
de la guerre avec la France , qui ne finit qu’à la paix des Py- 
rénées. Les principaux articles du traité de Munlfer furent , 
qu’il lêroit créé un huitième éieéforat en faveur de la ligne 
Palatine de Bavière , nommée Rodolphine ; & qu’au cas que 
la ligne Guillelmine ou l’autre vînt à manquer , alors le hui- 
tième éleâorat lêroit lîipprimé ; qu’il ne lêroit rien &it dans 
l’Empire fiuis l’avis & le conlêntement d’une alTemblée libre 
de tous les états de l’Empire ; que chacun deldits états joui- 
roit librement & à perpétuité du droit de faire entr’eux & 
avec les étrangers , des alliances pour leur lùreté & pour leur 
conlêrvation , pourvu qu’elle ne fuflênt point contre l’em- 
pereur 8c l’Empire ; que par rapport à la France , la lùpréme 
iêigneurie lùr les évêchés de Metz , Toul & Verdun, & lùr 
Moyenvic , lui appartiendroit ; que l’empereur & l’Empire 
céderoient au roi tous leurs droits lùr Pignerol , ainli que lùr 
Brilàc , le Landgraviat de la haute & ballê Allace , le Sund- 
, gaw & la préfetture provinciale ces dix villes impériales fî- 
tuées en AUàce ; que le roi auroit droit de tenir une gamilbn à 
Fhililbourg, &c. 11 fut encore dit par ce traité, que ceux 
de la Conrelfion d’Aulhourg qui avoient enlevé les biens des 
églilês catholiques , lêroient maintenus dans leur poflêinon , 
mais lôus la condition elTentielle que cette pofiêllion fût an- 
térieure à l’année 1 6x4. & qu’il lêroit libre aux autres princes 
de l’Empire t qui deliroient d’embraflèr la même confel-r 
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Gon , d*en pratiquer les exercices comme il leur paroîtroit 
convenable. La liberté des Suillès fut auffi reconnue par ces 
mêmes traités, mais cepeadant d'une &qon allez équivoque f 
il ell dit qu’ils relieront dans une pojftffion de toute 
exemption & liberté par rapport a l’Empire , â plus forte 
railôn de la mailôn d’Autriche. Le duc de Lorraine ne fût 
point compris dans ce traité ; on remit à dilcuter lès intérêts 
lors de la paix avec l’Elpagne, 

Par le traité d’Olhabruc entre la Suède & l’Empire , on 
céda à perpétuité à la couronne de Suède toute la Poméranie 
dtérieure , l’ille de Rugen , Stettin , & quelques autres pla:- 
ces dans la Poméranie ultérieure , les embouchures de l’O- 
der, Wifinar , l’archevéché de Bremen, & l’évéché de Fer- 
den , &c. l’archevéché de Magdebourg , les évéchés d’Hal- 
berRatt , de Menden , &c. font lecularil^ & donnés à l’élec- 
teur de Brandebourg , &c. Ces traités lônt regardés comme 
le code politique d’une partie de l’Europe , & ont été dépnis 
le fondement de tous ceux qui ont été faits entre les mêmes 
puiflances. Le pape & les Vénitiens avoient été les média- 
teurs de cette paix ; Fabio Chigi ( depuis Alexandre VII. ) 
pour le pape, & Contarini pour les Vénitiens : cela n’empê- 
cha pas le pape de proteRer contre quelques articles d’une 
paix qu’il avoit defirée , mais qu’il n’eût pas voulu que les 
Catholiques euflènt payée de l’aliénation de tous les biens 
ecclé/îaRiques qui avoient été cédés aux Suédois. 

Guerre civile. Voici quelle en fut l’occaRon. On avoit 
retenu les gages des officiers du parlement: le peuple accablé 
par les impôts , les excitoit , & entr’autres édits burfâux , 
l’édit de création de douze charges de maître des requêtes , 
auquel ceux de ce corps avoient formé oppofition dès le . 17. 
janvier , donna lieu aux premiers mouvemens. Le parlement 
de Paris rendit deux arrêts d’union avec les parlement Sc 
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autres compagnies du royaume, l’un du 13. mai , l’autre du 
î J, juin. ( On peut lire ces événemens dans les mémoires 
du tems , qui font curieux & en grand nombre. ) Les préfî- 
dens Gayan & Barillon avoient été arrêtés dès le commen- 
cement de l’année , fons que cela eût eu de foites : le cardi- 
nal crut que le jour que l’on chantoit le Te Deum à Notre- 
Dame , pour le gain de la bataille de Lens , qui étoit le z 6 , 
août , foroit une occalion favorable pour faire arrêter deux 
autres membres du parlement. On fit donc arrêter le préfi- 
dent Potier de Blancmenil & Brouflêl : le premier , neveu 
de l’évêque de Beauvais , ne pouvoir pardonner à la reine le 
dégoût qui lui avoir pris pour fon oncle au commencement 
de la régence : le focond , n’ayant pour tout mérite que (à 
pauvreté & beaucoup de hardiefle , étoit mécontent de la ré- 
gente qui avoir refufé une compagnie aux gardes à fon fils. 
Cet emprifonnement fit plus de bruit qu’on ne s’y étoit at- 
tendu. Le peuple les redemanda ; bientôt les chaînes furent 
tendues dans Paris , ( c’eft ce qu’on appelle la journée des 
Barricades , ) & la reine fut forcée à rendre les priformiers. 
Le bien public , comme il arrive prelque toujours dans les 
révoltes , n’étoit que le prétexte de ces troubles , excités par 
les mécontens du gouvernement, qui , (ans ofor attaquer la 
majellé royale , s’en prenoient au miniflre ; c’eft ce qui fit 
donner aux deux partis les noms de Frondeurs & de lUa^a- 
rins. A la tête des Frondeurs étoient , le duc de Beaufort , 
fouvé du château de Vincennes , où il étoit prifonnier depuis 
cinq ans , de Retz , coadjuteur de Paris , qui fut depuis car- 
dinal , la ducheflë de Longueville , le prince de Marfillac 
qui l’aimoit, le prince de Conti , le duc de Vendôme, fon 
beau-frere le duc de Nemours , le duc de Bouillon qui étoit 
l’ame de ce parti, le maréchal de Turenne fon frere, le ma- 
réchal de la Mothe , 8 cc, du côté de la cour , étoient , le 
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prince de Condé , le maréchal de Gramont , le duc de Châ- 
tillon ç. & ce qu’il y a de (urprenant dans toutes ces ré- 
volutions y c’eil qu’en moins de trois années on vit les inté- 
rêts changer totalement ; le prince de Conti , chef des re- 
belles contre le cardinal , époulèr la nièce ; le prince de 
Condé afTiéger Paris pour le roi , puis défendre Paris contre 
le roi ; ce même prince de Condé ramener le cardinal triom- 
phant dans Paris , enlûito être mis en prifôn par ce même 
cardinal ; enfin le maréchal de Turenne le féparer dü prince 
de Condé , & donner contre lui la bataille de Saint-Antoine. 
Le duc d’Orléans fiottoit entre les deux partis , & lùivant 
Ibn caradere , & les intérêts de l’abbé de la Riviere , il en 
changea plus d’une fois. Chavigni , devenu fiilped au car- 
dinal , eft mis à Vincennes , & puis transféré au Havre-de- 
Grace : le parlement , raccommodé avec la cour par la dé- 
claration du 4. odobre , obtient la liberté , mais il ne fut 
point rétabli , & ne lîirvécut guéres à là dilgrace.' 

Marguerite de Rohan , fille de Henri duc de Rohan , dont 
Je duché créé en i ^05. avoit été éteint par là mort en 1638. 
faute d’hoirs mâles , conformément à la claulê appolee dans 
les lettres , obtient du roi de nouvelles lettres pour lôn mari 
Henri de Çhabot & elle , & pour, leurs delcendans mâles ; 
elles ne furent enregillrées qu’en 1651, 

Eredion de la terre de Cœuvrcs en duché-pairie , lôus 
3 e nom 'd’Ellrées ; les lettres ne furent enregillrées qu’en 
,1^63. 

Le comté de Guiche érigé en duché-pairie , lôus le nom 
de Gramont; les lettres ne furent enregillrées qu’en 1663. 

Comté de Trelrnes érigé en duché-pairie en faveur de René 
Potier , fils de Louis baron de Gêvres , lècretaire d’état 3 il 
delcendoit de Jacques Potier, conlèiller au parlement, qui 
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eut deux fils , dont l’aîné fut préfident à mortier , & le fécond 
fils fut la tige des ducs de Trefines ; les lettres de ^rie ne 
furent enregiflrées qu’en 

En Angleterre, après diverfès rencontres entre les troupes 
reftées fideles à Charles I. & les rebelles , Cromwel qui ap- 
prend qu’il y a eu quelques négociations entre ce prince & 
les parlementaires , caffè la plus grande partie du parlement, 
& fait transférer , le z8. de fèptembre , Charles I. de l’ifle de 
Wich au château de Hurts. On eût dit que la contagion de 
la révolte avoit gagné toute l’Europe : l’Angleterre fait le 
procès à fôn roi ; la fidélité du parlement de Paris le trouve 
ébranlée par les feditieux, tandis que les JanifTaires ctran- 
gloicnt environ dans le même tems le Sultan Ibrahim, 

La déclaration de l’année précédente n’avoit produit qu’un 
calme apparent ; le parlement s’afTembla fous le prétexte 
des infraftions faites à la déclaration. 

Le roi fè voit réduit par les Frondeurs à fôrtir de fà capi- 
tale, dans le même tems que la paix de Munfter faifôit ref^ 
pecler fa puiflànce dans toute l’Europe : il le retire à Saint- 
Germain la nuit du 6,-janvier, & le 7. M. le prince , ac- 
compagné du duc d’Orléans , fait le blocus de Paris : il prend 
Charenton le 8. février ; le duc de Châtillon y fut tué, Tan- 
crede , qui prétendoit être fils du duc de Rohan , avoit été 
tué quelques Jours auparavant; fà mort mit fin au procès 
qu’il avoit intenté à Marguerite de RoJian Chabot , & qu’il 
avoit renouvellé cette année , quoi qu’il l’eût déjà perdu en 
1 6 /^ 6 . L’Efpagne fôllicitce par les princes , prend part au>c 
troubles civils pour les fortifier ; & l’archiduc, gouverneur 
des Pays-bas , fè prépare à entrer en France à la tête de 
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quliue mille hommes. La reine , Jugement allarmée , écoute 
les propofitions du parlement, qui de fôn coté étoit épuile 
d’argent , qui voyoit dépérir fès troupes , & qui n’avoit gué-, 
res de confiance dans fès généraux. Les troubles s’appailent, 
& les conditions de l’accommodement (ont lignées le 1 1, 
mars , lans qu’aucun des partis eût latisfaéHon : le parle- 
ment demeurant en liberté de s’aflembler , ce que la cour 
avoit voulu empêcher , au moins pour le relie de l’année , 
& la cour conlèrvant Ibn minillre , dont le parlement & le 
peuple avoient demandé l’éloignement. Il y eut une am- 
nillie générale , dans laquelle furent compris & nommés 
tous les hommes confidérables du parti rebelle ; mais le car- 
dinal aftèfta , pour mortifier le coadjuteur, de ne l’y pas nom- 
mer , voulant le confondre dans la foule. 

La reine ne ‘ voulut pas que le roi rentrât d’abord dans 
Paris ; elle le mena à Compiegne , Ibus prétexte de s’appro- 
cher de l’armée de Picardie, & ce ne fut que le i8. août 
que leurs majeftés rentreront dans Paris , ayant dans leur ca- 
rofie le prince de Condé & le cardinal Mazarin , contre le- 
quel le parlement avoit rendu des arrêts lànglans : cette paix 
n’empêcha pas les troubles dans le royaume , fiir tout en Pro- 
vence & en Guyenne , ou les parlemens s’étoient déclarés , 
à l’exemple de celui de Paris , contre leurs gouverneurs le 
comte d’Alais & le duc d’Epernon. 

Les Elpagnols profitant des troubles civils de France , re- 
prirent Ipresle 8. mai , & Saint-Venant le lo. Le comte 
d’Harcourt défait un corps de troupes Lorraines près de Va- 
lenciennes le lo. juin , & taille en pièces huit cens chevaux 
entre Douai & Saint- Amand le 23. Il avoit invefti Cam- 
brai , dont il fut obligé de lever le fiége le 3. juillet, & il 
finit cette campagne par la prilè de Condé , en deux jours de 
iranchée ouverte , le z 5. août , mais il l’abandonna , ne ju- 
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géant pas que cette place fut en état d’être confèrvée pen-; 
dant l’hy ver. 

En Italie, le duc de Modene fit Ion accommodement avec 
les Elpagnols, de l’aveu du cardinal Mazarin , qui n’étoit pas 
en état de le fècourir. 

En Catalogne , Dom Juan de Garai, après avoir eu 
quelques avantages, fut obligé d’abandonner l’idée qu’il avoit 
de faire le fiége de Barcelonne , où Marfin fit entrer garnilbn 
Françoifè. 

Charles I. a la tête tranchée à WItehal le p. février , dans 
û. cinquante-uniéme année. Son trop de confiance dans la 
reine la femme avoit contribué à lès malheurs. La chambre 
des pairs fut lupprimée , le lèrment de fidélité & de lùpré- 
matie aboli , & tout le pouvoir remis entre les mains du peu- 
ple. Cromwel , déclaré général perpétuel des troupes de 
l’état , régna Ibus le titre de Protefteur, La nation qui lèuf- 
frit ce parricide , le détella lî-tôt qu’jl fut commis : les en- 
nemis mêmes de Charles ne purent s’empêcher d’admirer là 
confiance , & Ce contentèrent de dire qu’il mourut avec bien 
plus de grandeur qu’il n’avolt vécu , & qu’il prouva ce que 
l’on avoit dit lèuvent des Stuarts , quUs joutenoient leurs 
malheurs mieux que leur projpérité. La nouvelle république 
fut d’abord reconnue par le roi d’Elpagne , enlîilte par la 
* Suède , la Hollande , la république de Venilè , & enfin par 
la régence de France. Charles II. reconnu en Irlande roi 
d’Angleterre , par le zélé du marquis d’Ormond , battu & 
défait, fè retire en France près de la reine là mere. Les 
Angl ois cherchoient la liberté par la mort de Charles I. 8c 
ils ne retrouvèrent qu’un tyran dans Cromwel ; ou pcur.-oic 
leur appliquer ce qui fut dit lors de la mort de Celàr : là. 
mort ne fut qu’un crime , puilqu’elle ne rétablit pas la liber- 
té } avec cette différence que Charles 1, étoit leur roi légiti-- 
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me y & que (k mort fut im parricide d’autant plus horrible 
qu’ils y mirent des formes. 



i6jo. 

Aflèmblée du Clergé, qui dura depuis le mois de mal de 
cette année julqu’au mois, de mars de l’année fuivante. Il 
courut, pendant la tenue de cette aflèmblée, un livre ayant 
pour titre : Remontrances de François Paumier au roi t J ur 
le pouvoig G' autorité que fa majejlê a fur le temporel de 
L'état eccléflaflique^ à Paris^ chei Ant. Etienne ,1^50 m-4®* 
L’évcque de Comminges , dans le rapport qu’il fit de ce li- 
vre à l’AlTemblée , fait entendre que Paumier n’étoit qu’un 
nom de guerre. Cet ouvrage , pour le fonds & pour les 
principes , eft le meme qui a paru de nos jours fous le titre : 
Lettres, Ne répugna te , &c. juflement cent ans après, & dans 
les mêmes circonftances d’une aflèmblée du clergé : on ne 
connoît que deux exemplaires du livre de Paumier , & tous 
les deux font à la Bibliothèque du roi. Ce livre excita de 
grands troubles quand il parut ; l’aflèmblée s’en plaignit 
amèrement à la reine régente , & il fut fiipprimé comme 
l’ont été en 1750. les Lettres Ne repugnate , &c. 

Le prince de Condé , à qui l’état & le cardinal dévoient, 
l’un là gloire , & l’autre là lùreté , mettoit lès lèrvices à trop 
haut prix , & devenoit rebelle à force de prétentions : il 
s’oppolôit d’ailleurs au mariage de la nièce du cardinal avec 
le duc de Mercœur ; il fut réifelu de le faire arrêter , & l’oc» 
cafion étoit favorable par la brouillerle ouverte où ce prince 
étolt avec les Frondeurs. Il les acculolt au parlement , & 
entr’autres le duc de Beaufort & le coadjuteur , d’avoir voulu 
le faire aflaffîner; & pendant l'inftruéÜon du procès , les deux 
partis qui lè rendoient au parlement . penlèrent en venir 
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aux mains dans la grande fàle. La reine profitant des cir- 
conftances , Ce réunit aux Frondeurs. La duchelTe de Che- 
vreulè gagna le duc d’Orléans , après l’avoir détaché de 
l’abbé de la Riviere qui fut dilgraclé ; elle excita fà jaloufie 
contre le prince de Condé , & l’ amena au point de lui faire 
defirer qu’on l’arrêtât ; cela fut exécuté le i8. janvier par 
Guitaut , capitaine des gardes d^la reine , Commlnges Ibn 
neveu , & Mioffans , lieutenant des gendarmes du roi , ( c’eft 
le maréchal d’Albret. )Le prince de Condé, le prince de 
Conti & le duc de Longueville furent d’abord fpnduits à 
Vincennes, enluite à Marcoullî , puis au Havre- de-Grace : 
on peut juger par un lêul trait , s’ils étoient bien gardés. De 
Bar qui en étoit charge , vouloit forcer le prêtre à leur dire 
la melTe en Franejois , parce que ne lâchant pas le latin , il 
craignolt qu’on ne leur donnât quelques avis : ce qui eft éton- 
nant , c’eR que le peuple en fit des feux de joie qu’on ne 
s’attendoit pas â voir renouveller pour lôn retour. A cette 
nouvelle , la duchelTe de Longueville le lâuva en Norman- 
die , où Marfillac la lulvit ; MTHe Bouillon à Turenne , & M« 
de Turenne à Stenai. Marfin , attaché au prince de Condé, 
fut arrêté en Catalogne , au milieu de l’armée qu’il comman- 
doit. La reine, avec quelques troupes commandées par le 
comte d’Harcourt , part le premier février , & mene le roi 
en Normandie , pour affermir cette province contre les en- 
treprilès de madame de Longueville , qui le lâuva en Hol- 
lande , d’où elle revint à Stenai , où le maréchal de Turen- 
ne & elle firent leur traité avec les Elpagnols. On ôte les 
Iceaux au chancelier Seguier , pour les donner .à Château- 
neuf, porté par la Fronde. 

En Lorraine , Clermont , Stenai & Jametz , qui avoient 
été remis au prince de Condé , Ce lôumettent au roi ; le 
marquis de la Ferté bat le comte deLignevilie le oélobre; 
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les créatures du prince de Condé ne peuvent lui confèrver 
la ville de Bourges , ni la ville de Diion , ni celle de Seurre 
en Bourgogne : cette derniere le rendit au roi le ii, avril ; 
& leurs majeftés qui s’étolent avancés julqu’à Dijon , arri- 
vèrent à Paris le 3 . mai ; elles en repartirent pour s’avancer 
vers la Guyenne, où leur prélènce remît le calme dans Bor- 
deaux. Le duc de Vendôme a la charge de (urintendant des 
mers , dont la reine le démet en là faveur , avec la lurvivan-. 
ce au duc de Beaufort. 

Le maréchal de Turenne , qui avoit pris la qualité de lieu-^ 
tenant général de l’armée du roi pour la liberté des princes» 
fe joignit à l’archiduc , conformément au traité conclu par 
madame de Longueville , & après s’être làifi d’Aubenton & 
d’Irlôn , prit le Catelet le i j. juin. Le maréchal du Pleffis- 
PraHin fait lever le liège de Guilè le premier juillet à l’ar- 
chiduc. M. de Turenne prend la Capelle le 3. août, & s’a- 
vance vers le château de Vincennes pour délivrer les prin- 
ces, mais ils avoient été transférés à Marcoulïi. Monzon le 
rend au Elpagnols le 6, novembre , après une vigoureulè dé- 
fenlè. Le maréchal du Plelfis ayant pris Rethel le 1 5 . décem- 
bre, le maréchal de Turenne qui étoit vainement accouru 
au lècours , le rélôut à une bataille où le maréchal du Plelfis 
le battit le 15. décembre : c’eft la bataille de Rethel. M. de 
Puylêgur , dans lès mémoires , le donne tout le mérite de 
cette aélion. On doit dire , pour la jullification de M. de 
Turenne , que Déliponti, qui commandoit dans Rethel , jr 
tint lîx jours de moins qu’il n’avoit promis. 

Le marquilàt de Mortemart érigé en duché-pairie ; les let-î 
très ne furent enregiftrées qu’en 166^, 

Baronîe deVillemor, érigée en duché en faveur du chance- 
lier Seguier & de lès lùccelTeurs , tant mâles que femelles J 
les lettres ne furent point enregilîrées. 
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En Italie , les Elpagnols reprirent Portolongone le i 
août : en Catalogne ils reprirent Flix fur la Segre , Tor- 
tolè, Balaguier ,& toute la plaine d’Urgel. Cromwel défait 
les EcofTois du parti de Charles II. à Dumbar le i 5. fêptem- 
bre. Le malheureux Montrofè, fujet aufl'i fidèle que grand 
capitaine , apnt été fait prilônnier par les rebelles , fut pen- 
du le 30. mai. 

Mort de Delcartes le 1 1 . février à Stokolm. On a dit de 
Defcartes qu’il avoit donné le ton à fbn fiécle ; on pouvoit 
ajouter que fbn fiécle avoit un autre ton qu’il lui a fait per- 
dre , c’eft celui d’une érudition dénuée des lumières de la 
philofbphie v en forte que d’un fiécle qui n’étoit que fàvant, 
il en a fait un vraiment éclairé ; çar c’eft le jugement que 
Bayle porte du fèiziéme & du dix-fèptiéme fiécle : » Je crois, 
» dit-il, que le fèiziéme fiécle a produit un plus grand nombre 
» de fàvans hommes que le dix-fèptiéme ; & néanmoins il 
î> s’en faut beaucoup que le premier de ces deux fiécles ait 

« eu autant de lumières que l’autre les gens font au- 

« jourd’hui moins fàvans & plus habiles », Hobbes enchérit 
bien fur Bayle : ce philofbphe Anglois , qui avoit beaucoup 
plus médité qu’il n’avoit lu , ne faifbit nul cas de la fcience » 
& difbit aflèz plaifàmment , que s’il avoh donné à la lec- 
ture autant de tems que les autres hommes de lettres , il 
auroit été autE ignorant qu’ils le font : on fènt combien cela 
eft outré, mais c’eft un philofbphe qui reproche à la fcience 
le mauvais ufàge qu’en faifbient alors les favans , 8c qui s’é- 
lève contre des hommes qui ne favoient ralfbnner que par 
citations & autorités. A ces deux fiécles en a fùçcédé un troi- 
fiéme , où , loin d’adopter les opinions des autres , on a peut- 
être un peu trop affèélé de ne puifèr que dans fbn propre fond, 
& où l’ambition de ce que l’on appelle /e bel ejprit , a fait 
^ue l’on a abufé quelquefois du véritable. Prenons garde que 
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le dix-liultiéme fiécle ne décrie l’efprit comme le fèiziéme 
avoir décrie l’érudition. Newton parut après Delcartes: lans 
ofèr régler les rangs , ne pourroit-on pas dire , que c’eft à 
Delcartes que nous devons Ne\vton , comme c’eft à là mé- 
thode admirable que l’on doit Locke, Mallebranche , Puf-*, 
fendorf & Clarke î 

i6$i. 

Le cardinal Mazarin s’étolt brouillé trop légèrement avec' 
les Frondeurs , dont il croyolt délbrmais pouvoir le palier ; 
il voulut faire un crime à Gafton , d’avoir traité pendant 
l’ablènce du roi avec un envoyé des Elpagnols ; & c’étoit 
en effet une grande faute que ce prince avoir commilè , 
mais ce n’étoit pas le tems de la relever : il le prenoit aufS 
de la conduite de Gafton au coad'iuteur , qui avoir remplacé 
l’abbé de la RIviere dans là confiance , & il lui ôta toute 
elpérance de la nomination au cardinalat : les Frondeurs , 
de leur côté , le virent fortifiés par le duc de Nemours , qui 
fut attiré dans ce parti par la duchelTe de Châtillon dont il 
croit amoureux , & qui le forqa à lèrvir M. le prince lôn ri- 
val : la prlnceflè Palatine , amie de confiance de M. le prince, 
donnoit de la force à ce parti. Enfin le parlement lôulevé par 
les Frondeurs , demande hautement la liberté des princes , 
que la cour ne fut plus en état de refiifèr ; il alla plus loin, & 
ayant Intimidé leminiftre au point de lui faire prendre le parti 
de s’ablènter du royaume , il rendit en même tems un arrêt 
qui le banniflbit à perpétuité. La reine donne l’ordre de faire 
lortir les princes de prilon ; & le cardinal , làns attendre cet 
ordre , alla lui-même les délivrer , comptant s’en faire un 
mérite auprès d’eux , mais il en fut mal reçu , & fè vit réduit 
i Xè retira: du côté de Liège, Les princes rentrent dans 
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Paris, comme en triomphe, le i6, février , étant accom- 
pagnés du duc d’Orléans. 

M. de Turenne, invité par une lettre du roi , quitte le 
fèrvice des Elpagnols, & revient à la cour où il obtient que 
le contrat d’échange de Sedan, conclu dès l’an 1641. fèroit 
enfin figné. Il eft dit dans ce contrat d’échange , que les 
terres d’AIbret 8c de Château-Thierri échangées contre la 
lôuverainetc de Sedan , pajferont entre les mains du Jeigneur 
de Bouillon 6* fes dejcendans mâles G' femelles , avec tous 
les titres G* dignités , G* prééminences anciennes . , , . pour 
avoir leur effet du jour de leurs premières créations. Ce qui 
fe rapportoit à l’an 1 J 5 où (ê fit l’éreftion du duché 

d’AIbret , en faveur du roi & de la reine de Navarre ; ce 
contrat fut enregiftré au parlement au mois de février 
mais Ibus la condition que lejdites pairies d’AIbret G* Ciiâ~ 
teau-l hier ri ne pour r oient avoir leur effet G* rang que du 
jour du préjent arrêt , G* e/2 obtenant par ledit de la Tour 
d' Auvergne lettres dudit fei^neur roi. En effet , M. de 
Bouillon obtint des lettres d’ereftion des duchés d’AIbret & 
de Château-Thierri au même mois de février i6^z. mais 
comme il mourut la même année , avant de les avoir fait 
enregifîrer , le duc de Bouillon fôn fils en obtint de nouvel- 
les en i66i, dans lefqueUes fut auffi compris M. de Turen- 
ne fôn oncle. M, de Bouillon ne fut reçu qu’en 166^, 

Le parlement enregiflre la déclaration que la reine avoît 
été obligée de donner , par laquelle l’entrée du confeil eft 
interdite aux étrangers , & même aux cardinaux François; 
il rendit aufli plufieurs arrêts contre le cardinal Mazarin, La 
reine feint de le raccommoder avec le prince de Condé , en 
lui accordant des demandes qui alloient à la priver de toute 
l’autorité ; mais en meme tems elle cherche à le rendre liiG- 
pcél aux Frondeurs qui fallôient toute fà force , &îlè prépare 
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par-là à rompre impunément tous les engagemens qu’elle 
venoit de prendre avec lui. La noblelTe demandolt l’alTem- 
blée des états généraux ; elle perfuade au prince de Condé 
-que cette alTemblée eft contre lès intérêts, & il en détourne 
l’exécution : les Frondeurs vouloient le mariage du prince 
de Conti & de mademoilèlle de Chevreulè ; on le fait apper- 
cevoir du crédit que ce mariage alloit donner au coadjuteur 
qui la gouvernoit , & il le rompt avec éclat ; ainfi la cour 
le trouve divilée en trois partis : celui de la reine , qui 
avoit pour elle melfieurs de Bouillon & de Turenne , &c, 
celui de M. le prince , que meilleurs de Nemours , de la Ro- 
chefoucauld , &c. avoient fûivi ; & celui des Frondeurs , 
ayant à leur tête M. le duc d’Orléans , le coadjuteur , ma- 
dame de Chevreulè , &c. 

Le prince de Condé , en méfiance de tous les côtés , ne 
voulut point Ce rendre au lit de juftice , où le roi déclara (à 
majorité le 7. de lèptembre. Le cardinal, qui étoit à Co- 
logne , continuoit de gouverner la reine. Le prince de Con- 
de Ce retire dans lôn gouvernement de Guyenne , d’où il fè 
prépare à la guerre. Le comte d’Harcourt fait lever le fiége 
de Cognac au prince de Condé. Le maréchal de la Ferté fait 
le fiége de Chatté en Lorraine, qu’il prend le 13. lèp- 
tembre , apres quarante-trois jours d’attaque, Bergues-Saint- 
Vinox le rend aux Fipagnols. 

En Catalogne , les Elpagnols reprirent Cervers , & for-< 
merent le fiége de Barcelonne. 

Nicolas de Neufville, lècretaire d’état , ayant obtenu en 

10. des lettres patentes portant création de la lèigneurie 
de Villerol en châtellenie , (bn fils Charles , marquis d’Alin- 
court , en obtint en i6if. pour la faire ériger en marquifàt ; 
& le maréchal de Villerol , fils de Charles , & gouverneur 
de Louis XIV« fut fiiit duc & pair par lettres du mois de 
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mille hommes des meilleures troupes de M. le prince , & 
firent plufieurs prilbnniers : on étoit au troifiéme jour du 
liège d’Etampes , lorlque l’arrivée du duc de Lorraine , qui 
parut aux environs de Paris à la tcte de neuf mille hom- 
mes , fit changer de penlee ; on traita avec ce prince , qui 
conlêntit à le retirer , moyennant une lômme d’argent qu’on 
lui donna. M. le prince , qui le méfioit avec railon des in- 
certitudes de M. le duc d’Orléans , arrive à Paris , pour le 
raffermir dans fbn parti , après une marche aufli pénible que 
dangereufê. De-là , il commença à négocier avec la cour , 
qui étoit à Saint-Germain , par l’entremifè du duc de Ro- 
han , de Chavigni & de Goulas , qui avoient ordre de ne 
point voir le cardinal. Les négociations ayant été inutiles > 
le prince de Condé fè réfblut a recommencer la guerre ; il 
étoit pofté à Saint-Cloud, ayant la riviere devant lui, & 
M. de Turenne en deçà. Ce pofte lui parut bon , tant qu’il 
n’eut pas à craindre pour lès derrrieres, mais l’arrivée du 
maréchal de la Ferté lui fàilânt appréhender d’être enve- 
loppé , il prit le parti d’aller occuper le porte de Charenton , 
& il parta la Seine, ayant Paris à Gl droite , & par conlequent 
n’ayant rien qui le leparât de M. de Turenne. Ce fut dans 
cette marche , que Ce trouvant prelTé par l’armée royale , 
il n’eut que le tems de le jetter dans le fauxbourg Saint- 
Antoine, où lè donna le i. juillet le fameux combat de 
Saint -Antoine ; cette journée où M. le Prince & M. de 
Turenne acquirent une égale gloire, alloit être décilîve 
contre M. le Prince , par le fecours qu’amena le maréchal 
de la Ferté , lî les bourgeois de Paris , qui avoient regardé 
ce combat d’un oeil tranquille, ne l’eurtènt fàuvé en lui ou- 
vrant leurs portes, à la perfuafion de Mademoifèlle, qui fit 
tirer le canon de la Baftille fur les troupes du roi : elle 
^btint pour cela un ordre de Gafton , conlèrvé en original 
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à la bibliothèque du roi. La prélênce du prince de Çondé 
réuni au duc d’Orléans , ralluma la haine du parlement con- 
tre le cardinal. Monfieur eft déclaré lieutenant général du 
royaume. Le roi , qui étoit à Pontoifè , y transfère le par- 
lement par une déclaration du 6. août , mais il y fut peu 
nombreux. 

Le cardinal confênt de nouveau à quitter la cour , & Ce 
retire à Bouillon le 19. août. Les troubles s’appaifènt; le 
roi fait publier le ii. oftobre une amniftie générale , pour 
tout ce qui s’étoit pafTé depuis 1^48. & rentre dans Paris 
le meme jour ; le prince de Condé en étoit fbrti cinq jours 
auparavant , pour Ce ietter entre les bras des Efpagnols ; 
Monfieur fè retire à Blois , Mademoifèlle dans fês terres ; 
le cardinal de Retz. , à qui le pape Innocent X. venoit d’en- 
voyer le chapeau , fut mis à Vincennes , & il le méritoit 
bien , de-là à la citadelle de Nantes , d’où il le làuva en 
16$ 4. Châteauneuf avoir reçu ordre de le retirer dans la 
mailbn de Montrouge. Montrond, qui tenoit pour M. le 
Prince , Ce rend le premier lèptembre à Paluau. 

Les troubles civils donnèrent de grands avantages aux 
Elpagnols; ils reprirent Barcelonne contre le maréchal de la 
Mothe le 13. oélobre, après quinze mois de liège , par l’in- 
fidélité de Marlîn qui avoir quitté l’armée , pour venir join- 
dre M. le Prince. Cafal eû pris par les Elpagnols lùr le duc 
de Savoie , & remis au duc de Mantcue. Gravelines le rend 
le 18. mai aux Elpagnols après-loixame-neuf jours de liège, 
& Dunkerque le i6. lèptembre, après trente-neuf jours de 
liège , Ibutenu par le comte d’Ellrades. Rethel le rend à M, 
le Prince le 30. oftobre , & il prend Sainte Menehoud le 14, 
Novembre. M. de Turenne part pour arrêter ces progrès , 
& il tient au roi la parole qu’il lui avoit donnée , d’empê- 
cher les ennemis de prendre des quartiers d’hiver en France^ 
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Le cardinal Mazarin rentre dans Paris le 3, février. Les 
tems d’orage étoient pafles , & on relpedoit en lui une 
fortune que tant de traverfès n’avoient pû renverlèr. Les 
princes, les ambaflàdeurs , le parlement, le peuple, tout 
s’emprelîa à lui faire là cour ; il logea au Louvre , & le roi 
ordonna à cette occafion , que la porte de la Conférence 
fût gardée par une compagnie du régiment des Gardes, 
{^Mémoires de li vienne.) 

La reine Chriftine avoit voulu s’intérefler aflèz mal-à- 
propos dans les troubles de la France ; elle offtoit une mé- 
diation dont perlônne ne vouloit ; elle écrivit au prince de 
Condé qui étoit Ibn héros ; elle écrivit au parlement , au 
duc d’Orléans , à Mademoilèlle , &c. Le cardinal lui en 
fut mauvais gré ; la reine n’en fut pas plus contente ; le 
public jugea que c’étoit chercher à le mêler làns bienleance, 
îàns prétexte , làns motif & làns dignité : aulïi trouva-t’elle 
beaucoup d’indifférence à la cour de France , lorlqu’elle 
palîà après lôn abdication. 

C’ell depuis cette année que les intendans des provinces 
ont commencé à y exercer leur autorité : on en avoit en- 
voyé en 1634. qui ne Ce méloient que des finances: ils 
furent rappellés en 1648. fur les plaintes des parlemens , 
qui les trouvoient encore trop puifTans , & qui peut-être 
dans ces tems^telheureux l’étoient trop eux-mêmes. Mais 
en 1653. on ëi||jfcvoya avec le titre d’intendans de juftice , 
police & finance : c’eft l’état aéluel. 

Guerre entre l’Angleterre & la Hollande , qui avoit 
commencé lur la difficulté du falut , mais qui avoit une 
caulè plus ancienne. Les Anglois acculbient les Hollandois 
d’infidélité dans ie commerce qu’ils avoient fait enfêrable « 
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& de leur avoir enlevé une des ifles Molucques dès j 6 t^i 
ils n’avoient pû s’en faire railôn fous les régnés de Jacques I. 
& de Charles I. où ces princes s’occupoient bien plus de 
faire valoir leurs prérogatives perfônnelles , que le com- 
merce de la nation. Les amiraux Blaak & Tromp com- 
mandoient les flottes AngloHe & Hollandoilè , qui eurent 
divers avantages l’une contre l’autre. Cromwel fubftitua 
dans la fuite le général Monk à Blaak. 

Les troubles domeftiques continuoient encore en France 
dans quelques provinces , & la guerre avec les Elpagnols 
fe failbit fur les frontières. Le cardinal envoie du lecours 
au duc de Savoie, Charles Emmanuel , pour le conlèrvet 
dans notre alliance ; le duc de Candale va prendre le 
commandement de l’armée de Guyenne , que le comte 
d’Harcourt avoit remis : il étolt fils du duc d’Epernon , & 
colonel général de l’infanterie ; il avoit penfé époulèr la 
nièce du cardinal , qui époula depuis M. le prince de Conti , 
& il mourut à Lyon de maladie en i<î58. Sauvebeuf s’em- 
pare de Sarlat le 23. mars ; Bourg en Guyenne le rend au 
duc de Vendôme le 3. juillet; Beilegarde au duc d’Epernon 
le 8. Rethel à M. de Turenne le p. Mouzon le 28. lèptem- 
bre. M. le Prince prend Roye le 7. août. Bordeaux , qui 
avoit en vain imploré le lecoursde Cromwel, fê fbumet au 
roi le 3 1. juillet. M. de Vendôme fermolt le port contre les 
fècours que l’Efpagne auroit pû donner. Le roi exige que 
les habitans rétablilTent le Château-Trompette & celui de 
Ha , pour tenir la ville en relpeéi. Le c|^re du Doignon» 
qui étoit dans le parti de M. le Prince , fut regagné , & 
remit lès çouvernemens du pays d’Aunix , des ifles d’OIeron 
& de Rhc , & de Brouage : il en eut pour récompenlè une 
groflTe lômme d’argent , & fut fait maréchal de France , 
icus le nom du maréchal Foucault, Rencontre le z3, lept 
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tembre , entre le maréchal de Granceî & le marquis de Ca-' 
racéne , proche la Roquette fiir le Tanare, où l’avantage 
fut égal. Rccroi le rend aux Elpagnols le 30. fèptembre,'- 
Sainte-Menehoud défendue par Montai Ce rend le no- 
vembre au maréchal du Plelïîs-PraHIn ; meflîeurs de Tu-' 
renne & de la Ferté couvroient le fîége. Le roi y vint ; Ui 
s’étolt aulfi trouvé à celui de Mouron, 

i^Ÿ4. 

Le comte de Grandpré prend d’alTaut Cur les Elpagnols 
yirton dans le Luxembourg le zy. février. 

Sacre du roi à Reims le 7. juin , par l’évêque de SoUTons ; 
Henri de Savoie , duc de Nemours , nommé à l’archevéché 
de Reims, n’ayant pas encore l’ordre de prêtrllè. Le comte 
d’Harcourt devenu rebelle s’étoit emparé de quelques villes 
d’AKace , le maréchal de la Ferté a ordre d’y marcher ; la 
cour s’étolt déjà reflâifie de Phllilbourg par fiirprilê. Le 
maréchal delà Ferté prend BefFort le z3. février, enlùlte 
la petite ville de Tannes, & il avolt commencé le fiége de 
Brilàc, lorlque le comte d’Harcourt fit fbn accommode- 
ment. Le prince de Condé , ayant avec lui l’archiduc & le 
comte de Fuenlâldagne , fit le fiége d’Arras, où comman- 
doit le marquis de Mondejeu , qui fut depuis maréchal de 
France. Le vicomte de Turenne , apres avoir laific le mar- 
quis de Fabert au fiége de Stenal , s’avança vers Arras 
avec les maréchaux de la Ferté & d’Hocquincourt. D’abord 
lôn objet fut de relTerrer fi fort les ennemis , qu’ils ne pulîent 

1 recevoir de vivres ; mais le comte de Boutteville, connu 
depuis lôus le nom de maréchal de Luxembourg , & qui 
étoit dans le parti du Prince de Condé , ayant i^t entrer 
un convoi dans leur camp , le vicomte de Turenne fè dé- 
termina à forcer les lignes des ennemis , les battit , leur fit 
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lever le fiége, & par cet exploit ralTura la France & le 
cardinal , dont la fortune dépendoit prelque de l’événement 
de cette journée. Cette grande aélion fè pafTa le iç. août. 
La retraite du prince de Condé fut admirée. Il faut re- 
marquer que laprilè de cette même ville en 1640. avoit 
été aufli utile au crédit du cardinal de Richelieu , que la 
levée du fiége le fut cette année au cardinal Maz.arin, 

Le roi fait fà première campagne au fiége de Stenaî j 
qu’il prit le 6 . août, ayant fous lui M. de Fabert, depuis 
^ maréchal de France. M. de Tureiine prend le Quefhoi le 
é. fèptembre. Le maréchal de la Ferté prend Clermont en 
Argonne le 24. novembre. Le duc de Guife, fbrti des pri- 
ions d’Efpagne , prend Caftellamare dans le golphe de Na- 
ples le ly. novembre. Le prince de Conti qui s’étoit tiré 
de la dépendance de madame de Longueville , & qui après 
avoir quitté le parti de M. le Prince, venoit d’époufèr Anne- 
Marie Martinozzi , nièce du cardinal , prit Vülefranche le 
5. juillet, & Puicerda le 17. odobre. 

Charles IV. duc de Lorraine , qui étoit devenu fùfped aux 
Efpagnols , parce qu’il avoit de jufles fùjets de fè plaindre 
d’eux, eft arrêté à Bruxelles le ly. février par le comte de 
Fuenfàldagne, & mené prifbnnier à Tolède , où il demeura 
jufqu’à la paix des Pyrénées. Cromwel figne le 1 5. avril un 
traité avec la Hollande , contenant trois articles importans. 
Le premier , que les Hollandois reconnoîtroient la fôuverai- 
neté du pavillon Anglois dans la Manche. Le fécond , que 
jamais la république n’éliroit aucun prince de la maifôn 
d’Orange pour ftathouder , ni pour amiral ; cet article ne 
fut confènti que par les états de la province de Hollande, 
Et le troifiéme , que les Hollandois abandonneroient abfblu-r 
luent les intérêts de Charles Stuart. 

Çe traité efl le fêul reproche que les Anglois ayent fait à 
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Cromwel ; ils prétendirent qu’il eût été le maître de rendre 
îa Hollande tributaire de l’Angleterre ; cette république 
n’étoit plus la même depuis la mort de Guillaume de Nal^ 
Au , prince d’Orange , pere du roi Guillaume; la ialoufîe 
que les républicains avoient prilè de la mailôn d’Orange , 
les avoit portés après la mort de Guillaume , à faire une ré- 
forme confidérable dans les troupes de terre & de mer , pour 
abattre l’autorité du prince qui les commandoit , enfôrte » 
que comptant fur la durée de la paix , ils s’étoient mis hors 
d’état de pouvoir fè défendre ; c’étoit dans ces circonllances 
que Cromwel les avoit attaqués , mais des vues particuliè- 
res changèrent A politique. Les liaifôns de la maifôn d’O- 
range avec la maifôn royale d’Angleterre , lui rendoient les 
princes de cette maifôn auffi fùfpefts qu’aux Hollàndois , par 
la proteétion qu’ils auroient pu donner aux Stuarts contre lui ; 
il ne fôngea donc qu’à les détruire , & en même tems à fè 
lier aux Hollàndois , pour les rendre irréconciliables avec 
le fils de Charles I. & préférant aïnlî fôn intérêt perfônnel à 
celui de A nation , il donna le tems à la république de Hol- 
. lande de reconnoître la faute que A jaloufie lui avoit Ait 
commettre. 

Charles II. pourfùivi partout par Cromwel , efl oblige de 
for tir de France , & il A retire à Cologne. 

Chriftlne, reine de Suède, abdique la couronne le’ i6i 
juin , en faveur de Charles Guftave duc des deux Ponts , de 
la branche de Bavière Palatine , An coufîn germain , fils de 
la fôeur du grand Guftave. Les A vans qu’elle protegeoit ont 
eu beau faire , ils n’ont pu empêcher que l’on n’ait )ugé peu 
Avorabiement de An caraftere & de As mœurs. Elle pafA 
parla France, où elle fut peu çonfidérée. Son abjuration 
' avoit fiiivi de près An abdication , & elle A fit catholique. 

Le cardinal de Retz , qui avoit fiiccédé à An oncle dans 

C ccij 
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rarchevéché de Paris , ne laîfla pas , quoique prifônnier , d’in-î 
quiéter la cour , en voulant gouverner lôn diocèlè par Iê$ 
grands vicaires ; il le fâuva de prilôn. 

M. de Turenne , après avoir jette du lêcours dans le Quel^ 
noi, prend Landreci le 14. juillet , lècondé du maréchal de 
la Ferté : la prilè de cette place , ainlî ^ue celle du Quefiioî^ 
en ouvrant les Pays-bas Espagnols , preparoit la route à tous 
les avantages que la France remporta julqu’à la fin de cette 
guerre. M, de Turenne prend Condé le 18. août, & SainH 
Guillain le X J. Leroi, qui avoir fait toute la campagne,' 
affifta à ce dernier fiége , où commandoit auffi le maréchal 
de la Ferté, Le cardinal fait arrêter la duchelTe de Châtil-« 
Ion , qui cherchoit à attirer dans le parti de M. le prince le 
maréchal d’Hocquincourt , mécontent de ce que le cardinal 
l’avoit négligé. Ce maréchal , avec qui la cour avoir été 
obligée de négocier, en reçoit deux cens mille écus , & re^ 
met à Ibn fils les gouvernemens de Péronne & de Ham, Le 
Catelet pris par le marquis de Caftelnau le %9. août. 

Le duc François de Lorraine , frere du duc , pafîe , ainfi 
que lôn armée , au (èrvice du roi. 

M. de Modene , qui avoit époule Laure Martinozzî , feui 
de la princefle de Conti, fait lever aux Elpagnols le fiége de 
Reggio, Le prince Thomas eft forcé par le marquis de Cara- 
céne de lever le fiége de Pavie, 

Le prince de Conti prend le Cap de Quiers le 17. mai J 
& CaltiUon le 10. juillet. Le marquis de Merinville fait le- 
ver aux Elpagnols le fiége de Sohônne, Le duc de Vendôme 
met en fuite le zÿ. fèptembre la flotte d’Efpagne devant Bai>. 
celonnc. Bordeaux , ambafladeur extraordinaire en Angle-i 
|çrre ^ conclut un traité le x. novembre avec Çromwol } dont; 
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la condition fiit que la France abandonneroit entièrement les 
intérêts de Charles IL De lôn côté , Cromwel fè déclara 
contre les Elpagnols ; il s’empare fur eux de la Jamaïque’; 
cette ifle eft reliée aux Anglois, 

Edit pour l’établiflèment du papier timbré , renouvellé en 

Découverte faite à Tournai, du tombeau de Childérlc; 
outre l’anneau d’or de ce prince & plulîeurs médailles d’or^ 
on y trouve des abeilles de grandeur naturelle , faites d’oc 
mamf, cequia donné lieu a la conjedure que les abeilles,; 
mal imitées dans la lîiite par nos peintres , devinrent nos 
fleurs-de-lys , lorlque dans le douzième lîécle, la France & 
les autres états de la Chrétienté, prirent des armes blalôn- 
nées : on peut lire la diflertatîon de M. Chifflet lur la dé- 
couverte de ce monument , dont l’éledeur de Cologne , à 
qui l’empereur Léopold l’avoit donné , fit prélënt à Louis 
XIV. & que l’on garde aujourd’hui à la bibliothèque 
du roi. 

• Le cardinal reprend les propofîtîons de paix qu’il aroît déjal 
imites plulîeurs fois. 

Lionne va à Madrid faire la propofition du mariage du roi 
avec l’infante Mape-Thérelè. Ce mariage fut toujours l’ob- 
jet dominant du miniftere du cardinal , mais Ferdinand III. 
la demandoit aufli pour Léopold lôn fils , qui lui lûccéda à 
l’Empire , & dont la mere ctoit la cadette d’Anne d’Autri- 
che, mere de Louis XIV. Le roi d’Elpagne qaà n’avoit point 
alors d’héritier mâle , aîmoit bien mieux laiflèr là fiiccefltort 
à un prince de là mailbn , qu’à un prince étranger , le rival 
de la mailbn d’Autriche ; d’ailleurs le cardinal ne vouloir 

Çccui 
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-point écouter les demandes que l’on failoit pour le prince de 
Condé , ainfi la négociation n’cut point d’effet. 

/ M. de Turenne & le maréchal de la Ferté font le ficge de 
Valenciennes; la digue qui faifbitla communication entre 
4 es deux quartiers ayant été rompue , celui du maréchal de 
la Ferté fut attaqué & forcé par le prince de Condé & dora 
Juan d’Autriche ; M. de Turenne fut contraint de lever le 
liège le i6, juillet; là retraite fut belle , & il vint Ce camper 
•fous le Quelhoi ; le maréchal de la Ferté fut fait prilbnnier. 
Celui qui commandoit dans Valenciennes le nommoitdoxn 
Francifco de^Meneflès. Le maréchal de Gramont fut bien 
étonné , lorlqu’il alla à Madrid faire la demande de l’infante, 
de voir que ce gouverneur , qu’il y trouva , ne fiit pas con- 
nu de r^mirante de Callille , qui n’avoit meme jamais oiiî 
parler de la levée du liège de Valenciennes. M. le prince 
.prend Condé le 19. août. Dom Juan leve le liège de Saint- 
Guillain , vaillament défendu par le comte de Schomberg , 
pour venir au lècours de la Capelle , que M. de Turenne prit 
le Z 7. de lèptembre. 

Le duc de Modene & le duc de Mercoeur prennent Va-, 
lence lùr le Pô le i£>« lèptembre. Ce -dernier étoit venu 
Remplacer le prince Thomas , mort depuis quelques mois, 

. Le roi fait une réforme dans le conlèil ; il réduit les con- 
fèillers d’état au nombre de vingt-quatre , non compris trois 
conlèillers d’état d'é^ii/e & trois d'épée, 

. Bulle d’Alexandre VII. qui condamne les cinq propolitions 
de Janlènius, & confirme la bulle d’innocent X. Le même 
pontife envoya le formulaire enx66^. qui fut reçu en France 
par -une déclaration enregiftrée ; quatre évêques avoient ré- 
curé de le ligner en 16 6 ayant à leur tête Henri Arnaud 
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évêque d’Angers. Le prince de Condé prend Saînt-GuUlaln 
le Z Z. mars. M. de Turenne entreprend le lîége de Cam- 
brai , qu’il inveftk , & où il n’y avoit de troupes que la 
morte paye & quelques cinquante maîtres ; mais M. le prince 
s’étant jette dans la place avec dix-huit elcadrons le premier 
juin , M. de Turenne leve le fiége. Le roi obtient le rétablit; 
lèment des Jéfiiites à Venllè. 

Mort de l’empereur Ferdinand III. le z. avril, âgé de 
quarante-neuf ans , dont il en avoit régné vingt. La bran- 
che Allemande d’Autriche avoit beaucoup perdu (bus lui de 
‘ fi confidération , (ùr tout depuis les traités de WeftphaL'e , 
où Louis XIV. (e rendit garant contre l’empereur de la li- 
berté des princes d’Allemagne. Le roi envoie à la diette de 
Francfort le maréchal de Gfamont & Lionne , dans le deC> 
(êin d’empêcher l’éleâion de Léopold (bn fils , & s’avance 
julqu’à Metz pour appuyer la négociation. Le duc de Bavière 
ni l’archiduc Léopold , frere de Ferdinand , ne voulurent 
fè mettre (ur les rangs , malgré les infinuations de la France , 
mais i’éledion ne fut pas (ans difficulté , & Léopold ne fut 
nommé que le 1 8. juillet de l’année d’après. 

Le marquis de Saint- Abre fait lever le fiége d*UrgeI aux 
Efpagnois le i ?. mai. Ils prennent Olivença le zo. Le roi 
prend. Montmedi le 6 , août-, alTtégé par le maréchal de la 
Ferté ; M. de Turenne couvrolt le fiége.- Le, prince de 
Conti & le duc de Modene lèvent le fiége ''d’Alexandrie de 
la Paille le i8. août. M. de Turenne prend Saint- Venant le 
Z 7. &fait lever le fiége d’Ardres au prince de Condé. Il 
prend Mardik le 3. oftobre, & remet cette place aux An- 
clois , ainfi qu’on en étolt convenu avec les ambaflàde’urs 
ce Crorawel. Conjuration découverte contre Cromwel, 
que l’on devolt aflaffiner (iir le chemin de Hamptoncourt, 
Les Elpagnols s’emparent d’Heldln, par la trahUbn de li| 
Rîviere , lieutenant de roi« 
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Les états généraux déclarent la guerre aux Portugais i 
qui venoient d’achever de les chafTer du Brefil. Etablifle- 
ment de l’Hôpital général à Paris. Mort de la duchefle 
Nicole , femme du duc de Lorraine , à Paris ; on l’enterre 
à Saint Paul ; elle avoit obtenu de la cour de Rome un 
jugement qui avoit déclaré Ion mariage bon & valable avec 
le duc Charles IV. làns qu’il fut fait mention de la princefle 
de Cantecroix , que ce prince avoit époufée depuis fôn ma- 
riage avec Nicole ; il avoit cefle de pourfiiivre la difiblution 
de fbn premier mariage , parce qu’il était mécontent de la; 
princefle de Cantecroix , qui avoit eu , dilbit-on , quelques * 
avantures, & parce qu’il fut touché des foins que la du- 
cheflb Nicole fè donnoit pour fà liberté : il lui avoit même 
remis toute fbn autorité dès l’an léfj. 

Mort du premier préfident de Belliévre , petit-fils du 
chancelier de ce nom ; le cardinal Mazarin le regretta peu : 
c’étoit le fèul homme du royaume avec lequel il gardât des 
mefures , l’eftimant alTez pour le craindre. 

La reine Chriftine fait afiafliner Monaldefchi , fbn grand 
écuyer le lo. novembre , dans la galerie des Cerfs à Fon-J 
tainebleau : c’étoit à un fécond voyage qu’elle fit en France ; 
elle en repartit bientôt après pour retourner à Rome , d’oii’ 
la mort de Charles X. la rappella en Suède en 1660. elle y, 
trouva les efprits mal difpofes , &■ revint à Rome pour la 
troifiéme fois , où elle mourut en j 6 &p. à l’âge de fbixante-. 
trois ans, _ . 

.. i6î8.' , , 

' Cette année n’offre que des viéfoires, qui furent un grand 
acheminement à la paix. Les Efpagnols étoient convenus 
dès avec Cromwel d’attaquer Calais par armes com- 
munes j. que cette place refleroit aux Anglois , Si qu’en at*; 

. ■ - . - J-' “ 
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tendant qu’elle fut prilê , on leur donneroit Dunkerque en 
nantifTeraent ; ce traité n’ayant pas eu d’exécution , le car-* 
dînai profita de la circonflance, & fit le fien avec Cromwel, 
fùivant le modèle de celui des Efpagilols , pour leur enlever 
Dunkerque. M. de Turenne gagne la bataille des Dunes 
le 4. juin, contre le prince de Condé & Dom Juan qui 
étoient accourus pour fecourir Dunkerque , où commandoit 
le marquis de Leyde : cette ville , bloquée par mer par les 
Anglois, Ce rendit le 15, juin; le roi y entra le & fit 
remettre la place aux Anglois , fùivant le traité conclu avec 
Cromwel. Ce fut lors de cette bataille, que le grand Condé 
dit au jeune duc de Gloce&enN’ave^'Vous jamais vu per dre tint 
hatailU? Eh bien y vous Üalle:j^ voir: ce prince n’a voit pas 
été le maître de la difpofition de fès troupes. M. de Tu- 
renne , p\)urfiiivant fès conquêtes , prit Bergues-Saint-Vinox 
!e X. juillet. Fumes le 3. Dixmudeley. ( Bufli dit le 3 . ) 
Oudenarde le p. fèptembre, Menin le 17. Il bat le prince 
de Ligne le 19. prend Ipres le 24. Le maréchal de la Ferté 
prend Gravelines le 30. août. 

Le roi étoit tombé malade à Calais , & avoit couru grand 
rlfque de la vie. Un médecin d’Abbeville nommé du Saufoii 
qui fut appellé, eut grande conteflation avec Vallot, pre-^ 
mier médecin , & guérit le roi avec du vin émétique , peu 
connu alors. Ligue appellée la ligue du Rhin , qui fut lignée 
avec le roi entre plufieurs élefteurs & princes de l’Empire 
après l’éleftion de l’empereur , en préfènce du maréchal de 
Gramont & de Lionne , pour le maintien de la paix d’Alle- 
magne : ce fut le prince de Furflemberg , fi connu par fort 
dévouement à la France, qui eut le plus de part à cette 
ligue. Louis XIV. avoit été propofe pour fùccéder à l’Em- 
pire. Les élefteurs font figner au nouvel empereur Léo- 
pold , fils de Ferdinand 111. une capitulation pai^ 



Digitized by GoogI( 




7<^o Histoire de France, 

'JS VE NE MENS RE Myt RC^UABLES fous LO VIS XIV. 



laquelle , entr’autres engagemens > il s’oblige à ne donner 
aucun (ècours , dîreftement ni indireftement , aux ennemis 
de la France , fôit comme empereur, fbit comme archiduc 
d’Autriche , Ce Ibumettant à tout ce qui a été réglé à 
IWunfter, 

En Italie , le duc de Modene avoit pris des quartiers 
d’hiver dans les états du duc de Mantoue , qui s’étoit dé- 
,claré pour les Elpagnols malgré tout ce qu’il devoit à la 
France : on lui accorde la neutralité qu’il demandoit. Le 
marquis de Ville prend la ville de Trin le 2 T. juillet; 
Mortare fè rend le 2j. août au duc de Modene & au duc 
de Navailles. Mort du duc de Modene le 14* oélobre, 

Laduchefïè de Savoie, fôeur de Louis XIII. profite des 
propofitions que l’Elpagne lui failbif, pour ménager le ma- 
riage de la prlncellè Marguerite la fille avec le roi, à quî 
l’Elpagne ne vouloir point donner l’Infante. Le cardinal 
Mazarin de lôn côté , fortifia les elpérances de la ducheffe 
de Savoie, pour donner de la jaloufie à l’Elpagne : & en 
effet le roi le rendit à Lyon, où il arriva le 28. novembre,' 
pour y voir la princelTe Mai^uerite que la duchel^ de Sa- 
voie y amena avec le duc Ion fils. Cette rulê du cardinal 
lut réuflSt , & Pimentel arriva liir le champ pour faire des 
propofitions de mariage de la part de l’Elpagne ; la reine 
n’en fit point un lêcret à la duchefle de Savoie, qu’elle 
renvoya avec la promefle , fi le mariage de l’Infante man- 
^uoit , de conclure celui de la prlncefTe là fille. Marguerite 
^x>ulà depuis Rainuce Farnelè II. duc de Parme. Les Por- 
tugais manquent de prendre Badajos , & Dom Louis de 
Haro efl contraint de lever le fiége d’Elvas , où il fut défait 
à la journée de Villaviciolà par les Portugais, qui le for- 
cèrent dans lès lignes , lècondés du comte de Schombergi 
Mort d’Olivier Cromwel , cet homme , dit Pcçe , condamné 
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à une renommée éternelle; il mourut le 13. lêptembre ^ 
âgé de cinquante-cinq ans , & ne jouit que neuf ans de la 
lùprème puiflance , làns jamais avoir ofé prendre le titre de 
roi qui lui fiit offert : ce fut donc là le fruit d’avoir fait 
mourir lôn roi , en renverfânt toutes les loix de Ibn pays ! 
Il fut enterré dans le tombeau des rois d’Angleterre : lôn 
fils Richard , homme de peu de mérite , lui fiiccéda dans 
le Protedorat , mais il abdiqua quelque mois après , & vé- 
cut encore plus de cinquante ans en iîmple particulier. Le 
corps de Cromwel fût déterré , & Charles II. remonta lue 
le trône en i66om 

Traité de paix conclu le 7. novembre , entre le roi de 
France & le roi d’Efpagne , par le cardinal Mazarin & Dom 
Louis de Haro, plénipotentiaires de ces deux puiflances, 
dans l’ifle des Failàns, fiir la riviere de BidafToa, après 
vingt-quatre conférences , dont la première avoit commencé 
le 1 3. août; enlbrte qu’en moins de trois mois deux hommes 
fèuls parvinrent à faire -une paix que tous les miniftres de 
l’Europe n’a volent pu conclure à Munfler en bien des an- 
nées , & ff encore , le cardinal Mazarin dilbif que ce traité 
auroit été plutôt terminé , fans les lenteurs qu’y apporta 
Dom Louis, qui n’étoit pas inftruit a fond des af&ires 
étrangères. Le traité des Pyrénées contient cent vingt-qua- 
tre articles ; les principaux (ont , le mariage du roi avec 
l’infente Marie-Thérelè, qui' eut une dot de cinq cens mille 
écus , fous la condition de la renonciation à la fùcceflion 
d’Efpame ; condition qui fut dès-lors reconnue inutUe par 
Dom Louis de Haro & par PhÜippe IV. lui-même , qui 
dit, £yio es una. pat ara ta. Le rétabliflèment de-M. le 
Iprince fit grande difficulté , & le cardinal ne - 
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paflâ que par l’infinuation que lui fit Dom Louis , que lî ^ 
le roi n’y confèntoit pas , l’EÎpagne procureroit au prince de 
Condé des établiflemens dans les Pays-bas , qui auroient 
donne bien de l’embarras; le cardinal en tira encore un ' 
autre avantage , ce fut la ville d’ A venues pour la France « 

& la reftitution de Juliers à l’éledeur Palatin. Ce miniftre 
promettoit par un autre article , de ne point donner de fè- 
cours au roi de Portugal , ce qui ne fut pas trop bien exé- 
cuté : on convint auffi de la liberté & du rétablifîèment du , 

duc de Lorraine. Il y eut quantité de places rendues de ^ 

part & d’autre. Le roi ne garda du côté des Pyrénées , que 
Perpignan , le Rouflillon & le Conflans : du côté des Pays- 
bas , le roi gagna beaucoup ; le roi d’Efpagne renonça 
à fès prétentions Jtùr l’Alfàce , & céda la plus grande partie 
de l’Artois. Charles II. s’étoit tranfporté à Fontarabie, el^ 
pérant pouvoir engager les deux puiflances à concourir à 
Ibn rétabliflèment ; mais l’ombre de,Cromwel épouvantoit 
encore: le cardinal Mazarin pria ce prince de ne le point 
voir, & il ne fut fait aucune mention de lui dans le traité. 
Saint-Evremond s’avifà, dans une lettre écrite à M. de 
Créqui , de tourner le traité & le cardinal en ridicule. Mais ' 
fi Saint-Evremond a été un bel efprit , comme on l’a pré- 
tendu , il étoit mauvais politique , de l’aveu de tout le 
monde : cette lettre caufà fa difgrace , & l’obligea de fê 
retirer en Angleterre où il mourut: s’il eût été mieux inP 
truit , il auroit fù que le mariage du roi avec l’Infante n’é- 
toit pas l’ouvrage d’un jour , ni l’idée d’un premier moment,' 
mais le fruit des réflexions du cardinal Mazarin , qui montra 
bien que l’art de lire dans l’avenir n’étoit pas une chimere 
pour les hommes vraiment politiques. Cet habile miniftre, . 
des l’an 164?, c’eft-à-dire quatorze ans auparavant , médi- ; 
toit cette alliance, non-fêulement pour faire céder alors au( I 
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roi ce qu’il obtint par la paix de Munfter, mais pour lut 
acquérir des droits bien plus Importans encore, tels que 
ceux de la llicceflion à la couronne d’Elpagne ; c’eft ainfî 
qu’il s’en expliqua dans lès lettres aux'miniftres du roi à 
Âlunfter: » Si le roi très-chrétien pouvoir avoir les Pays- 
» bas & la Franche-Comté en dot en époufànt. l’Infante 
» d’Elpagne , alors nous aurions tout le folide , car nous 
9> pourrions, alpirer à la fiicce/fion d’Efpagne , quelque re- 
» nonclation que l’on fit faire à l’Infante ; & ce ne fèroit 
» pas une attente fort éloignée , puifqu’il n’y a que la vie 
» du prince lôn frere qui l’en pût exclure «, N’étoit-ce pas 
là lire dans l’avenir? 

Synode national , tenu à Loudun par les Protellans , Ils 
en tendent un tous les trois ans , & le roi leur donnoit 
pour cela fèize mille francs : lorfque trois ans après ils vou- 
lurent Ce ralTembler , le cardinal Mazarin leur fit entendre 
qu’ils dévoient le contenter de leurs lÿriodes provinciaux , 
& en effet il n’y a pas eu de lÿnode national depuis celui de 
- Loudun. 

Charles Gufiave efl forcé , après bien des défâvantages 
, ' à faire fa paix avec les Hollandois , qui l’obligerent encore à 

I ■ fê réconcilier avec le roi de Dannemarc , il en mourut de 
chagrin l’année d’aprè^ 

’ Mort de Gaflon à Blois le z, février, âgé de cînquante- 
deux ans: il avoit eu de Ibn premier mariage avec la du- 
I cheïïè de Montpenfier , une fille appellée Alademoijdle , 
celle qui manqua tant de mariages , & dont nous avons des 
Mémoires. Il eut de fà féconde femme Marguerite de Lor- 
^ raine , fœur de Charles IV. trois prlnceffes qui furent ma- 
y nées la première à Colîne III. grand duc de Tofeanej la 
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deuxième à Louîs-Jolêph , duc de Guîlê , & la trolfiémô 
à Charles-Emanuel II. duc de Savoie, Ce prince entra. , 
difbit le cardinal de Retz, dans toutes les araires , parce 
qu'il n'avoit pas la force de rcfijîer à ceux qui Cy entraî- 
noient , 6* U en jortit toujours avec honte , parce quil' 
fiavoit pas le courage de les joutenir. M. de Chavigni écri- 
voit au cardinal de Richelieu , que la peur étoit un excel- 
lent orateur , pour perfiiader à ce prince ce qu’on vouloit 
de lui. » En effet , dit Montrefor , Gafton n’a voit de crainte 
» que pour la peribnne , c’eft la feule qu’il m’a paru qu’il 
» ait eue tout le tems que je l’ai fèrvi , ne lui en ayant 
» jamais vu pour aucun des fiens , en quelques pèiils 
» qu’ils fuflent expofes pour lui. « Voiture & Vaugelas 
eurent des charges dans fà maifôn. En attendant que le roi 
d’Efpagne amenât l’Infante fur la frontière , le roi paffa par 
la Provence, & fit conflruire une citadelle à Marfêille, pour 
punir la ville de fà dcfôbéiffance au duc de Mercœur fbn 
gouverneur. Le roi fit aulli démolir les fortifications d’O- 
range , dont il s’empara fur le jeune prince d’Orange alors 
mineur , & qu’il ne lui rendit qu’à la paix de Nimégue. 

M. de Turennefut fait maréchal général le 6 . avril , pour 
lediflinguer des autres maréchaux de France ; le maréchal 
de Biron & M.deLefcliguieres avoieiH eu le même honneur, 
que le comte d’Harcourt ne put obtenir. Il faut remarquer 
que dans les provifions de la charge de maréchal général , 
le commandement fur les maréchaux de Frzmce n’y efl pas 
fpccifié. Nous avons vû M. le maréchal de Villars obtenir le 
même grade en 1733. & M. le comte de Saxe en 1747. 

Le roi Charles II. eft rétabli fur le trône d’Angleterre par 
les foins du général Monk; il fit fbn entrée à Londres le 8. 
jum. En paflant par la Hollande , il avoit fait révoquer la 
déclaration que Cromwel avoit fait rendre contre le prince 
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D’Orange : on (ait tous les dangers qu’avoit courus ce prince 
pourfiiivipar Cromwel, rien n'a l’air plus romanefque, fiir 
tout le chêne célébré qui lui lèrvit de retraite. Halley , il- 
luftre agronome d’Oxford , a immortalile ce chêne , en don- 
nant Ibn nom à une conftellation qu’il appella le Chine royal ; 
elle étoit compolee de plufieurs étoiles que cet aftronome 
avoit obfèrvées dans l’hémilphere auftral , &qul, parleuc 
polîtion , avoient échappé à Tycho, 

Ce fut cette même année que Charles II. fonda par lettres 
patentes la Société royale de Londres : les ouvrages qu’elle 
donne au public fe nomment Tranjaüions philojopkiques, U 
lit revivre auffi un réglement fur le commerce , qui a pour 
titre AHe di navigation; c’étoit l’ouvrage de Cromwel , que 
l’on avoit aboli à fà mort , en haine de fa perfbnne. Charles 
II. ne fè fôuvint guéres , lorfqu’il fut roi , de ceux qui avoient 
aidé à fôn rétabliflèment , & ne fâchant comment il pourroit 
récompenfèr chacun d’eux, il prit le parti de les oublier 
tous. Il avoit des maîtreflès, dit le duc de Buckingham , qui 
avoient elles-mêmes d’autres amans, ûns qu’il s’en mît en 
peine , & il y avoit autant de parefTe que d’amour dans le 
tems qu’il leur donnoit. Enfin , croyant imiter la galanterie 
de la cour de Louis XIV. il n’avoit introduit dans la fienne 
que le libertinage. Caradere manqué , & qui portant la fri- 
volité jufques dans la religion , a laifTé douter jufqu’au der- 
nier moment de fâ vie s’il mourolt Catholique ou Anglican, 
Le roi époufè l’Infante à Saint Jean-de-Luz le 9 juin. 
Leurs maieftés firent leur entrée dans Paris le z6. août , dans 
. le plus grand appareil & avec la plus grande magnificence 
que l’on eût encore vûe. Ce fut à cette occafion que fut bâtie 
la porte Saint- Antoine. Les minillres étrangers ne fè trou- 
vèrent point à l’entrée du roi & de la reine , parce que M, 
Fabert avoit fait décider que les maréchaux de France au- 
{oient le pas fur eux. 
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Mort de Charles Guftave , roi de Suède, âgé- de trente- 
fèpt ans. Traité d’Oliva le 3. mai, entre Charles XI. fbn 
fiiccelTeur , qui n’avoit alors que quatre ans , & la Pologne. 
Cafimir renonce enfin à lès juftes prétentions fur la Suede , 
qui abandonna ce qui lui reftoit de lès conquêtes (iir la Polo- 
gne. Le royaume de Dannemarc déclaré héréditaire en fa- 
veur du brave Frédéric. Ce fut l’effet des divifions entre la . 
nobleffe d’une part , & le clergé joint au peuple , de l’autre. 
Fatigués des entreprifès continuelles de la nobleflè , ils défé- 
rèrent à leur roi une puiffance illimitée en renonçant à leurs 
privilèges , & fbufcrivirent une charte qui rendoit la cou- 
ronne héréditaire même aux filles. 

Le roi envoie du fècours en Candie aux Vénitiens, 

\ 66 \, 

Traité conclu à Vincennes le dernier février, neuf Jours 
avant la mort du cardinal , entre le cardinal Mazarin , au nom 
du roi , & le duc Charles de Lorraine. Ce traité étoit un peu 
plus favorable à ce prince que celui des Pyrénées: il y fyt ar- 
rêté que les fortifications de Nanci fèroient démolies ; que le 
roi retiendroit Moyenvic, le comté de Clermont , Stenai & 
Jametz; que le duc rentreroit dans le duché de Bar, dont il 
feroit hommage , àlaréfèrvede Sirk & de quelques autres 
villages ; que le roi fèroit mis en pofleflion de Sarbourg & 
de Phalfbourg , & qu’il fèroit maître des pofîes néceflaires 
pour confèrver une communication libre de Metz en Alfàce. 

Le cardinal Mazarin meurt à Vincennes le' 9. mars, âge 
de cinquante-neuf ans ; il laifTa pour héritier de fèn nom & . 
de fès biens, le marquis de la Meilleraie , qui époufâ Hor- 
tenfè Mancini fà nièce , & prit le titre de duc de Mazarin. II 
iaifîà quatre autres nièces Mancini , & un neveu du même 
nom ; ce dernier fut duc de Nevers, Olimpe Mancini époufâ 
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ie comte de Soifîons , colonel généfal des Suiïïes , mort en 
1673. qui eut pour fiiccefleur dans cette charge M. le duc du 
Maine , âgé de 4. ans , & fut fiirintendante de la mailbn de 
la reine; elle a été la mere du prince Eugène , mort en 16$ 6» 

( On eft étonné de voir le nom de Soiflons porté par des prin- 
ces de la mailon de Savoie , c’eft que la làeur & héritière du 
comte de Soiflons, tué à Sedan lans laiflêr d’enfans , avoit 
époule un prince de Carignan. ) Laure Mancini époulà le 
duc de Vendôme , <jui depuis fut cardinal : Marie, celle que 
le roi avoit aimée, epoulà le connétable Colonne , & Marie- 
Anne le duc de Bouillon. Nous avons vû les mariages de lès 
deux autres nièces qui le nommoient Martinozzi. 

Par rapport à M. le duc de Nevers , il fliut remarquer que 
le cardinal Mazarin ayant acquis le doché de Nivernois , 
mourut avant que les lettres d’éreftion en duché-pairie fuP- 
lent enregiflrées ; que Ibn neveu le duc de Nevers obtint des 
lettres de confirmation de ce duché-pairie en 1676. lut lef> 
quelles il y eut des lettres de fiirannation en 1 691, qu’il mou- 
rut en 1707. làns les avoir fait enregifirer ; & qu’enfin le duc 
de Nevers Ibn fils a obtenu en ijzo. non pas de nouvelles let- 
tres d’éredion , comme l’a écrit le pere Simplicien , mais la 
confirmation des lettres patentes de 1676. fiir lesquelles il y 
avoit eu un yoit montré., qui empéclioit la fiirannation. A la 
vérité ce fait montré s’étoit égaré , mais on en retrouva la 
minute dans le bureau de M. de la Vrilliere, & ç’avoit été 
par ignorance de ce fait , que le pere de M. le duc de Nevers 
avoit pris en 1 69%. des lettres de fiirannation dont il n’avoit 
pas beSbiOi M. le duc de Nevers ne prit cependant fim rang 
au parlement que du jour de là réception , conformément à la 
dilpofition de l’édit de 17 1 1. 

• Le cardinal Mazarin étoit aufli doux que le cardinal de Ri- 
chelieu étoit violent: un de lès plus grands talens fut de bÎMt - 

Ddd 
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connoître les hommes. Le caraftere de là politique étolt plu- 
tôt la finefïè & la patience que la force : oppofc à dom Louis 
de Haro , comme Richelieu l’avoit été au duc d’Olivarès , 
après être parvenu > au milieu des troubles civils de la 
France , à déterminer toute l’Allemagne à nous céder de 
gré ce que lôn prédécefTeur lui avoit enlevé par la guerre , 
tl lut tirer un avantage encore plus précieux de l'opiniâ- 
treté que i’Elpagne fit voir alors , & après lui avoir donné 
le tems de s’épuilèr , il l’amena enfin à la conclufion de ce 
célébré mariage , qui acquit au roi des droits légitimes & 
vainement contefiés liir une des plus puillàntes monarchies 
de rUnivers, Ce minillre penlbit que la force ne doit ja- 
mais être employée qu’au défaut des autres moyens , & Ion 
elprît lui fournilîbit le courage conforme aux circonftances : 
hardi à Calai , tranquille & agilTant dans là retraite à Co- 
logne > entreprenant îorlqu’il fallut faire arrêter les princes , 
mais inlênfible aux plailànteries de U Fronde; méprilànt 
les bravades du coadjuteur , & écoutant les murmures de 
la populace , comme on écoute du rivage le bruit des flots 
de la mer. Il y avoit dans le cardinal de Richelieu quelque 
choie de plus grand , de plus vafte & de moins concerté, 
& dans le cardinal Ma^arin, plus d’adrefle, plus de melùre 
& moins d’écarts ; on haïffblt l’un , & on le moquolt de 
l’autre , mais tous deux furent les maîtres de l’Etat. 

U n’y avoit encore de bibliothèque publique dans l’Unl- 
verlîté que celle de Saint-Viéior , qui fut ouverte dès i6$z, 
lorlque le cardinal Maaarin donna la lîenne au collège de 
lôn nom. 

^ Dom Louis de Haro liiivit de près le cardinal Maza- 
rin , 8c il mourut le 17. novembre fulvant. Il avoit fiio- 
cédé dans le miniftere lôus Philippe IV. au comte duc d’O- 
livarès ; le duc de Lerme avoit eu la même place Ibus 
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lippe III. ainfî que le cardinal Elpinola , le cardinal Grart- 
Velle & le duc d’Albe fous Philippe II, & le même duc 
d’Albe Ibus Charles-Quint y ainfi que le pere de Granvelle. 

Monfieur époufè le premier avril Henriette d’Angleterre , 
lôeur de Charles II. 

Le roi faè arrêter à Nantes le J. lêptembre M. Fouquet 
lürintendant des finances , qui s’étoit défait, fort imprudem- 
ment , quelque tems auparavant , de (à charge de procureur 

P énéral du parlement de Paris. De tant d’amis de fà fortune, 
elifîôn fut prefque le fèul qui lui refla fidèle: il fut con- 
damné par des commiflâires le zo. décembre 1664. à un 
banniflement perpétuel , qui , par des confidérations d’état , 
fut changé en une prifbn pareillement perpétuelle ; ce fut 
dans la citadelle de Pignerol qu’il fut enfermé , & il y 
mourut en 1680. âgé de 65. ans. M, d’Orm^lîon réfifîa 
avec fermeté aux miniftres qui vouloient le faire périr ; M, 
Fouquet , pere du fiirintendant , s’étoit fait le même hon- 
neur dans de pareilles circonfiances. M. Fouquet eut pour 
défenfèur le Vayer de Boutigni , qui compofa à cette occa- 
fion un traité fur la peine du péculat. M. Colbert , ami de 
madame de Chevreufè , qui lui lêrvit beaucoup à détermi- 
ner la reine mere à abandonner M. Fouquet , fiiccéda au 
fiirintendant dans la feule qualité de controlleur général , 
& la charge de fiirintendant fut fiipprimée ; il eut les bâ- 
timens à la place de Ratabon , & il entra au confêil ; il 
acheta auflî la cha^e de fècretaire d’état de la maîfôn du 
roi de M. Dupleflîs Guenegaud , qui ayant été compris dans 
la chambre de juftice alors établie contre tous ceux qui 
avoient eu quelque part aux finances , y fut dépouillé de 
la plus grande partie de fbn bien , & obligé de vendre fâ 
charge : fès grandes alliances n’empêcherent pas fâ difgra- 
cej fils d’un tréforier de l’épargne, & lui-même l’ayant été 
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avant d’être (èeretaîre d’état , ' il avoit époufe la fille <ki 
maréchal de PraHin , & avoit pour mere une Courtenai, 
La fortune de M. Colbert n’étoit pas l’affaire d’un jour , 
& l’on doit compter parmi les fèrvices du cardinal Mazarin , 
celui d’avoir tellement préparé fur la fin de fà vie la con- 
fiance du roi pour M. Colbert , qu’elle fè trouva tout éta- 
blie quand le cardinal mourut. Le Tellier & Lionne parta- 
gèrent avec lui la confiance du roi : ce dernier , neveu de 
M. Servien , & qui avoit été connu du cardinal Mazarin , 
lorfqu’il négociolt à Parme pour le roi , avoit été fècretaire 
des commandemens de la reine , & n’avoit point de charge 
alors , mais il étoit miniflre d’état , & avoit la commiflion 
de la marine , qu’il vendit depuis à M. Colbert ; il avoit 
de plus tout le fècret & le détail des affaires étrangères , 
dont M. de Brienne ne faifbit que ligner les expéditions, 
M. de Brienne donna fà démilfion en 16^3. & M. de Lionne 
mourut en 1671. revêtu de la charge de fècretaire d’état, 
que lui vendit M. de Brienne en fè retirant de la cour par le 
regret de la mort de fà femme , fille de M. de Chavigni. 
M. de Louvois avoit la fùrvlvance de M, le Tellier fôn 
pere, qui fè démit en \é66. mais qui confèrva toujours fa 
place au confèil, & qui fuccéda en 1677. à M. d’Aligre 
dans la dignité de chancelier. 

Ici commence un régné nouveau fous le même prince, 
Louis XIV. prouva bien par l’attention fui vie qu’il donna à fès 
affaires depuis la mort du cardinal Mazarin , que la bonté 
fèule de fbn cœur l’avoit empêché de les retirer de fès mains, 
pour ne pas mortifier un minilire à qui il croyoit avoir de 
grandes obligations. Le roi lui avoit promis de donner le 
gouvernement de Bretagne au duc de Mazarin ; mais la 
reine qui le poflèdoit, ne voulut pas donner là démillion., 
& fà réfîftance dégagea le roi d’une parole qu’il ne fè fèucioit 
pas de tenir. 
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Le baron de Batteville , ambafladeur d’EJpagne , par une 
prétention chimérique fîir la préféance , inîiilte à Londres 
le lo. odobre le comte d’Eftrades , ambafladeur du roi, à 
l’entrée du comte de Brahé , ambafladeur extraordinaire de 
Suède: la réparation fut égale à l’offenlè. Batteville qui 
avoir déjà laiflTé voir Ces mauvailès di/pofitions à l’égard de la 
France lors de l’échange des ratifications du traité des Py- 
rénées , fut révoqué de (ôn emploi , & le 24 . mars de l’an- 
née fiiivante le marquis de la Fuentes , ambaffadeur extra- 
ordinaire d’Efpaçne , fit en préfènce de tous les miniftres 
étrangers une déclaration au roi , par laquelle il aflîire (à 
ti)aiefié que U roi fon maître a envoyé J es ordres à cous 
fes ambaffadeur s Ô" minijîres , afin qu'ils s' ahjliennent 6 * 
ne concourent point avec les minijîres G* ambajfiadeurs dé 
fa majejlé : cette déclaration faite , le roi dit , adreflant la 
parole aux miniflres étrangers : vous ave^ oui la déclaration 
que C ambaffadeur d’EJpagne m'a faite ^ je vous prie de 
C écrire à vos maîtres , afin qu'ils fâchent que le roi Ca- 
tholique a donné ordre à tous fies ambaffadeurs de céder le 
rang aux miens en toute occajîon, ( Traités de Léonard. ) 

En conféquence , en l’année i66p. la Fuentes s’étant trouvé 
à Venilè dans l’églifè des Jéfiiites avec l’ambaffadeur de 
France , il prit la place au-deflbus de lui : ce fut à l’occafion 
de la déclaration du marquis de la Fuentes , que l’ambaflâ^ 
deur d’Hollande qui étoit à Paris , dit : » Je làvois bien , 
» que les princes Catholiques envoyoient des ambaflades 
» d’obédience au pape , mais je n’avois pas encore vu qu’un 
» prince en envoyât à un autre prince «, M. de Brienne 
dans les mémoires Ibupçonne Charles fl. roi d’Angleterre 
de n’avoir pas empêché , comme il l’auroitpû, l’in fui te du 
baron de Batteville , croyant que dans la vue qu’il avoit 

’ D dd iij 



Digitized by Google 



77^ Histoire de France, 



£Vt N E M E NS g E M A R<IV^ B LES four LOUIS XHT. 



d’époufèr l’infante de Portugal , il étoit de fôn intérêt que 
la France & l’Elpagne le brouillallent. 

NailTance de Monüeur le Dauphin ( Monfêigneur ) à Fon- 
tainebleau le premier novembre: il eut pour gouverneur 
M. le duc de Montaufier, pour précepteur le préfident de 
Périgni mort en 1670. auquel (uccéda M. Bofluet , évêque 
de Meaux, dont la Bruyere a dit, parlons d'avance le lan- 
fa^e de la pojîérité ^ un Pere de L' Eglife ^ 8c pour leéleur 
M. de Cordemoi , le célébré hiftoriographe. Madame de 
Montaufier a la charge de gouvernante des enfans de France, 
qu’elle céda à madame la maréchale de la Mothe, lorfqu’en 
lééq. elle fut faite dame d’honneur de la reine. Madame 
de Ventadour, fille de la maréchale de la Mothe, a été la 
gouvernante de Louis XV. Chambre de juftice établie le 
Z 8. décembre. Fêtes à Fontainebleau, où la cour Ce reflênt 
de la galanterie du fouverain. Lulli eft fait fiirintendant de 
la munque. La charge de colonel général de l’infenterie eft 
lùpprimée à la mort du duc d’Epernon II. du nom , en con- 
féquence, les meftres de cartîp des régimens d’infanterie 
prennent la qualité de colonel: le duc d’Orléans, régent 
du royaume, fit revivre cette charge en faveur de M. le 
duc de Chartres , qui la remit au roi après la mort de Ion 
pere. Le maréchal de Gramont prend le titre de colonel 
des gardes , (uivant l’ordonnance du z 8. juillet , & arbore 
le drapeau blanc à lès armes , comme avoit fait le colonel 
général. _ • 

Les Hollandois s’étoient emparés du firéfil & des éta- 
blüTemens des Portugais aux Indes orientales , pendant que 
le Portugal étoit Cous la domination de l’Elpagne. Lors de 
la révolution de 1^40. le nouveau^ roi de Portugal recher- 
cha l’amitié des Hollandois* ui , malgré les traités , con- 
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tînuerent (ourdement à lui faire la guerre. La cour de Lis- 
bonne fbngea alors lerieulèment à la défenlê , & reprit le 
Brélîl en 16^7. cette guerre finit par le traité conclu à la 
Haye le 6. août de cette année , par lequel la Hollande 
renonce à lès prétentions fur le Brélîl, 

Promotion de chevalins de l’ordre : le maréchal de Fa- 
bert refulà l’honneur d’y être compris , en dilànt qu’il ne 
vouloir point faire de faufiês preuves de noblelTe : il eft vrai 
qu’il étoit fils d’un libraire de Metz ; c’étoit à lui que le 
cardinal Mazarin propolôit de lui lèrvir d’elpion dans l’ar- 
mée; Fabert lui répondit: » Un grand minillre comme 
n vous doit avoir toutes Ibrtes de gens à lôn lèrvice; les 
» uns doivent le lèrvir par leurs bras , les autres par les 
» rapports qu’ils lui font , trouvez bon que je Ibis dans la 
» claflè des premiers «, Traité de Montmartre du 6. fé- 
vrier , par lequel Charles IV. duc de Lorraine , fait le roi 
héritier de lès états y & promet , pour lureté de l’exécu- 
tion y de lui remettre la ville de Mariai , à condition que 
tous les héritiers du duc Charles lèroient déclarés princes 
du lâng de France. Le parlement vérifia ce traité , avec 
ia claule ^’il n’auroit lieu que quand tous ceux qui y 
avoient interet y auroient ligné : cette claulè fit que le traité 
fut làns exécution. Qui auroit dit à Charles IV. que le don 
•qu’il ftilbit alors de la Lorraine Ibus des conditions illulbi- 
res , Ce réalilèroit Ibus Louis XV. qui en deviendroit un 
jour le Ibuverain par le conlèntement de toute l’Europe ? 

Le roi fait un nouveau traité de ligue défenfive avec la 
Hollande > pour lè préparer aux delTeins qu’il avoit liir les 
Pays-bas Elpagnols. Le duc de Créqui , ambafladeur du 
roi y ell inlUlté à Rome le 20. août par les Corlès^ folda- 
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‘ tcfque dont la fonftion principale eft d’accompagner les 
Sbires aux exécutions de la jufüce ; le pape refufè de lui en 
faire fàtisfadion. Le roi fait lôrtir le nonce des terres de 
France, lè failît d’Avignon l’année d’après, & le prépare 
à faire marcher une armée en Italie. Alexandre VII. eft 
forcé d’implorer la clémence ; & en conlequence du traité 
ligné à Pile en 1664. le cardinal Chigi , neveu du pape, 
vint faire exculê au roi; les coupables furent punis, les 
Corlès bannis à perpétuité de l’état EccîélîalHque , & il fut 
élevé une pyramide vis-à-vis leur ancien corps-de- garde , 
avec une inlcriptlon qui contenoit les articles de la lâtiP- 
fadion : cette pyramide dura tout le tems du pontificat 
d’Alexandre VII. Le roi voulut bien qu’elle fût abattue en 
\ 66 t . lors de l’avénement de Clément IX. Avignon avoit 
été rendu à Alexandre VII. aulTi-tôt qu’il eut exécuté le 
traité de Pile. Le roi le lâifît de cette même ville lôus le 
pape Innocent XI. & la rendit à Alexandre VIII. 

Le comte d’Efirades négocie la relHtution de Dunkerque 
avec le roi d’Angleterre Charles II. elle fut enfin rendue 
à la France moyennant cinq millions ; on en prit poflelfion 
le -iy. novembre , & le roi y fit Ibn entrée le z. décembre. 
P^r le même traité , Mardik & tous les polies que les An- 
glois occupoient lùr les côtes de Flandres , furent remis au» 
roi. Le parlement d’Angleterre fut bien mécontent de ce 
traité , & s’en prit à Clarendon , qui y avoit eu grande part , 
&fqui auroit couru rilque de la vie s’il nes’étoit làuVé. Un 
FcolTois’ nommé Lockart , ambalTadeur d’Angleterrre en 
France (bus Cromwel , dont il avoit époufé la nièce, & 
qui le fut aulfi depuis (bus Charles II. dilbit qu’il n’étoit 
pas confidéré en France en qualité d’ambafladeur du roi , 
comme il l’avoit été du tems de Cromwel ; cela devoir 
être , parce qu’il y avoit bien de la différence entre celui 
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qui obligea la France à prendre Dunkerque pour la lui re- 
mettre, & celui qui revendit cette^ace a la France quand 
il fut remonté fiir le trône. * 

Le roi donne un caroufêl fûperbe le J. juin , dans la 
place qui eft devant les Thuilleries , & qui en a retenu le 
nom. Triplé alliance entre la France , l’Angleterre & la 
Hollande. 

La cour quitte Paris , & va s’établir à Saint-Germain, 

1663, 

Le roi marche en Lorraine , & envoie le maréchal de la 
Ferté inveftir Marfàl , fbit faute d’execution du traité de 
Montmartre, dont cependant il n’étoifplus quellion , fbit 
pour s’aflurer du duc Charles , dont l’inconftance n’étoit que 
trop connue. Ce prince ligna un traité à Noméni , le pre- 
mier fêptembre , par lequel Mariai fut remilè entre les 
mains du roi, & le relie des états du duc de Lorraine lui 
fut rendu. 

Le maréchal de Turenne , parent de la reine de Por- 
tugal , n’avoit pas celTé depuis la paix des Pyrénées , de re- 
prelènter au roi combien il étoit utile de Ibutenir le Portugal 
contre l’Elpagne; on continue d’y envoyer de l’argent, & 
on fait marcher des troupes qui lèrvirent Ibus le comte de 
Schomberg , lâns que la France parût y prendre part. M, 
de Schomberg mandoit à M. de Turenne , que les Elpa- 
gnols n’étoient jaloux que du titre de roi de Portugal, & 
que , fi le roi vouloit le contenter du titre de roi du Bréfil , 
ik conlbntiroient à la paix, en le lailTant jouir en Ibuverain 
de tout le royaume de Portugal. Alliance renouvellée à 
Paris avec les Suiflès le i8. novembre. Etabliflement de 
l’Académie des Infcriptions & Belles lettres , ainfi que de 
celle de Peinture & Sculpture, U y en eut une de Peinture 
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ctab^e depu'sà Rome en 1^67. par M. Colbert, quifûbfîfte 
aujourd’hui dans le même éclat. 

Lettre qui lèrt autanl^a gloire du roi & de M. Colbert , 
qu’à celle d’Jlàac Vofîlus. 

Quoique le roi ne joie pas votre fouverain» il veut néan- 
moins être votre hierfaiieur , 6* rtï a commandé de vous en- 
voyer la lettre de change cî-jointe , comme une marque de 
fon ejlime G* un gage de J a proteâion : chacun fait que 
vous juivej digtument l'exemple du fameux Voffius votre 
pere , & qu'ayant reçu de lui un nom qu il a rendu illujlre 
par J es écrits , vous en conjerveç^ la gloire par les vôtres t 
ces chofes étant connues de ja majejlé elle fe porte avec 
plaifir à gratifer votre mérite , G* j'ai d'autant plus de joie 
qu'elle m'ait donné ordre de vous le faire J avoir , que je puis 
me jervir de cette occajion , pour vous affiner que je fuis , 
Monfieur , votre tr'es-humhle G* ir'es-affeliionné Jerviteur , 
Colbert, A Paris ce x\. juin 1663. 

Il y eut plufîeurs gratifications pareilles accordées à dlfFé- 
rens îàvans de l’Europe. On juge ailement que les fciences & 
les arts n’étoient pas moins protégés dans le royaume. Croi- 
roit-on que le roi fêul entretient plus de (àvans que tous les 
lôuverains de l’Europe enfèmble? Dix-neuf profeflèurs 
royaux fondés au collège royal; cinq académies ; inflruélion 
gratuite dans l’Univerfité ; la bibliotliéque du roi & le ca- 
binet des médailles , commis aux foins de quelques hommes 
difUngués ; joumaliRes , cenfêurs; logement dans le Louvre 
pour tous les Uluflrcs dans les arts. 

Le beau fiécle de Louis XIV. commence à fè dévelop- ' 
per: on pourroit y appliquer ce que dit Velleius Paterculus 
du fiécle d’Augufte : Eminentia cujufque operis y arüiffimis 
temporum claujlris circumdata : les chefs-d’œuvre dans cha- 
que jgenre y font renfermés dans le cercle étroit de quelque» 
ann^s. 
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Ereâîon de la terre de la MelUeraie en duché-pairie , 
en faveur de Charles de la' Porte , lêigneur de la Meilleraie , 
maréchal & grand maître de Partiüerie He France , petit- 
fils de François de la Porte , avocat au parlement. Le meme 
jour Ion fils Armand-Charles de la Porte-Mazarini , mari 
d’Hortence Mancini , obtint des lettres d’éreftion de la terre 
de Rethelois en duché-pairie ^ Ibus le nom de Mazarin. Le 
pere & le fils furent reçus le même jour , le pere dans celle 
de la Meilleraie , & le fils dans celle de Mazarin. 

La baronnie de Saint-Aignan , qui avoit pafle dans la 
mailôn de Beauvilliers en i^^6. par mariage , eft érigée en 
duché-pairie , en faveur de François de Beauvilliers. Son 
fils fut gouverneur des ducs de Bourgogne y d’Anjou & de 
Berri, 

Le comté de Noailles érigé en duché-pairie. 

Le marquifat de Coiflin, érigé en duché-pairie, éteint 
par la mort de l’évêque de Metz, arrivée en 1733, 

L’enregiftrement de toutes ces lettres fut fait en un lit 
de jufiiee, en même tems que l’enregiftrement de celles ac- 
cordées dès 1 648. l’effet de ces dernieres étant demeuré fiiP* 
pendu par la difficulté que le parlement avoit faite jufques-là 
de les enregiftrer , parce qu’elles avoient été données en 
minorité. Le roi confirme pareillement l’éreftion faite en 
1661, de la terre de Randan en duché-pairie pour la inar- 
quifê de Senecei qui avoit été fà gouvernante, & dame 
d’honneur de la reine mere ( de la maifon de la Roche- 
foucauld ) pour fà fille veuve de Gafton de Foix , comte 
de Flex , & pour fès enfans. Gafton de Foix fôn fils fut 
reçu duc & pair en 1664. & cette pairie a été éteinte par 
fà mort en 1714. 

Fameux duel des deux la Frette , Saint-Aignan & Ar- 
genl eu, contre Chalais, Noirmontier, d’Antiif & Fla- 
nurens. 
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16^4. 

« I 

Expédition de Gigerl en Afrique : le roî voulant punir ces 
corfaires , y envoya le duc de Beaufort, On prit Gigeri le 
Z Z. iulllet , apres les avoir battus , mais la mélïntelligqnce 
des chefs força à la retraite , & l’on fut obligé de Ce rembar- 
quer le 30. odqbre. Combat de Saint-Godart le premier 
août , où les Turcs furent défaits par les Allemans , que 
commandoît Montecuculli , fécondé par fix mille François, 

& par le prince Charles Léopold , neveu du duc de Lor- 
raine. Coligni qui commandoit les François , ne fè trouva 
pas à la bataille , où laFeuillade fè diflingua. Malgré cette 
vi( 5 toire , l’empereur confèntit à une trêve de vingt ans avec 
Mahomet IV. conclue le 17. fèptembre à Tliemelwar , pour 
lè mettre en état de s’oppofèr aux prétentions de la France, 
Entreprifè du canal de Languedoc, pour la jonftion des 
deux mers, par Riquet, dont il ne vit la perfeéHon qu’en 
1680. Ce proiet avoit été formé fous François I. & repris 
fous Henri IV. mais l’exécution en étoit réfèrvée au régné 
de Louis XIV. Le Brun a le titre de premier peintre du roi. 

La poflèfïion de la côte de Guinée excite la guerre entre 
l’Angleterre & la Hollande. 

Denis de Salo , confèiller au parlement de Paris , donna î 
la nailTance au journal des favans , modèle de tous les jour- 
naux littéraires qui ont paru depuis. Le roi fait bâtir l’Ob- 
lèrvatoire de Paris par les foins de M. Colbert. Bataille de 
Villaviciofa le 17. juin, où les Portugais furent vainqueurs 
des Efpagnols. Le duc de Beaufort bat deux fois fiir mer 
les Corfàires d’Alger. 

MalgfÇ les offices du roi , l’Angleterre & la Hollande 
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entrent en guerre. Charles II. ne pouvolt oublier la con- 
duite que cette république avoir tenue avec lui du tems 
de Cromwel. Le duc d’Yorck & le prince Robert battirent 
le 1 3 . juin l’amiral d’Obdam , qui fut tué dans le combat ; 
U eût voulu l’éviter , mais les ordres réitérés du peniîon- 
naire de Witt , qui cherchoit à le perdre , le forcèrent à 
accepter un combat , dont il prévoyoit l’événement. Le vice- 
amiral Tromp làuva le relie de la flotte. On diloit alors 
que les Anglois n’a voient pas lïi profiter de leur vidoire. 
L’évêque de Munfter excité par les Anglois , & plus encore 

Î ar Ibn génie belliqueux, prit parti contre les Hollandoisr 
.ouis XI V. leur donna du lècours en conlequence du traité 
de & fit armer une flotte commandée par le duc de 

Beaufort, Mort de Philippe IV. roi d’Elpagne, le 17. lêp- 
tembre. 

. Grands jours tenus en Auvergne contre les lêîgneurs & 
les juges , qui accabloient les vaflàux & les julUciabies. Eta- 
bliflêment des compagnies des Indes occidentales , de di- 
verlês manufadures de glaces , de points de France , de 
toiles , de tapifleries , &c. On commence à élever la façade 
du Louvre , fiir les dellèins de Charles Perrault , quoique 
les amis de le Veau, premier architede du roi , vouluflênt 
faire croire qu’il en étoit l’auteur; M. Colbert leur avoir 
aufli aflbcié le fameux le Brun. 

On avoit voulu faire rendre en i 66 z, une lettre à la 
jeune reine , écrite en Elpagnol , par ^laquelle on cherchoit 
à lui donner de l’inquiétude fiir le compte du roi , dans la 
vue de nuire à une peribnne que le roi honoroit de là bien- 
veillance : les auteurs de cette intrigue furent reconnus : le 
roi pardonna à Madame , le comte de Guiche fut exilé , 
de Vardes fut mis en prifbn, où il den^eura long-tems, & 
U comtelTe de Soillôns fut envoyée dans le gouvernement 
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de Champagne qu’a voit lôn mari. De Vardes étoît le plus 
coupable de tous , non-fèulement il avoit compofé la lettre 
que le comte de Guiche avoit traduite en Elpagnol, mais 
il en avoit jette le (bupçon fur la duchefle de Navaüles, 
dame d’honneiir de la reine : cette calomnie fit perdre au 
mari & à la femme leurs emplois. Le duc fut forcé de ven- 
dre {à charge de lieutenant des chevaux-legers au duc de 
Chaulnes pour cinq cens mille francs , & Ion gouvernement 
du Havre au duc de Saint-Aignan pour trois cens mille 
francs. La duchelïè fut aulfi obligée de le défaire de là 
charge de dame d’honneur en faveur de madame de Mon- 
taufier, pour cent cinquante mille livres : c’étoient les plus 
honnêtes gens de la cour. 

Eredion du duché-pairie de Choifèuil en faveur du ma- 
réchal du Pleflis-Prallin : ce duché eft éteint par la mort du 
duc de Choilèuil, arrivée en 1705. qui n’a point laifle de 
pollérité. Il a été recréé en 1758. en faveur de M. le comte 
de Stainville , fècretaire d’état de la guerre & de la marine. 

Le marquifàt d’Ifles érigé en duché-pairie, lôus le nom 
d’Aumont. 

Bulfi eft mis à la Baftille pour fès Amours des Gaules: 
le lieutenant criminel Tardieu & là femme font alTaflînés 
dans leur maifbn par deux voleurs. 

Etabliffement d’une chaire de droit François dans rUnî- 
yerfité de Bourges, 

\ 666 , 

Mort d’Anne d’Autriche , âgée de fôîxante & quatre ans 
le 1®. janvier: elle étoit fille de Philippe III. four de Phi- 
lippe IV. femme de Louis XIII. & mere de Louis XIV. 
Mort d’Armand , pfrince de Conti. 

Revues à Compiégns , pour préparer les troupes aux opé- 
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rations de l’année Suivante. D’Artagnan efi fait capitaine- 
lieui^nant de la première compagnie des moufquetaires , par 
la démi/fion du duc de Nevers. Le roi fut bâtir le port de 
Cette, 

Il y a deux batailles lânglantes données entre les Anglois 
& les Hollandois , l’une qui commença le 1 1. juin , & dura 
quatre jours ; les Hollandois y eurent l’avantage : l’autre le 
4. août , où les Hollandois furent battus. Le duc d’AIber- 
male, connu auparavant Ibus le nom dégénérai Monk, & 
le prince Robert ( de la mailôn Palàtine , fils def rédéric roi 
de Bohême , & qui mourut en i68i.) commandoient la 
flotte Angloilê , & Ruyter & Corneille Tromp celle des 
Hollandois. Le roi avoit déclaré la guerre aux Anglois en 
faveur des Hollandois ; la méfintelligence entre les amiraux 
de ces derniers , Ibu tenus chacun par un parti dans la ré- 
publique , fit grand tort aux Hollandois. Ruyter étoit ap- 
puyé par le penfionnaire de WItt , & Tromp par le prince 
d’Orange. On verra dans la fuite comment ces deux fac- 
tions penlèrent perdre la république , & comme il en coûta 
la vie au Penfionnaire. La flotte commandée par le duc de 
Beaufort n’avoit pû joindre. Bernard Van-Galen, évêque 
de Munfler, &it fâ paix avec la hollande. 

Les François battent les Anglois le lo, avril , & les chal^ 
lent de l’ifle de Saint-Chriflophe. 

La guerre eft déclarée entre l’Angleterre & le Danne- 
marc. Embralèoient de la ville de Londres le 1 3. lèptembre, 
il dura quatre jours. Premier établillèment de l’académie 
des Sciences. 

1667. 

Cette année eft une époque fameufê pour tou^’les fâge» ' 
réglemens du régné de Louis XIV. M« CoU>ert , qui avoit 
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rétabli les finances, porta fès vues plus loin. Juflice , com- 
merce , marine , police, tout Ce reflentit de l’efprit d’oirire , 
qui a fait le principal caradére de ce miniflre , & des vues 
lupérieures dont il envifàgeoit chaque partie du gouverne- 
ment ; il forma à ce fùjet un confêil , ou toutes ces matières 
fêroient difcutées, & d’où l’on vit fôrtir tant de réglemens 
& tant de belles ordonnances , qui font aujourd’hui les fon- 
demens les plus fblides de notre gouvernement , & dont 
on ne s’eft point écarté depuis. Les noms de ceux qui com- 
pofèrent ce confèil doivent être confèrvés ; c’étoit M. le 
chancelier Seguler , M. le maréchal de Villeroi , pour qui 
avoit été créé la place de chef du confèil , meflieurs Colbert, 
d’AlIgre, d’OrmefTon, de Lezeau, de Machault, de Seve, 
Menardeau , de Morangis , Poncet , Boucherat , de la Mar- 
guerle , Puflbrt , oncle de M. Colbert, Voifîn , Hotman & 
Marin. Les féances en commencèrent le jeudi z 8 . odobre 
1666. & continuèrent toutes'les fèmaines, quelquefois plu- 
fîeurs jours, jufqu’au 10. février de cette année. 

Ordonnance civile du mois d’avril : le roi , pour la ré- 
dadion d’une ordonnance fi importante , avoit jugé à propos 
de joindre aux commifTaires nommés ci-deflus , des com- 
miflaires du parlement , entr’autres , mefïieurs de Lamoi- 
•gnon. Talon & Bignon , qui mirent la derniere main à cet 
ouvrage. 

Pendant que M. Colbert s’occupoit à rendre le royaume 
floriffant , M. de Louvols fôngeoit à faire triompher les 
armes du roi , en faifànt valoir les droits acquis par la mort 
de Philippe IV. à la reine Marle-Therefè fà fille du premier 
Ht , à l’exclufion de Charles II. fils du deuxième lit ; les 
droits de cette prlnceflè étoient fondés fiir celui de dévolu- 
tion , qui a lieu dans quelques provinces des Pays-bas , par 
lequel les en^ns du fécond lit font exclus de la fucceilion 
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par les enfans du premier > làns que les mâles du fécond 
excluent les filles du premier. Le roi marche en Flandres , 
ayant fous lui le maréchal de Turenne. La reine l’y fuivlt 
avec toute la cour. 11 y avoit deux autres corps , comman- 
dés y l’un par le maréchal d’Aumont , l’autre par M. de 
Créqui. Cette campagne s’appelle la campagne de rifle, 
Prifêde Charleroi par M, de Turenne le z. juin ; le maré- 
chal d’Aumont prend Armcntieres le i8. mai, Saint- Vinox 
> le 6. juin , & Fumes le it. Le roi prend Ath le i6. & 
Tournai le 24. Douai & le fortdeScarpe le 6, juillet. Le 
maréchal d’Auraont prend Courtraile 18. & Oudenardele 
J I. Le roi prend l’ifle en neuf jours le 27. août, où il s’ex- 
pofa alTez pour que M. de Turenne le menaçât de fê retirer, 
s’il ne fe ménageoit pas davantage. Le comte de Marfin & 
le prince de Ligne , qui venoient au fècours , font battus 
par meflîeurs de Créqui & de Bellefons le 3 1. Le maréchal 
de Gramont monta la tranchée à ce fîége à la tête du régi- 
ment des Gardes , quoique M. de Turenne , dont il étoit 
l’ancien , commandât l’armée. M. de Turenne prend A loft 
le 12. lèptembre. Le roi créa cette année le grade de bri- 
gadier pour la cavalerie , & l’année d’après pour l’infanterie 
& pour les dragons. 

Ereélion de la fèigneuricde Vaujour en duché-pairie, 
(bus le titre de la Valliere, en faveur de Louifè-Françoift 
de la Valliere , & de Marie-Anne ( depuis princefTe de Conti) 
fille naturelle du roi. Madame la princefTe de Conti fit don 
de ce duché , avec le confèntement du roi en ié>88. au 
marquis de la Valliere fôn coufin germain , lequel obtint de ' 
nouvelles lettres d’éreâion en duché-pairie en 1713. enre- 
gifirées la même année. 

M. de la Feuillade époufè l’héritiere du duché de Roua- 
nois , & eft fait duc & pair, Rouanois avoit été érigé en 

5 Eee 
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duché-pairie dès 1579. en faveur d’Artus deGouffier, mais 
les lettres ne furent point enregiftrées , non plus que celles 
qu’obtinrent depuis Claude & Louis de Gouffier. 

Paix de Breda, dont le roi de Suède fut le médiateur^ 
figoée à Breda le 3 1. juillet ; il y eut trois aftes ou inftru-i 
mens féparés » le premier entre la France & l’Angleterre, 
où le comte d’Eftrades & Courtin convinrent que tout ce 
qui s’étoit pris de part & d’autre fèroit rendu ; le fécond en-r 
tre l’Angleterre & le Dannemarc, & le troifîémc entre l’An-r 
gleterre & la Hollande : dans ce dernier , il faut remarquer 
que le droit du pavillon fut confervé à l’Angleterre : pen-r 
dant les pourparlers de cette paix , les HolTandois étoienc 
venus brûler les vaiflèaux Anglois qui étoient dans la Ta-» 
m ifè. Alphonfè VI. roi de Portugal , indigne également de 
la couronne & de fa femme , eft obligé de céder l’une & 
l’autre à Dom Pedre fôn frere : cette prlncefTe , nommée 
mademoifèlle d’Aumale , étoit fille du duc de Nemours , 
que le duc de Beaufort fbn beau-frere avolt tué en combat 
fîngulier en 1651. fa fôeur avoit eu à-peu-près la même 
avanture qu’elle , car fbn mariage avec le prince de Lor-. 
raine futcafTé , & elle époufà le duc de Savoie , Charles-r 
Emmanuel, veuf d’une fille deGaflon, Dom Pedre ne prit 
que le titre de régent , tant que vécut fbn frere , & le roi 
d’Efpagne Charles II. las d’une guerre qui durcit depuis 
vingt-huit ans, conclut enfin le 13. février de l’année fùi- 
vante , la paix avec ce prince, & reconnut la couronne 
de Portugal libre & indépendante de celle de Caftillc, 

1 ( 568 . 

Conquête de la Franche-Comté en hiver , en moins d’un 
mois , par le roi en perfbnne : il avoit fous lui le prince 
de Condé, que M. de Louvois , dit-on , fit préférer à M. 
de Turenne. M. le Prince prit Befànçon en deux jours le 7. 
février, tandis qve M. de Luxembourg prenoItS^ins, Dolç 
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Ce rendit au roi le 14. & Graî le 19. L’Academie Fran- 
(joile eut l’honneur ,-pour la première fois , de complimenter 
le rot fur cette conquête. 

Traité de triple alliance entre l’Angleterre , la Suède & 
la Hollande, du 2,8. janvier. La jalou/ie que Louis XIV. 
commenqoit de donner à l’Europe , forma cette alliance. 
Le chevalier Temple, miniftre de Charles II. roi d’Angle- 
terre , perfuada à Jean de Witt , penfionnaire de la Hol- 
lande , de le détacher de la France ; ce dernier eut tout 
lieu de s’en repentir. Le comte Dhona agiflbit pour la 
Suède. Toutes ces confédérations hâtèrent la paix fignée- à 
Aix-la-Chapelle le i, mai entre la France & l’Elpagne. 
Les conquêtes que le roi avoit faites dans les Pays-bas lui 
relièrent ; lavoir ', Charleroi , Binch , Ath , Douai, le Fort 
de Scarpe , l’Ille , Oudenarde , Armentieres , Courtrai , 
Bergues , Fumes , avec leurs bailliages , &c. On rendit la 
Franche-Comté , contre l’avis de M. de Turenne : M, de 
Croilfi , frere de M. Colbert , fut négociateur de cette paix 
de la part du roi. M. de Montau/ier ell &it gouverneur de 
M. le Dauphin. ’ 

Le roi fait ôter des regillres du parleitient tout ce qui s’y 
ctoit palTé depuis l’année 1647. julqu’en l’année léjz. Ab- 
juration de M. de Turenne le a?, oélobre ; il commençoit 
depuis long-tems à entrevoir la vérité , mais il tenoit encore 
à l’erreur par les préjugés de l’éducation , & par l’attache- 
ment qu’il portoit à madame de Turenne là femme , fille du 
duc de la Force , calvinille de bonne foi. Sa mort arrivée 
en 1666, & les inllniâions de M. de Meaux achevèrent de 
décider M. de T urenne : ce fut pour lui qu’il compolà lôn 
livre de tExpoJîcion de la foi ; ouvrage railbnnable & Ibli- 
de , que les Protellans laiflerent làns répliqué , & qui juilifie 
lur-tout l’Eglilè Romaine des lîiperllitions ridicules qu’on lui 

E e e ij 
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impute. Il y eut cette année trois maréchaux de France , M; i 
de Créqui , M. de Bellefons , & M. d’Humieres. 

Création d’un conlèil louverain à Tournai , <jue le roi érî-; 
gea en parlement en 1686. cette ville ayant été rendue eu 
.,1715, le parlement fut transféré à Douai. 

Edit du II. janvier, qui fiipprime les chambres de l’Edit 
dans tous les parlemens du royaume : elles avoient été éta- 
blies par l’Edit de Nantes en faveur des Proteftans. Ces 
chambres dillribuées dans les parlemens du royaume , étoient 
'' miparties ; mais dans le parlement de Paris , où la chambre 
de l’Edit devoit être de fix conlèillers réformés & de dix ca- 
tholiques , on n’y laifla qu’un feul réformé , & les cinq au- 
,tres furent diftribués dans les enquêtes , fans pouvoir monter 
à la grand-chambre : la chambre n’en avoit pas moins con- 
ferve le nom de chambre de üEdit , quoiqu’il n’y eût qu’un 
fèul réformé , pour faire fouvenir qu’elle avoit été créée en 
leur faveur. 

Troubles ali fùjet du formtJaire , par la difUndîon du fait 
& du droit dans l’affaire de Janfcnius ; la paix de Clément 
î X. les fit cefTer. 

Prifè de Candie par les Turcs le 1 6. fèptembre ; le fècours 
que meffieurs de Beaufort & de Navailles y amenèrent de 
France , avoit retardé de plus de trois mois la prifè de cette 
place. M. de Beaufort périt à une (ortie le 2 J. juin, fans 
que l’on ait pû retrouver (bn corps. Il ne faut pas omettre 
que le duc de Rouanois, depuis maréchal de la Feuillade 
. avoit mené au (ècours de cette place, dès l’année précé- 
dente , quatre ou cinq cens fbldats , & y avoit été accom- 
pagné par deux cens gentilshommes des meilleures maifèns; 
du royaume* 
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Michel Korlbut Wielho\ç»iski , du lângdes Jagellons, mais 
fans nul mérite , eft élu roi de Pologne le 19. juin, après 
l’abdication de Cafimir , malgré la concurrence du duc de 
Neubourg , du prince Charles de Lorraine , & du prince de 
Condc. Cafimir qui avoir perdu la reine Marie Cz femme, de 
la maifbn de Gonzague, par laquelle il étoit gouverné, fê reti- 
ra en France , où le roi lui donna l’abbaye de Saint Germain 
des Prez; avec lui s’éteignit la branche Suédoilè qui re^noit 
en Pologne depuis Sigilmondlbn grand-pere. Il mourut a Ne- 
vers en 1^72. dans l’abbaye de Saint Martin, ordre de Sainte 
Geneviève, & fon corps fot transféré dans la fiiite en Polo- 
gne. Un autre Cafîmir, aufli roi de Pologne, 'fit tout le 
contraire de ce qu’avoit fait celui-ci, & quitta , l’an loj^V 
l’ordre de Cluni , où il s’étoit fait moine, pour remonter fiir 
le trône. 

On accorde à M. de Guilê la permîflion d’avoir un carreau 
à la mefle du roi , comme monfieur (im pere l’avoit eu ; le 
roi donne au duc de Vermandois, fbn fils naturel, la charge 
d’amiral , que l’on fit revivre pour lui. Grand mouvement 
dans les charges de la cour. Le comte du Lude a la charge 
de grand maître de l’artillerie , fur la démifiion du duc de 
Mazarin : le duc de Trefines a celle de premier gentilhomme 
de la chambre , (ür la démifiion du comte du Lude , & M. de 
Laufun celle de capitaine des gardes , vacante par la démi& 
fion du duc de Trefines. 

Création de la charge de grand maître de la garderobe 
pour le marquis de Guitry. Le marquis de Soyecourt eft 

f rand veneur , par la démifiîon du chevalier de Rohan : le 
uc d’Aumont eft premier gentilhomme de la chambre , pat 
la démifiîon du duc de Mortemart , qui lui fùccéde dans le 
gouvernement de Paris ; & le marquis de Rochefbrt eft capi-; 
taine des gardes , fur la dénûfiion du duc d’Aumont. 

Eee ü] 
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Fdit du roi , portant que le commerce de mer ne déroger $ 
point à la noblefle. S’il eft vrai que le commerce (bit le plu 
sûr mo}'en d’augmenter le nombre des citoyens dans un 
royaume ; s’il eft vrai -que le commerce remplace les mines 
d’or & d’argent que la nature nous a refu(ees ; s’il eft vrai 
-que la guerre (è fefte aujourd’hui plutôt par l’oppofition de 
- -jichefle de nation à nation, qu’en oppofànt hoiiuneà homme ; 
s’il eft vrai enfin que l’on ne puiflè trop honorer une profel^ 
^on qui a continuellement l’Univers pour champ de lès opé- 
rations , & qui (ùppo(è dans ceux qui l’exercent ces relTour- 
ces (ubites de ^énie dont une nation lent tout à coup aug- 
menter (bn crédit aux dépens de (ès voifins ; combien doit-on 
s’étonner que l’on ait été fi long-tems à donner une pareille 
loi , & encore plus , que cette meme loi n’ait pu vaincre ju(^ 
qu’à prélènt le préjugé de la vanité ? On verra que l’auteur 
de VÈJ prit des Loix^ qui ne s’étoit pas affez expliqué à ce (ù- 
jet, ( Liv. 20. ch. i^. ) a mieux développé (à penlee dans 
une nouvelle édition. On en étoit à cet endroit de mon édi- 
tion ( 175 é. ) quand la mort nous l’a enlevé : la perte de cet 
homme illuftre cau(è les regrets de tous les vrais citoyens & 
la douleur de tous ceux qui l’ont connu : que doit-ce être 
de (ès amis ? 

M. de Lyonne donna le ip, novembre une audience à Su- 
•refiie à l’envoyé Turc, & il y eut ulàge du cavét ce mot eft 
répété deux fois dans la gazette d’alors , pour (îgnifier du caf- 
•pt qui étoit fort nouveau en France. Beiij. ) 



1670. 

Le marquis de Martel force les Algériens à conclure la paix 
lé t 6 . janvier. 

>■ Le duc de Lorraine , qui ne ceflbit de lier de nouvelles 
intrigues, eft dépouillé de tous (ès états par le maréchal de 
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Créqui , qui ne lui laifle qu’un pays ouvert & (ans défenlè. 
On lui prend Epinal le 24. /èptembre , Chatte le 6. oftobre , 
& Longwi : ce prince (è retire à Cologne. Le roi apprend par 
M. de Pomponne, qui a voit remplace le comte d’Eftrades 
dans l’ambafTade de Hollande , la ligue que les Hollandois 
avoient faite avec l’empereur & le roi d’Elpagne ; & dans la 
deflèin qu’il a de punir cette république , il longe à s’afTurec 
du roi d’Angleterre. La duchefle d’Orléans , iôeur de ce 
prince , fut chargée de cette négociation , dont Mon/îeur 
n’eut aucune connoiflânce , & dont elle atroit même voulu 
exclure M. de Louvois; & pour rendre (ôn voyage en An- 

f leterre moins lulped, le roi parut aller vifîter les conquêtes 
es Pays-bas , & y mena toute la cour. M. de Laufiin , pour 
qui la charge de colonel général des dragons avoit été créée 
deux ans auparavant , commandoit l’elcorte du roi, compo- 
fee de là mailôn & de là gendarnierié. La duchefle d’Or- 
léans prit le prétexte du voilînage pour paflèf la mer & aller 
voir le roi Ibn frere , qu’elle parvint à détacher de la triple 
alliance. Bien des railbns l’y engageoient : lès vaifleaux brû- 
lés dans la Tamilè , tandis que la paix le négocioit à Breda , 
entre lui & les Hollandois ; l’édit perpétuel contre l’éleâicui 
d’un flathouder , & plus que tout cela , l’Idée de le rendre 
plus ablôlu chez lui par fl)n alliance avec la France. La 
duchefle d’Orléans y laifla madame de Porflmouth , qui 1 èr- 
vit bien la France , & qui eut depuis du meme roi le duc de 
Richemont. Cette princeflè repaflala mer le 12. juin, elle 
ne jouit pas long-tems du lucqcs de lôn voyage , & mourut 
en moins de hmt heures à Saint Cloud le 30. du même mois, 
âgée de vingt-lîi^ ans : elle avoir reçu la vie dans un camp 
au milieu des guerres civiles , & elle la perdit tout à coup au 
milieu d’une cour brillante dont elle failoit les délices. 

» Madame avoit l’elprlt lolide & délicat , du bon lèns,' 
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» connoIfTânt les cho(ês fines : l’ame grande & julle, éclairée 
.» fur ce qu’il faudroit faire , mais quelquefois ne le faifànt 
» pas, ou par une pareflê naturelle , ou par une, certaine Iiau- 
» teur d’ame qui Ce reflentolt de fôn origine , & qui lui fàifôlt 
» envilâger fôn devoir comme une bafTefle. Elle mêloit,dans 
» toute fà converfàtion , une douceur qu’on ne trouvoit pas 
» dans les autres perfônnes royales : on eût dit qu’elle s’ap- 
» proprioit les cœurs , au lieu de les laiffer en commun ; pour 
ce je ne fais quoi tant rebatu , qui fait que l’on plaît , les 
» délicats convenoient que chez les autres il étoit copié , qu’il 
» n’étoit original qu’en Madame, {MS. de Cofn. ) 

1 M. de ^urenne , qui avoit eu le fècret de la négociation 
d’Angleterre, avoit eu la foibleflede le confier; mais fi fà 
faute fut grande , la franchifè avec laquelle il en fit l’aveu 
au roi , eft bien digne de ce grand homme. Ce meme M. de 
.Turenne avoit été retenu dans le parti des princes en 1 6 yo. 
par l’amour qu’il avoit pris pour madame de Longueville : 
cette pafllon ne fait jamais feire de fautes médiocres aux 
grands hommes. 

Ordonnance'criminelle du mois d’août. 

1671, 

* Le roi engage le roi de Suède Charles XI. à renoncer à la 
triple alliance , où la régence de Suède l’avoit fait entrer pen- 
dant fà minorité , & le détermine à rompre les engagemens 
qu’il avoit pris avec l’Efpagne. Il regagne auffi l’empereur , 
allez occupé çhez lui par les*troubles de Hongrie , & qui ne 
prévoyant pas la rapidité des fîiccès de Lpms XIV. n’etoit 
pas fâché de voir humilier l’orgueil des HoUandois. M. de 
Furflemberg , éveque de Strafbourg , négocia auffi avec l’é- 
Jeéleur de Cologne qu’il gouvernoit, & le flattant de lui faire 
fendre Rhimberg, que les HoUandois lui avouent pris , U lui 
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fît figner un traité , par lequel il livroit Nuiz & Keilêrvert ,’ 
dont le roi avoit befbin pour^ établir des magafins fiir le bas 
Rhin. L’évêque de Munfter avoit pris le meme parti. Il reP- 
toit l’Elpagne, gouvernée alors par la reine régente ; le mar- 
quis de Villars notre ambafladeur , ne put jamais venir à bout 
de la détacher des Hollandois , malgré les divifions de dont 
Jean & d’elle , qui la rendoient moins abfôlue , & quelque 
crainte qu’on pût lui infpirer de (è voir enlever ce qui lui 
relîoit dans les Pays-bas. 

L’empereur fait de fànglantes exécutions en Hongrie y oà 
la noblefle lôuflfroit impatiemment la dureté du gouverne- 
ment Autrichien , «qui vouloir rendre ce royaume héréditaire. 
Cette guerre fut bien utile au roi pendant tout le cours de 
•fbn régné , par la diverfion qu’elle entretint en là faveur. 

Monfieur l^emarie le 1 6. novembre à Ch âlons , à laprin- 
cefle Charlotte-Ilàbelle , fille de Charles-Louis élefteur Pa- 
latin , celui qui par la paix de Munller avoit été rétabli dans 
l’éleftorat, dont Frédéric lôn pere avoit été dépofîedé lors 
delbn entreprilê fiir la Bohême. Cette' princefle morte en 
1721. laifla deux enfans , l’un Philippe , ^ régent Ibus Louis 
XV. mort en 1 7 1 3 . & l’autre la duchelTe de Lorraine , morte 
en 1745. ‘ 

Etabliflemen» de l’académie d’architeâure. Commence- 
ment des Invalides , par les Ibins de M. de Louvois. Le roi , 
par un édit de 1674. y annexa les penfions que l’on fàilbit 
aux oblats ; ces oblats Ibnt anciens dans l’Eglilè , c’étoit des 
moines lais que le roi mettoit dans chaque abbaye de là no- 
mination , pour y être nourris & entretenus ; & ces oblats , 
pour l’ordinaire , étoient des Ibldats eftropiés. Cet entretien 
fut converti en penfions que payoient les abbayes , & ces pen- 
fions, comme il vient d’être dit, furent appliquées à l’hôtel 
des Invalides, ‘ .• 
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Départ de madame la Princeflè pour Châteauroux , le jour 
des Cendres , 1 1. février , où elle mourut en i ^94. 

M. de Laulîm eft mis en prilônà Pignerol, d’où il ne lôrtit 
qu’en 1681. c’étoit ce même homme qui étoit près d’époulèr 
mademoUèlle de Montpenfîer un an auparavant , & à qui le 
roi avolt offert > lors de la rupture.du marine, de le faire 
maréchal de France, honneur qu’il refiifà allez légèrement , 
fous prétexte qu’il ne l’avoit point encore mérité. Sa charge 
de capitaine des gardes fut donnée à M. de Luxembourg , & 
fbn gouvernement de Berri à M. de Marfîllac , malgré fa ré- 
fiflance à l’accepter , en difânt au roi , que n’étant point l’ami 
de M. de Laufun , il fè fait une peine de profiter de là dé- 
pouille ;‘belle parole & de grande inftruétion ! Mort de M. 
de Lionne, M. de Pomponne , qui étoit ambaflàdeur en Sué-J 
de , en fut rappellé pour occuper fà place. M.^e Berni , fils 
de Lionne , achette la charge de maître de la garderobe qua- 
tre cens cinquante mille livres. 

Cette année eft une époque curieufè par rapport aux trou- 
pes Suiflès , & nous donne occafion de diftinguer deux tems 
fîirleur fèrvice en France, l’un depuis 1477* qu’ils ne fèr- 
Toient que le tems de la guerre où ils étoient employés ; l’au- 
tre depuis cette année 1671. jufqu’à préfênt, que leur fèc- 
•vice devint ftable en paix comme en gueare. 

* 

Déclaration de guerre par la France & l’Angleterre à la 
Hollande, du même jour 7. avril. 

Conquête de la Hollande , qui s’attira tous fês malheurs 
par la conduite peu mefiirée de fês ambaftadeurs dans toutes 
les cours de l’Europe , & fiir tout de Van Buningen en 
France , par l’infôlence des gazetiers de ce pays . & par les 
médailles qu’elle fit frapper. Les maréchaux de Bellefonds,. 
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de CrcquI & d’Humîeres (è retirèrent pour ne point lèrvlr 
lôus M. de Turenne , que le roi avoit fait maréchal général 
dès l’année 1-6 6o. Le roi avoit trois corps d’armées : il en 
commandoit un, ayant fous lui M. de Turenne: le prince 
de Condé commandoit l’autre , & le comte de Chamilli le 
troifiéme. Celui-ci le l^ifit de Malèic le if. mai. Orlôi le 
rend au roi le 3. juin , pendant que M, de Turenne prenoit 
Burich ; M. le Prince prend Velèl le 4, Rhimberg le rend au 
roi le 6. Emeric à M. le Prince le 7. ainfi que Rées à M. de 
Turenne, Le penfionnaire Jean de Witt , l’homme qui con- 
noiflbit le mieux les intérêts de là république , ne fit point 
de difficulté de dire, en apprenant la réduftion de Rhimberg, 
que le roi de France pouvoir dcs-lors le vanter d’avoir Ta 
moitié de la Hollande Ibus là domination. M. de Beauviré 
prend Doëtekum le 8. le duc de Luxembourg, général des 
troupes de Munfier , prend Grool le p. Fameux palTage du 
Rhin vers Tholuis le 1 1. le premier qui paflà à la nage mt le 
comte de Guiche à la tête des cuiraffiers , commandés par 
le comte de Revel : le jeune duc de Longueville qui avoit 
palTé le Rhin , fut tué par lôn imprudence , à l’âge de vingt- 
quatre ans , & fut caulè d’une blelTure que M. le prince de 
Condé requt à la main : il alloit être élu roi de Pologne. M. , 
de Turenne prend le commandement de l’armée du prince 
de Condé , il le rend maître d’Arnheim le ly. & le ip. du 
fort de Skenk , que les HoUandois n’avoient pris llir les Elpa- 
gnols en 1636. qu’après neuf mois de liège. Utrecht le lou- 
met au roi le zo. il prend Doëibourg le zi. L’évêque de 
Munfier prend Deventer le même jour, & Zuvol le zz, 
Monfieur prend Zutphen le z 5. Nimé^e le rend le p. juillet 
i M. de Turenne, Coëverdenle iz. a l’évêque de Munfier, 
Naerden fut pris le même jour par le marquis de Rochefort ; 

•n a dit que s’il n’avoitpas négligé de s’emparer de Muyden , 

\ 
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c’étoit fait d’Amflerdam , & par confequent de toute la 
Hollande. Grave Ce rend le 14. au comte deChamilli; M. 
de Turenne prend le fort de Crevecœur le 19. juillet, 8C 
rifle & la ville de Bomel le z6. fèptembre : & tout de fuite, 
il fort des terres de Hollande pour palTer en Allemagne , 
où n’ayant que douie mille hommes , il contient l’éleCTeur 
de Brandebourg , qui étoit entré dans la ligue contre la | 
France , & qui avoit pris la route de Weflphalie à la tête de 
vingt-cinq mille hommes. M. de Luxembourg fait lever le 
liège de Voerden au prince d’Orange le ii.oêlobre: cette 
aftion fut admirée des Hollandois mêmes. M. de Montai fait 
lever le flége de Charleroi au prince d’Orange le zi. décem- 
bre: le duc de Luxembourg , à la faveur des glaces , prend 
Bodegrave 8 c Suaumerdam le x8. En un mot , en peu de 
mois les armées du rci traverfèrent trois rivières , prirent les 
trois provinces de Gueldres , d’Utrecht & d’Overiflel , & 
plus de quarante villes fortifiées. Cette campagne , qui St 
l’admiration de toute l’Europe , obtiendroit à peine créance 
aujourd’hui , lî la campagne de 1745. ne nous avoit fait voit 
que rien n’eft impoflible aux François , quand ils ont leur 
maître à leur tête. 

La guerre eût fini au bout de trois mois , fi l’on avoit lùivî 
l’avis de M. de Pomponne , qui vouloit que l’on fè contentât 
des avantages propofcs par les Hollandois , & que l’on fe 
rejettât fur les Pays-bas catholiques , pour punir le roi d’Efi- 
pagne de l’infraéHon qu’il avoit faite au dernier traité d’Aix- 
la-Chapelle, en fècourant les Hollandois. Mais l’avis de M. 
de Louvois l’emporta fiir cet article , ainfi que fur l’avis de 
M. de Turenne , qui vouloit que le roi fît démolir les places 
à mefùre qu’il s’en emparoit , par la difficulté de les pouvoir 
garder. Le maréchal du Pleffis ne fit pas cette campagne 
a caufè de fbn grand âge ; il dit au roi , qu’il portoit envie 
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à Ces enfàns , "qui avoîent l’honneur de (èrvlr (à majefté 
que pour lui il (ôuhaitoit la mort , puifqu’il n’étoit plus bon 
à rien : le roi l’embrafla & lui dit : Jt/. Le maréchal^ on ne 
travaille que pour approcher de la réputation que vous ave^ 
acquife , il ejl agréable de Je repofer apres tant de viüoires. 
M. de Vendôme eft mortifié de n’être point employé , on 
avoit dit au roi qu’il négligeoit le lèrrice. Il y avoit eu dès 
le 7. juin un combat naval donné proche de Soultfbaie , entre 
la flotte d’Angleterre & de France , lôus le commandement 
du duc d’Yorck & du comte d’Eftrées , & celle de Hollande 
lôus Ruyter. Cette bataille , luivant Ruyter , fut la plus 
fiirieulè qu’il eût vue , on s’attribua l’avantage de part & 
d’autre. Le danger imminent des HoUandois leur fit prendre 
le parti de déclarer le prince d’Orange flathouder, (grand 
éloge de la monarchie , ) & de révoquer l’édit perpétuel que 
les deux frétés Corneille & Jean de Witt, ennemis de cette 
mailbn , avoient fait rendre à la mort de Guillaume II, 
pour que cette charge fut fiipprlmée. Le crédit du jeune 
prince d’Orange fut bien-tôt fatal aux deux freres ; on leur 
imputa les malheurs de la république , & ils furent maflàcrés 
parla populace le zz. août. La haine des deux freres pour la 
maifôn d’Orange venoit de plus loin. Guillaume II. pere de 
Guillaume III. d’accord avec le cardinal Mazarin , qui flat- 
toit l’ambition de ce jeune prince , vouloir que la république, 
après la paix de Munfter , gardât des troupes lîir pied, lâns 
doute pour en faire ulàge à fbn profit. Elle n’en voulut rien 
faire : Guillaume fut aïïêz hardi de faire arrêter fix des dé- 
putés qui alloient à la Haye , parmi lefquels étoit le pere 
des de Witt. Il fit plus , comme la grande réfiflance venoit 
de la ville d’Amfterdam, qui foupçonnoit ce prince d’en 
vouloir à la liberté de la Hollande , il tenta de s’en rendre 
cuitre en fbn projet échoua ^ & il mourut bienrtôt 
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après ; on difôlt que c’étolt de la petite vérole , mais le 
cardinal Mazarinfaifôit entendre que cette mort étoit arri- 
vée bien )ufie pour être naturelle ; la haine des peres paiTa 
aux enfàns , & les de Witt y fiiccomberent. C’étoit le fils 
de ce Guillaume II. dit Guillaume III. ( depuis roi d’Ân- 

f leterre , ) qui venoit d’être fait llathouder , & qui confèrva 
epuis lùr le trône d’Angleterre , cette dignité qui s’éteignit 
à là mort , & que nous avons vu renaître en 1747. 

Mort du chancelier Seguier, Cette place fut vacante pen- 
dant deux ans , & le roi tint le Iceau pendant trois mois ; 
enluite il nomma M. d’Aligre garde des iceaux , qui ne fut 
chancelier qu’en 1674. Ion pere avolt été chancelier ainfi 
que lui. Ce n’étoit point une choie nouvelle que le roi tint 
le Iceau lui-même ; Louis XIII. le tint au camp devant 
Montauban , après la mort du connétable de Luines , à qui 
il en avoit confié la garde. Henri IV. tint le Iceau en i î^o. 
après que Montholon s’en fut démis , & en attendant que 
Cheverni eût été rappellé , & Henri III. Icella lui-même 
des lettres patentes que le chancelier de Birague avoit refufc 
de Iceller. 

Le roi donne une làle dans le Louvre à l’Académie Fran- 
çoilê y pour lès aflêmblées , qui s’étoient tenues chei le chan- 
celier Seguier julqu’à la mort , arrivée le i8. janvier. 
Madame douairière ( Marguerite de Lorraine ) lèconde 
femme de Gallon, étoit morte le 3. avril. Le duc de la 
Feuillade eft colonel du régiment des gardes , fur la dé- 
million volontaire du maréchal de Gramont. Le duc de 
Duras ell capitaine des Gardes à la place du duç de Charoll. 

1673. 

Seigneurie de Charoll érigée en duché-pairie, lôus.le 
titre de Bethime-Charoll. 
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L’allarme étoit trop grande dans l’Europe pour qu’elle ne 
prît point de parti : l’empereur & l’Efpagne renouvellerent 
un traité avec les Holiandois le 30. août. Qui auroit dit en 
1 609, que ce fêroit l’Elpagne qui défendroit la Hollande 
contre la France & l’Angleterre ? 

L’éledeur de Brandebourg & MontecucuUi avoient tenté 
pendant plus de trois mois les moyens de palTer le Rhin par 
Mayence , Coblens , Stralbourg & d’autres places fortes : mais 
ils trouvèrent par tout M. de Turenne , qui les empêcha 
d’un coté de lècourir les Holiandois , & de l’autre de faire 
diverfion dans l’AIfàce. L’éledeur , qui fè vit dépouillé de 
toutes les places qu’il pofTédoit dans la Weflphalie , conclut 
enfin dans le mois de mai un traité de neutralité avec le 
roi. Il avoit donné avis à M. de Turenne qu’il y avoit un 
homme dans fon armée qui lui avoit offert de l’empoifbnner s 
ce malheureux , nomme Villeneuve , avoit fait les mêmes 
offres à M. de Turenne contre l’éledeur , & les deux lettres 
de ces généraux , par lefquelles ils s’avertifïbient mutuelle- 
ment , fe croifèrent. Le roi prend Maflrich en treize jours , 
le x9. juin , pour s’afTurer la communication avec fès con- 
quêtes de HoUande , puis , après avoir paffé en Alfàce pour 
affurerla neutralité de Strafbourg entre l’empereur &.lui, 
& pour maintenir la bonne intelligence avec les SuifTes , il 
laifTa le commandement de fès armées à fès généraux* 
Quoique le fîége de Maflrich n’ait duré que treize jours , il 
efl mémorable ^ar les adions réciproques de valeur des affié- 
geans & aflléges. Cette ville , qui fut rendue à la paix de 
Nimégue a été prifè depuis fous Louis XV. au mois de 
mai 1748. par le maréchal général comte de Saxe, ayant 
fous fès ordres le maréchal de Loevendal. On doit remar- 
quer , pour l’inflrudion de ceux qui viendront après nous , 
le fècret avec lequel cette demiere entreprifê a été formée 
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'& conduite , & les moyens qu’on employa pour donner le 
change aux ennemis julqu’au dernier moment. Il eft beau 
d’avoir fait lèrvir une opération néceflaire , telle que le ra- 
vitaillement de Bergob-zoom , que l’on avoit prilè la cam- 
pagne d’auparavant , à cacher un deflein plus grand encore , 
qui étoit la prifè de Maftrich , de s’être porté fiir l’Elcaut 
pour achever plus fiirement de fbumettre la Meule , & 
d’avoir fait cefler tout- à-coup , par une exécution aulfi har- 
die qu’imprévue , une guerre que l’animofité des ennemis 
lèmbloit devoir éternilèr. On lira un jour le projet de cette 
ouverture de campagne , avec autant de curiofité , que l’on 
à lu l’inllruftion de M. de Louvois au maréchal d’Humieres 
pour la prilîê de Gand. 

Déclaration de guerre de l’Elpagne à la France, du ij, 
odobre , & de la France à l’Elpagne du zo. 

Les Hollandois & les Elpagnols reprennent le 14. lèp- 
tembre Naerden , mal défendue par du Pas , dont cepen- 
dant M. de Turenne failôit cas; il fut dégradé, & racheta 
fà réputation aux dépens de là vie au liège de Grave , où 
il fiit tué l’année lùivante. Bonn le rend à MontecucuUi le 
iiz. novembre: M. de Louvois impute à M. de Turenne les 
avantages remportés par les ennemis, quoique ce général 
eût fait tout ce qu’il pouvoit pour empêcher la jonâion des 
Impériaux aux Hollandois. M. de Rochefort prend Trêves 
!e IJ. novembre. Le roi ell obligé d’évacuer pîulîeurs villes 
conquilès. Il y eut cette année trois combats de mer , l’un 
le 7. juin , le lècond le 14. &le troilîéme le zz. août, qui 
ne produifirent aucun événement. C’étoit le prince Robert 
qui commandolt la flotte Angloilè à la place du duc d’Yorck, 
dont la religion commençoit déjà à être llilpefle à l’Angle- 
terre. Le comte d’Ellrées commandoit toujours celle de 
France, & les Hollandois joignirejît Tromp à Ruyter, ( Ma- 
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dame de Sevigné difôlt que depuis la bataille cTAdium^ 
on ne voyoit pas que les combats de mer eu/Tent rien pro- 
duit. ) Dès le i8. mars , on avoit nommé des plénipoten- 
tiaires pour aller traiter la paix à Cologne. Le duc d’Yorck ^ 
veuf de mademoilêlle Hidde , fille du comte de Clarendon » 
dont il avoit eu la princefTe Marie , femme du prince d’Oran- 
ge , & la princeffe Anne ( depuis reine d’Angleterre ) époulê 
le 30. lèptembre Marie d’Eft , fille du duc de iVlodene, & 
de Laure Martinozzi; ( elle fut mere de Jacques III. né en 
1688. ) Edit du 10. février , par lequel le roi déclare que la 
régale s’étend liir tous les diocèfès de lôn royaume , à l’ex-, 
ception de ceux qui en étoient exempts à titre onéreux,' 
Deux évêques lèuls dans le royaume refiifèrent de le Ibu- 
mettre à cet édit, c’étoient ceux d’Alet & de Pamiers, & , 
ce qu’on peut remarquer , c’eft qu’après avoir refuie dans le 
tems de ligner le formulaire , ils appellerent au pape de tout 
ce que le roi fit en faveur de la régale. On réforme la 
chambre des filles de la reine , qui n’eut plus dans la lliite 
que des dames du palais. 

Mort de Moliere: le théâtre fut fermé pendant quinze 
jours; il avoit ouvert lôn théâtre en i6yp. au petit Bour- 
bon , avec une troupe lôus le nom de la troupe de Monlîeur ; 
il y eut alors à Paris trois troupes de comédiens , celle de 
l’hôtel de Bourgogne , celle du marais , & celle du petit 
Bourbon. Le roi ayant fait démolir en i66o. la làle du petit 
Bourbon , pour bâtir le grand portail du Louvre , donna la 
làle du palais royal à Moliere , dont la troupe prit en i66^m 
le titre de la troupe du roi. Il n’eftq)as étonnant que Moliere 
changeât la deftinée des théâtres : après là mort , arrivée le 
17. février , le roi donna la fale du palais royal à Lulli : la 
troupe de Moliere, qui n’avoit plus de chef, le partagea 
dans la troupe de l’hôtel de Bourgogne & dans celle du 
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ijiarais ; celle du marais vint s’établir dans le ieu de paume 
de la rue de Seine , ayant ilTue dans celle des folTés de Nefle» 
( aujourd’hui Ma^arint , ) vis-à-vis de la rue Guénegaud y 
avec le titre de la troupe du roi , & enfin les deux troupes 
de l’hôtel de Bourgogne & du marais furent réunies en 1680. 
L’hôtel de Bourgogne demeuré vuide, fut occupé par les 
comédiens Italiens. L’ouverture du collège Mazarin en 
,1688. fit déloger les comédiens François, & en vertu & 
par arrêt du confèil de la même année , ils furent établis 
dans la (aie qu’ils occupent aujourd’hui , qui étoit le jeu de 
paume de l’Etoile. 

167^. 

La France va être abandonnée à les propres forces: les 
deux dernieres campagnes lui avoient (ùicité des ennemis , 
& celle-ci lui enleve lès alliés. Le roi d’Angleterre fait la 
paix le 19. février avec la Hollande, mais ü refulê à fôn 
parlement de Ce dédarçr contre le roi. M. de Turenne avoit 
maintenu , par les opérations habiles de la derniere campa- 
gne , l’éleéleur de Cologne & l’évêque de Munfler dans no- 
tre alliance ; ils tentèrent cette année quelques entreprifès 
dans le pays de Groningue , mais ils furent bien-tôt rap- 
pellés par les irruptions que l’on fit dans leurs propres états , 
& ils s’accommodèrent avec les HoUandois , qui rendirent 
Rhimberg à l’éleéleur de Cologne. 

L’empereur fit enlever le 14. février à Cologne le prince 
Guillaume de Furfiemberg , frere de l’évéque de Stralbourg> 
& depuis évêque du môme lieu , fous le prétexte qu’il re- 
Cenoit l’éledeur de Cologne dans notre alliance : cet attentat 
commis dans une ville où fè tenoit le congrès pour la paix > 
rompit toute négociation. 

L’ékéteur Palatin > malgré les obligations qu’il avpît à la. 
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France, fîgne le lo. mars une ligue oflfenfive avec l’empe- 
reur. Coi^uête de la Franclie-Comté , dont le roi s’empare 
pour la féconde fois , & qui lui relia. Si le duc de Lorraine 
avoir été cru, il nous auroit prévenu de ce c6tc-là ; mais 
l’empereur aima mieux fé porter en Alface , (>arce qu’il 
comptoit la conquérir pour lui. Le duc de Navailles prend 
Grai le 28. février , & Vefbul le ii. mars : Befânçon fè 
rend au roi le iç. mai, & Dole le 6 » juin : Monfieur le 
dauphin vint à ce liège. Le parlement , qui étoit à Dole , 
fut transféré dans la fuite à Belànçon , ainli que l’Univer- 
lité. M. de la Feuillade prend Salins le 22. Au retour de 
cette conquête, le parlement étant venu complimenter le 
roi , M. Talon , avocat général , fit une nouveauté , & après 
la harangue du premier préCdent , au lieu de làluer lîmple- 
ment le roi en pafTant , il le harangua : les gens du roi le 
Ibnt maintenus dans cette polTelTion. 

Le roi avoit trois armées , l’une en Allem^ne , la deu- 
xième en Flandres , & la troilîéme en Roulïiilon. 

En Allemagne , le vicomte de Turenne pafla le Rhin à 
Fhililbourg le 12. juin, & voulant combattre le duc de 
Lorraine & le comte de Caprara avant qu’ils euflént été 
joints par le duc de Bourtwnville , il les attaqua à Sintzeim , 
petite ville du Palatinat, entre Fhililbourg & îfailbron, 
où il les battit le lé. juin : lôn armée étoit d’environ douze 
mille hommes , celle des ennemis d’autant , mais ils avoient 
l’avantage du terrein , & nos troupes étoient fotiguées d’une 
longue marche , ayant fait trente-cinq lieues en quatre jours. 
La retraite des ennemis au-delà du Nekre & du Mein, lailla 
le Palatinat à la merci des vainqueurs , qui étant fortifiés 
de quelques troupes , battirent l’arriere -garde ennemie à 
Ladembourg le 5. juillet, malgré la jondion du duc de 
BournonviUe , & portèrent par tout le fer & la fiame \ en 
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repréfâlUes des cruautés qui avoient été exercées fiir quelques- 
uns de nos Ibldats , qui s’étoient écartés de l’armée» L’élec- 
teur Palatin , outré des malheurs de (bn pays , qu’il ne de- 
voir imputer qu’à (bn infidélité , envoya un cartel à M. de 
Turenne ; ce général y répondit avec une modération qui 
fit honte à l’éledeur de cette bravade , mais en même tems , 
il ne put s’empêcher de mander au roi , gue ces ravages 
réfroidijfoient bien plus fes alliés , quils ne les réckauÿoient, 

L’éledeur de Brandebourg , qui n’avoit plus à craindre 
pour la Weftphalie , manqua au traité qu’il avoir fait l’année 
précédente avec M, de Turenne , & chercha à (è joindre à 
l’armée impériale. 

Le projet du duc de Lorraine étoît de chafler le vicomte 
de Turenne de l’Allàce , & de pénétrer tout de fuite en 
Lorraine, quand l’éledeur de Brandebourg auroit joint: il 
pafla le Rhin en conféquence à Spire & a Strafbourg qui 
manqua à la neutralité qu’elle avoir promifè au roi : M. de 
Turenne , moins fort d’un tiers que les ennemis, jugea ce- 
pendant qu’il fiilloit tout rifquer , ou que la France alloit 
être ouverte aux Impériaux ; il marcha avec fbn armée , 
qui n’étoit que de vingt-deux mille hommes, pour com- 
battre celle des ennemis , qui étoi»de quarante ; il les atta- 
qua à Ensheim près de Stralbourg le 4. odobre , & il les 
battit une féconde fois ; Churchil ( depuis Marlboroug ) s’y 
diflingua: M. de Boufflers eut grande part à cette journée. 
Ce n’étoit rien faire , la jondion de l’éledeur de Brande- 
bourg eût ôté à tout autre qu’à M. de Turenne i’e^érance 
de fàuver l’Alfàce : il profite de la nécefïité où avoient été 
les généraux ennemis de fê répandre dans la haute Alface, 
pour y faire fubfifter une armée de fbixante mille hommes , 
il feint de repafier en Lorraine , & il vient retomber tout- 
■à'COup fur Mulhaufèn y où il battit im corps de fix miU« 
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chevaux le %9. décembre:' cette aftîon mit le trouble daiw 
l’armée ennemie , & la força à demeurer lur la défenfive, 
Xes fiiccès de M. de Turenne refîèmbloient à lôn caradére , 
il? étoient Iblides & (ans oftentation, ce n’étoit point des 
batailles rangées •, qui (buvent ne font que du bruit (ans pro- 
duire aucun avantage , c’étoit des combats utiles qui làu- 
voient (ôn pays , & où la conduite du général ne mettoit 
rien au halàrd. On peut dire de lui ce qu’on dilbit de Célâr • 
qu’il failbit la guerre comme il vouloit, & non comme U 
plailbit à la fortune. . 

En Flandres , Ce donna le 1 1 . août la bataille de Senef,' 
village entre Marimont & Nivelle: il ^ eut deux adions le 
même jour: M. le Prince avoit unearmee de cinquante mille 
hommes contre une de près de quatre-vingt-dix mille, corn- 
mandée par le prince d’Orange , ayant Ibus lui le jeune duc 
de Lorraine , le comte de Souche , Monterei , le prince de 
Vaudemont & le comte de Valdec. L’objet de M, le Prince 
étoit d’empêcher le liège de Charleroi ; en effet il battit 
l’arriere garde des ennemis à Senef, & cet avantage eût 
^ fùffi à un autre général ; mais il ne s’en contenta pas , & 
il attaqua le relie de l’armée du prince d’Orange , qui fit 
_ la faute de prêter le flanc à notre armée en décampant, La 
bataille fut lânglante, ou plutôt ce fut l’aflemblage de plu- 
. fleurs grands combats : liiivant le rapport des curés , il y eut 
environ vingt-lèpt mille corps d’enterrés dans une elpace de 
deux lieues. Les généraux y .firent des prodiges de valeur 
des deux côtés , & le champ de bataille nous relia. Le prince 
d’Orange voulut le donner l’honneur de cette vléloire , en 
failant le fîé^e d’Oudenarde , qu’il fut obligé de lever le z i . 
lêptembre , a l’approche du prince de Condé. Le général 
Rawenhaup prend Grave le z 6, odobre : le prince d’Orange 
• s’y étoit rendu pour en hâter le fuçcès i le marquis de Cha:; 
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îtiilli Ce fîgnaia dans la défeiilè de cette place , qu’il ne 
•rendit qu’après quatre-vingt-treize jours. Il lui fallut deux 
ordres confecutift , quoique la garnifbn fût réduite dejîuis 
long-^ems à vivre de chair de cheval, 8t s’il avoit encore 
attendu vingt-quatre heures, la Meufe, qui fè déborda le 
lendemain , auroit forcé le prince d’Orange à lever le fiége, 
Dinan eft pris par le général Spork le i8é novembre. Les 
■ Efp^^ols & les Hollandois prennent Huile z, décembre. 
En Koufliiion , le comte de Schomberg, fi fameux par fès 
exploits en Portugal , empêcha les projets des Efpagnols 
fur Perpignan. 

Sur mer , l’amiral Tromp , apres avoir fait une defcente à 
Bellifle fur les côtes de Bretagne , eft obligé de fè rem- 
‘barquer le z8. juin , à l’arrivée de M. de Coetlogon , & 
l’amiral Ruyter ayant fait une defcente au fort royal à la 
Martinique , fut auflî obligé de fe rembarquer le 1 1 . juillet, 
après avoir perdu douze cens 'hommes par le canon d’un 
vaiftèau du roi , commandé par M. d’Amblimont. Les Melfi- 
nois, fatigués de la dureté du gouvernement Efpagnol , fè 
foulevent ; le chevaliet de Valbelle leur amene du fècours » 
ce qui fit une diverfîon utile , parce que les Efpagnols furent 
obligés de détacher des troupes de leur armée de Rouffillon , 
pour en envoyer en Sicile. 

Conjuration du chevalier de Rohan, qui devoit livrer 
Quillebeuf aux Hollandois , & faire révolter la Normandie, 
il eut le cou coupé le z8. novembre, ainfi que madame de 
Villiers ; un des complices , qui fut pendu étoit un maître 
d’école, nommé Vanden-Ende , dont le trop fameux Spi- 
nofà avoit été le difciple. On repréfênta devant le roi , 
quelques jours avant l’exécution , la tragédie de Cinna , 
pour exciter fà clémence , mais fès miniftres lui firent fèntir 
ia néçeflitc d’un exemple , & le chevalier de Rohan fht 
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livré au (upplice que méritoit (à folie. L’archevéché de 
Paris ell érigé en dudié-pairie ; les lettres ne furent enre- 
gitlrées qu’en 1 6 po. en faveur de M. de Harlai , & fjs luc- 
ceflêurs archevêques de Paris. On eft furpris que l’évêque 
de Paris net^ (bit pas trouvé un des pairs de France , & 
qu’aujoürd’hui encore depuis l’éredion du duché de Saint- 
Cloud en 'duché-pairie , il n’ait que le rang de là création * 
& ne fallè point partie des anciens pairs : c’eft que dans l’ori- 
gine il n’avoit point de lêi^neurie qui relevât du roi. 

Ereélion d’une académie a Soiflbns. Québec ell érigé eà 

/ / I / ^ ® 

«vcche. 

î<57I. 

La campagne continuoit toujours en Allàce: la faute 
^’avoient faite les ennemis de divilèr leurs troupes, leuc 
fit prendre le parti de le reflerrer. L’éleâeur de Brandebourg 
rallèmbla l’armée lur Colmar , dont le polie lèmbloit inat- 
taquable : M. de T urenne s’avança fur eux , & ayant feint 
de les attaquer par Colmar où ils avoient appuyé leur gau->. 
che , il lè polla lur Turkeim, où étoit leur droite, les y, 
attaqua le ç. janvier, & après un lànglant combat, les força*' 
non-lêulement d’abandonner leur camp , mais de repaflèr le 
Rhin avec vingt mille hommes qui leur refloient de Ibixante 
mille , dont leur armée étoit compofée en entrant en czny- 
pagne. L’éleéleur de Brandebourg , le duc de Lorraine & le 
duc de Bournonville , rejetterent les uns^lur les autres la 
honte de cette campagne. 

Les avantages remportés par M. de Turenne dans les 
quatre derniers combats , lèmblent n’êtrè fondés qüe liir les 
i&utes des ennemis, dont ce général lût profiter , & ce lèroit 
un grand éloge pour tout autre capitaine ; mais ce qui le ' 
4nec hom de pair ) c’efl que ces fiuites, non-lêulement ü'ks 
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avoît prévues, mais il y avolt amené les ennemis, comme 
par degrés , par les fauflês apparences qu’il leur prélèntoit ; 
c’eft ce qui eft prouvé par une lettre qu’il avoit écrite au roi 
dès le 50. odobre de l’année précédente, où J1 expofbit les 
moyens qu’il devoit employer pour forcer les •nnemis à re- 
pafler le Rhin. M. de Turenne revint à la cour , où le roi 
i’avoit mandé après le combat de Turkeim; il lailTa le com- 
mandement de Ibn armée au marquis de Vaubrun, qui ache- 
va de nétoyer l’AKace , en Ce rendant maître de Dachftein 
de ip. janvier , de Molsheim & de Mutzig , qui étoient les 
feules places qui reftoient aux confédérés, & en s’emparant de 
plulieurs autres places dans le Brifgaw , qui communiquolent 
aux deux côtés du Rhin , tandis que notre garnifbn de Phi- 
lilbourg achevoit de ruiner le Palatinat. 

Le leul delir de M. de Turenne , au milieu de toute ft 
gloire , étoit de (è retirer ; le roi ne l’en laiHa pas le maître ; 
il le fit repartir le i t. mai pour s’oppolèr aux entreprilês de 
•JVIontecuculli , que la jaloufie des confédérés avolt empêché 
de commander la derniere campagne. Celle-ci , dit le che- 
valier Folard , fut U chef Pauvre du vicomte de Turenne €>* 
du comte de. Montecuculli ; il ri y en a point de Ji belle 
■djns l'antiquité il n’y a que les experts dans le métier 
qui puiffent en bien juger, M. de Turenne allemble fôn 
armée à Scheleflad ; il s’avance à BenfeJd , & de-là vient 
‘.camper le 27. mai au village d’Achenheim à une lieue de 
Stralbourg, pour, maintenir cette ville dans la neutralité, 
& pour rompre le projet des ennemis de rentrer en Alface : 
.leurs mouvemens lé déterminèrent enfuite à faire pafler le 
Rhin à Ibn armée le 7. juin , & après avoir épuifé pendant 
deux mois tout ce que l’art de la guerre peut fournir de 
' ^refiTources pour les campemens , pour les marches & pour 
.Içs.contreniarches, il crut enfin avoir trouvé leimoment 
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d'attaquer MontecucuUi avec avantage, lorfqu’un boulet de 
canon ôta la vie à ce grand homme le z7. Juillet , près Sall^ 
bac ; il étoit âgé de mixante-quatre ans , & fut enterré à 
.Saint-Denis le ^9. août. Le fècret de cette journée, qui 
.devoit être triomphante , périt avec lui : bien-loin d’atta- 
quer les ennemis , on ne fbngea plus qu’à fè retirer ; la 
dilpute pour le commandement entre le comte de Lorges 
& le marquis de Vaubrun, ajoutoit encore au malheur des 
circonftances ; enfin la belle retraite faite par le comte de 
Lorges parut une viftoire dans la confternation où étoit 
l’armée : MontecucuUi le pourfijivit , & le premier août fê 
donna le combat d’Altenheim, où le marquis de Vaubrun 
fiit tué : l’avantage fut égal des deux côtés par le courage 
lêul de nos troupes qui le placèrent d’elles-mêmes : M. de 
, Vendôme fut blefTé à cette aéfion j l’armée Franqoilè re- 
.pafla le Rhin à Altenheim , & les ennemis à S;ra(bour^. 
jW. le Prince, qui avoit pris le commandement de l’armee 
de M. de Turenne , fait lever le fiége d’Haguenau à Mon- 
tecuculli le II. août , celui de Saverne le 14. fèptembre ^ 
& le force à repafTer le Rhin ; ce fut le dernier exploit de M. 
.le Prince ; la goutte , dont il étoit tourmenté , le força de 
.le retirer. C’ell une choie digne de remarque , que cette 
année vit finir la carrière des trois plus grands généraux de 
l’Europe: M. de Turenne fut tué, M. le Prince fê retira , 
MontecucuUi en fit de même , difànt qu’un homme qui 
avoit eu l’honneur de combattre contre Mahomet Coprogli , 
contre M. le Prince & contre M. de Turenne, ne devoit 



pas compromettre Gl gloire contre des gens qui ne failbient 
que commencer à commander des armées. 

Dans les Pays-bas , le comte d’Eftrades avoit mis gar- 
jiifôn Françoifè le 27, .mars dans la citadelle de Liège , dont 
les In pcriaux vouloiçnt s’emparer pour faciliter aux.Hol^ 
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landois le ftége de Mailrlch. Le roi prit Dinan le ip. mai i 
ayant lôus lui Je maréchal de Créqui , qui avoit enfin con- 
(êntl, ainfi que les maréchaux d’Humieres & de Bellefons , 
à céder à M. de Turenne. Le marquis de Rochefort prit 
Hui le 6. juin , & le duc d’Anguien prit Limbourg le ri, 
avant que le prince d’Orange « qui avoit eu la petite vérole, 
eut pû y porter du lècours. Le maréchal de Créqui eft battu 
à Conûrrbrick le ii. d’août, en voulant jetter du lêcours 
dans Trêves , aflîégé par le prince de Lunebourg. Il n’elî 
pas vrai , comme plufieurs l’ont écrit , que le duc de Lor- 
raine commandât l’armée des ennemis ; il n’y étoit pas ; le 
duc George-Guillaume de Brunlwick eut l’honneur de cette 
viûoire , ainfi que le duc de Zeel , le duc de Holflein & 
le général Chauvel. Ce fut à l’occafion de cette défaite que 
M. le Prince dit , qu’il ne manquoit que cette difgrace au 
maréchal, de Créqui , pour le rendre un des plus grands 
généraux de l’Europe : en effet les deux campagnes de 1 677. 
& 1^78, firent voir les talens fiipérieurs de ce général , 8 c 
effacèrent l’affaire de Confârbrick : ii s’y étoit fait battre par 
ion trop de mépris pour les ennemis, dont l’armée étoit le 
double de la 'fienne , & pour n’avoir pas connu les gués qui 
ctoient aux deux côtés du pont par où ils l’attaquerent : i] 
eft vrai que Ca cavalerie l’abandonna. Après cette défaite , 
JW. de Créqui fê jetta dans Trêves , lui quatrième , & y fut 
&it priibnnier , lorfque cette place capitula le 6. fèptembré ^ 
par la trahifbn infigne d’un nommé BoisjoUrdan , qui fit U 
capitulation à l’indu du maréchal. BoisjoUrdan qui s’étoit 
iâuvé fut arrêté , & eut la tête tranchée : ce miférable avoit 
autrefois été condamné à mort pour un aftaninat dans la forêt 
de Senlis , l’évêque de Munfter avoit Obtenu fa grâce , & 
Ibn grand-pere, fbus Charles IX. ârvoit livré la ville du 
Mans.- . - . - 
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Le prince d'Orange afïîégea Binch le dernier jour d’aout , 

& s’en rendit maître en peu de jours. Le roi de Suède entra 
en guerre cette année contre l’éledeur de Brandebourg en 
faveur de la France : les Hollandois, les Elpagnols & le 
Danncmarc fe déclarèrent au(Iî-tot contre lui. Cette guerre 
fut malheureufè pour lui ; Vrangel > lôn général , l’y fèrvit 
mai , & il perdit la Poméranie , mais le roi la lui fit rendre 
par le traité de Nimégue. Prilè de Bremerfurt en Allema- 
gne , fur la Suède , le tp. oâ-obre , par les troupes de Lu- 
rebourg , lûivie de celle de Wolgaft par l’éleéleur de Bran- 
debourg le lo. novembre. Vifmar eA rendu au roi de Dan- 
nemarc le ix. décembre. En Sicile y le marquis de Valavoic 
avoit fait entrer le 3. janvier un («ours dans MefHne: le 
5. février , le duc de Vivonne & le fieur du Quefiie défirent '> 
la flotte Elpagnole devant Mefline: lé 17. août M. de Vi- 
vônne prit ÂgouAa , mais on manqua Sarragouflê & Catane, 

& le peu d’acHvité du général , jointe à l’indilcipline des 
troupes , rétablit les affaires des Efpagnols. > 

En Catalogne ^ le comte de Schomberg, après s’être 
rendu maître de Figuieres , de Bafchara , & de quelques 
■autres petites places 1, prit Béllegarde le zy, juillet» dont 
les Efpagnols s’étoient emparés l’année d’aupàraVant » il fiât 
fait maréchal de France» & le maréchal de NaVailleS alla 
-le remplacer à la fin de la campagne. 

Congrès de Nimégue , où le ' roi nomme pour fês pléni- 
potentiaires le maréchal d’EArades » M. de Croifli , & le 
comte d’Avaux , neveu de celui qui avoit été plénipoten- 
tiaire à MunAer. Le roi fait huit maréchaux de France le 
30. juillet, meffieijrs d'EArades » le duc de Navailles» le 
comte de Schômberg , le duc de Duras » le duc de Vi- 
vonne , le duc de la Feuillade , le duc de Luxembourg » 

& le marquis de Rocliefort. Il fut réglé qu’Us ne rouleroient 
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.plus enlêmble , mais que le plus ancien commanderoit aux 
autres. Madame Cornuel diîbit de cette promotion , que 
c était la monnaie de M. de Turenne, 

I Mort du vieux duc Charles de Lorraine le i8. (êptembre ^ 
âgé de (ôixante & douze ans. Ce prince , né avec beaucoup 
de valeur & de grands talens pour la guerre , n’étoit cepen- 
dant qu’un avanturier , qui eût pu raire fortune , s’il fut né 
fans biens ) & qui ne fut jamais confêrver fès états : il étoit 
. en galanterie comme en guerre ; mari de la duchefle Ni- 

• cole , il époufà la princene de Cantecroix , (bus le prétexte 
.que fbn prémier mariage étoit nul, mais la cour de Rome 
■ en jugea autrement. Il devint enfùite amoureux à Paris de 

Marianne Pajot , qu’il voulut époufèr du vivant de la prin- 
cefle de Cantecroix: le contrat en fut pafle le i8. avril 

- i 66 i. mais le roi qui ne vouloir pas que fbn ennemi même 
s’avilît , fit mettre Marianne dans un couvent , ainfî que la 

, demoifèlle de Saint-Remi , que Charles avoir voulu époufèr 
depuis ; il devint amoureux en 1 663. de la dame de Ludres.,' 
' chanoineflè de Pouffai , qu’il eût époufée , fans les oppofi- 
;tions de la princefle de Cantecroix. Cette princefîe mourut 
en I ($63. & il réhabilita fbn mariage avec elle avant (à mort; 
.'il en avoir eu M. de Vaudemont & la princeffe de Lifle- 

• bonne : enfin étant âgé de fbixante-trois ans , il époufà en 
i66y. Marie-Louifè d’Apremont , malgré l’oppofition que 
madame de Ludres fit .vce mariage. 

Son»neveuCharles V. lui fùccéda dans fès états , ou plu- 
tôt dans l’efpérance de les recouvrer. L’empereur n’a point 
eu de plus grand général ni d’allié plus fidèle: il lui fit épou- 
fèr fà fbeur Eléonore-Marie , fille de l’empereur Ferdinand 

- III. & reine douairière de Pologne ; de ce mariage naquit 
, le duc Léopold I. qui fut rétabli dans fès états à la paix de 
. Rirwlck, qui époufà la princeffe d’Orléans ) nièce de 
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Louis XIV. il fiit le pere de l’empereur François I. décédé 
en 17^5. à qui , par le traité de Vienne de 173 Ç. les conve- 
rances générales de l’Europe ont fait tomber le grand duché 
de Tofcane , qui fàifbit le principal partage de la mailôn de 
JWédicis , en échange permanent de la Lorraine , dont Louis 
XV. a été mis en poflèflion , & qui a été réunie à la cou- 
ronne , ruliifruit réiervé au roi de Pologne Staniflas , le pere 
’dPla reine. Ce traité s’étoit fait du vivant du grand duc, 
qui à là mort ne lailToit point d’héritier , elle arriva deux 
ans apres. 

Nous dirons un mot de la Tolcane. Jean Gallon de Mé- 
dicis, grand duc de Tolcane, mourut le 5. juillet 1737. 
il étoit le lècond fils de Colme III. grand duc de Tolcane, 
& de la princeflè d’Orléans , fille de Gallon , qui quitta Ibn 
mari, & vint mourir à Paris le 17. lèptembre 17^1. il ne 
JailTa point d’enfans ; il y avoit deux cens trente-lèpt ans 
que la Tolcane étoit Ibus la domination de la mailbn de 
Âtédicis. Alexandre de Médicis qui avoit époule |/Iarguerîte 
d’Autriche , fille naturelle de Charles V. fut créé duc de 
Florence par ce prince en 1 53 i. Ibn coufin obtint depuis en 
le titre de grand Duc , que lui accorda le pape Pie V.; 
& qui lui fut confirmé par l’empereur , après la mort de Jean- 
Gallon dernier poUèfieur qui mourut làns enfans , le grand 
Duché , comme il vient d’être dit , païïà à François 1, 
empereur. 

1 ^ 7 ^. 

Le congrès de Nimegue n’empêcha pas la continuation de 
la guerre , elle fut lànglante lùr mer , & nous y eûmes trois 

S ands avantages. L’amiral Ruyter , parti des côtes de 
oUandele 18, août léyj.pourlècourirlafiotteElpagnole, 
ydulut s’oppolèr aû lècouts que du Quefiie condmlbit . . 
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MelHne; ce fut le premier combat , donné le 8. janvier; 
il fut long y l’avantage nous demeura , & Mefline fut lecou- 
rue. La Botte Hollandoile avoit été B maltraitée , que Ruy- 
ter ne fbngea plus qu’à s’en retourner , mais ayant reçu des 
ordres contraires , il fè donna un fécond combat le tx. avril 
entre les mêmes généraux. Ruyter y perdit la vie , & le 
liège d’Agoufta qu’il avoit commence fut levé. Les HoUan- 
dois perdirent dans Ruyter ce que nous avions perdu d^s 
M. de Turenne > & le roi eut la généroBté de le plaindre. 
Enfin , dans le combat du x. juin , le maréchal de Vivonne» 
qui avoit battu dès le xf. mars lept mille Efpa^nols près 
MeBine , acheva de détruire dans la Méditerranée la Botte 
Efpagnole & Hollandoifê ^ & prit la Scalette le xo. no- 
vembre. Les fiiccès furent différens dans la mer Baltique. 
L’amiral Tromp , joint aux Danois » battit les Suédois le 
X I . juin. Il y avoit eu deux autres adions entre les Danois 
feulement & les Suédois , le 4. & le 5 . du même mois y 
fvir les côtes du Schonen , dont l’événement eft reftc fort 
équivoque : les deux rois y combattoient. 

Le roi de Dannemarc entre en Suède , où il a de grands 
avantages. Sur terre le roi eut quatre armées; celle qu’il 
commandoit en Flandres, où il mena MonBeur, avec les 
maréchaux d’Humieres , de Schomberg , de la Feuillade 
& de Lorges. ( Ce dernier fut fait alors capitaine des gardes 
à la mort du maréchal de Rochefort. ) M. de Créqui com- 
mandoit un corps féparé. Il y en avoit une fécondé en Alle- 
magne fous M. de Luxembourg: une autre entre Sambre 
& Meufè y commandée par le maréchal de Rochefort , Sr la 
quatrième en RouBillon fous le maréchal de Navailles. Le 
roi fait fauter la citadelle de Liège le ; mars ; il prend 
Condé en perfonne le x6. avril. MonBeur prend Bouchairi 
le 1 1. mai; ce fiit i ce Bége que l’on manqua l’occaBon de 
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combattre le prince d’Orange , près de Valenciennes: le roj 
<ê rappelloit toujours ce moment avec regret: il avoir feit 
là difpofition, & témoignoitun defir extrême d’acquérir cette 
nouvelle gloire , mais ü en fut empêché par les irrélôlutions 
de lès généraux & de lôn miniflre. 

Aire prifè le j i. juillet par le maréchal d’Huniieres, tan- 
dis que le prince d’Orange *affiégeoit Maûrich ; c’étoit le 
brave Cal^ qui y commandoit dans l’abfence du maréchal 
d’Eftrades , qui étoit aux conférences de Nimégue. On li’a, 
pas oublié ce que Calvo , Catalan de nation , dit aux ingé- 
nieurs qu’il avoit avec lui : Meffieurs , je nentens rien à 
la défenje d'une place ; tout ce que je Jais , c ejl que je ne 
veux pas me rendre. En effet , apres un nombre infini d’ac- 
tions pendant quarante jours entre les affiégeans & les affié- 
gés , le prince d’Orange fut obligé de lever le fiége le 27* 
août à l’approche de l’armée du maréchal de Sclmmberg: 
Ibn défàflre fut complet , car les bâtimens de tranfport oî^ 
le prince avoit chargé fôn artillerie , fès vivres & tous les 
débris du fiége , furent attaqués par le comte de Montai & 
le duc de ViUeroi, qui firent remonter ces bâtimens pat 
la Meufe pour les conduire à Maflrich. 

Le jeune duc de Lorraine prit PhiUfbourg le 17. fêptem- 
bre : cette ville bloquée depuis fix mois fut vaillamment dé- 
fendue pendant fbixante & dix jours de tranchée ouverte pat 
du Fay. Ce fiit la faute du maréchal de Rochefort , qui com- 
mandoit pendant l’hiver dans la Lorraine & les trois Evé* 
chés , & qui , a^ant laifTé fortifier imprudemment aux enne- 
mis le polie de Lauterbourg , rendit le fècours de Philifbourg 
impoflible ; cependant on s'en prit au maréchal de Lux^- 
bourg, qui commandoit l’armée. M. de Turenne regardoit 
Philimourg comme la place la plus .^portante à conferver , 
wis nous u’avious pas alors Strafbourg, A l’occafion de I4 
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dcfenfè de Phîlifbourg par du Fay , le roi dîlôit qu’il y avoit 
quatre hommes que les ennemis refpeéleroient dans lès pla-; 
ces > Montai, Chamilli , Calvo & du Fay. 

Traité conclu le i j. odobre entre le roi de Pologne So- 
bieski & les Turcs , par lequel tout ce que le feu roi Michel 
âvoit cédé aux Turcs lui fut rendu , à l’exception de la ville 
de Caminiek. Le maréchal de tDréqui s’empare de Bouillon 
le 30. odobre. M. de Luxembourg envoie un détachement 
qui s’empare de Montbelliard le 14. décembre ; il étoit fous 
Brifàc , & fà bonne contenance , jointe à la fidélité des BaP 
lois qui refufèrent des paflàges au duc de Lorraine , empêcha 
ce prince de paflèr le Rhin , & d’exécuter les projets qu’il 
avoit fiir la Lorraine & fur la Franche-Comté. 

Le roi de Suède défait le roi de Dannemarc au combat 
de Lun^en le ii. décembre , & le force à quitter la Suède, 

Le comte d’Efirées reprend le zo. décembre le fort de 
' Cayenne en Amérique fur les Hollandois qui l’avoient pris 
lîx mois auparavant, & s’empare de l’Ifle qui nous eft reftée 
depuis. Il n’y eut rien en Rouffillon. Création des Grenadiers 
à cheval , Louis XV. créa en 174p. les Grenadiers de 
France , formés des Grenadiers de milice ou Grenadiers 
royaux créés en 1744. & 174$. 

Albi érigé en archevêché : l’archevêque de Bourges, fôn 
métropolitain ,. confèrva l’appel comme primat. 

Marie-Marguerite d’Aubrai de Brinvilliers eft décàpitée 
& brûlée pour crime de poUbn. 

1677» 

Le wi defirolt fincérement la paix ; mais voyant qu’il n*y 
pouvoir contraindre les ennemis qu’à force de fuccès , & que 
ces fucccs dépendoient (j| la promptitude, il eut pris les trois 
plus fortes places des Pays-bas , & Monfieur eut battu ieS 
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ennemis avant le tems où pour l’ordinaire les armées com- 
mencent à entrer en campagne. 

Le roi part de Saint-Germain le i8. février, tandis que 
M. de Luxembourg inveftit Valenciennes; la tranchée efi 
ouverte la nuit du 9, au 10. de mars , & le 17, par la valeur 
des moufquetaires qui s’emparent de la contreftarpe , tous 
les ouvrages font emportés en plein jour , & la ville capitule 
quand on s’y attendoit le moins. 

La ville de Cambrai ell rendue au roi le f . avril , après 
neuf jours de tranchée ouverte , & la citadelle le 1 7. quoi- 
que le roi eût alfoibli lôn armée par le fècours qu’il envoya 
à Monfîeur , qui failôit le fiége de Saint-Omer. 

Le prince d’Orange vient au Ibcours de Saint-Omer," 
dont Monfieur failôit le lîége, & perd le 11.. la bataille de 
Caflèl , où il fut battu à plattes coutures , & où Monfieur 
ayant lôus lui les maréchaux d’Humieres & de Luxembourg, 
donna de grandes preuves de valeur : il eut un cheval tué 
lôus lui, un coup de moulquet dans lès armes ; le chevalier 
de Lorraine parlant à lui, eut un coup de moulquet dans 
le chapeau , qui lui effleura le front ; le chevalier de Nan- 
touillet eut la cuilTe percée à lès côtés , & quelques-uns de 
lès domeftlques furent tués derrière lui. En fuite Monfieur 
ayant pris Saint-Omer le zo. du même mois , le roi & lui 
revinrent à Verlàilles. Ce fut au retour de ces expéditions , 
que le roi dit à Racine & à Delpréaux , chargés d’écrire 
ion hilloire : Je Juis juché que vous ne Jqye^ pas venus à 
cette derniere campagne , vous aurie^ vu la guerre , 6* votre 
voyage neût pas été long ; Racine lui répondit , votre ma- 
je/lé ne nous a pas donné le tems de faire faire nos habits. 
Le prince d’Orange , dans la crainte d’étre attaqué par 
M. de Luxembourg , leve le fiége de Charleroi le 14. août , 
défendu par Montai ; ce prince n’avoit pas été plus heureux 
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en 1671. devant la même place que le même Montai dé- 
fendoit. La prilè de Trêves en 1675. & celle de PhiliAjourg 
en 1676. donnèrent l’elpêrance au jeune duc de Lorraine, 
dit Charles V. de pouvoir reconquérir lès états : il comp- 
toit que Trêves & Luxembourg lui donneroient païïage fiir 
la Sarre on liir la Meule , tandis que par Philifbourg le 
prince de Saxe-Eilènac entreroit dans l’AUace. Le baron de 
Monclar défendit l’Allàce contre ce dernier , & le maréchal 
de Créqui fut oppole au duc Charles avec une armée fort 
inférieure. Ce prince pafTa la Sarre , & s’avan<^a jufques fur 
Metz : mais il ne put rien entreprendre par l’habileté du 
maréchal de Créqui , qui le côtoya jour par jour , & qui lui 
coupa les vivres de tous les côtés. Il ne fut pas plus heureux 
fur la Meufè , dont le maréchal de Créqui défendit les païïa- 

f es , & il le vit contraint de retourner en Alfàce , où Td, 
e Créqui le devanqa. M. de Monclar avoit tellement rel^ 
ferré les troupes du prince de Saxe , qu’elles furent obligées 
de capituler proche Stralbourg le 24. fèptembre, pour lè 
retirer à Railat avec un paflèport du maréchal. Ce meme 
maréchal battit encore un corps de troupes du duc Charles le 
7. oélobre au combat de Cokelberg, près Stralbourg , où le 
maréchal de Villars , jeune alors , le diftinOTa : enfin il 
termina cette glorieulè campagne par la prile de Fribourg 
le 14. novembre en cinq jours de tranchée ouverte. Cette 
ville , de fimple hameau , parvenue à l’honneur de ville 
murée en iiio. & devenue le patrimoine de la mailbn 
d’Autriche en 1386. lui fut enlevée par Guftave Adolphe 
en elle rentra (bus la domination de l’empereur en 

1638. & depuis elle y étoit reliée , malgré les trois fameulès 
journées , où le duc d’Anguien & M. de Turenne battirent 
Montecuculli, jufqu’à la conquête qu’en fit cette année le 
, maréchal de Créqui: elle fut cédée au roi par le traité de 
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Nimégue , & rendue à la mailôn d’Autriche par celui de 
Rilwick. Le maréchal de Viliars la prit de nouveau en 17 13, 
fiir l’empereur , à qui le roi la rendit par le traité de Rafîat, 
Enfin en 1744. Louis XV. prit cette ville en pcrfônne, & 
infiruit par le palTé , fit fauter les fortifications de la ville, 
ainfi que celles des châteaux: la tranchée fut ouverre le ^z» 
fèptembre , la ville fè rendit le 7. novembre , & les châteaux 
le z 6 , du même mois; la garnifbn prifônniere de guerre i 
le prince de Soubiie y eut Te bras cafTé. Fribourg revint à 
l’empereur par le traité d’Aix-la-Chapelle ( 1748. ) 

Le roi donne mille écus de penfion à Racine & à Def^ 
préaux , pour travailler à l’hifloire de fôn règne. 

Le maréchal d’Humieres prend Saint-Guillain , le 1 1, 
décembre. Le comte d’Eftrées , qui avoit déjà eu un avan- 
tage fur l’amiral Binclc à Tabago le 13. février , s’empare 
de cette place le iz. décembre. Défeite du comte deMon- 
terei dans le Lampourdan le 4. juillet par le maréchal de 
Navailles : il étoit fils de dom Louis de Haro. 

Le prince d’Orange époufè la princefle Marie , fille du 
duc d’Yorck (depuis Jacques II. ) On ne prevoyoit pas que 
cette alliance coûteroit un Jour la couronne à fbn beau-pere. 
Deux chofès font à remarquer dans ce mariage ; l’une , que 
la cérémonie s’en fit à Londres le jour deftiné à célébrer 
chaque année la découverte de la confpiration des poudres r 
l’autre, que le prince d’Orange , en qualité de fiathouder, 
demanda aux Etats généraux leur agrément pour ce ma.- 
riage , & qu| cette démarché ne fut point regardée comme 
une démareW de politefle , mais comme un devoir ; en 
effet , les députés de toutes les provinces convoqués , arrê- 
tèrent le II. avril un referit, par lequel il fut déclaré , que 
la république agréoit & approuvoit le choix de fbn fiathou- 
der , pour la princefle Marie d’Angleterre , & ordonnoit en 
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même tems que ce mariage fut notifié de la part de_l état 
aux minifires de l’empereur & des autres princes qui refîn 
dolent à la Haye. Le maréchal d’Eftrades jugea de bo^e- 
heure de quoi le prince d’Orange étoit capable, en dilant; 
qu’on verrait revivre en lui Guillaume le Taciturne , Mau" 
rice G* Frédéric-Henri. Le duc d’Yorck ( depuis Jacques IL ) 
en iugeolt de même que le maréchal d’Eftrades ; & la hann 

leur avec laquelle le prince d’Orange vint a Londres fkire 
la demande de la princefTe Marie, eût du ouvrir les yeux 
à Charles IL mais le malheur fit qu’il prit cette hauteur 
pour de la franchilè. 

Le roi de Suède prend le château d’Elfîmbourg le Jan^ 
vier : fa flotte eft battue par les Danois, le ii. juin & le 
II* juillet: il bat le roi de Dannemarc a Lendskroon le 14,’ 
îuiUet. L’éledeur de Brandebourg prend Stetin le 16, dé- 
cembre. Le parlement de Paris aboüt le congres par arrêt; 
du 18, février, 

" 1678. 



Le roi, pour donner le change aux ennemis , s’étoit tranf- 
porté en Lorraine dès le mois de février , avec la reine & 
-oute fà cour , & avoir fait Inveftir Charlemont , Namur & 
Luxembourg, puis tout- à-coup , palTant des borcL de la Mo-, 
Mlle â ceux de l’Efcaut, la ville de Gand fqt mveftie par 
le maréchal d’Humieres, & prifele 9. mars, n’ayant fou-, 
tenu que quatre jours de fiége; le château capitub le n; 
Cette conquête étoit importante , parce que c ctoit a Gand 
que devoir fe faire le dépôt général de l’armie des alhes; 

attendant qu’ils fuflent en état d;afrembler leurs forces, 
ïpres fe rend au roi le if. après fept jours de fiége , nulgrc 
les difficultés augmentées par les inondauons , & la brave 
i;^fiftance du marquis de Conflans qui y commandoit pou^ 
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les Efpagnols; ce furent deux afTauts donnés en même tems i 
fous les ordres du maréchal de Luxembourg , à la contre- 
fcarpe de la ville & à celle de la citadelle , qui hâtèrent 
cette prifè: le duc d’Elbœuf, aide de camp du roi, y eut 
la jambe caffée. Cette ville qui relia au roi par le traité 
de Nimégue , & qui fut cédée à l’empereur par celui d’U- 
trecht , lut enfin reptile par Louis XV. en perlbnne eii 
1744. 

La promptitude de ces expéditions excita une fi grande 
fermentation dans le parlement d’Angleterre , que Cnarles 
II. y fut autorlle à faire des emprunts à lèpt pour cent , 
de telles Ibmmes qu’il jugerolt a propos , pour le maintien 
de lès armes. Cette démarche qui n’avoit pour but ^ue de 
donner du lècours aux ennemis de la France , jointe a l’in- 
terdiâion du commerce entre les deux royaumes ordonnée 
par le rhême parlement , étoit bien contraire à la qualité 
de médiateur qu’avoit prilè Charles II. mais il n’en étoit 
pas le maître. On le for^a aulfi à redemander les troupes 
Anglollès qui avoient été au lèrvice de France dès le com- 
inencement de la guerre , & qui lui furent renvoyées en alTez 
mauvais état. 

Le roi , qui avolt rempli lôn objet y quitta l’armée le 2; 
juin y & revînt à Saint-Germain. Ce prince , en partant de 
Paris y. âvoit dît aux députés du parlement y qu’il laillbit là 
puiflancé entre les mains de M. le chancelier y pour ordonner 
de tout en Ibn ablènce y lîiivant qu’il le jugeroit à propos. 
Il faut remarquer que le roi failbit tous ces voyages à cheval. 

M. de la Brételche y colonel de dragons y furprend le 4. 
inai le château & la ville de Leuve à quatre lieues de Lou-, 
vain. Le maréchal de Navailles prend Puicerda le 28, 

Cette campagne fut aulfi glorieulè pour le maréchal de 
.Créqui que favoit été la précédente , & toutes les deux 
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peuvent être d’une grande Inftru(îüon dans l’art mlli-* 
taire. L’objet du duc de Lorraine étoit de reprendre Fri- 
bourg , & de rentrer dans la Lorraine par la haute Allàce. 
Le maréchal de Créqui , après avoir défait un détachement 
du prince de Bade , marche vers le pont de Rhinsfeld , ou 
il bat les Impériaux le 6 . juillet ; il attaque près de Ge- 
gembak le duc de Lorraine , dont il bat î’arriere- garde le 
23. & tout de fuite emporte le fort de Kellle zj. & brûle 
une partie 'du pont de Strafbourg du meme côté ; enfin il 
s’empare de Lidemberg le 15. oftobre. 

La licence avec laquelle les troupes Françoifês vi voient 
en Sicile , y avoit indifpofe les efprits ; c’étoit tous les jours 
de nouvelles confpirations , que la nonchalance de M, de 
Vivonne ne prévenoit ni ne punifîbit. L’Angleterre , prête à 
le déclarer pour les Hollandois , eût rendu le retour de nos 
troupes très difficile : on le détermina à abandonner ce 
royaume , & M. de la Feuillade chargé du retour , embar- 
qua fiir fà flotte le 8. avril ce qu’il put emmener des Meffi- 
nois qui avoient été dans le parti de la France, Le comte 
de Konigfmarc défeit les Danois le 18. janvier dans l’ifle 
de Rugen , & il eft forcé d’abandonner cette ifle le zz. lêp- 
tembre. Le château d’Elfimbourg eft rendu aux Danois le 
7, juillet : ils lèvent le fiége de Bahus le z i. Le roi de Suè- 
de reprend Chriftiandflat le 14. août, L’éledeur de Bran- 
debourg emporte Strakund le 19» odobre , & Greipfvalde 
le zy. 

Paix de Nimégue , dont le roi dida les conditions. 
Il y eut trois traités ; l’un entre la France & la Hollande , 
fîgné le 10, août ; le fécond avec l’Efpagne , figné le 17, 
lèptembre ; & le troifîéme avec l’empereur & l’Empire , a 
la réfèrve de l’éledeur de Brandebourg , & de quelques 
autres princes. Ce qu’il y a de remarquable dans le traitç 
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{igné avec les Hollandoîs , auxquels on rendit Maftrich , c’eff 
qu’après avoir été l’unique objet de la guerre de 1671. ils 
furent les lêuls à qui tout fut rendu. Par le traité conclu 
avec l’Elpagne , il fut convenu que la Franche-Comté relle- 
roit au roi, ainfi que les vill^de Valenciennes, Condé V 
Bouchain , Cambrai , Aire , Saint-Omer , Ipres , Varvick, ■ 
Vatneton, Poperingue , Bailleul , Callèl, Menin, Bavai 
Maubeuge & Charlemont. Il eft important de faire une re- ' 
marque par rapport à la propriété de la Franche-Comté, 
Après la mort de Charles le Téméraire , dernier duc de 
Bourgogne , Louis XI. réunit , comme l’on fait , le duché 
de Bourgogne à la couronne , mais la Franche-Comté de- 
meura à Marie de Bourgogne , aux droits de là trilàyeule 
Marguerite , héritière de Philippe de Rouvre , & femme de 
Philipppe le Hardi , premier duc de la féconde mailbn de 
Bourgogne ; elle lui fut contedée ; Marie , par lôn mariage 
avec Maximilien , fut mere de Marguerite , fiancée à Char- 
les VIII. auquel elle de voit apporter pour dot la Franche- 
Comté : ce mariage n’eut pas lieu , & la Franche-Comté, 
revint à Philippe le Beau , frere de Marguerite , qifi la lailTa 
à fon fils Charles-Quint , dont la pollérité l’a conlèrvée 
julqu’à la paix de Nimégue , .qu’elle fiit cédée & réunie irré- 
vocablement à la France. La ba(è du traité avec l’empe- 
reur, qui ne fut figné que le 5. février 167p. fut célui de 
Munfter: par l’un des articles , le roi lui cède lès droits fiic 
Phililbourg , & l’empereur cède au roi lès droits fur Fri- 
bourg : Huningue , qui n’étoit alors qu’une fimple redoute y 
relia au roi , & eft devenue depuis une “place de guerre qui 
tient toute la tête du Rhin. Le duc de Lorraine , mécon- 
tent des conditions de ce traité , n’y fut point compris , & 
ne fut rétabli dans lès états qu’à la paix de Rilwick ; mais 
ce qui honore la mémoire du roi , c’ell qu’il fit rendre à 
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fon allié le roi de Suède , tout ce que l’élefteur de Brande- 
bourg & le roi de Dannemarc lui avoient pris. Cela n’em- 
pêcha pas le chevalier Temple de dire que les ambafîadeurs 
de France avoient traité les affaires de Suède avec beaucoup 
d’indifférence , ni Puffendo* de rapporter les paroles du 
chancelier Oxenftiern, » que pour trois millions de fubfîdes 
» que la Suède avoit reçus de la France > il lui en avoit 
» coûté cinquante , fans compter la réputation de fês ar- 
» mes. » Mais aufli le roi de Suède , comme il arrive tou- 
jours dans les tems de guerre , en accrut beaucoup fôn auto- 
rité fur fès peuples. Après le premier traité fîgné avec la 
Hollande le lo. août, le prince d’Orange, qui, dit-on, 
feignit de l’ignorer , attaqua M. de Luxembourg à Saint- 
Denis près Mons le 14. août , ce général prit prétexte de 
feire lever le blocus de Mons que nous faifions , jufqu’à ce 
qu’on eût donné fatisfadion au roi de Suède; mais en effet 
il ne voulolt que la continuation de la guerre , & comptolt 
jtûrprendre M. de Luxembourg : cette mauvaifè foi ne fèrvit 
qu’à relever la valeur des François j le combat fut fànglant , 
& l’avantage nous demeura. 

BulC Lamet, inffruit des galanteries de fâ femme avec 
Je marquis d’Albret , la force à lui donner un rendez-vous 
où M. d’Albret eft afiaffiné ; il étoit frere d’un fécond lit du 
maréchal d’Albret , tous deux bâtards d’Albret : Etienne , 
d’où ils defcendoient , avoit été légitimé par François I, 
Le marquis d’Albret étoit revenu pour ce rendez-vous de 
l’armée, fur un congé de M. le maréchal de Schomberg ; 
^ & M. de Louvois manda au maréchal , que le roi avoit été 
furpris qu’il eût accordé un congé à un officier général , fans 
en avoir reçu fès ordres. 
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Mort du cardinal de Retz. On a de la peine à comprendre 
comment un homme qui paffa (à vie à cabaler , n’eut jamais 
de véritable objet. Il aimoit l’intrigue pour intri^er; efprit 
hardi , délié , vafie ■, 8c un peu romanelque , lâchant tiret 
parti de l’autorité que fôn état lui donnoit lùr le peuple y 8c 
fàifant fèrvir la religion à là politique, cherchant quelque- 
fois à (e faire un mérite de ce qu’il ne devoit qu’au ha- 
zard , & ajullant fôuvent après coup les moyens aux événe- 
mens. Il fit la guerre au roi , mais le perfônoage de rebelle 
étoit ce qui le nattoit le plus dans là rébellion , magnifique 
bel efprit , turbulent , ayant plus de faillies que de fuite > 
plus de chimères que de vues , déplacé dans une monarchie 
& n’ayant pas ce qu’il falloit pour être républicain, parce 
qu’il n’étoit ni fùjet fidèle ni bon citoyen ; aufïi vain , 
plus hardi , & moins honnête homme que Cicéron ; enfin 
plus d’efprit , moins grand & moins méchant que Catilina. 
Ses mémoires font très-agréables à lire ; mais conqoit-on 
qu’un homme ait le courage , ou plutôt la folie de dire de 
lui-même plus de mal que n’en eût pû dire fôn plus grand 
ennemi f Ce qui efl étonnant , c’efl que ce même homme , 
fur la fin de fâ vie , n’étoit plus rien de*tout cela , & qu’if 
devint doux , paifible , fans intrigue , & l’amour de tous les 
honnêtes gens de fôn tems; comme fi toute fôn ambition 
d’autrefois n’avoit été qu’une débauche d’efprit , & des tours 
de jeuneïïe dont on fè corrige avec l’âge ; ce qui prouve bien 
qu’en effet il n’y avoit en lui aucune paflîon réelle. Après 
avoir vécu avec une magnificence extrême , & avoir fait 
pour plus de quatre millions de dettes , tout fut payé , foit 
de fôn vivant, fôit- après fà mort. 

, Comme le traité avec l’empereur ne fut conclu qu’au 
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commencement de cette année , on prit Nuîtz dans le mois 
de janvier , qui fut rendu à l’éledeur de Cologne , lorlqua 
, l’empereur eut figné. 

L’éledeur de Brandebourg fait enfin là paix le z9. juin: 
il y fiit forcé par les pertes qu’il fit dans le courant de cette 
campagne. Calvo prit lîir lui la ville & le duché de Clêves 
le Z 5. mars. Le marquis de Sourdis lui prit Lipllad le 14. 
mai , & le maréchal de Créqui le battit deux fois près de 
Minden. Tout l’Empire accéda au traité de Nimégue dans 
le courant de cette année. 

Marie-Louilê , fille de Monfieur & de Henriette d’An- 
gleterre , époulè le roi d’Elpagne Charles II. à Burgos le i8, 
novembre. 

Mort de madame de Longueville le if. avril. On ûit le 
rôle qu’elle joua dans la guerre civile de Paris. Sœur du 
grand Condé , elle’partagea lès querelles autant .par le goût 
qu’elle avoit pour l’intrigue , que par amitié pour lui. Le 
cardinal de Retz a dit d’elle , Héroïne d'un grand partie elle 
en devint P aventurière. Le princ.e de Marfillac , depuis duc 
de la Rochefoucaud , (l’auteur des Maximes ) lui avoit été 
fort attaché. Célébré édit des duels. Suppreflioji des cham- 
^ bres de l’édit de Touloulè & de Bordeaux. Mort de made- 
moilelle de Duras , ^ame d’atour de Madame , qui avoit été 
protefiante ; elle avoit fait Ibn abjuration entre le mains de 
M. Boffiiet , après avoir aflillé aux fameufès conférences te- 
nues entre ce prélat & le miniftre Claude, en 1678. époque 
célébré dans l’hiftoire de l’Eglilè. Mort de dom Juan d’Au- 
triche, fils naturel de Philippe IV. le 17. lèptembre , prince 
de mérite , & perlecuté par la reine douairière d’Elpa- 
gne. 

Difgrace de M. de Pomponne, (ècretaire d’état des af- 
faires étrangères, qui avoit fUccédé én 1^71. à M, de 
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Lionne ; fa place fut donnée à M. Colbert de Croiffi , frere 
du controUeur général , qui négocioit alors en Bavière lo* 
mariage de Monlèigneur. On reprochoit entr’autres chofès 
à M. de Pomponne, de n’avoir pas feit comprendre dans 
le traité de Nimégue , les villages qui font entre Fribourg 
& Brifàc ; en effet , lorfque le roi eut fait depuis fôn entrée 
dans Strafbourg , & qu’il voulut aller vifiter Fribourg , il 
fallut qu’il y allât dîner fans s’arrêter en chemin, parce que 
c’Etoit terres de l’Empire. Cette faute n’eût peut-être pas 
été relevée , ainfi que d’autres négligences que l’on impu- 
tolt à M. de Pomponne , lî M. de Louvois & M. Colbert 
n’avoient pas eu envie de fà place : ils concoururent tous 
deux , contre leur ordinaire , à la même fin , mais M. de 
Louvois qui agifToIt pour M. Courtin , fut fort furpris de 
voir que la préférence fïit donnée au préfident Colbert. Le 
roi commence les bâtimens de Marli, 

1680, 

Premier établilTement des François dans les Indes Orien- 
tales , par la confirmation de l’acquifition qu’ils avoient faite 
dePondicheri en 1674. 

Déclaration du 11. janvier, contre les empoifônneurs & 
les devins. La Voifin eft brûlée le tz. février, après avoir 
été convaincue de poifôn : elle fê mêloit auffi de deviner ; 
plufieurs perfônnes , qu’une vaine curiofité avoit conduites 
chei elle , furent embarrafTées dans cette affaire. Madame 
de Bouillon parut devant les juges , madame la comtefTe de 
Soifibns le làuva en Flandres , & M. le maréchal de Luxem- 
bourg fut mis à la Ballllle , pourfùivi par la jaloufie de M. de 
Louvois , dont laReynie lervit trop Bien la paflion , mais U 
en Ibrtit bien-tôt après. Antoinette Bourignon meurt à 



Digitized by Googic 



I 



82(5* Histoire de France^ 



£V£ NEME NS R E M A R q^U A B LE S foHS LOUIS XIF^ 



Franeker le 30. odobre ; c’étoit uq^ cerveau brûlé : elle pré-^ 
choit le £inatinne , & avoit &ît des difclples. 

Madame de Montelpan s’àflure un rang plus indépendant 
à la cour , en acquérant pour deux cens mille écus la charge 
de fiirintendante de la mailbn de la reine , que madame la 
comtefle de Soillbns eft forcée de lui vendre, 

Louis le Grand ( car ce fut alors que ce titre lui fut donne 
de l’aveu même des étrangers ) fait fortifier Sar-Louis , pmic 
mettre la Lorraine à couvert , & fait élever le fort de Hu-i 
ningue à la tête de la haute Aliace. Le confeil de Brifâc i 
par arrêt du 12. mars , réunit les terres démembrées de l’Al- 
face ; & la chambre de Metz y par un pareil atrêt du 1 2.’ 
avril , réunit au domaine tous les fiefs démembrés des trois 
évéchés ; le roi donne le 24. juillet un édit pour l’exécution 
.de ces arrêts. Les princes intérelTés dans ces réunions, pré- 
tendirent qu’elles éterient une infiraftion à la paix. Ces con-» 
tefiations donnèrent lieu à un congrès qui fè tint à Cour- 
trai l’année fiiivante , & furent les premières fêmences de la 
haine qui fè renouvella contre la France , & qui éclata enfin 
en t 68 p. 

Mariage de Monfè^neur le 7. m^irs avec Marie-Anne-' 
Viêfoire de Bavière. Le goût de cette princeflè pour la re- 
traite empêcha qu’elle ne fut heureufè en France , où elle 
auroit eu un grand crédit , lî elle s’étoit fôuciée de plaire 
davantage au roi : mais elle n’aimoit qu’à paflèr fès jour- 
nées feule avec une femme de chambré Allemande , nom- 
mée Beflbla : après bien des tentatives , lé toi la laifTa dans 
cette fôlitude où elle fè plaifoit tant , & , comme de raifôn , 
il ne lui refia perfônne : on lui donna madame de Richelieu 
pour dame d’honneur ; elle l’étoit de la reine depuis la mort 
de madame de Montaulîer , & pôut la dédommager ôn fit fôil 
mari chevalier d’honneur de madame la dauphine ; cette 
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prînceïïe eut deux dames d’atour , madame la maréchale de 
Kochefort & madame de Maintenon : la première fut depuis 
dame d’honneur de madame la ducheflè de Chartres : la 
derniere refulà , par modelHe y la place de' dame d’honneur, 
à la mort de madame la duchelTe de Richelieu , & elle la fie 
donner à madame la ducheflè d’Arpa]on. Le roi nomme huit 
perlonnes de condition , qu’on appelloit Menins , aveo fix 
mille livres de penfion , pour accompagner Monlèigneur. 

Le roi donne ordre de faire baiflèr par tout le pavillon 
aux Espagnols : U viflte les ports de Flandres avec la reine 
& toute la cour. . 

Le a 6 . décembre parut la plus grande comete qu’on ait 
encore vue. M. Newton a démontré le premier que les co- 
mètes étoient de vraies planètes , & M. Halley efl le pre- 
mier qui ait prédit le retour périodique dé quelques-unes. 
On croit que la grande comete de l’année 1680. eâ la mê- 
me qui avoitparu en iioâ. en53i. & l’année de la mort 
de Célàr ; & que là période efl de 575. ans environ. Ce fut 
9 l’occalion de cette comete que parut l’ouvrage de Bayle , 
intitulé , Penjées diverfts cométt : ce phenomene jetta 
une grande terreur dans les elprits ; nous nous étonnons 
frop de ee qui arrive rarement , 6* point ajfei de ce qui ar- 
rive tous les jours. Etabliilement d’une chaire pour le droit 
François, Il y avoit eu l’année d’auparavant un édit portant 
létabliflèment des leçons du droit conjointement avec celles 
du droit canonique. On efl flirpris de trouver une décrétale 
du pape Honorius III. de iif J. par laquelle ce pontife dé- 
fendoit d’enlèigner le droit civil dans l’Univerfité de Paris; 
on l’ett plus encore de voir que Philippe le Bel , conformé- 
, ment à cette décrétale, tran^era l’école de droit civil à Or- 
léans que l’ordonnance de Blois de 1 J7P* ^rfifte à pri- 
.vec 1 a ville de Paris de ce lècours , pour y laiifer fubfîflet 
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lêule l’école du droit canonique. Cela s’explique, en dilànt, 
que l’intention du pape Honorius n’avoit pour objet que les 
eccléfialUques , qu’il craignoit qui ne fulTènt détournés de 
l’étude de la théologie & de celle du droit canon , par l’étude 
du droit civil , & qu’alors nos rois n’avoient pas encore re- 
connu l’utilité de l’étude du droit civil. Quoiqu’il en (oit , 
Louis XIV. rétablit les choies telles qu’elles dévoient être , 

& ce fut précilement cent ans après l’ordonnance de Blois. 
Ce droit civil n’étoit autre que celui de Juftinien. ( V. l’an- 
née I T37. ) N’eft-il pas bien étonnant que le code compofe 
fix cens auparavant a Conflantinople , oublié depuis , fôit 
devenu la loi de tant de pays , où les empereurs n’avoient 
jamais commandé, comme la France, l’Elpagne , l’Alle- 
magne , &c. c’eft qu’il n’y a guéres de maximes du droit 
naturel ou du droit des gens , qui ne fè rencontre dans le 
Digefte, 

1681, 

Ordonnance de la Marine , que les Anglois ont regardée 
comme un chef-d’œuvre, & qu’ils ont copiée. 

Le roi fait perfedionner les ports de Bref! & de Toulon , 
il augmente la marine de plus de 60000. matelots. M. du 
Queûie coule à fond le 13. juillet plusieurs vaifTeaux de 
Tripoli qui s’étoient retirés dans le port de Chio , & le 4. 
de décembre, il conclut une paix avec ces peuples. 

Le 151. mai on commence à naviger fiir le Canal de 
Languedoc, 

Le comté de Chinei , dans les Pays-bas , eft cédé au roi 
par les Elpagnols le 3 i. juillet. Capitulation de Strafbourg 
qui fè rend au roi le 30. fèptembre : elle fut lignée par . 
M. de Louvois & par M. de Monclar , commandant en 
i Allùce à la place du > duc de Maiarin qui en étoit gouver- 
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neur : le roi y fait fôn entrée le 13. oélobre, accompagné 
de la reine , de Monlèigneur & de toute (k cour. Le marquis 
de Chamilli , fameux par la défenfè de Grave , fut fait gou- 
verneur de Strafbourg ; François Egon de Furftemberg en 
étoit évêque , fôn firere Guillaume lui fuccéda l’année 
d’après. 

Le roi reçoit à Enfîsbeîm une députation générale des 
treize cantons & de leurs coalliés , pour le complimenter. 

Pendant que Strafbourg capituloit , M. le marquis de 
BoulHers prenoit le 30. fèptembre, poflêflion de Calai» 
ville capitale du Montferrat , appartenante au duc de Man- 
toue , qui convint d’y recevoir une garnifôn Françoilê com- 
mandée par M. de Catinat. Mort de madame la duçhefle 
de Fontange; le fils qu’elle avoit eu du roi mourut peu de 
tems après fà nailTance. 

i 6 Sz, 

L’édit de 1673. au fùjet de l’étendue de la régale, ayant 
été reçu par les évêques de l’aflèmblée de i68i. le pape 
Innocent XI, leur adrella des brefs qui renfermoient des 
maximes contraires à celles qui étoient contenues dans 
i’édit : ces brefs donnèrent lieu à examiner des propofitiôns 
préfêntées par la Sorbonne en i6é3.‘& le réfîiltat de l’aflem- 
blée furent les quatre propofitions contenues dans la décla- 
ration des députés du Clergé touchant la puifTance eccléfiaP 
tique. La première , que le pape n’a aucune autorité fiir le 
temporel des rois. La féconde , que le concile eft au-defius 
du pape , conformément à ce qui a été reconnu dans les 
fèflions quatrième & cinquième du concile de Confiance, 
La troifiéme, que l’ufàge de la puifiance apofiolique doit 
être réglé par les canons , fans donner d’atteinte aux libertés 
de l’Eglifè Gallicane ; & la quatciéme , qu’il appartient prin- 
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cipalement au pape de décider en matière de foi , que lès 
décrets obligent toutes les églilès, que lès décifions néan- 
moins ne lônt irréformubles qu’aprcs que l’Eglilè les a xc- 
ceptées. Cette déclaration fut confirmée par l’édit du roi » 
enregifiré au parlement le 13. mars. 

Le roi , fur le refus que fit l’Elpagne de lui donner des 
équiValens pour le comté d’Aloft , fait bloquer Luxembourg; 
mais ayant appris les préparatifs des Turcs contre l’empe- 
reur , il ordonna la levée du blocus le premier avril. 

Le roi établit des compagnies de Cadets pour les troupes 
de terre, & des compagnies de Gardes-marine. 

Le roi s’établit à Ver làilles le 6, mai; il exile plufieurs 
des; jeunes gens les plus confidérables de la cour, à caulè 
de leurs moeurs. Du Eois-Baillet eft envoyé pour faire fonc-* 
lion d’intendant dans la province de Béarn , où il n’y en 
avoit jamais eu , & où le parlement de Pau avoit exercé 
jufques là toute l’autorité ; il devoit aufiî préfider aux états 
de la province , ce qui avoit été fait jufqu’alors par l’inten- 
'■ dant de Guyenne , à qui on donnoit chaque fois une corn-, 
miffion particulière. 

On porte au parlement , dans le mois de mars , une dé- 
claration en faveur de M. le duc du Maine, à l’égard de 
la louveraineté de Dombes que mademoifèlle de Montpenfier 
lui avoit donnée. Le roi déclare qu’il reconnoît & tient 
pour louveraineté fous fà protedion la fèigneurie dç Dom- 
bes , en fè réfèrv^nt comme fès prédécefTeurs , U bouche (f 
les mains , lequel devoir fera fait comme d’un moindre 
Ibuverain à un puifTant fbn protecteur , & non comme d’un 
fujet à Ton roi , ni d’un vafTal à Ton fèigr.eur ; accorde aux 
ièigneurs de lîombes le pouvoir de juger en dernier refibrt , 
& défend au parlement de Paris de plus comprendre le pays 
de Dombes dans les roUes des provinces de Lyonnois , 
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& autres qui refTortifTentau parlement. Cette déclaration ne 
fait que rétablir les princes de Dombes dans les droits dont 
ils jouillôient avant la confilcation qui fut faite de cette prin- 
cipauté fur le connétable de Bourbon. La principauté de' 
Dombes étoit entrée dans la branche de Bourbon par Louis 
II. duc de Bourbon, à qui Edouard de Beaujeu en fît don 
Ten 1400. 

Le roi envoie M. de Menars, intendant de Paris, & beau*' 
frere de M. Colbert , au temple des Huguenots de Cha- 
renton , pour leur demander de quelle profeflion de foi ils 
étoient , n’y ayant que celle de Calvin dont l’exercice fut 
fbufFert en France , ce qu’on fàifôit très-fâgement pour les 
défiinir , parce qu’il étoit vrai que prefqu’aucun d’eux n’étoit 
de la meme croyance que l’autre. M. Juftel , calvinide , • 
étant âgé de cinquante-fix ans , époufà mademoifèlle de 
Lorme fà proche parente, avec une difpenfê de M. le chan- 
celier ; il alla fè marier dans la chapelle de l’ambaflàdeuc 
d’Angleterre , par mépris pour les miniftres de Charenton 
fins leur en avoir rien communiqué. M. Simon , à qui il fit 
aufli-tôt fivoir fin mariage, lui repréfinta qu’il étoit nul, 

& qu’il n’étoit pas moins obligé que les Catholiques de fê 
marier coram proprio parocHo, En effet , il fallut qu’il pré- 
fintât une requête à M. le lieutenant civil pour la réha-" , 
bilitation de fin mariage ; & il fut ordonné que , confor- * 
mément aux loix du royaume , U fi marieroit dans la paroiïïè ' 
qui étoit à Charenton. ( Lettres de Simon. ) 

Naiffance de M. le duc de Bourgogne le 6 . août. 
Bombardement d’Alger par M. du Quefhe, le 30, dtl 
meme mois. Confirudion de la machine de Marli. v 
InfUtution d’une académie royale à Nifines. 

Monfiigneur entre au confiil des dépêches : ce ’confiil 
<^s les commeocemeiis., étoit peu diiQRhrent de ce qu’U' 

. Hhl, . 
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eE aujourd’hui ; toiis ceux qui le dompolôlent y alHEoiênt 
de bout , même le chancelier; il n*y avoit d’ams qu’un £è? 
cretaire d’état lorlqu’U écrivoit : mais alors on n’y rappor-; 
toit pas de procès. 

La comete qui parut cette année eE « comme M. Halley 
l’a démontré , la même qui avoit paru en 1 53 1. & en \ 6 oj, 
a période eE de (bixante-quinze ou (ôîxante-lèize ans en^. 
viron. M. Halley avoit prédit (hn retour pour la fin de 1758, 
ou le commencement de 17 $5). & cette prédiâion , vérlBée 

E tries calculs de M. Clairaut, a été exaâement accomplie. 

a comete a été vue pour la première fois en décembre 
1758. & les aEronomes font oWèrvée pendant les premiers 
mois de l’année 17 fp. on ne làuroit douter qu’elle ne repa-? 
roifiè vers l’année 183^. 

1^83. 

Mort de la reine Marle-Therelê , âgée de quarante-cin(| 
ans , le 30. juillet , au retour d’un voyage qu’elle avoit fiiit 
avec le roi en Bourgogne & en AKàce. On ne (âuroit don-r 
ner une idée plus }uEe des mœurs de cette princefTe , & en 
même tems de la hauteur de lès ièntlmens , qu’en rapportant 
une réponlê qu’elle fit un jour : c’étoit à une Carmélite 
qu’elle avoit priée de lui aider à faire E>n examen de con- 
icience pour une confefijon générale à laquelle elle (è dlA 
polôit: cette religieulê lui demanda fi , en Elpagne , dans là 
jeunefiê , avant d’être mariée , elle n’avoit point eu envie 
de plaire à quelques-uns des jeunes gens de la cour du roi 
£>n pere: OA non y ma. mercy dit-eUe, U ny avoit point 
de rois. 

Mort de M. Colbert, âgé de lôixante* quatre ans, le 6 i 
ièptembre. L’éclat & la prolpérité de ce régné, la grandeur' 
du fimterain le bonheur des peuples 9 feront regretter ^ 
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jamais le plus grand miniibe «ju’aît eu la France: ce fiit 
par lui que les- arts furent portes à ce degré de (plendeue 
qui a rendu le régné de Louis XIV. le plus beau régné 
de notre monarchie : & ce qui eft à remarquer , c’ell que 
cette proteétion (îgnalée qu’il leur accorda n’étoit peut-être 
pas en lui l’effet feul du goût & des eonnoiflances : ce n’étoit 
pas par Sentiment qu’il aimoit les artiiles & les làvans • 
c’étoit comme homme d’état qu’il les protégeoit , parce qu’il 
avoit reconnu que les beaux arts font fouis capables de for- 
mer & d’immortalifor les grands empires. Homme mémo- 
rable à jamais. Ses foins étoient partagés entre l’oeconomie 
& la prodigalité ; il économifoit dans fon cabinet, par l’efprit 
d’ordre qui le caradérifoit , ce qu’il étoit obligé de prodi- 
guer aux yeux de l’Europe » tant pour la gloire de fou maî- 
tre, que par la néceffité de lui obéir J efprit foge , & n’ayant 
point les écarts du génie. Par negociis nequt fupra eratù 
( Tacite. ) Il ne fut que huit jours malade ; on a dit qu’il 
étoit mort hors de la faveur ; grande înftrudion pour les 
minières ! M. Pelletier lui fùccéde dans la place de con^^ 
trolleur général. 

Alger eft bombardée pour la fèconde fois par M. 3 il 
Quefw le & le 17. juin. M. de TourVille force les 
Algériens l’année d’après à demander la paix. Siège de 
Vienne , entrepris par le grand Vifir Cara Muftapha , à la 
tête de deux cens miHe hommes. L’empereur & ^^mpéra-^ 
trice fo foüverent de Vienne. Jean Sobiestâ , roi de Polo- 
gne , fecondé du duc de Lorraine, feit lever le liège le ii, 
leptembre : ( fuit ’hotno mijfus à Deo , cui nomen erat 
Joannes , dit alors tin prédicateur prêchant à Vienne. ) 
Cette aéHon , où les infidèles furent mis en fuite , ne coûta 
pas la vie à plus de lîx cens Chrétiens , & les Turcs y perdi- 
rent au plus huit cens honunes, Li’empereur de retour reçut 

Hhhil 
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aiTez froidement le rot de Pologne , làns doute parce qu’il 
lui devoir trop. Il lè donna dans la lùite deux combats 
entre les Polonois & les Turcs , l’un le 7, l’autre le 9, ofto- 
bre: dans le premier, les Turcs furent vainqueurs, & So^ 
bieski courut grand rifque de la vie : dans le fécond , où 
étoit le duc de Lorraine , les Turcs furent défaits. Ce prince 
& Sobieski prennent la ville de Gran le x6, oâobre: il en 
coûta la vie à Cara Mullapha , que le grand féigneur fit 
étrangler. Ce miniflre qui avoir fuccédé a Coproli , gagné 
par l’argent des Holland oîs , avoir empéché dès l’an 1677,’ 
que M. de Nointel , amba^adeur de France à la Porte , ne 
continuât de jouir , ainfi qu’il avoir feit par le pafTé , des 
honneurs du fopha , & lui avoir donné tous les dégoûts qu’il 
avoir pû , jufqu’à trouver mauvais les réjouiffances que fit 
cet ambalTadeur pour les lùccès de Louis XIV. mais M« 
de Guilleragues qui le remplaça , ayant perfiflé à ne point 
recevoir fôn audience fi cet honneur ne lui étoit accordé 9 
l’obtint enfin lors de la mort du Vifir, arrivée en i6%ii 
qui vengea la France de l’infblence de ce miniflre. 

Le roi reprend les armes , faute d’exécution du traité de 
Nîmégue. Le maréchal d’Humieres fait le fiége de Courtrai^ 
qui fé rend le 6 . novembre. Le comte de Vermandois, fils 
légitimé du roi, qui y étoit, mourut quelques jours apres,. 
Dixmude fé rend le 10. Le maréchal de Créqui bombarde 
Luxembourg. Naiflànce du duc d’Anjou ( Philippe V. ) 
le 19, décembre. Le roi donne le maréchal de Navaüles 
pour gouverneur à M. le duc de Chartres ; il mourut la 
même année , le maréchal d’Eflrades eut la place , & il 
mourut en 16S6, ce qui fit dire à Benférade , qu’on ne 
pouvoit pas éléver de gouverneur à M. le duc de Chartres, 
Le maréchal d’Eflrades avoit-la vice-royauté de l’Améi 
rique , qui fut donnée à là mort au maréchal d’EûréeSf 
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l>e duc de la VieuvUle ell fait gouverneur de M. le duc 
de Chartres. 

Le roi de Pologne tente vainement un accommodement 
entre l’empereur & Tekeli. 

i584î 

Le maréchal de Bellefons bat le duc de BournonvIUe le 
1 Z. mai à Pontmayor en Catalogne > & va faire le (îége de 
Gironne , qu’ü fut contraint de lever le 13. faute d’avoir 
recfu les (êcours néceflaires. Le duc de Savoie époufè le 8. 
mai Anne-Marie , 'fille de Monlîeur , dont l’aînée ‘avoit 
époufé Charles II, roi d’Efpagne. De ce mariage font ilTues 
madame la duchelTe de Bourgogne , mere du roi , & la pre- 
mière femme de Philippe V. ' 

Les Génois , au mépris de leur alliance avec la France f 1 
entretenolent des intelligences avec l’Elpagne y & même 
avec les Algériens , dont ils fevorilbient les pirateries ; M, . 
de Saint-Olon leur en demanda réparation ; ils la refulèrent r 
le roi fait bombarder Gênes dans le mois de mai par le mar- 
quis du Quefhe : M. de'Seignelai étoit fiir la Hotte. 

Luxembourg rendu le 4. juin au maréchal de Créquî 
après vingt-quatre jours de tranchée ouverte. Le roi , qui 
avoit mené des dames à cette campagne , couvroit le fiége,' 
M. de Relingue fê défend le 10. juillet contre vingt-cinq 
galeres Elpagnoles dans la Méditerranée. 

Un ambanadeur d’Alger vient faire des fôumîflîons au roî 
le 4. juillet. Les Algériens avoient rendu à M. d’Amfre- 
ville , à la confidération du roi , plufieurs efclaves Chrétiens 
de toutes nations ; quelques Anglois qui étoient du nombre, 
s’avilêrent de fôutenir que l’on ne les mettoit en liberté que 
pir la crainte que l’on avoit du roi leur maître ; d’Amfhî^ 

Hhhiii 
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ville leur prouva le contraire » ei^ les rendant aux Algériens^ 
qui les remirent à la chaîne. 

Trêve de RatlsWnne pour vingt ans , lignée le lo. août . 
entre la France & l’Elpagne , le i6. entre la France 8 c 
l’Empire ; le penfîonnaire Fagel, dévoué au prince d’Oran- 
ge , fit tout ce qu’il put pour s’y oppolèr : le roi garde Lu- 
xembourg. Envoyés de Slam à Verlailles ; ils eurent au- 
dience de M. de Çeignelai & de M. de CroHli ; & ils virent 
le roi dans la |alerie le 27. novetnbre^ comme U aUoit à la 
mefle , mais ils n’eurent pt^t d’audience, he roi de Siam 
en avoit envoyé d’autres en 1 68o. qui avolent péri fiir mer. 
Le chevalier de Chaumont fut envoyé l’année fûivante ea 
qualité d’ambalTadeur vers le roi de Siam : l’abbé de Choifi 
l'y accompagna , & eut aulli les patentes d’ambailàdeur. Oa 
connoît la rdation qu’il a feite de ce voyage. 

Le duc de Lorraine , après avoir remporté pluiîeurs avan* 
^ges contre les Turcs dans le cours de la campagne , eH 
obligé de lever le fiége de Bude le premier novembre : U 
l'a voit commencé le premier juillet. 

■ . Le ro» ayant réuni en 1 674. au châtelet de Paris le bail- 
liage du Palais , & toutes les juftices des fêigneurs qui étoient 
dans la ville & dans les fauxbourgs de Paris , créa par le 
même édit un nouveau fiége préfidial , avec le même nom- 
bre d’officiers dont étoit compole l’ancien châtelet ; mais ces 
deux jurifHiéUons étant fans cefTe en difpute fiir leurs limites; 

ces difputes troublant l’ordre de la police , le roi flippri- 
ma le nouveau châtelet dix ans après fbn établifiêment ; les 
charges Rirent rembourfees à ceux qui ne furent pas incor- 
porés dans l’ancien châtelet , & le roi rétablit le bailliage 
du palais , & une partie des juftices des fèigneurs , qu’il avoit 
fùpprimées. 

de U prinçeilè Palatine le 6 » juillet ; elle éteit RUr 
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;du duc de Mantoue, & cadette de la reine de Pologne : elle 
avoit épouré le prince Edouard , fils de l’éieâeur Palatin roi 
de Bohême , après que le duc de GuUê ( celui de Naples ) 
-^i la devoir êpoulèr , lui eut manqué de parole : elle fiit la 
mere de madame la Princeilè , de madame d’Hanovre , & de 
k princeilè de Salmes. On le rôle qu’dlle avoit joué i 
ia cour. 

i68f. 

Mort de Charles II. roi d’Angleterre , le i d. février , év/a 
Ae grands défauts » il rL avait prefque point de vertus pour 
les réprimer % ce rC était guéres che^ lui que quelques dé-^ 
fauts plus légers qui fervoient de contrepoids aux autres» 
< fiurnet , hilt. d’Angleterre. ) Hamilton a dit aulli de lui « 
qu’il étoit capable de tout dans les alïàires prellkntes , & in- 
capable d’a^lication quand elles ne l’étoient pas. Jacques II« 
fan feexe lui luccéde : la religion Catholique le rendeit luA 
peêl aux Anglois « Charles II. avoit été obligé de l’éloigner* 
& il y avoit eu plulieurs bils prélèntés pour l’exclure de la 
couronne. ‘On doit à ce prince , n’étant encore que duc 
d’Yorck ,( & ce fut le [dus beau tems de là vie ) l’invention 
de communiquer les oidres , & de les faire entendre à une 
armée navale, au moyen des flammes &' des pavillons : le 
maréchal de Tourville perfeâionna depuis cette invention. 
JLe pape intercède pour les Génois : le roi lui promet de ne 
point prendre leur ville , & de ne faire aucune conquête lùr 
eux , pourvu qu’ils lui fàlTent la latisfàâion ^u’il déliré ; 
en conléquence le doge , nommé Francelco Maria Imperiali* 
accompagné de quatre lénateurs , vient faire là lôumiflîon 
au roi le i f . de mai : il le couvrit à l’audience qu’il eut dans 
la galérie , où le roi le reçut en grand appareil. La loi de 
CJênes efl que le doge perd là dignité & Ion titre, fitdt qu’il 
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cil (ôrtî de la ville ; mais le roi voiJut qu’il les conlèrvât j 
fans quoi ce n’aurolt plus été qu’un lîmple Génois qui auroit 
paru devant lui. 

Si les Génois éprouvèrent alorsjes effets dé la clémence 
,du roi , ils reflentlrent bien autrement les effets de la protec- 
tion de Louis XV. lorfiju’en 1746. la reine de Hongrie, ^r 
une entreprilè auflî injuffe que rigoureulèment exécutee > 
s’empara de Gênes, & en enleva les trélôrs. En vain ces 

S énereux républicains rechaflerent les ennemis de leur ville; 

leur eût fallu luccomber enfin lôus une puiflance formi- 
dable , que leur courage n’avoit fait qu’irriter , fi Louis XV. 
.jieles avoit focourus, en leur envoyant lucceflivement M. 
le duc de Boufflers , qui y mourut , & M. le duc depuis maré- 
chal de Richelieu. Il fit plus , & ce prince s’arrêtant au mi- 
lieu de lès conquêtes , ne s’occupa , au moment de la paix 
qu’il donna à lès ennemis à Aix-la*-Chapellc , que des avan- 
tages & du làlut de lès alliés , rétablit Gênes dans toutes lès 
polleflîons , & crut gagner afîèz s’il faifoit voir à toute l’Eu- 
rope , que là juftice & là modération étoient égales à fon 
courage & à fii puiffance. 

Fête de Sceaux donnée au roi le \6, juillet, par M. 
Seignelai. Il y avoit eu le mois auparavant un caroufèl à 
.Verlailles. M, le Duc époufo mademoifèlle de Nantes 
fille légitimée du roi , le juillet. 

Le maréchal d’Eftrées bombarbe Tripoli le zi. juin ; 
de-là il fait voile à Tunis , qui conclut là paix avec le roi 
le ;o. août. 

Révolte du duc de Montmouth , fils naturel de Charles II. 
qui eff pris les armes à la main , & qui eff décapité le z y. . 
juillet. Il avoit conlpiré plus d’une fo s fous le régné de 
Charles II. & avoit mis à prix la tête de Jacques II. 

Le duc de Bavière époufo la fille de l’empereur Léopold | 
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3 en eut un fils , que Charles II. roi d’Elpagne avoit feit 
fon héritier par un premier teflament, mais dont la mort vio- 
lente , à ce que l’on prétendit , donna occafion a un fécond 
teftament qui mit Philippe V. furie trône d’Efpagne. 

Combat de Gran , où le duc de Lorraine & l’éledeur de . 
Bavière battirent les Turcs le 1 6, août; cette viftoire fut 
fùivie de la prifè de Neuhaufél , vaillamment défendue & 
emportée d’afiaut le 19.. du même mois. Meffièur s les prin- 
ces de Contiy le prince de Turenne, & d’autres François qui 
étoient venus à cette guerre , s’y diflinguerent. 

Révocation de l’édit de Nantes, par édit du oftobre : 
cette révocation n’eut lieu qu’après la mort de M. Colbert, 
Tekeli, devenu fùfpeâ aux Turcs, eft arrêté; fa détention 
fiitcaufé de la perte de Caflovie, que les Impériaux prirent 
le 15. oftobre. Mort de Louis- Armand prince deConti à 
Fontainebleau le 1 1. novembre , de la petite vérole , qu ’3 
gagna de la princeflé de Conti fâ femme , fille du roi : il 
n’en eut point d’enfans. Le prince de la Roche-fùr-Yon , 
fôn frere, a continué cette branche par fon mariage avec la 
fille aînée de M. le Prince. 

■* Mort de M. le chancelier le Tellier , à Paris le 3 1. odo- 
bre : il eut pour fùccefléur M. Boucherat. Mort de M, 
de Guilleragues , ambafTadeur à Conftantinople ; il avoit ré- 
tabli les honneurs du fôpha , que M. de Nointel n’avoit pas fli 
conférver, 

\6Z6. 

Etabliflément de Saint Cyr; le roi y avoit déjà uni la manfê 
abbatiale de Saint-Denis , mais la réunion ne fut confirmée 
par le pape qu’en 1^90. Cette communauté étoit auparavant 
à Noifi : Madame de Maintenon prit le titre de fupérieure , 
^vec tous les droits attachés à la qualité jde fondateur ; elle 
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s*y retira à la mort du roi , pour n’en plus lôrtîr ; elle y eS 
morte âgée de quatre-vingt-trois ans , le if. avril 1719. on 
lit dans lôn épitaphe par Pabbé de Vertot , révérée de Louis 
le Grand , environnée de fa gloire, M. de Chaumont ramena 
des ambalTadeurs de Siam ; ils eurent audience dans la gale^ 
rie le premier lèptembre. 

Le maréchal d’Eflrées paroît devant Cadix avec la flotta 
du roi y & force l’Elpagne à faire railbn aux marchands Fran* 
qois de quinze cens miUe livres qui leur étoient retenues (ous 
de mauvais prétextes. Prilê de Bude par le duc de Lorraine 
le t. lèptembre : ce prince lit une grande faute de ne pas 
marcher tout de lùite à l’armée Othomane , qu’il eût dé« 
truite dans la confternation où elle étoit. 

Statue de la place des Victoires élevée par le maréchal do 
la Feuillade , en l’honneur du roi le i8. mars. 

NaiiTance de M. le duc de Berri le 3 1. août. 

Mort funelle de M. de Nicolaï , premier pré/îdent de la 
Chambre des comptes ; Ibn fiis lui lùccéda dans cette charge 
à r%e de vingt-huit ans ; il fut le huitième premier préfldent 
de la mailôn : un de leurs ayeux y nommé Jean de Nicolaï « 
avoit été chancelier de Louis XII. en Ibn royaume de Na- 
ples. M. de Vendôme reçoit Monlèigneur à Anet ; on y ret 
prélènta Acis & Galatée y le dernier opéra de Lulii. 

Le nonce Ranuzzi eut l’honneur de mat^er avec le roi 
le 6, novembre y après avoir reçu de là majellé le bonnet; 
de cardinal. 

Opération de la fillule faite au roi le 1 8. novembre. 

Mort du grand Condé à Fontainebleau y âgé de Ibixante^ 
fix ans y le 11. décembre : le titre de ^rand y qui lui a été 
donné par la nation y a conlàcré là gloire y & les plus &meux 
orateurs n’ont rien lailTé à dire lûr la mémoire de ce héros s 
il avoit quitté ChantiUi » où U iê tenoit depuis là retraite ^ 
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]^\ir venir à Fontainebleau voir madame la duchefle (k petl- 
te-fiUe,qui avoit la petite vérole : peut-être que le de/îr de 
faire par-là (à cour au roi ajoutoit encore à rintérét qu'il pre- 
fioit à cettre princefle ; on ne l’en auroit pas iôupçonne en 
il voulut (ans doute » après avoir fait les mêmes fau- 
tes que fôn pere , donner le même exemple d’un retour fin- 
cere & d'un dévouement fans réfèrve. La goûte dont il étoît 
tourmenté lui avoit fait refufèr le commandement de l'ar- 
mée en Jéyé, l'exemple du connétable Vrangel l’avoit frap-* 
pé ; & voyant que la goûte & la gravelle de ce général lui 
avoient rait perdre tout ce qu'il avoit d'honneur , & avoient 
perdu en même-tems les affaires de Suède , il avoit dit au 
roi que chaque particulier , s'il étoit fàge , en devoit craindre 
autant pour lui-même. 

Camp de Maintenon pour la conftruôion de l'aqueduc; le 
marquis d'Uxelles commandoit les troupes , & Caillavel ^ 
capitaine aux gardes , y fàifbit la fonâion d'aide-major. 

Etabliflêment de l'Académie d'Angers. 

idSy. 

La fameufê ligue d'Aufbourg ^ projettée l'année d|aupa-, 
ravant , eâ conclue pendant le carnaval de Venifê « où le 
duc de Savoie & l’éleâeur de Bavière fê rendirent. Le mo- 
teur de cette ligue étoit le prince d'Orange qui ne cherchoît 
qu'à brouiller : le duc de Neubourg , nouvel éleâeur Pala- 
tin , s'y porta avec ardeur ; il croyoït qu’il étoit de fbn inté- 
rêt de fùfciter allèz. d’ennemis au roi pour empêcher qu’il ne 
fît valoir les prétentions de Madame fiir la fiicceflion du feu 
êleâeur fôn frere. L’empereur , le roi d’Efpagne , l’éleâeuc 
de Brandebourg , &c. en un mot tous les confédérés de la 
derniere guerre fe réunirent. 

Un article féparé du tiaité entre l’Angleterre & la Hol- 
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lande » portoit que ces deux puiflances s’obligeroîent d’aide^ 
la maifon d’Autriche , »> le cas arrivant de la mort de Charr 
» les II. làns héritiers légitimes , à lè mettre en pofleiïioix 
» de la monarchie Elpagnole , & à s’y maintenir : « tant cet 
événement , quoiqu’éloigné , failôit déjà l’attention de toute 
l’Europe. 

Affaire des franchilês , qui ne contribua pas peu à fortifier 
la ligue d’Aufbourg. Le pape Innocent XI. avoit pris la ré-« 
lôlution d’abolir les franchilès dont les ambaffadeurs de l’Eu-, 

. rope jouiffbient à Rome , non-(èulement pour leur hôtel, mais 
même pour les quartiers où ils demeuroient ; tous les anv. 
'bafîadcurs y avoient confènti ; mais le roi qui avoit des fit* 
jets de Ce plaindre du pape , voulut maintenir les droits : la 
mort du duc d’Effrées , Ion ambaffadeur à Rome , parut au 
'pape une occafion favorable pour éteindre ce droit, dont il 
,n’y avoit plus que lui qui fût en polTèffion : fa fàinteté rend 
une bulle le i z. mai, qui lupprime les firanchifès du quartier 
des ambaffadeurs à Rome , & qui excommunie ceux qui prér 
tendront les confèrver. Ce fut dans ces circonftances que M« 
de Lavardin , nommé par le roi pour remplacer le duc d’Efi 
trées , arriva à Rome avec une ^ande fîiite le i6. novem-< 
bre : le pape , qui ne pouvoir ignorer les intentions du roi,| 
interdit l’églifè de Saint Louis , où M. de Lavardin avoit &ii; 
lès dévotions la nuit de Noël. 

- Les états de Hongrie font forcés de déclarer leur couronne 
héréditaire dans la maifôn d’Autriche ; mais feulement en 
feveur des mâles ,- tant de la branche d’Allemagne que de 
celle d’Efpagne ; car ce ne fut qu’en lyz z. que les états s’en^ 
gagèrent à Charles VI. de reconnoître fà fille pour leur fbu4 
.veraine : l’archiduc Jofèph en efl couronné roi le dé't 
Cembre. , 

Le château de Verfâilles fut achevé cette année j le roi jj 
logeoit déjà* 
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Mort du duc & du maréchal de Créqui. Le duc de Gévres 
IGiccéde au premier dans le gouvernement de Paris. 

1688. 

M. de Lavardin avoît fait afficher par toute la ville de 
Rome , des le 27 . du mois de décembre , fes proteflations 
contre l’excommunication lancée par le pape à l’occalîon des 
franchilès : le procureur général appelle au concile général 
de la bulle du iz. mai, 8c de la lèntence du z6, décembre 
^ui prononqoit l’interdit ; le parlement lui donne ade de 
fon appel : on s’aflure du nonce qui étoit à Paris , en .met- 
tant des gardes auprès de lui , & le roi Ce lâiût d’Avignon , 
comme il avoit fait en i66j. L’avocat général parla de la , 
convocation d’un concile ; & fiir ce que le pape avoit refuie 
des bulles, & laiflbit par- là trente-cinq cathédrales en France 
delHtuées de palleurs , il propolà de rétablir l’ancien ulàge, 
& de rappeller la pragmatique , puilque le pape manquoit 
au concordat. 

Voici lescaulèsqui rallumèrent la guerre. La jalouCe que 
la France continuoit de donner par les droits qu’elle avoit 
exercés en explication du traité de Nimégue , les prétentions 
du roi pour Madame , là belle- loeur lùr la fucceffion du feu 
Charles éledeur Palatin , l’af&ire des franchilès , l’éledion 
ou poftulation de l’archevéché & de l’éledorat de Cologne , 
qui fut conféré au prince de Bavière à la lôllicitation du pape 
Innocent XI. malgré la demande qu’en fàilôit le roi pour le 
cardinal de Furftemberg ; enfin l’invalîon de l’Angleterre 
par le prince d’Orange, & les nouvelles certaines de la ligue 
d’Aulbourg : toutes ces confidérations déterminèrent le rot 
d reprendre les armes. 

Lie marquis de Boufflers prend Keilèrlauter le zo. lèp» 
|0caUre; U s’empare enTuite de Creuunach & d’Oppenheiin.' 



Digitized by Google 




844 Histoire de France, 



X yXNEMÈNS Kx MA R<lü A BUS fitu LOUIS Xir^ 



M. d’Huxelles prend Neuftat. On (è lâÜît d’Hailbron le i j',’ 
odobre , de Heidelberg & de Mayence le 15. MontcUr in- 
veftit Phililbourg , & Monfèigneur en vient faire le fiége , 
ayant fous lui le maréchal de Duras pour commander, & 
M. de Vauban pour la direâion du fiége. Philifbourg , mal 
défendu par M. de Staremberg, fè rend le 19, le chevalier 
de Longueville fut tué le lendemain par un accident: cette 
même ville fut affiégée en 1 7 3 4. par le mat échal de Berwîck, 
qui y fut tué , & prifè par le maréchal d’Asfeld , mais elle 
ftit rendue par le traité de Vienne en 1738. Monfêigneur 
prend Manheim le 1 1. novembre , & Frankendal le 18. On 
bombarde Coblens pour punir l’élefteur de Trêves d’y avoir 
re<ju des troupes de l’éleéleur de Saxe : on s’empare aufii de 
Trêves , Spire , Wormes , &c. M, le duc & M. le prince de 
Conti étoient â cette campagne , ainfi que M. le duc du 
Maine. 

Belgrade emportée d’aflâut le 6 , fèptembre par l’éleâeur 
de Bavière: le prince Louis de Bade avoit dé&it quinze mille 
Turcs le 6 , août. 

Révolution d’Angleterre : le prince d’Orange , accompa- 
gné du maréchal de Schomberg , avoit mis à Ta voile le 30.' 
oâobre ; le vent contraire l’obligea de relâcher dans quel- 
ques ports de Hollande d’où il ne put repartir que le ii« 
de novembre : il débarque à Torbai le i f , Le roi Jacques , 
reconnoiflânt trop tard la vérité des avis <;^ue le roi lui avoit 
donnés , s’avance à la tête de fês troupes jufqu’à Salifbery : 
tout le monde l’abandonne , & entr’autres Churchil ( depuis 
duc de Marlboroug ) fôn fevori ; il reprend le chemin de fà 
capitale , d’où il efl obligé de fôrtir; il s’embarque le 
& ell rappellé à Londres , mais il n’y refie pas long-tems 
& fur un ordre du prince d’Orange fôn gendre , il en (ortie 
le z7. pour n*y plus rentrer , & (I xetjni à Rochefier* M» dq 
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Sarillon , ambalTadeur du roi , lui ayoit oficrt de là part un 
iêconrs de trente mille hommes , mais Simderland le détour- 
na de l’accepter , & fut depuis le minière de Guillaume^ 

W. de Seignelai offrit au roi d’armer quarante vaifîêaux , 

3 ui fèroient prêts aflèz-tôt pour empêcher la flotte Hollan- 
oifê de pafler , mais M. de LouTois s’oppofà à ce projet » 

& fut d’avis de faire une diverlîon ; cet avis eût été bon fi 
c’eût été en aflié^eant Maflrich , dont la défenfè auroit occu- 
pé les Hollandois , mais par l’événement , le fl.ége de Phi- 
îiAtourg , en attirant toute l’Allemagne , laifla les Hollan- 
dois en état d’agir. 

Le roi déclare la guerre aux HoUandoîs le 3. décembre. 

Le maréchal d’Eifrées avoit bombardé Alger le premier 
juillet. 

Arrêt du 14. février, qui condamne Lançlade aux galeres,’ 
à caufe d’un vol fait à M. de Montgomen; le voleur véri- 
table arrêté en 1690. pour d’autres crimes, avoua celui-là. 
Mort de mademoifêlle de Guilè le 3. mars ; elle étoit petite- ‘ 
fille de Henri , tué à Blois cent ans auparavant. 

Révolution arrivée à Siam : Opra Pitradia , fevori du roîj; 
s’empare du trône, & fait mourir M. Confiance, minifire 
du feu roi, le 5. de juin: la France perdit à cet événement 
des établillêmens qu’elle avoit dans ce royaume. L’empe- 
reur s’empare d’Albe-Royale le 19, mai. Le chevalier de 
Tourville y accompagné du comte d’Efirées 8t du comte de 
Château-Renaud, oblige le z. juin Papachin, vice-amiral 
d’Efpagne , après un combat de trois heures , de fàluer de 
neuf coups de canon le pavillon du roi. Nouvelle taxe fur 
les gens d’afiàires. La reine d’Angleterre , conduite par le 
comte de Laufùn, arrive à Calais le ii. décembre avec le 
|eune prince de Galles , né à Londres le zo. juin. 

ITerre de Beavfort érigée en fîmple duché en faveur de 
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Cliarles-François-Frédéric de Montmorenci-Luxembourg 
fils aîné du maréchal de Luxembourg, mort en 1695. & 
pere du maréchal de Luxembourg mort en 176 ^. \ le nom 
de Beaufort fut changé l’année fiiivante en celui de Mont- 
morenci : huit ans après (en 1696 .) la terre de Châtillon- 
fûr-LoIng fut érigée en duché en faveur de Paul-Sigifmond 
■ de Montmorenci-Luxembourg , troifiéme fils du maréchal , 
par lettres du mois de février. Angélique de Montmorenci , 
ià tante , veuve en premières noces de Gafpard de Coligni , 
quatrième du nom , & en fécondes noces du duc de Mekel- 
bourg , l’avoit inûitué fbn héritier , d’où il prit le titre de 
duc de Châtillon. 

Monféigneur opine dans le conféil de finance , où il ne 
"làifôit qu’affiûer auparavant. 

1689 , 

Grande promotion de chevaliers de l’ordre , ce fut la hui- 
tième faite par le roi , & la vingt- huitième depuis l’infK- 
tution de l’ordre ; on comptoit alors fôixante & douze places 
vacantes. Mort de la reine d’Efpagne , que fôn mari aimoit 
beaucoup, & que l’on prétend qui fut empoifônnée par les' 
minières d’Elpagne; je croirois plutôt que ce fut par les 
minifires de Vienne qui ctoient Jes maîtres dans Madrid , & 
qui craignoient l’empire qu’avoit la jeune reine fur l’e4>rit 
du roi. Le pouvoir des minifires de l’empereur en Efpagne 
étoit fi reconnu , que dès 1 680. la marquife de Villars , dont 
le mari y étoit ambaffadeur , mandoit à madame de Cou- 
langes , M voulez-vous que je vous difé une nouvelle , c’efl 
» que ni le roi , ni les deux reines , ni le premier miniflre , 
» n’ont de crédit ici ». Le roi Jacques , qui s’étoit fauve 
de Rochefler avec le duc de Berwick fbn fils naturel , - arrive 
le 7. de janvier à Saint-Germain > où la reine étoit arrivée 
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la veille. M. de Laufiin, qui avolt (êrvi & accompagné fâ 
fuite de Londres à Calais , eut enfin permiflion de revenir 
à la cour. 

Le trône d’Angleterre étant dé :laré laçant , les états 
afiemblés fous le nom de Convention , défèrent la couronne 
le 17. février au prince & à la princefle d’Orange ; ils fort 
proclamés le 14. du même mois, & couronnés le i i. d’avril: 
on en fait autant en Ecolje. 

L’empereur conclud avec la Hollande une alliance contre 
la France \ les Hollandois s’engagent , par un article fècret , 
d’empêcher de toutes leurs forces , qu’après la mort de 
Charles II. il ne monte de prince François fur le trône 
d’Efpagne , au préjudice des enfans de Léopold. 

La diettede Ratifbonne déclare la France & le cardinal 
de Furfiemberg ennemis de l’Empire. Le prince d’Orange 
déclare la guerre à la France le 17. mai i le roi la déclare 
à l’Angleterre & au prince d’Orange le zj. Juin. Cette 
guerre eft bien différente de celle de 167 où le roi d’An- 
gleterre étoit neutre , & où le roi de Suède faifôit une forte 
diverfion en faveur de la France. Quelle différence auffi de 
l’année 1648. à celle-ci! Le roi étoit à Munfter le garant 
de la liberté germanique contre l’empereur, & en 168^. il 
devient la terreur de toute l’Allemagne. Ce fut l’ouvrage 
du prince d’Orange , qui exagéra toujours depuis l’am- 
bition de Louis XIV. pour cacher la fîenne. Les alliés en- 
gageront auffi le roi de Suède dans la ligue générale , 8 c 
procurèrent fôn accommodement avec le Dannemarc , par 
le traité d’Altena % pour que ces deux princes n’euffent plus 
qu’à le livrer aux intérêts de la caufe commune. 

Le roi fait rembarquer Jacques II. fur une flotte , com- 
mandée par Cabaret, pour l’Irlande , où il arriva le. 17, 
ÿiars , & fui reçu par Tirconel , viceroi de cette j/l» , qui 

lii 



II 



II 



Digitized by Google 



r 



848 Histoire de France, 

EVENE.MENS R E M j1 R <IV B LE S fous LOOIS XIV» 



lui étolt relié fidèle : le comte de Château-Renaud lui mene 
un lêcours le ii. mai, & rentre à Breft le i8. après avoir 
mis en fuite H^ert , vice-amiral d’Angleterre , & avoir 
pris en revenantWpt vaifièaux Hollandois richement char- 
gés. Les Irlandois royaliftes lèvent le fiége de Londonderi le 
5 1. juillet. Le roi déclare la guerre au roi d’Efpagne , après 
avoir tenté en vain de l’engager dans la défenft de Jacques 
IL dont la eau le étoit celle de tous les rois. 

Prilè de Campredon le 1 3 . mai , par le duc de Noailles 
qui la fit démolir en prélènce des ennemis qui vouloient la 
reprendre. 

On perfiiade au roi de ravager le Palatinat , pour Ce faire 
une barrière entre lès ennemis & lui. Il ne le pardonna pas 
à M. de Louvois. 

Le maréchal d’Humieres eft battu â Valcourt le zj, août 
par le prince de Valdec. L’éledeur de Brandebourg prend 
Keilèrvert le 18. juin : le marquis de Boufflers force Ko- 
cheim lûr la Molèlle le z 6 . août. 

Les ennemis font le* fiége de Mayence & de Bonn : Mayen- 
ce , défendue par le marquis d’Huxelles , Ce rend au duc 
Charles de Lorraine le 8. lèptembre , après lèpt lèmaines 
de tranchée ouverte : le marquis d’Huxelles eût tenu encore 
plus long-tems fi la ville avoit été mieux approvifionnée ; 
mais comme cela regardoit M. de Louvois , il eut la pru- 
dence de ne s’en point plaindre , & ce minifire lui en lut 
gré : il avoit commencé là fortune par demander à être 
mlpedeur dans un tems où il n’y avoit guéres que des lieu- 
tenans* colonels qui prifient cet emploi: le marquis , depuis 
maréchal d’Harcourt, fuivit la même route. Le baron d’As- 
feld rend la ville de Bonn le ji. odobre, après une belle 
défenfè : l’éledeur de Brandebourg en failbit le fiége , & eut 
belbi* que le duç Charles l’y joignît avec l’armée impériale* 
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M. d’Asfeld mourut à Aix-la-Chapelle , des blefliires qu’U 
avoir recrues à ce fiége. 

Les Algériens (ont forcés de nouveau à demander la paix, 
que le roi leur accorda le z5. lèptembre. 

M. de Pontchartrain fiiccéde dans la place de controlleur ' 
général à M. Pelletier , qui s’en démet volontairement , & 
qui conlèrva là place de miniftre & les mêmes prérogatives 
au conlèil. Le roi donna à M. de Seignelai entrée dans les 
conlèils ; c’eft ce qu’on appelle être miniftre, car depuis 
1655^. le roi n’a point donné de lettres de miniftre d’état. 
Le premier préfident de Novion Ce démet de fd charge en 
faveur de M. de Harki , procureur général., qui lui paje 
cent mille écus de brevet de retenue qu’il avoit fur cette 
charge , & «|ui vend celle de procureur général fèpt cens 
mille francs a M, de la Briffe , gendre du premier préfîdent 
de Novion. M. de Novion, petit-fils du premier préfîdent , 
achette la charge de préfîdent à mortier de M, de Croilîî , 
à qui le roi donne , pour M. de Torci fon fils , la furvivance 
de fa charge de fècretaire d’état. M. de Pomereu efl envoyé 
intendant en Bretagne , où il n’y en avoit jamais eu. L’am- 
baffade de Conflantinople eü donnée à M. de Châteauneuf , 
par la mort de M. de Girardin. M. de Beauvilliers , premier 
gentilhomme de la chambre , & chef du confêil des finances, 
eft nommé gouverneur de M. le duc de Bourgogne , & 
l’abbé de Fénélon fôn précepteur : l’abbé Fleuri, qui a écrit 
VHiJfoire ecdéjiajlique , & qui avoit été précepteur des 
princes de Conti & du «omte de Vermandois, fut fôus-pré- 
cepteur. Le roi fait ordonner que l’on porte à la Monnoie 
toute l’argenterie , & il en donne l’exemple. Etabliflèment 
de la Tontine , propofee plus de trente ans auparavant paç 
un nommé Tonti. 

, Combat de M. de Brloone & de M. de Hautefort. 

lit i\ 
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1690, ' 

La mort d’innocent XI. ennemi déclaré de la France î 
arrivée le ii. août de l’année précédente, & l’exaltation 
d’Ottoboni , fous le nom d’Alexandre VIII. le 6. odobre , 
fùlpendirent les difFérens de Rome & de la France : M. le 
duc de Chaulnes avoit relevé M. de Lavardin dans l’am- 
baflàde de Rome , où il n’avoit pu s’accorder avec le car- 
dinal d’Eftrées , trop accoutumé à gouverner le duc d’Eftrées 
Ibn frere. Le roi rendit Avignon au pape , qui écrivit un 
bref, rempli d’eftime & de confiance , à une perlônne de la 
cour , qui y étoit dans une haute confidération. Moit de 
madame la Dauphine , le lo. avril: un peu avant qu’elle 
expirât , M. de Meaux dit au roi , qui étoit dans là chambre, 
i7 faudrait que votre majejlé je retirât ; non , /20/j, reprit 
le roi , il ejl bon que je vojye comment meurent mes pareils. 
Mort de Charles V. duc de Lorraine , âgé d’environ qua- 
rante-huit ans, le 17. avril, à Velz près Lintz. On dit 
qu’il écrivit, en mourant, à l’empereur la lettre fùivaote, 
» Sacrée majefté , fiiivant vos ordres , je lîiis parti d’Infpruc 
» pour me rendre à Vienne , mais je fiiis arrêté ici par un 
» plus grand maître ; je vais lui rendre compte d’une vie 
» que je vous avois confàcrée toute entière : fôuvenez-vous 
» que je quitte une époulè qui vous touche, des enfens à 
» qui je ne laifle que mon épee , & des fiiiets qui (ont dans 
» l’opprefllon ». Il ne le pafla rien fiir le Rhin , où Monlèi- 
gneur commandoit , ayant lôus lui le maréchal de Lorges, 

L’éleâeur de Bavière n’olà attaquer Philifibourg. 

Bataille de Fleurus près de Charleroi , gagnée le premier 
i^let , contre le prince de Valdec, par le maréchal de 
Luxembourg ; il avoit été ioint par M. de BoufHers qui 
rommandoit un corps féparé fur la balTe Meulè , avant que 
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M. de Valdec en fut averti : le mouvement hazardeux , mais 
dccifif , pour le gain de la bataille , que fit faire M. de Luxem- 
bourg à là cavalerie , & qui ne pouvoir être apper(^u par M. 
de Valdec, à caufè de l’incgalité du terrain, fit que l’aîle 
droite des ennemis Ce trouva prilè en Banc , tandis que M. 
de Valdec croyoit que nous marchions à lui par un front 
égal à celui qu’il occupoit ; c’eft une des plus belles aâions 
de M. de Luxembourg: la cavalerie Hollandoilê fit fort mal, 
mais leur infanterie montra beaucoup de valeur : il y avoit 
eu la veille une attaque , que M. de Luxembourg avoit fait 
faire pour couvrir la jonâion de M. de Boufflers ; ce fut M, 
ie duc du Maine qui la commanda , & qui défit près de deux 
mille "hommes de cavalerie. M. de Luxembourg eut le gou-, 
Vernement de Normandie. 

Combat naval donné le i o. juillet, à la hauteur de Dieppe,’ 
dans le canal , où M. de Tourville, vice-amiral de France , 
& M. de Château-Renaud battirent les flottes Angloilè & 
HoUandoifê : cette viftoife ne fut pas équivoque: on pour- 
liiivit les ennemis , & le comte d’Eftrées , fils du maréchal 
fit une delcente à Teingmouth le août, où il brûla quatre 
vaiflTeaux de guerre ennemis & plufieurs vailTeaux marchands. 
Bataille de la Boine le 1 1. juillet , où le prince d’Orange 
défit le roi Jacques : cette viftoire décida du fort de l’An- 

f leterre , le maréchal de Schomberg y fut tué , & le prince 
'Orange fut effleuré d’un boulet de canon , qui penfà ter- 
miner cette fameufè querelle. Le bruit de fa mort s’étant ré- 
pandu dans Paris , on s’y lalfTa emporter à des démonftrations 
de joie bien honorables pour ce prince. Cependant, malgré 
là vidoire , il fut obligé de lever le lo. fêptembre leficge 
de Limeric , défendue par Boifleleau capitaine aux Gardes , 
& par les troupes Irlandoifès. Qu’il me fôit permis de faire 
une réflexion envoyant combattre M. de Schomberg contra 

lüiij 
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le roi Jacques , & de rappeüer un fait qui n’eft peut-être pas 
trop connu , c’eft que ce même Schomberg avoit été lieu- 
tenant de la compagnie des gendarmes Ecoflbis , dont Jac- 
ques , alors j^uc d’Yorck , étoit le capitaine : ce qui me fera 
faire encore une remarque , ( milice Françoilê ) c’eft que 
depuis l’inflitution de cette compagnie par Charles VII. ce 
furent prefque toujours des fèigneurs de la mailbn de Stuart 
qui la commandèrent ; & que Marie Stuart , depuis (bn re- 
tour en Fcolîê , defira que le commandement de cette com- 
pagnie fiit déformais afl'efté à un des fils des rois d’Ecoflê ; 
& en effet Charles I. l’avoit été après la mort de Henri fon 
frere aîné , ainfi que Jacques II. le fut après fon pere , -car il 
n’eft pas fur que Charles II. l’ait été. 

Le duc de Savoie , d’accord avec l’empereur , fans le 
paroître, comptoit pouvoir nous furprendre: le roi, après 
des négociations inutiles , inftruit de fos liaifons , lui déclare 
la guerre le 13. juin ; M. de Catinat l’attaqua le 18. août à 
Stafarde , où il remporta une viéloire complette : la prifo de 
Saluces foivit cette vidoire , ainfi que celle de Suz.e , qui (ê 
rendit le 12. novembre. M. de Saint-Ruth réduifoit la Sa- 
voie pendant ce tems-là. 

Mort de M. de Seignelai le 3. novembre: (à charge de 
fècretaire d’état de la Marine fut donnée à M. de Pontchar- 
train controlleur général , qui entra au confoil. Le roi créa 
deux charges nouvelles de préfidens à mortier , foize de con- 
fèillers , & une troifiéme charge d’avocat général , dont feu 
M. Dagueflêau , depuis chancelier , fut revêtu : il créa auffi 
une charge de premier préfident du grand confoil , qu’acheta 
M. Bignon , & qu’a eue depuis M. de Vertamon fon gendre , 
& huit charges de préfidens : il donne à Racine la charge 
de gentilhomme ordinaire , vacante par la mort de Torfi 

Les Anglois reprennent fur nous l’ifle de Saint-Chrifto- 
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phe dans le mois de décembre. Mignard fiiccéde à le Brun ^ 
dans la place de premier peintre du roi. 

Suite de la guerre contre le duc de Savoie. M. de Feu- 
quieres , qui commandoit dans Pignerol , pourlûit par tout 
les Barbets , & rend le chemin des vallée* libre Julqu’à Brian- 
çon. M. de Catinat prend Villefranche le zi. mars , Nice le 
Z. avril , Veillane le 30. mai , Carmagnole le 9, juin , que 
les ennemis reprirent, & Montmelian le zi. décembre. Bu- 
londe avoit levé le lîége de Coni le 19, juin , fîir la nouvelle 
qu’il eut que le prince Eugène ( fi célébré depuis ) marchoit 
au lècours : il fut envoyé pritonhler dans la citadelle de 
Pimerol. 

Le roi prend Mons le 9, avril, défendu par le prince de 
Bergue , après lêize jours de tranchée ouverte , accompagné 
de tous les princes , & ayant fous lui le maréchal de Luxem- 
bourg & le maréchal de la Feuillade ; il l’avoit hit invelHc 
par M. de Boufflers : le prince d’Orange donna quelque in- 
quiétude pendant ce fié^e, en s’approchant de Notre-Dame 
de Hall i ce fut à ce fiege que le roi donna le rang de co- 
lonels aux capitaines aux gardes Françqifès & Suiffes, Louis 
XV. fit aflîéger depuis cette même ville par M. le prince de 
Conti , qui s’en rendit maître le 10. juillet 1746. après quinzç 
jours de tranchée ouverte. M. de Boufflers bombarde Liège 
le 4. juin, pour punir les habitans d’avoirreçu les alliés dans 
leur ville. 

Le maréchal de Luxembourg , à qui le roi avoit laiiïé le 
commandement de fbn armée , s’étoit campé fous Tournai 
à la fin de la campagne , attendant que les ennemis allafiênt 
prendre leurs quartiers d’hiver : le prince d’Orange qui étoit 
retourné en Hollande , croyant la campagne finie > avoit 
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* laifTé le commandement de (cm armée au prince de Valdec i 
qui étoit campé à Leuz.e. La diftance de Tournai à Leuze 
fitpenfèr au prince de Valdec qu’il pouvoir décamper fans 
précaution : le maréchal de Luxembourg averti , part de 
Tournai avec un corps de cavalerie, & bat (bn arriéré- garde 
le 1 8 . (èptembre au combat de Leuze : la mailôn du roi & 
la gendarmerie s’y dîftinguerent ; M, de Luxembourg n’a- 
voit que vingt-huit efcadrons contre (bixante & quinze. 

Bataille de Kilconnelen Irlande, le juillet , gagnée 
par les rebelles : M. de Saint-Ruth qui avoit quitté w Sa- 
voie , & qui commandoit les troupes de France , y fut tué : 
la prKè de Limerlc & de toute l’Irlande fut la fuite de cette 
défaite : cependant , lùivant la capitulation de Limerlc , M, 
de Château-Renaud ramena tous les François & quinze mille 
Irlandois. En Allemagne , M, le maréchal de Lorges fut fiiç 
la défenfive. 

Le duc de Noallles prend la Seu d’Urgel le ii, juillet; 
c’étoit une place importante , parce qu’elle ouvroit le che-, 
min pour entrer dans l’Arragon. 

Mort de M. de Louvois le \6. juillet i on a dit qu’il n’é*< 
toit pas mort de là mort naturelle ; d’autres ont cru qu’il 
étoit mort de chagrin ; en effet , fiir les fins il avoit beau- 
coup perdu de fa faveur. Quoique le fiége de Mons eût été 
bien fèrvi , le roi trouva qu’il avoit trop duré , puifque le 
prince d’Orange avoit eu le temsd’en tenter le fècours. Bu-» 
londe , pour fè juflifier de la levée du fîcge de Coni , avoit 
montré, di(bit-on, une lettre de M. de Louvoîs : le duc de 
Savoie faifôit fêrvir de prétexte à là haine contre la France , 
la conduite de ce miniflre à fôn égard, Mayence auroit réfiflé 
plus long-tems , s’il avoit été mieux approvifionné. Le ra- 
vage dy Palatinat , enfin le bombardement de Liège ; tout 
ççla 1 à ce que l’on afîUroit , avoit indifpQfé le roi naturel-; 
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lement jiifle & clément, M. de Louvois s’en apperçut en 
travaillant avec lui ; il prenoit des eaux , il fut làifi & mou- 
rut. Quoi qu’il en fôit de ces faits , que l’on ne garantit 
point y M. de Louvois étoit né avec de grands talens , qui 
nvoient principalement la guerre pour objet : il rétablit l’or- 
dre & la dilcipline dans les armées , ainfî qu’avo|f fait M, 
Colbert dans les finances. Mieux informé fou vent que le gé- 
néral lui-même ; aufïî attentif à récompenfèr qu’à punir ; 
économe & prodigue fùivant les circonftances ; prévoyant 
tout, & ne négligeant rien ; joignant aux vues promptes & 
étendues la fcience des détails : profondément fêcret ; for- 
mant des entreprifès qui tenoient du prodige par leur exé- 
cution fûbite , & dont le fiiccès n’étoit jamais incertain, 
malgré la foule des combinaifôns néceiïaires qui dévoient y, 
concourir : l’inttruftion donnée au maréchal d’Humieres, 
pour le fiége de G and , fut regardée comme un chef-d’œu- 
vre dans fon genre. Mais il eût été à fbuhaiter qu’il n’eût 
pas porté trop loin le zélé pour la gloire de fbn maître , & 
que , fè contentant de voir le roi devenu l’objet du refpeft 
de l’Europe , il n’eût pas voulu encore qu’il en devînt 1 ^ ter- 
reur. M. de Barbefieux fbn fécond fils , lui fuccéde dans la 
place de fècretaire d’état dont il avoit la fùrvivance ; Villa- 
cerf, dans la fùrintendance des bâtimens , dont Manfârd eut 
l’intendance. M. de Louvois jouiflbit des portes étrangères , 
c’ert-à-dire du prix des lettres de tous les bureaux des villes 
frontières & conquifès ; à fà mort , le roi voulut en connoî- 
tre le produit , M. Rouillé ( grand-pere du minirtre ) fut 
chargé de la régie des portes étrangères , dont il rendoit 
compte au roi fêul tous les trois mois , ayant été difpenfe par 
des lettres patentes d’en compter ni au confêil , ni à la cham- 
bre des comptes ; cette régie a duré depuis le mois de juillet 
J 6^ I, jufqu’au mois de janvier i 6 pu 
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Mon(êIgneur entre au confêil d’écat : le roi y fit entrer en 
même tems M. deBeauvilliers , & M, de Pomponne qui avoit 
été renvoyé en 167p. il donne à ce dernier fbixante mille li- 
vres de penfion , outre vingt qu’il avoit déjà. 

Le comte d’Eftrées l^pmbarde Barcelonne le 10. août, & 
Alicante le Le premier prefident obtient les entrées des 
premiers gentilshommes de la chambre. 

Le prince de Bade bat les Turcs à Salankemen le 
août. » 

Mort d’Alexandre VIII. il avoit, en mourant, dlftribué à 
lès neveux tout ce qu’il avoit amaffé d’argent ; ce qui fit 
dire à Palquin , qu’il auroit mieux vallu pour l’Eglifè être 
là nièce que (à fille. 

Edit important , qui ordonne le dépôt des terriers de la cou- 
ronne à la chambre des comptes, 

M. de Boufflers a le régiment des Gardes , vacant par la 
mort de M. de la Feulllade, & vendra charge de général des 
dragons au comte de TelTé. Le roi fut trois mois fans nom- 
mer au régiment des gardes , voulant en faire le détail par 
lui-même. 

Le roi n’avoitpas renoncé à rétablir Jacques II. ce prince 
s’avança vers les côtes de Normandie avec le maréchal de 
Bellefons : on crut avoir des intelligences fûres dans la flotte 
des ennemis, & M. de Tourville reçut ordre de l’attaquer 
fort ou foible : il le fit , & le combat , après avoir duré le 19 , 
mai depuis le matin julqu’à la nuit , avec des efforts fignalés 
de valeur de nos troupes , ne fut décifif en faveur des enne- 
mis que par notre retraite , quoiqu’ils eulTent quatre--^gt- 
huit vaiflèaux contre quarante-quatre ; mais ce qui rendit 
cette affaire malheureufè , c’eft que notre flotte s’étant diC; 
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perfee furies côtes de Bretagne & de Normandie; l’amiral 
Anglois nous brûla treize vaiflèaux à la Hougue & à Cher- 
bourg. On a dit fur ce combat de mer , que l’on auroit pu 
attendre que l’efcadre du comte d’Eftrées , qui venolt de Tou- 
lon à Breft , fût' arrivée. 

Le roi commandant en perfbnne , prend la ville de Namur 
le J. juin , apres fèpt jours de tranchée , & le château le 30. 
Le prince d’Orange & l’éledeur de Bavière voulurent en 
vain la fècourir ; ils en furent empêchés par le maréchal de 
Luxembourg qui couvroit le fîége , & par la fituation du 
pays, dont il avoit profité pour leur fermer le palTage. Oè 
fut un beau fpeâacle de voir à ce fîége M. de Vauban affié- 
ger le fort Cohorn défendu par Cohorn lui-même , U rival 
de Vauban , mais jamais fon éi;al. Cette même ville reprifê 
,par le prince d’Orange en 1695. fbumifè de nouveau à 
Louis XV. en 1746. que M. le comte de Clermont s’en em- 
para après huit jours de tranchée ouverte. Combat de Stein- 
kerque le 3. août ; qa été le plus fanglant de toute la guerre: 
on fait que M. le maréchal de Luxembourg fut fùrpris par 
la faufle lettre d’un efpion ; il ne crut en effet que l’armée 
ennemie s’approchoit , que quand il apprit que la brigade 
de Bourbonnois venoit d’être attaquée : il répjra cette fiir- 
prlfê , & après deux attaques fans fùccès , à la troifiéme il fè 
mit avec M. le duc de Chartres , M. le Duc , M. le prince 
de Conti , meffieurs de Vendôme , &c. à la tête de la briga- 
de des gardes , & força le prince d’Orange à repafïèr les dé- 
filés par où il étoit venu : ce prince qui avoit cherché pen- 
dant toute la campagne ifne affiiire de polie , afin qu’il n’y 
eût que l’infanterie qui pût combattre, dut apprendre à 
Steinkerque ce que fa voit faire celle de France, comme U 
avoit appris à Leuze combien notre cavalerie étoit redou-, 
table. 
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Le duc de Savoie fè venge bien des affronts des deuît der- 
nières campagnes , il ravage le Dauphiné comme nous avions 
ravagé le Palatinat, prend Embrun le 1 7. août , & Gap en- 
fiiite : M. de Catinat avoit une armée trop foible pour s’op- 
pofèr à cette entreprifè , qui eût peut-itre eu des îiiites plus 
fâcheufès , li le duc de Savoie ne fût pas tombé malade. 

Le maréchal de Lorgesbat le prince de Virtemberg le 17. 
fèptembre au combat de Phortzeim , & force le Landgrave 
de HefTe à lever le fiége d’Ebernbourg le 8. octobre. Le mar- 
quis de Feuquieres avoit battu quelques troupes des enne- 
mis vers la petite Hollande dès le premier du mois ; le mar- 
quis d’Harcourt défait dans le comté de Chinei le 8. fèp- 
tembre , plus de quatre mille Allemans , M. de BoufRers 
bombarde Charleroi le 19. oftobre. 

Le duché d’Hanovre eft érigé en éleftorat le 10, décem- 
bre , mais les oppofîtions des princes de l’Empire firent que 
le duc d’Hanovre ne fut admis qu’en 1711, quoique les états 
de l’Empire l’euflent reconnu 4 ès 1708. 

Mariage de M. le duc de Chartres avec mademoifèlle de 
Blois y fille légitimée de Louis XIV. le 18. février , & de M. 
le duc du Marne avec Anne-Louifè-Benedide de Bourbon , 
fille de M. le prince , le i ç . mars. 

Le roi renouvelle à M. le duc de Chartres en faveur de 
iôn mariage , la donation qu’il avoit déjà faite à Mor^tur^ 
du palais royal , que le cardinal de Richelieu avoit laifTé à la 
couronne , & lui en fait don à titre d’appanage. Ljacadé- 
mie de peinture & de fculpture > qui étoit établie dans le pa- 
lais royal, eft placée au Louvre. 

Réglement par lequel le roi déclare que déformais les fiir- 
vivances n’annulleroient point les brevets de retenue anté- 
rieurs : ce reglement fut fait à l’occafîon de la charge du 
marquis de Tilladet , capitaine des Cent Suifles de la garde • 
lorfqu’elle pafTa au marquis de Courtanvaux. 
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Les Impériaux prennent le grand Varadin le j. Juin , & 
les Turcs , fiir qui les Vénitiens avoient eu de grands avan» 
tages dans les dernieres campagnes , lèvent le liège de Lé^ 
pante le décembre. 

Le pape perlilTant à refulêr les bulles , le roi , par arrêt 
du mois de janvier , envoie les nommés en poflèflîon du re- 
venu de leurs évêchés. 

• 

Le pape Innocent XII. quiavoit luccédé dès l’an 1691^ 
au pape Alexandre VIII. envoie enfin des bulles à tous ceux 
qui avoient été nommés aux évéchés par le roi depuis les 
conteftations entre la cour de^ome & la France ; les cardi- 
naux d’Ellrées & de Janfon ménagèrent cet accommodement. 
Chacun des nouveaux évêques écrivit une lettre de lôumiÂ 
lion au pape , pour lui marquer la douleur qu’ils avoient de 
ce qui s’étoit paffé : on continue cependant en France de 
lùivre les maximes contenues dans la déclaration du clergé, 
Inftitution de l’ordre de Saint Louis ; inflitution admi- 
rable , quand elle efl bien ménagée. Louis XV. voulant ac- 
corder une marque de dilHnâion à lès officiers qui ne font 
pas de^ la Religion Catholique , créa depuis en 17 l’ordre 
du Mérite Militaire. « 

Prife de Fumes le 6. janvier par M. de Boufflers, qui y fait 
quatre mille Anglois prilbnniers. M. de TaBard leve le 
fiége de Rhinfelds le 8. 

Création de fept maréchaux de France le 17. de mars * 
mcffieursde Choilèul , de Villeroi , de Joyeulè, de Boufflers* 
de Tourville, de Noailles & de Catinat. * 

Mort de mademoilèlle de Montpenlîer , âgée de Ibîxante- 
lîxans, le 5. avril ; c’étoit une princelîè haute, franche 
courageulc , de peu d’elprit , ay^t manqué plus de njaria- 
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I ges que la reine Elizabeth n’en avoit rompus , mais efpérant 
toujours qu’on alloit la marier , & n’imaginant pas que l’on 
pût aimer dans une autre vue , làge par hauteur , & ayant 
pourtant fini par aimer M. de Laufim , que l’on dilbit qu’elle 
avoit cpoule : elle nous a laifle des mémoires qu’il faut lire ; 
elle les reprend depuis (à nailTance , c’eft- à-dire depuis le 7. 
mai 1617. jufqu’en 1688. ils (ont aflez mal écrits pour que 
l’on puifle aflurer qu’ils (ont d’elle , & ils ont une naïveté 
qui plaît à ceux qui aimqj(t à lire des faits véritables. Elle 
laiffa là mailôn de Choifi à Monlèigneur , & fit Monfîeur , 
(bn coufin germain , (bn légataire univerfêl. 

Le maréchal de Lorges prend Heidelberg le ii, mai , & 
le château deux jours apres ; il y eut beaucoup de cruautés 
commifês , & les tombeaux des électeurs Palatins ne furent 
pas relpedés. 

Le roi étant parti pour Ibn armée de Flandre , tombe ma- 
lade au Quefiioi, & s’en retourne à Verlàilles ; ç’a été là 
derniere campagne : il détache Monlèigneur pour aller en 
Allemagne ; ce prince marcha au prince de Bade , campé 
fbus Hailbron , mais l’attaque de Ibn camp ayant été jugée 
împofllble ; & Monlèigneur n’ayant pu l’attirer au combat , 
il repartit lur la fin du mois d’août. M. de Luxembourg fait 
attaquer près Mafirich, le 15. juillet, un détachement com- 
mandé par le comte de Tilli , qui fut mis en fuite. Le maré- 
chal de Villeroi prend Hui le ^4. juillet. 

Depuis le départ du roi , le maréchal de Luxembourg 
cherchoit les moyens d’attirer le prince d’Orange à lyie ac- 
tion ; pour y parvenir , il tâcha de le dépofier du Mont Saint- 
André , où ce prince s’étoit retranché , & il en vint à bout en 
feignant d’attaquer Liège ; le prince d’Orange & le duc de 
‘ Bavière s’approchèrent de cette ville pour la défendre ; & le 
maréchal apprenant qu’ils avoient quitté leur camp , ne fbn- 
gea plus qu’à les attaquer. 
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Bataille de Nervinde le ip. gagnée par M. de Luxembourg 
contre le prince d’Orange , ou , pour prix de lèpt ou huit 
mille hommes que nous perdîmes , le champ de bataille nous 
refta : il ell vrai que la perte des ennemis fut encore plus con- 
lîdérable : on leur prit fbixante & fêize pièces de canon , 
huit mortiers , neuf pontons , la plus grande partie de leur 
artillerie , fbixante étendards & vingt-deux drapeaux; on fit 
deux mille prifbnniers , '& on leur tua près de douze mille 
hommes ; nos princes y firent des prodiges de valeur à leur 
ordinaire. La fuite de cette vidoire fiit la prifè de Char- 
leroi par le maréchal de Villeroi le 1 1. odobre, M. de Vau- 
ban conduifbit les attaques > & M. de Luxembourg couvroit 
le fîége. 

Le duc de Savoie , qui avoir entrepris le fiége de Pimerol, 
efi attaqué & défait à Marfâille par le maréchal de Catinat 
le 4. odobre : meffieurs de Vendôme , brouillés avec M, de 
Luxembourg , qui ne leur avoir pas rendu jufiice à Stein- 
kerque , étoient à cette armée où ils fè difiinguerent; la gen- 
darmerie , qui n’étoit arrivée d’Allemagne que la veille , eut 
grande part à cette vidoire. Les fuites de cette adion furent 
la défblation de toute la campagne de Turin, qui avoir été 
précédée de l’incendie de la Venerie , en repréfailles des ra- 
vages du Dauphiné ; le Duc ne put garder Sainte-Brigitte 
qu’il avoir prifè au commencement de la camp^ne, ni Pi- 
gnerol qu’il avoir bombardée , ni s’emparer de Cafàl , dont 
il avoir ùit le blocus. 

Du côté des Pyrénées , le maréchal de Noailles prend Rô- 
les le p. juin , le comte d’Eflrées en fàifbit le fîége par mer. 

Sur mer , les Anglois , qui firent une defcente à la Marti- 
nique , en furent chafTés avec perte le j. avril ; & le zj. juin 
le maréchal de\Tourville ayant attaqué entie Lagos & Ca- 
dix le vice-amiral Rook , qui e^cortoit la fktte de Smirne , 
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lui brûla quatre vailTeaux de guerre , & prit , ou brûla , ou 
coula à fond plus de quatre-vingt vaifleaux richement char- 
gés. On dit alors que M. de Tourville n’avoit pas fû profiter 
de lôn avantage ; & ce général en rejetta la faute fiir M. Ca- 
baret. Le ç. oélobre les Hollandois prirent fiir nous Pondi- 
cheri , mais la compagnie Françoilè y rentra en 1699. en 
exécution du traité de Rifwick. Bombardement de Saint- 
Malo par les Anglols le 2^. novembre ; un vaiflèau qu’ils 
nommoient U machine infernale , n’eut d’autre effet qu’im 
grand bruit , & quelques maifôns endommagées. 

Nouveau régiment des Carabiniers , créé pour M. le duc 
du Maine. Proceffion de la châfTe de fâinte Geneviève > 
pour faire ceflèr les calamités caufees par la difêtte de cette 
année. 



Avantages du maréchal de Noailles en Catalogne : il paflê 
le Ter à la vue des Efpagnols , & les défait le 27. mai ; il 
prend Palamos d’affaut le 7. juin , 8f le château & la garni- 
fbn Ce rendent à difcrétion le 10. M. de Tourville battoit Je 
château du côté de la mer. M. de Noailles fè rend maître 
le 25. juin de la forte place de Gironne, de-là il marche à 
Oftalric , dont le château fut pris le 20. juillet , malgré les 
fêpt retranchemens que les Efpagnols avoient faits l’un fiir 
l’autre par le fèul endroit qui fut accefïîble. Enfin il prit 
Caftel-Follit le 8. fèptembre , & il termina cette campagne 
par faire lever le fiége d’OfialrIc au duc d’Efcalonne, Le roi 
d’Efpagne allarmé « tant de revers veut faire la paix , l’em* 
pereur & le prince d’Orange s’y oppofènt. La reine mere, 
qui étoit Autrichienne , difpofè de tout le confèll du roi 
& gagne la jeune reine en fôutenant le baron de Périls , 
dont le roi avoit pris de la jaloufie. Le duc d’Offone relie 
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fidèle à fôn maître, eft empoifijnné , & la cour de Madrid eft 
divifée entre un roi foible & un gouvernement dévoué à la 
cour de Vienne. 

Marche fameufè de Monfèigneur & du maréchal de Lu- 
xembourg de Vignamont au pont d’Elpierres , du zi. août 
au z^, l’armée fit quarante lieues en quatre iours ; & par 
cette promptitude , Monlèigneur , moins fort de moitié que 
le prince ^jOrange , garantit les frontières depuis l’Elcaut 
&laLis jufqu’à rOc^n , & empêcha le prince d’Orange 
d’attaquer les places maritimes qui étoient menacées par la 
£otte ennemie. 

Le prince d’Orange reprend Hui le 28. lêptembre. 

Sur mer , les ennemis infiilterent nos ports fans fiiccès : 
ils firent une delcente à Breft le 18. juin , d’où ils furent 
chafTés avec perte : le 22. juillet ils bombardèrent Dieppe, 
dont les mailbns furent réduites en cendres par la faute des 
habitans qui n’y appprterent point de fècours : le Havre fut 
auffi bombardé le 26. du même mois , mais il n’y eut point 
de dommage ; enfin s’étant approchés de Dunkerque le 21, 
fèptembre avec deux machines pareilles à celle qu’ils avoient 
employée l’année précédente devant Saint-Malo , l’une joua 
fans nul effet , & l’autre ayant fait fbn effet fiir elle-même , 
enfévelit ceux qui étoient dedans. Le capitaine Jean Bart 
fut plus heureux , les Hollandois s’étoient emparés d’un con- 
voi de bled que le roi faifbit venir de la mer Baltique , à 
caufê de la difètte qui étoit dans le royaume ; il les attaqua 
n’ayant que fix frégates le 19. juin à la hauteur du Texel ; 
de huit vaifleaux qu’ils avoient , il en prit trois , mit en fuite 
les cinq autres, & ramena nos vaiilèaux dans nos ports. Jean 
JBart fut annobli. 

Il ne fe paffe rien en Allemagne ni en Italie. 

L>es Polonois battent les Turcs à plattes coutures fur les 
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bords du Niefler le odobre. Les Vénitiens prennent Tifle 
de Chiole 14. odobre, mais ils la reperdirent quatre mois 
après. 

Déclaration qui donne au duc du Maine & au comte de 
Touloulè la préléance fur tous les pairs. Cette déclaration 
avoit été précédée d’un arrêt qui avoit maintenu meflieurs 
les princes de Vendôme dans le rang à eux accordé en 1 6 10. 

& dont ils ne jouilToient plus ; mais le duc diiV endôme 
ne pritteance au parlement qu’après M. le duc du Maine. 

Mort de l’abbé de Longueville. Cette mort excita une 
grande contedation pour la AiccefTion de Neufchâtel. L’abbé 
de Longueville avoit fait deux teftamens , le premier en fa- 
veur de M. le prince de Conti , le deuxième en faveur de 
madame de Nemours (à lœur ; madame de Nemours fit une 
donation entre'vi^ de toute la (iiccefiion de M. de Longue- 
ville , ( dont elle excepta enfiiite les. biens fitués en SuiiTe ) 
au chevalier de SoilTons, fils naturel du comte de Soiflbns 
tué à la Marfée ; il étoit lôn coufin germain » parce que la 
mere de madame de Nemours étoit loeur du comte de Soll^ 
Ibns, & avoit été légitimé en 1643. elle lui fit prendre le 
nom de prince de Neufchâtel , lorsqu’il époulà la fille de M. 

'de Luxembourg; le procès pour Neufchâtel fut jugé par les 
Etats du pays en faveur de madame de Nemours. 

' Le roi acheté de madame de Guifè le palais d’Orléans « 
qui fè nomme aujourd’hui le Luxembourg. 11 donne à M. 
le duc du Maine , qui depuis dix ans étoit colonel général 
des Suiilès , la charge de ^rand maître d’artillerie , vacante 
par la mort de M. le maréchal d’Humieres , qui l’avoit eue ♦ 
en 168^. à la mort du duc du Lude. Erection des jeux do- 
taux de Touloufè en académie. 
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Mort de M. le maréchal de Luxembourg à Verlàilles le 
4. janvier , âgé de lôixante-fêpt ans : il étoit fils pofthume 
du comte de Boutte ville , qui eut la tête tranchée en 16x7, 
pour s’étre battu en duel ; (a charge de capitaine des Gardes 
fut donnée à M. de Villeroi : les ^énemens qui fiiivirent la 
mort de ce grand capitaine , jufHfierent bien les regrets du 
roi , & ceux de toute la France, 

La princefle Marie y femme du prince d’Orange , meurt 
de la petite vérole le 7. janvier , à l’âge de trente-trois ans, 

EublifTement de la capitation , qui devoir finir , & qui 
en effet ceffa à la paix. 

M. de Crenan rend Cafàl au duc de Savoie le 1 1, juillet,' 
à condition que les fortifications fêroient démolies , & la ville 
rendue au duc de Mantoue. 

Belle retraite de M. de Vaudemont le 14. juillet devant le 
maréchal de Villeroi & M. le duc du Maine , qui manquè- 
rent de l’attaquer. 

M. de Montai prend DIxmude en vingt-fix heures le i8,’ 
juin , & Deinfê le zp. Le maréchal de Villeroi , fiir le refu j 
que firent les ennemis de promettre de ne point infiilter nos 
places maritimes, bombarde Bruxelles le 13. le 14. & le 15, 
août; mais ces diverfions n’empêcherent pas le prince d’O- 
range d’inveftir Namur le premier juillet : il prit la ville le 
4. août , & le château le z. fèptembre, fans que le maréchal 
de Villeroi qui s’étoit avancé fur les bords de la Mehaigne , 
pût rien entreprendre: M. de Boufflers qui s’étoit jetté dans 
la ville pour la défendre avec le comte de Guifeard qui en 
étoit gouverneur , fut arrêté prifônnier lorfque la ville & le 
château furent rendus, fous prétexte que nous avions man- 
qué aux capitulations de DIxmude & de Delnlê ; mais U fut 
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bientôt relâché: ce iîége eft Tadion la plus éclatante du 
prince d’Orange. 

En Catalogne , le maréchal de Noailles étant tombé ma- 
lade , M. de Vendôme prit là place ^ & fit lever le fiége de 
Palamosle 25. août à M. de Caftanaga: il fallut depuis dé- 
molir cette place , ainfi que les autres que l’on avoit prilès 
aux ennemis , & que l’on ne pouvoir loutenir faute de vi- 
vres. 

L’indifpofition des deux généraux , le prince de Bade & 
le maréchal de Lorges , rendit la campagne d’Allemagne 
fort tranquille : il n’y eut pas plus d’événemens fur mer ; quel- 
ques prifès , entr’autres celle que fit M. de Nefmond , quel- 
ques infùltes fur les côtes , & rien de plus: la laflitude des 
deux partis annonqoit la paix. Edit célébré concernant la 
jurifHiâion ecclcfiafUque , & les appels comme d’abus. 

M. de Noailles Xiiccéde à M. de Harki à l’archevéché de 
Paris. L’abbé de Fénelon , précepteur des enfans de France > 
cft nommé à l’archevcché de Cambrai : le pape accorde au . 
roi un induit à vie pour y nommer. Il y avoit eu dès l’an 
i68x. un concordat pafTe entre le cliapitre & le roi, par 
lequel le chapitre remettoit fbn droit d’éleftion , & le roi 
celui, de régale. 

■ Le roi donne le gouvernement de Bretagne à M. le comte 
de Touloufè , pour réunir dans fà perfônne les deux amirau- 
tés. Anciennement les gouverneurs des provinces maritimes 
étoient amiraux de leurs provinces , mais la feule province 
de Bretagne a confèrvé ce droit. Monfèigneur , à qui Ma- 
demoifelie avoit laifTé en mourant fà maifôn de Choifî , l’é- 
change contre Meudon , moyennant quatre cens mille livres 
de retour qu’il donne à madame de Louvois. Meudon avoit 
appartenu à M, Servien qui y dépenfà beaucoup , & qui 
l’avoit achetté du duc de Q uifè, La maifôn de Choifi ayant 




flepuis été vendue par M. le duc de Villerol , gendre de ma- 
dame de Louvois à madame la princeilê de Conti , M. le 
• duc de la Valliere , Ibn héritier , la vendit au roi en 173p. 
Mort de madame de Guilê , fille de Gallon. 

. 1696, 

' • Traité négocié par le comte de TelTé , entre le roi & le dud 

de Savoie, & conclu le 4. juillet; il ne parut d’abord que 
lôus le nom de neutralité d’Italie : on promet de rendre à 
ce prince tout ce c^u’on lui avoit pris , & entr’auttes la ville 
de Pignerol , qui etoit comme la clef de lès états , & qui 
depuis l’année 1650. 1 er voit de palTage aux François du Dau- 
phiné en Piedmont ; on convient du mariage de la princefle 
Marie-Adelaïde là fille avec M. le duc de Bourgogne , & en 
conlidération de ce mariage , on lui accorde tous les hon- 
neurs des têtes couronnées. Ce prince en attendant qu’il pût 
lè déclarer , & voulant encore toucher les fubfides de cette 
année que lui payoient l’Angleterre & la Hollande , promet--, 
toit lès offices pour engager lès alliés à la même neutralité r 
il les y détermina par le liège de Valence qu’il entreprit le - 
24, lèptembre, conjointement avec M. de Catinat. Paix 
fevec la Savoie, publiée à Paris le 10. lèptembre. Le contrat 
de mariage fut ligné le 15. ■ ^ ; - 

Nos armées de terre n’entreprirent rien , non plus que 
celles des ennemis ; lèulement M. de Vendôme battit un 
corps de cavalerie du prince de Darmlladt à Ollalric en 
Catalogne le premier juin. . ' 

Sur mer, les alliés bombardèrent Calais le '13. avril, le 
fort de l’ifle de Rhé & les Sables d’Olonne le ly. & le 
juillet , le tout lâns effet. Bart prit le 1 S. juin cinq vailTeaux 
tde guerre Hollandois venant de la mer Baltique , & cin- 
quante vailTeaux marchands, M, de Nelmond fit une no\ti 
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y elle prilè le 3 1. mars. Jacques II. s’étoit avancé, mais înU'* 
Üement , julqu’à Calais avec le marquis d’Harcourt , le 
premier du même mois , dans l’elpérance de faire une nou-» 
vèUe tentative liir l’Angleterre. 

M. de Frontenac , gouverneur de la nouvelle France y 
fait dans le mois de juillet contre les Iroquois , une expé- 
dition , par laquelle il alTure Quebec & tout le Canada 
contre les coucfês de ces barbares. 

Mort de Sobieski roi de Pologne, le 17. juin; il avoit 
é|MuIe , n’étant encore que grand maréchal de Pologne , 
Marie-Cafimir de la Grange , veuve du Palatin de San- 
domîr , & qui devint reine par l’éle^on de £bn mari. Son 
pere Henri de la Grange d’Arquien mort en 1707. âgé de 
quatre-vingt-fèize ans devint , de capitaine des Gardes 
Suifles de Mon/îeur , frere du roi , cardinal , par la pro- 
teéllon de la reine ù. fille : là fœur aînée avoit époufe le 
marquis de Bethune , & fut dame d’atour de la reine Marie- 
Therefe. . Marie -Cafimm mourut au château de Blois en 

. Mort de M. de Croiffi ; M. de Torci fbn fils , fort jeune 
alors , lui fucccde dans fà charge , étant aidé des confèils 
de M. de Pomponne , dont il avoit époufe la fille, & qui 
ctoit rentré au confeil des l’an lépi. 

• ) 
Cette année efl célébré par le ^îté de.RIfwîck , qui don-î 
hâ là paix à toute l’Eurôpë. Le foi y envoie pour plénipo- 
tentiaires mefïîeurs.,dc.Harlai ,’ de Créci, âc de Callieres, 

Î ui négocioiênt déjà fecrettemen; depuis plus de trois ans. 

Cependant , œmme l’empereur & l’Efpagne marquoient en- 
core quelque oppofitlon à la paix , les opérations militaires 
n’en fment point retardées, , ' ) „ 
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En Flandres > le maréchal de Catînat prend Ath le 
juin. Le prince d’Orange empêche le projet qu’avoit M. le 
maréchal de Vilieroi fur Bruxelles & (Ur la fortereilè des 
Trois Trous. 



Le comte de Harrach étoit palTé en EQ>agne pour y faire 
des inlînuations au fbjet de cette ^ande fucceilion , en fa- 
veur de l’archiduc Charles , efperant que s’il pouvoit ame-< 
ner Charles IL à déclarer l’archiduc pour lôn niccelTeury 
la reconnoiffance de cette déclaration fèroit un des princi- 
paux articles du traité de Riiwick : mais comment l’empe- 
reur pouvoit'il (è flatter d’obtenir une pareille demande 



contre les droits légitimes des petits enfans de Louis XIV. 
& après eux , contre les droits du prince Bavière & de 
M. le duc d’Orléans î La prilè de Barcelonne fit échouer 
toute cette intrigue. 

. M. de Vendôme fait le fié|;e de Barcelonne , défendue par 
le prince de Darmftadt, & mveiHe par mer par le comte 
d’Eftrées & par le bailli de Noailles ; il bat le comte de 
Velalco, viceroi de Catalogne , qui voulut fècourir les afllé- 
gés , mais le fiége n’en fut pas moins meurtrier, & ce ne 
fut qu’après cinquante«deux jours de tranchée ouverte que 
Barcelonne lè rendit le lo. août. M. de Vendôme fut mt 



viceroi de Catalogne, & le comte de Coigni cbmmanda 
dans Barcelonne : cette conquête détermina le roi d’Elpagne 
& l’empereur à confèntir à la paix. 

En Allemagne le prince de Bade prend Ebembourg le 
Z 7. fëpttmbre. 

Expédition de M. de Pointis , chef d’efcadre , fiir Car- 
tliagene en Amérique; il y débarque le 15. avril, prend 
Carthagene avec toutes fa richeflès , &it ruiner toutes les 
fortifications , & les murailles de la ville '& des forts; fê 
xembarquç , évite une efcadre de vingt-quatre vailTeaw^ 
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'Anglois , efi' combat une de fèpt , & rentre à Breft le 9i 
août : la prifè fut eftirnée à dix millions. M. de Nefînond’ 
cnleve le io. août trois vaiflèaux Anglois chargés de plu- 
fleurs millions. M. d’Iberville reprend le fort Nelfonde 
lèptembre, dans la nouvelle France, après avoir pris deux 
vailfeaux Anglois , & en avoir coulé un troifléme à fonds. 
M. du Gué-Trouin avoit , dès le avril , enlevé la flotte 
HoUandoifê venant de Bilbao. 

M. d’Argenflm eft fait lieutenant général de police : cet 
homme de la plus ancienne nobleflè , & d’un génie fiipé- 
rieur, à qui la ville de Paris doit l’ordre & la fureté dont 
elle jouit , ne trouva pour lors d’obllacle à une plus grande 
élévation , que j| befôin que l’on avoit de lui dans des tems 
difficiles , où il etoit fi important que la capitale du royaume 
fût tranquille ; mais enfin il fut fait garde des fceaux , & 
pré/îdent du confèil des finances en 1718. Il eft mort le 8, 
mai 1711. Il avoit fuccédé dans la charge de lieutenant de’ 
police à M. de la Reynie , qui , d’intendant de feu M. le 
duc d’Epernon , avoit été maître des requêtes , & étoit de- 
venu lieutenant de police lorfqu’en i(>67.i’onen fepara les 
fondions de la charge de lieutenant civil. M. de la Reynie 
mourut le 14. juin 1709. âgé de quatre-vingt-dix ans pafTés,' 
M. d’Argènfôn eft le véritable inftituteur de la police de 
Paris, chef-d’œuvre dont le grand reflbrt eft de fè mouvoir' 
aifement & fans bruit. 

■ Mort d’Adrien de Vignacourt , grand-maître de Malthe : 
fôn oncle avoit été élevé à la même dignité en i #01. il a 
pour fliccefleur Raimond Perellos de RoccafuU , Arragonois. 
Réglement qui donne aux intendans des finances, que le roî 
feit confèillers d’éta^ , leur féanceau confèil, du jour qu’ils 
ont été faits intendans des finances. 

. . Le z7t de. juin François-Louis de Bouri:Qn ^ da 
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Conti , fut proclamé roi de Pologne par le cardinal Radiie- 
)ouski , prÿnat du royaume , & deux heures après' Frcdér c- 
Augufte , éleéleur de Saxe , qui avoit fait abjuration , le fut 
par l’évcque de Cujavie. La reine douairière de Pologne 
ne connut guéres lès véritab'es intérêts dans cette grande 
affaire : elle étoit mere de trois princes ; il étoit nature! 
qu’elle cherchât à conlèrver la couronne à l’aîné , mais Ion 
inclination pour le (ècond , nommé Alexandre , fit qu’elle 
rabaifla le prince Jacques Ibn aîné , & qu’elle perdit par 
cette manœuvre tous les partilàns du feu roi ; ainfi elle ne 
put confèrver la couronne dans là mailôn , & elle n’eut 
plus de crédit à offrir aux autres concurrens. On crut ici 
que M. l’abbé de Polignac, chargé de cette négociation , 
n’avoit pas pris les bons partis , & on envoya M. l’abbé de 
Châteauneuf avec de nouvelles inftruéllons. On dépêche 
des deux côtés des couriers aux princes élus. L’éledeur de 
Saxe , qui étoit le plus près, arrive en Pologne & ligne les 
patio. CO nv enta le ii. juillet ; il le fit làcrer à Cracovie le 
ïy. lèptembre. M. le prince de Conti n’arrive à la rade de 
Dantz,ic que le z 6. & voyant que Ibn parti s’affbibliflbit tous 
les jours, quoique Ibn éledion fut la lèule juridique, il le 
rembarque le 6. novembre. Les divilions ne cefierent dans 
ce royaume que l’année lûivante , où les partis le réunirent 
enfin , & où l’éledeur , qui avoit répandu des Ibmmes im- 
menlès, fut reconnu roi par toute la nation. 

• Quatre traités de paix conclus à Rilwich. Charles XI.’ 
çoi de Suède , qui étoit médiateur , mourut âgé de quarante- 
deux ans. Ce prince delpotique avoit aboli chez- lui l’auto- 
rité du Sénat: Charles XII. Ibn fils, qiioiqu’en minorité , 
continua la médiation ; Ibn pere , en minorité comme lui , 
avoit été médiateur de la paix d’OIiva. 
r Le premier traité fut ligné avec la Hollande le 20 , lèp^ 
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tcmbre à mifiolt. Les traités de Munfter & de Nimégué (êr-f 
virent de bafè à ce traite ; Pondicheri nous fu( rendu. 

Le fécond , fîgné avec l’Efpagne , une heure après , con 4 
icnoit la reftitution des places prifés'en Catalogne ; Luxem- 
bourg, le comté de Chine! , Charleroi , Mons , Ath , Cour- 
trai , & tout ce qui avoit été réuni par les chambres de Metz 
& de Brifàc. La ville de Dinan fut aufTt rendue à l’évéque 
de Liège , & l’iHe de la Ponza au duc de Parme. A voir tout 
ce que le roi fàcrifioit par ce traité il étoit aile de fe douter 
que la mort prochaine du roi d’Efpagne en étoit le motifl 

Par le troifiéme traité conclu avec l’Angleterre, le vingt- 
un , le roi s’engage à n’inquiéter en aucune faqon le roi de 
la grande Bretagne dans la polTefTion des royaumes & pays 
dont il jouifloit. 

Enfin , par le quatrième avec l’empereur, B^é le 30; 
odobre , tout fut réglé conformément aux traites de Veft- 
phalie & de Nimégue , & Ffibourg lui fut rendu. Par ce 
traité, le duc de Lorraine fut rétabli dans fés états, à peu 
de chofés près , ainfi que le duc Charles fbn grand oncle 
en avoit joui en 1670. 

. Cérémonie du mariage de M. le duc de Bourgogne avec 
la princefle de Savoie le 7. décembre. 

Penthiévre érigé en duché-pairie pour M. le comte de 
Touloufé : cette terre, avoit été érigée d’abord en faveur de 
. la maifôn de Luxembourg , avoit pafTé par mariage à celle 
de Vendôme , de-là , par tcquifition , à madame la princefTe 
de Conti, & vendue par elle à M. le comte de Touloufé* 

169Z, 

AmbalTades réciproques de tous les princes de l’Europe 5 
le marquis d’Harcourt en Efpagne , M. de Bonrepos en Hol- 
lande , le marquis de Puiüeux en SuilTe , le comte de Cha- 
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milli en Dannemarc , M. de Guifcard en Suède, à la place 
de M. d’ A vaux , le marquis de Villars à Vienne , & M, 
de Tallard à Londres : ce fut ,là que le conclut le premier 
traité de partage de la monarchie d’Elpagne , qui n’eut 
point d’execution par la mort du prince de Bavière. Ce traité 
de partage fait entre le roi, le roi d’Angleterre , & les Etats 
généraux , eft ligné à la Haye le 1 1 . oftobre. Le prince 
çledoral de Bavière y eft défigné roi d’Efpagne ; M. le Dau- 

f ihin a pour là part les royaumes de Naples & de Sicile ; & 
es places dépendantes de la monarchie d’Efpagne , fîtuées 
fur la cote de Tofcane ouifles adiacentes, la ville & le mar- 
quifàt de Final , la province de Guipufcoa , nommément les 
villes de Fontarabie & Saint-Sébaftien fîtuées dans cette 
province , & le port du paflage : on donne à l’archiduc Char- 
les d’Autriche le duché de Milan. 

Le roi d’Efpagne , irrité de voir que l’on partageât fà cou- 
ronne de fôn vivant , & voulant empêcher qu'elle ne fut 
démembrée après lui , fait un premier teftament, par lequel 
jl appelle le prince de Bavière au trône d’Efpagne , comme 
fôn plus proche héritier , attendu la renonciation de MaricT 
Therefè d’Autriche. 

On contefte la réalité de ce teftament , & en effet aucun 
des hiftoriens n’en parle; mais voici fur quoi on s’eft fondé 
pour en faire mention. On lit dans les mémoires du -comte 
de Harrach , qu’il y avoit eu im premier teftament de Char- 
les II. en ^veur du prince de Bavière. Lamberti rapporté 
(T. I. p, P 6 .) une lettre du miniftre du roi de France, 
écrite en Italien au roi d’Efpagne, où il parle de ce tefta.- 
xnent comme d’une chofê certaine : le continuateur de Me- 
zerai n’en fait aucun doute ; enfin voici ce que l’on trouve 
dans les mémoires de D. au i 6 . décembre 1698. » De 
» Guilville, major du régiment de Normandie, arriva de 
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» Madrid ; c’eft un des officiers de confiance que le marquis 
yy d’Harcourt avoir amené avec lui en Elpagne : on apprend 
3> par lui que le roi d’Efpagne continue à (e mieux porter* 
» mais que cependant il a fait un teftament, par lequel il 
» nomme le prince éleâoral de Bavière pour fon héritier , 
» & il nomme (a femme régente durant la minorité du 
» prince éleftdral;ce teftament n’eft pas encore public en 
» Elpagne , mais fa majefté catholique l’a montré à Ces con- 
» fèillers d’état , & le cardinal Portocarrero , qui eft du 
» confèil y l’a appris au marquis d’Harcourt , c’eft lûr cela 
» qu’il a fait partir de Guilville qui ne retournera pas en 
J) Efpagne, Le marquis d’Harcourt ne demeurera pas en- 
» core long-tems en ce pays-là, » On trouve encore dans 
les mêmes mémoires au 7, novembre 1700. » Le roi d’EG 
» pagne fit il y a un mois un teftament nouveau qu’il figna 
» de fà main , &c. « ce qui prouve qu’il y en avoit un anté-; 
rieur. ^ * 

R elle apres cela à expliquer quel étoit l’ordre des héritiers 
de Charles II. au cas qu’il mourût làns enfans » ( ce qui arri- 
va ) c’étoient , lo. les enfans de Marie-Therelè « fille du pre- 
mier lit de Philippe IV. & femme de Louis XIV. Le 
prince éleâoral de Bavière , dont la mere étoit fille de Mar- 
guerlte-Therelè d’Autriche « fille du lècond lit de Philippe 
IV. & première femme de l’empereur Léopold. 3“. Louis 
XIV. & Monfieur, lôn frere * enfans d’Anne d’Autriche * 
laquelle étoit fille aînée de Philippe III. & qui avoit époufé 
Louis XIII. 4®. L’archiduc Charles y fils de Léopold , ayant 
droit par là grand-mere Marie-Anne d’Autriche , féconde 
fille de Philippe III. & femme de Ferdinand III. pere de 
Léopold, y®. M. le duc de Savoie aux droits de là bilàyeule 
Catherine y fille de Philippe U, & femme de Charles-Em-j 
manuel duc de Savoie. 
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Camp de Compïègne ; M. le duc de Bourgogne y arrive 
le 30. août; il en étolt le généralUlIme , & a voit lôus lui 
M. le marécj^ de Boufflers , qui y vécut avec tant de ma- 
gnificence le roi dit à Livri , ^u"il ne Jalloit pas que 
Ji'l. le duc de Bourgogne tint de table ^ parce que y dit-il , 
nous ne pourrions mieux faire que le maréchal^ G* Al. le 
duc de Bourgogne ira dîner avec lui quand il ira au camp. 
Ce camp étoit un f^êâacle que le roi voulut donner à toute 
là cour , & qui de’voit lèrvir d’inftrudion à Ibn petit-fils, 

M. le duc d’Elbeuf époufa le 13. oftobre mademoilèlle 
de Chartres à Fontainebleau , au nom du duc de Lorraine 
Léopold , ce prince avoit une patente de l’empereur y qui 
lui accordoit le titre d’altefle royale , comme étant fils d’une 
archiduchefle qui avoit été reine de Pologne , mais la France 
ne voulut pas reconnoitre ce titre , & ce n’eft que depuis le 
voyage que ce prince a fait en France pendant la régence de 
M. le duc d’Orléans, que le fci a conlènti à lui donner de 
Valtejfe royale. Le roi nomme pour la première fois à l’ar- 
chevéché de Belànçon , M. de Grammont , en vertu d’un 
induit du pape, paice que lors du concordat, la Franche- 
Comté n’étoit pas à la France. 

IVladame Guyon eft mile à la Baftille pour l’affaire du 
Quiétifine. Les difputes entre M. l’évêque de Meaux & M, 
l’archevêque de Cambrai à ce lujet font grand bruit : tous 
les partilàns de ce dernier font renvoyés de la cour. 

Le Czar Pierre voyage incognito en Hollande & en An- 
gleterre , & paffe à la cour de Vienne pour retourner dans 
les états : » Piufieurs princes avoient avant lui renoncé à 
» des couronnes par dégoût pour le poids des affaires , mais 
» aucun n’a voit celTé d’être roi pour apprendre mieux à 
» regner, » ( HiJÎ, de Brandebourg, ) 
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• Traité de Carlowitz , entre la Porte , Tfijapereur , la 
Mofcovie, la Pologne, &les Vénitiens; ilySjfcut quatre; 
le premier, avec l’empereur , contenoit une trêve de vingt- 
cinq ans, & les Turcs lui cédoient la Tran/ilvanie , fans 
avoir voulu conlèntir à lui livrer Tekeli , qui mourut tran- 
quille , bon catholique à Conllantinople A 1 70^. Le fécond 
traité étoit avec la Pologne : c’étoit une paix perpétuelle ; 
les Turcs cédoient la fortereflê de CaminieJ< , qui emportoit 
avec elle la Podolie & l’Ukraine; la Pologne, de fôn côté, 
leur abandonnoit la Moldavie : par le troiliéme traité , qui 
n’étoit qu’une trêve, les Mofcovites confêrvoient Afbph , 
qu’ils reperdirent depuis par le traité de Prut , & qui leur 
eft enfin relié par le traité de Belgrade : par lè quatrième , 
la Morée relia aux Vénitiens, fur lefquels elle a depuis été 
reoonquilê par les Turcs, Le r«i d’Angleterre & la Hollande 
furent les médiateurs de ce traité ; ils vouloient làns doute 
mettre l’empereur en état d’agir lors de la mort de Charles 
II. qui ne pouvoir pas vivre long-tems. 

M. le prince de Conti , en vertu d’un arrêt du parlement 
du 13. décembre 1698. veut troubler madame de Nemours 
dans la polTelfion de Neufchâtel , qui lui avoit été adjugée 
par les éuts de cette principauté : mais le roi d’Angleterre 
s’étant mis.lûr les rangs comme héritier de la mailôn de 
Châlons , le roi ordonna à M. le prince de Conti d’aban- 
donner là prétention : Mellîeurs de Matignon & de Villerbi , 
&c. avoient aulTi leurs droits , qu’ils firent valoir par des 
mémoires. 

, Mort du prince éledoral de Bavière à Bruxelles le 6 ^ 
février, âgé de lêpt ans. 

Confiitution en forme de bref , du douze mars , par la^ 
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Hjnelle Innocent XII. condamne le livre de M. de Cambrai V 
intitulé , Explication des maximes des Saints. Cette conlU- 
tution fiit remilè aux évêques par le roi , & Air les procès- 
verbaux de toutes les ’aflemblces , intervint la déclaration 
du 4. août: cette déclaration fut enregiftrée le 14. août au 
parlement , fur les concluions de M. £)agueflèau , depuis 
chancelier, mort en i7ft. Le difcours qu*il prononça à cette 
occafîon eft un monument immortel de la folidité des ma- 
ximes de i’Eglifê de France , & honorera à jamais la mé- 
moire de ce grand magiftrat. La fbumlflion de M. de Cam- 
brai aux décinons de l’Eglifè , répondit à l’opinion tjue l’on 
avoit de la fàgellè de ce prélat. 

Le roi donne audience le 6. février à l’ambalTadeur du 
roi de Maroc. Oh fut fort étonné, quand U fè préfènta à 
S. Germain devant le roi d’Angleterre , de le voir tout d’un 
coup profterné aux pieds de ce prince , c’eft qu’il avoit été 
prifbnnier trois ans à Londres , & que Jacques II. lui avoit 
rendu la liberté. M. de Monaco ambalTadeur du roi, £ùc. 
lôn entrée à Rome le 8. février. Le duc de Lorraine rend 
hommage au roi le zç. novembre , pour fon duché de Bar, 

Le Calendrier avoit été réformé en içSz, par le pape 
Grégoire XIII. & les Protellans n’avoient pas voulu admet- 
tre ce changement ; ils l’accepterent cette année , à la^ ré- 
lêrve de l’Angleterre, de la Suède & du Danaemarc, quî 
iê tinrent toujours à l’ancien ; c’eft ce qui fait la différence 
de dix jours du vieux au nouveau ftile: en 1751. ces trois 
puiflances ont enhn adopté le nouveau ftile. M. de Pont- 
chartrain fûccéde à M. le chancelier Boucherat, mort le xf. 
fèptembre , & M. Chamillard eft fait controlleur général d 
la place de M. de Pontchartrain. M. le duc de Bourgogne 
entre au confèll de dépêches , ou il n’opina pas d’abord ÿ 
ü entra dans la fuite au coniêil d’état. 
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Statue équeftre clevce à la place des conquêtes , ou de 
Louis le Grand , autrement dite de Vendôme. Le roi avoit 
donné cette place à la ville pour en faire une place oâogone* 
de quarrée qu’elle ctoit; & en mémetems la Ville s’engagea 
à bâtir un hôtel pour les moufquetaires noirs , tel qu’on le 
voit aujourd’hui dans le Fauxbourg Saint-Antoine , comme 
il y en a un au Fauxbourg Saint-Germain pour les moufque- 
taires gris. 

La célébré Hortence Mancini , duchefle de Mazarln 
meurt à Londres. Elle ctoit fôeur de madame la duchefle de 
Bouillon , toutes deux nièces du cardinal. 

M. de Tord efl fait fiirintendant des pofies , par la mort 
de M. de Pomponne fôn beau-pere. M. Manfàrt efl furimen-î 
dant des batimens , par la démUTion de M. de Villacerf. ? . 

1700. 

Année Sainte , ouverture du Jubilé. 

Difpute pour favoir fi le fîécle doit commencer en 1 7ooi 
" ou 1701. 

Le Czar ordonne que l’année qui commençoit en Ruflîe 
au mois de fèptembre , commence déformais au premier 
janvier, 

La mort du prince éledoral de Bavière donne lieu au 
fécond traité de partage figné à Londres le 1 3. mars, & à la 
Haye le zy. entre les memes puiffances, par lefquelles le 
premier l’avoit été. Ce fécond traité ne changeoit rien au 
premier par rapport à M. le Dauphin , fînon que l’on y ajou- 
toit la Lorraine , & en dédommagement , le duc Léopold 
avoit le Milanez , que l’on ctoit à l’archiduc pour lui donner 
tout le relie de la monarchie d’Efpagne. Les deux conditions 
de ce traité furent que l’empereur accepteroit dans trois mois 
les conventions qu’il contenoit , & que jamais la couronna 
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«î’Efpagne ne pourroit être réunie à l’Empire fur une même 
tête. Léopold (ê croyoit fi sûr du roi d’Elpagne , qu’il dédai- 
.gna les avantages qu’il obtenok par ce traité, & il ne fut 
r plus tems d’y revenir lorfqu’on eut connoilTance du telîa- 
» ment de Charles II. ainfi l’ambition lèule de l’empereur 
caula la guerre fiiivante. Léopold avoit d’autant plus de 
tort de ne pas accepter alors le traité de partage , que dès 
l’année i66s. il en avoit été figné un pareil à Vienne entre 
’ le commandeur de Gremonville 8c le comte d’Avelberg. 

Second teftament de Charles II. roi’ d’Elpagne , du 1. 
oêlobre , par lequel , après en avoir confiilté le pape , il dé- 
clare héritier de toute la monarchie d’Elpagne, Philippe de 
France duc d’Anjou , lècond fils de M. le Dauphin ; à lôn 
défaut, Ibit qu’il mourût, luit qu’il devint roi de France , 
il appelle le duc de Berri , aux mêmes conditions , à Ibn 
défaut l’archiduc Charies , Ibus la même rélèrve de ne pou- 
voir réunir l’Empire & la couronne d’Elpagne ; • & puis enfin 
ie duc de Savoie. M. le duc d’Orléaps , frere du roi , qui 
avoit été oublié dans, ce tefiament , fit lès protellations le 
premier décembre. On a dit que le maréchal d’Harcourt 
avoit eu part au deuxième tefiament : c’ell être mal inliruit , 
les grands hommes n’ont que faire d’un mérite emprunté ; 
le maréchal partit de Madrid avant qu’il en fût quelHon , & 
lî’y retourna en qualité d’ambalTadeur extraordinaire , que 
quand Philippe V. y fut arrivé. 

Mort de Charles II. roi d’Elpagne le premier de novem- 
bre , âgé de trente-neuf ans.^ Le roi accepte le tefiament le 
7I I. du même mois , & il le déclare à l’ambafïadeur d’E^ 
{>agne le 16. Philippe V. efi proclamé roi à Madrid le 
& part de Verlàilles le 4. décembre. Le roi donna le 3. fé- 
vrier lùivant des lettres patentes , par lelquelles il conlèrve 
EM roi d’Elpagne & à iês enfans mâles le droit de lùccéder à 

LU 
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ïa couronne de France. L’Angleterre & la Hollande re^ 
connoiflênt le nouveau roi ; le duc de Savoie & le duc de 
Bavière firent plus , ils agirent pour lui. L’empereur fit lès 
protefiations y les autres puifiânces de l’Europe demeurèrent 
neutres y & tout le monde Ce prépara à la guerre. Afliirément 
l’empereur eut bien à s’imputer d’avoir manqué un fi bel 
héritage : Il ne s’agiflbit que d’envoyer l’archiduc au roi 
Charles qui le demandoit avec un lècours de douze mille 
hommes y qu’il lè chargeoit même d’entretenir. La lecurité 
de ce prince lui fit négliger cette demande par les mêmes 
motifs qui l’avoient porte à refulèr d’accéder au traité de 
partage ; & quand il vit la France préférée y il cria à l’in- 
|uftice : comme fi Charles II. n’avoit pas eu autant de droit 
de ramener les chofes à l’ordre de la nature y que Philippe 
IV. en avoit eu de l’intervertir par les renonciations. 

Dil^ace du cardinal de Bouillon : il avoit été fiait grand 
aumônier de France après la mort du cardinal Barberin , 

• étoit neveu de M. de Turenne. 

Guerre du Nord y commencée pas le roi Augufte , le roi 
de Dannemarc Frédéric IV. & le Czar y contre Charles XII. 
âgé de dix-huit ans. L’élefteur de Saxe vouloir aflujettir la 
Pologne, en Ce rendant plus puillant par la conquête de la 
Livonie. Le roi de Dannemarc vouloir s’emparer de Slefwic 
■ lîir le duc de Holfteln beau-frere du roi de Suède y le Czar 
aguerrir Ces fiijets y & enlever à la Suède lès poflèfiîons entre 
le golfe de Finlande & la mer Baltique y & le roi de Suède , 
‘ fèui' contre tous y conlèrver Jes conquêtes de lès ancêtres , 
'& venger là jeunefle méprifée. Le roi Augulle en fiit la 
' première viélime y le Czar y courut rilque de Ion empire , 
& Charles XII. périt comme un avanturier, ayant pû deve->. 
tiir l’arbitre de l’Europe. 

- Le roi de Suède à h têtç de huit nulle honunes , dé£iU 
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le Z 8. & le 3 O. oâobre à Nerva , le Czar qui en avoit quatre-^ 
vingt mille : il avoit peu auparavant fait lever le fiége de 
jliga au roi Augude. 

Conlèil de commerce créé par arrêt du conlèil : Il y en 
avoit eu un à-pet>-prèslèmblable créé par Henri IV. en 1607* 
qui cefla à là mort. Le cardinal de Richelieu reprit les mê- 
mes vûes , & ce nouveau conlèil celTa encore à la mort de 
Louis XIII. qui liiivit de près celle du cardinal. Louis XIV. 
l’ayant enfin rétabli e'h 1700. ce conlêil ne fit que changer 
de forme à là mort , & fut rétabli tel qu’il nibfiile au- 
jourd’hui. 

Arrêt du conlèildu 10. mai , qui ordonne que M. l’abbé 
de Luxembourg rapportera les provifions de grand maître de 
l’ordre du Saint-EIprit de Montpellier, dont il avoit été pour- 
,vu en 1691 , attendu que cet ordre efi régulier. 

Mort d’innocent XII. le 17. (èptembre. Le cardinal AI- 
bani lui (ûccéde, âgé de cinquante-un an , & prend le nom 
de Clément XI. Il ne fut làcré évêque que depuis Ion exal- 
tation , ce qui ne s’étoit pas vû depuis Clément VIII. Ce 
pape fit, dans la fiiite de la guerre qui s’alluma, le perlbn- 
nage de pere commun. Allèmblée du clergé à Saint-Germain 
enLaye. M. de Noailles, archevêque de Paris, efi car- 
dinal, 

• 1701. 

Mort de M. de Barbefieux , fêcretaîre d’éutpourla guerre^ 
le janvier : M. Chamillard, qui étoit déjà controUeur gé- 
néral , lui liiccéda. 

Ce fut cette année que Ce forma la grande alliance contre 
la France. Les alliés n’avoient d’abord pour objet que de dé- 
membrer ce qu’ils pourroient de la niccefiion d’EIpagne , ' 

ne qu’apcès les avantages qu’ils remportèrent ^ns la 
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fuite , que leurs prétentions s’augmentèrent au point de vou- 
loir détrôner Philippe V. Par quelle fatalité , cette jguerre , 
la plus jufte de toutes celles de ce régné > a-t’elle été la plus 
jnalheureufè ? 

Le duc de Bavière , à qui Charles II. avoit donné le gou- 
vernement des Pays-bas , fait entrer des troupes Fran^-oifès 
dans Nieùport y Oudenarde , Ath, Mons , Charleroi, Na- 
mur & Luxembourg. : il y avoit vingt-deux bataillons Hol- 
landois dans ces villes : le roi eut la délicatefle de ne vou- 
loir pas les arrêter , pour qu’on ne lui imputât point d’avoir 
fait les premiers aftes d’holHlité , ( principe aufli noble que 
dangereux. ) Ce que raconte M. de Puifegur , dans fbn traité 
de Part de la guerre à ce fujet , eft fort curieux, n Charles 
» II. étant mort , le roi m’envoya chercher & me dit .... , 
» je luis fort inquiet de voir les troupes de Hollande dans la 
plupart des places des Pays-bas Elpagnols; de plus, l’c- 
yy leâeur de Bavière y a lèpt à huit mille hommes des lîen- 
» nés, tandis que le roi mon petit-fils en a ircs-peu. Il eft 
» vrai que l’élefteur de Bavière traite avec moi , mais en mê- 
» me tems il en fait de même avec le roi d’Angleterre. Je 
» vous ai choifi pour vous envoyer à Bruxelles éclairer la 
» conduite de l’éleéleur , & prendre des melùres pour faire 
» entrer mes troupes dans les places où les Hollandois ont 
» garnilôn ; donnez toute ma confiance au marquis de Bed- 
si mar , & dites-lui que j’envoie le maréchal de Boufflers à 
3» Lille , & que tous les lècours dont il aura belôin, lôit de 
>) troupes , de munitions ou d’argent, il n’a qu’à vous le dire, 
» & fur ce que vous manderez au maréchal de Boufflers, il a 
>> ordre de lui envoyer le tout. « 

Alliance offenfive & défenfîve du roi de Portugal avec la 
Prance & l’Elpagne. La guerre commence par l’Italie, où 
^antoue avoit re^u gariûfon Fran^oift^ Lq prince £ugêa« 
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commartdoit l’armée de l’empereur , M. de Vaudemont cfU® 
du roi d’Elpagne , & M. de Catinat les troupes du roi qui 
n’étoient qu’auxiliaires. Le duc de Savoie , dont la fécondé 
fille époufâ le roi d’Elpagne le 1 1. lèptembre , devoir étoe 
généraliflime de ces deux armées. 

Le prince Eugène entre en Italie par les états de Venilè; 
on auroit pu s’y oppofèr en s’emparant des gorges du Trentin, 
mais il eût fellu pour cela palTer fiir les terres des Vénitiens» 

& il y avoir une neutralité que l’on crut devoir garder ; le 
prince Eugène ne fut pas lî circonlped : le même elprit de 
ménagement fait que M. de Catinat , qui avoir ordre de ne 
point attaquer le premier Ce contente de défendre l’entrée 
du Mantouan & du Müanez. , 

Combat de Carpi le 9. juillet: M. de Saint-Fremont, quï 
gardoit ce porte , y fut forcé ; le prince Eugène rerta maître 
de tout le pays entre l’Adîge & l’Adda , & M. de Catinat fut 
obligé de Ce retirer derrière l’Oglio & l’Adda , pour empé- " 
cher l’ennemi d’entrer dans le IVulanez par le Brertan. 

Les échecs continuels que recevoit M, de Catinat , luî 
firent Ibupçonner que l’habileté du prince Eugène n’y avoit 
pas la (èule part , il manda à la coiir lès inquiétudes rtir M« > 
de Savoie : la bonne foi du roi ne lui permit pas d’admettre 
de pareils fbupqons » & il envoya M. le maréchal de ViUeroî 
relever M. de Catinat. 

Combat de Chiari le premier lèptembre , où le duc de Sa- 
voie , le maréchal de ViHeroi & le maréchal de Catinat quf 
n’avoit pas encore quitté l’armée , furent fepoufles avec une 
grande perte. M. de Catinat n’étoit point d’avis de cette 
entreprifè qui étoit téméraire, & dont le fiiccès même auroit 
été inutile. On n’avoit peut-être jamais vû un général s’ex- 
pofèr avec autant de courage que le fit le duc de Savoie , de- 
vant un ennemi avec lequel on le pouvoit déjà croire d’intel:j 
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ligètice. Ligue de Tempereur , du roi Guillaume & des HolJ 
landois. 

Le roi & le toi d’Elpagne accordent réciproquement aux 
• ducs , grands d’Elpagne , & à leurs femmes , les mêmes hon- 
neurs dans leurs cours. C’eft l’occaiion de dire un mot de 
la Grandejfe. Le titre de Grands , Magnates , auflî anciens 
que la nation , n’étoit donné qu’aux princes du làng , & à 
quelques maifôns puilTantes. Sous le régné de Ferdinand le 
Catholique , les principaux lèigneurs Caftillans y parvinrent ; 
leur plus beau droit étolt l’honneur de le couvrir devant le 
roi : Charles-Quint en rédui/ît le nombre ÿ & parmi les hom- 
mes titrés , n’y admit plus que les ducs , quoique les titres 
de marquis & de comtes ne fbient pas en Eüpagne des titres 
vains & arbitraires , comme ils le (ont devenus en France & 
en Italie. Cette diflinâion forma par la fuite les différentes 
claflês de Grands qui fiiblîftent encore aujourd’hui. 

L’éledeur de Cologne , qui ne demandoit que la neutra-' 
lité , que l’empereur lui refiifà , reçoit garnifon Françoifê 
dans la citadelle de Liège le 1 3 . novembre ; il en reçoit en- 
lùite dans toutes iês places. Cologne reçut par fùrprifê gar- 
nifôn Hollandoifê. Mort *de Monfîeur , frere unique du roi » 
à Saint-Cloud le p. juin, âgé de fbixante-un ans. Leroi 
confèrve à M. le duc d’Orléans tous les honneurs de fils de 
France , les gardes , les grands officiers , &c. 

Mort de Jacques II. foi d’Angleterre , âgé de folxante- 
huit ans, à Saint- Germain en Laye le 16. fèptembre ; prince 
digne d’une meilleure fortune , fi la fortune étoit le prix du 
courage, delà franchifè & delà religion : le roi , après là 
mort , reconnut Jacques III. lôn fils pour roi de la grande 
Bretagne ; le pape le reconnut de même. N’étoit-ce pas don- 
ner une iufie occafion de reflèntiment à l’Angleterre , qu’â 
étoit fi important pour lors de ménager ^ 
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Le roi créa deux charges de dîredeurs des finances , l’une 
pour M. d’Armenonville , l’autre pour M. Rouillé du Cou- 
drai ) qui fut remplacé l’année d’après par M. Definarets. M. 
d’Armenon ville avoir été fait intendant des finances par 
fôn alliance avec M. le Pelletier qui avoir époufè fa fôeur ; 
il fut fêcretaire d’état & garde des fceaux fous la régence 
de Louis XV. & M. de Morville y fôn fils , fêcretaire d’étac 
à fà place. 

" Sédition excitée à Naples le 1 3. fêptembre > en &veut de 
l’archiduc ; elle fut appaifée par les foins du duc de Médina-* 
Céli , viceroi. 

Le duc de Glocefler « fils de la princefle Anne , étant 
mort l’année précédente y le parlement d’Angleterre déclara 
le 13. mars y qu’arrivant le décès du toi Guillaume y ou delat 
princefle Anne de Dannemarc y fans enfàns y la princefle 
Sophie y douairière d’Hanovre y qui efl la plus prochaine à la' 
fucceflion dans la li^ne proteflantey efl appellee à la courcmt 
ne y & fês defcendans après elle. 

Frédéric I. éleâeurde Brandebourg y fils de Frédéric Guil- 
laume y dit le Grand éleâeuty avoit été proclamé roi de' 
Pruflê à Konigfberg dès le 15. janviety il efl mort en 17 13 J 
«’eft fôn petit-fils Frédéric qui y depuis la mort de fôn pere 
en 1740. devenu redoutable a la maifôn d’Autriche pardn<| 
batailles gagnées y tient aujourd’hui la balance dans l’Alle-i 
magne y & fe diflingue également pa^ les talehs de fôn e^nit,' 
par fôn amour pour la jullice y témoin le code Frédéric y & 
par la gloire de fês armes ; ce que j’écrivois alors ( 1749. ) 
n’étoit que le préface de la gloire dont ce héros a achevé de 
iè combler. Le roi de Suède bat les Saxons le 18. juillet y 
près de Riga , & prend le fort de Dunemonde le ii« dé^ 
(embre. 
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La mort de Guillaume III. roi d’Angleterre , • arrivée le 
ip. mars , à l’âge de cinquante-deux ans , ne change rien au . 
fiilcine des alliés; lâ reine Anne, (à belle-four, lui fiiccéde. 
On avoir dit dé lui qu’il étoit ftathouder d’Angleterre & roi 
de Hollande ; en effet les Anglois cédèrent de l’aimer dès 
qu’ils l’eurent pris pour maître , & les HoUandois lui confêr- 
verent un amour qu’il leur rendbit bien. Il Ce déplaifôit en 
Angleterre, où il recevoir des dégoûts continuels, & d’où 
on le força de renvoyer fa garde Hollandoilè : c’eft un des 
plus grands chagrins qu’ils ait eus de là vie, La fortune s’é- 
tqit ^uifêe pour lux en le failànt roi , elle l’abandonna depuis, 
il fut malheureux à la guerre; mais, lès malheurs ne lèrvi-, 
rent qu’à faire voir les redburces.de Ibn génie, & il fut tou- 
jqurs battu (ans ayoir jamais été défait. Il n’a point laide 
d’enfans ni de la reine Marie , ni de la comtedè d’Orkney là 
maîtredè déclarée. 

.‘Lé dücde Moderié livre le é. janvier là forteredè de Ber- 
lèllo aux Impériaux", qui étoient aulfi entrés dans la Miran-’ 
dole* Surprilè de .Crémone le .premier février, parle prince,. 
Eugene qui en fut chàde lùrle champ par la valeur des Fran-,. 
çpis ^ des Irlandôls : le maréchal de Villeroi y fut iait prè- 
fcnnier. ■ , c 

La Hollande , l’Angleterre & l’empereur déclarent la 
guerre à la France, qui la déclare à Ibn tour à ces. trois 
puidances., . , . , ^ r . 

Le roi d’Elpagne part de Madrid pour aller Ce faire recon- 
noître dans le royaume de NapleS : en padànt par Gênes, 
il traite le doge ^ultejfe , & le fait couvrir lui & tous les le- 
nateurs , comme reprélèntant le corps de la république a 
l’empereur Charles- Quint leur avoit fait le même traite- 
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ment ; il vient enfîilte à l’armée •, dont on avoit ôté le' com- 
mandement au duc de Savoie y & qui avoit pour général M. 
de Vendôme, depuis que le maréchal de Villerot avoit été 
feit prilonnier. 

M. de Vendôme dcfeit le général Vilcomti à Santa Vit- 
toria , au-delà du Crodolo le 1 6. juillet. Albergotti s’em- 
pare de Reggiô , & puis de Modcne. Le prince Eugène eft 
obligé de lever le blocus de Mantoue le premier août. Ba- 
taille de Luzara le août, où le roi d’Efpagne étoit en 
perlbnne. Cette bataille , dont les deux partis s’attribuè- 
rent l’honneur , produifit l’effet qu’en attendoit M. de Ven- 
dôme , qui fut la prifè de Luzara & de Guadalle. Le mar- 
quis de Créqui , ^s du maréchal , y fut tué fans laiflèr de 
poftérité. 

En Flandres il n’y eut pas de grands événemens ; M. le 
duc de Bourgogne, ayant fous lui M. de Boufflers, poufTa 
les ennemis jufques fous le carron de Nimégue le ii. juin. 
Les ennemis prirent Venlo le fèptembre , Ruremonde 
le 7. oftobre , &la citadelle de Liège le 13. 

' En Allemagne M. de Blainville rendit Keifervert , dans 
l’éleâorat de Cologne, le ij, juin, après cinquante-neuf 
jours de tranchée ouverte ; le duc de Bavière fur prit Ulme 
le 8. fèptembre : M. de Mélac défendit Landau près de qua- 
tre mois , & le rendit enfin le 1 1 . fèptembre. 

‘ Bataille de Fredelinghen , le 14. oâobre, où le marquis 
de Villars , qui avoit été détâché de l’armée que comman- 
doit le maréchal de Catinat depuis fôn retour d’Italie , 8c qui 
avoit pris Meubourg , pofte important , le 11. défit l’armée 
Impériale , commandée par le prince Louis de Bade : cette 
viâoire lui valut le bâton de maréchal de France. Les Im- 
périaux eurent beau , fùivant leur ufâge , chercher à rendre 
cette afi^ire douteufè ; au moins ne le fut-il pas que les en- 
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nemis ne penlêrent plus à rentrer en AUâce, que le maré- 
chal de Villars fut en état la campagne d’après de prendre 
le fort de Kell , & de Joindre le duc de Bavière, en s’ou- 
vrant un paflage par les vallées de la forêt noire. La cava- 
lerie commanoee par M. de Magnac eut une grande part 
à la gloire de cette journée. 

• Le prince Frédéric de Brandebourg leve le fiége de Rhim- 
berg le 30, odobre. Le comte de Tallard prend Trêves le 
iç. odobre, & la ville & le château de Traerbac le 6 . no- 
vembre. Nos troupes entrent dans Nanci le 3. décembre, 

Entreprifê manquée par les Anglois fur Cadix , dont ils 
fe vengerent fur notre flotte. 

Défaite entière du comte de Château-Renaud par le duc 
d’Ormond le zz. odobre, dans le port de Vigo; ilyavoit 
conduit les gallions venant du Mexique , qui furent ou pris , 
ou coulés à fond , ou brûlés , mais dont M. de Château-^ 
Renaud avoit fait enlever une grande partie des effets. Le 
roi au nom de Philippe V. tranfporte au duc de Bavière le 7, 
novembre la fôuveraincté des Pays-bas Efpagnols. 

Arrêt du confêildu 12. mai, qui juge que l’archevêque 
de Rouen efl indépendant de la primatie de Lyon , qui d’ail- 
leurs eff reconnue en cette qualité par les archevêques de 
Sens , de Tours & de Paris. 

Le roi de Suède , qui étoit entré au mois de mai dans 
Varfôvie , d’où le roi Augufte s’étoit retiré , déclare qu’il 
ne fôrtira point de la Pologne que fôn ennemi ne fôit dé- 
trôné , & le pourfiiit à Cliflôn près de Cracovie , où U le 
défit le J 9, juillet : s’il ne s’étoit pas cafTé la cuifTe en tom- 
bant de cheval , dès ce moment le roi Augufte eût été fans 
reffburce. 

Arrêt du parlement du 19. décembre , portant défenfè Je 
prendre aucune perfonne prifonniere pour dettes dans fa. 
maifouy fans la ptrmiffon du, 
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Création de dix maréchaux de France le 14. Janvier; 
Meflîeurs de Chamilli, d’Eftrées , de Château -Renaud, de 
Vauban , de Roz.en , d’Huxelles , de Teffé , de Montrevel , 
de Tallard, & d’Harcourt. Il y eut alors vingt maréchaux 
de France. Le duc d’Harcourt eft fait capitame des gardes 
à la mort de M. le maréchal de Lorges. 

Le prince Eugène ne commande point cette année , le 
comte de Staremberg prend là place. 

Le duc de Savoie conclut le 5. de Janvier une ligue avec 
l’empereur : cette défeâion fut une des principales caufès de 
tous les malheurs de cette guerre. Fra-Paolo ( mort en 
1613. ) écrivoit cent ans auparavant: » On pourroit s’aider 
» de la Savoie , s’il pouvoit y avoir quelque fureté à traiter 
w avec le Savoyard ; mais c’e;I un Protee qui change con- 
n tinuellement de forme , & dont les fèuls caprices pour- 
» roient épuifèr en peu de tems le tréfôr de Saint-Marc : « 
» & l’on difôit en i 6 zo. de Charles-Emmanuel, que fôn 
» coeur étoit couvert de montagnes comme fôn pays. » Les 
ennemis reprirent Rhimberg le p. février, le maréchal de 
Tallard fit lever le fiége de Traerbac le zç. 

Le maréchal de Villars, après s’ctre emparé fans réfiftance 
des villes d’Offembourg & de Raftadt , & des redoutes que 
les ennemis, avoient fur la Quinche, prend le fort de Kell le* 
p, mars : l’éledeur prend Neubourg fur le Danube le 3. fé- 
vrier , il bat les ennemis à PafTau le 1 1 . mars , & Burglen- 
feldt le z8. s’empare de Ratifbonne le 8. avril, & efl ]oint 
le I Z. mai à Dutlingen par le maréchal de Villars, qui avoit 
pris fâ route par la forêt noire. 

Le projet de l’éledeur étoit de s’emparer du Tirol, fîir 
lequel il ayolt d’anciens droits , tandis que le duc de Ven- 
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dôme entreroit dans le Trentin , pour ouvrir une commu-* 
nicatlon du Milanez avec la Bavière , & couper les paflages 
à l’armée impériale: il prend Kuftein le i8. juin, & Inipruk 
le x 6 . M. de Vendôme, de Ibn côté, force le paflkge des 
montagnes à l’entrée du Trentin le z6. juillet, mais Sta- 
remberg qui l’avolt prévenu , avoit détaché le général Vau- 
bonne pour occuper les gorges & les châteaux fiir la route 
du Trentin ; cet obftacle, )oint à la défeélion ouverte du 
duc de Savoie , rappella M. de Vendôme en Italie , & força 
M. de Bavière à abandonner Infpruk , & à venir rejoindre 
le maréchal de Villars , qu’il avoit lailTé en Suabe pour ob- 
lèrver le prince de Bade. Pendant la marche de M. de Ven- 
dôme , M. de Vaubecourt avoit pris Berlèllole z 7. juillet* 

Le maréchal de Villars apprend que le prince Louis de 
Bade a fait un détachement pour fiir^rendre Aulbourg , ü 
envoie M. de Légal pour attaquer ce détachement , mais les 
ennemis Inftruits de cette marche, s’avancent fiir lui vers 
Munderkinguen ; M. de Légal , quoique fiirpris & moins 
fort qu’eux , les met en déroute le 30. juillet. Malgré cet 
avantage , la ville d’AuAiourg reçoh les troupes impériales 
le leptembre. Les deux armées de Péleéleur & du ma- 
réchal paflênt le Danube à Donavert, pour empêcher la 
jondion du comte de Stirum au prince .Louis de Bade ; la 
méprllè d’un lignai avoit fait engager au marquis d’UlIôn , 
•avant l’arrivée de toute l’armée , un premier combat , où 
il eut quelque délàvantage , mais il fut bien-tôt réparé , & 
le comte de Stirum fut entièrement défait à Hocllet: cette 
bataille le donna le zo. leptembre. 

Au Pays-bas , le maréchal de Villerol , à qui la liberté 
avoit été rendue, force Tongres le 10. mai: Marleboroug 
prend la ville de Broon le ij. défendue vaillament par le 
marquis d’Alegre, & la ville de Hui le z6, juin. C’eflicî 
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que paroît pour la première fois cet illuftre Angloîs ( Marie- 
boroug ) qui prit la place de Guillaume III. dans la grande 
alliance , & qui en devint le modérateur & l’arbitre. Ce 

f énéral adoptant la haine que le prince Eugène portoit à la 
rance , s’en lèrvit pour fz propre grandeur, & la porta fi 
haut , qu’il fit depuis trembler là fouveraine. 

Combat d’Ekeren le 30. juin. Le baron de Spaarfavoit 
forcé les lignes du pays de Vaas , défendues par le comte de 
la Motte , & y avoit perdu beaucoup de monde ; le baron 
d’Obdam en voulut faire autant fiir celles d’Anvers, mais 
il y trouva le maréchal de Boufflers & le marquis de Bedmar. 
Ce combat fut long , ou plûtât ce furent plufieurs combats , 
occalîonnés par la pofition des lieux coupés de digues & de 
canaux : le baron d’Obdam y fut battu avec une grande 
perte de (bn armée , qui fe retira fous LUlo. Les ennemis 
prirent Limbourg le 17, fèptembre , & la ville de Gueldres 
le 17. décembre, après un bombardement & un blocus de 
'quatorze mois. 

M. de Vendôme fait défàrmer & arrêter les troupes du 
duc de Savoie le 19, fèptembre; il bat le i6. oétobre le 
général Vifcomti qui menoit quinze cens cavaliers à ce 
prince , mais il ne put empéçher M. de Staremberg , qui 
lui avoit dérobé deux jours de marche , de conduire un 
iêcours confidérable au duc de Savoie. 

En Allemagne , M. le duc de Bourgogne , ayant fous lui 
le maréchal de Tallard & M. de Vauban , prit le vieux 
Brifàc en quatorze jours , & força les afliégés de capituler 
le 6. fèptembre. Bataille de Spire le 15. novembre. M. le 
maréchal de Tallard faifèit le fié^e de Landau ; le prince 
de Heflè ( roi de Suède , qui fiicccda à Charles XII. ) joint 
au prince de Naflau , vint au fècours avec une armée com» 
pofee d’Anglois , de HoUandeis & d’AUenums. M. de Tal- 
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lard quitte le lîége où il lallTa M. de Laubanle , & livra 
bataille au prince de Hefîe , qui fut entièrement défait. L’ar- 
mée étoit d’un tiers plus foible que celle des ennemis. La 
lenteur de la marche de Pracontal , que le maréchal de 
Villeroi avoit détaché malgré lui de fôn armée de Flandre, 
& à qui il avoit ordonné de faire de petites journées, penfà 
être fiitale à M. de Tallard ; & cet officier , de la plus grande 
réputation , s’y fit tuer de défèfpoir. FoUard loue extrême-, 
ment M. de Tallard : le lendemain ce général prit Landau , 
& Laubanie en eut le gouvernement. 

Le roi de Portugal entre dans la grande alliance le i6, 
mai. L’empereur & le prince Jofèph fbn fils, qui avoit été 
élu roi des Romains dès 1690. renoncent par aâe du iz. 
lêptembre à tous leurs droits fur la monarchie d’Efpagne > 
en faveur de l’archiduc Charles. Les Impériaux fè fiiilïllènt 
d’Amberg , capitale du haut Palatinat , le 30. de novembre# 

Le roi d’E^Jagne fait une déclaration en forme d’inter- 
prétation du tefiament de Charles II. en faveur de M. le 
duc d’Orléans. 

Soulèvement des Cevencs , que l’on ne peut terminer 
malgré tous les foins du maréchal de Montrevel à pourfùivre 
& à châtier les rebelles nommés Camifars, Sur mer , les 
Anglois furent repoufics par Cabaret le 18. mai à la Gua- 
daloupe. M. de Coetlogon battit le zz. mai cinq vaiflèaux 
de TOerre qui efcortoient une flotte Angloifè & Hollan- 
doife : il y en eut quatre de pris , & le cinquième fut cotilé 
à fond , mais la flotte eut le tems de fè fàuver pendant le 
combat. L’amiral Rook tente une defcente inutile à Belle- 
Ifle le 6. juin. M. de Saint-Pol attaque le 10. août une flotte 
HoUandoifè au nord d’Ecoffe , il bat les vailTeaux de guerre 
qui l’efcortolent , & prend plulîeurs des autres bâtimens. 
M, Ducallè rapporte trois millions de la Havane, M, du 
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Queâie fait brûler par M. de Beaucaire « capitaine de fré- 
gate, la ville d’Aquilée, où les ennemis avoient un grand 
dépôt. Le roi de Suède bat cinq mille Saxons le premier 
mai à Pultausk \ il prend Elbing le i o. décembre ; il avoit 
bombardé Thorn le 14. oôobre , la patrie de Copernica 

1704. 

Cette année voit changer toute la face de l’Europe; 
L’empereur qui trembloit pour la capitale , donne la lot 
dans l’Empire ; l’Elpagne , julques-là tranquille , va entrer 
en guerre pour défendre l’intérieur de la monarchie ; trois 
iôuverains d’Italie lônt chalTés de leurs états ; le roi de Po- 
logne Augufte eft détrôné , & la France , qui n’avoit eu que 
des lliccès, éprouve les plus grands revers. 

En Elpagne , l’archiduc Charles ayant pris le titre de 
roi d’Elpagne , débarque le 9 » mars à Lilbonne , avec huit 
mille hommes de troupes Angloilès & Hollandoilès com- 
mandées par le duc de Schomberg. On frappa alors une 
médaille avec cette inlcription ; Charles III. par la grâce 
des hérétiques , roi catholique. Le roi d’Elpagne coinmence 
par avoir de grands avantages fur les Portugais : c’étolt M, 
de Berwick qui commandbit les troupes Françoilès que le 
roi y avoit envoyées ; après leur avoir pris plulieurs petites 
places dans le courant du mois de mai , il le rend maître 
de Por(»-Alegre le 8. juin. Les Portugais furent plus heu- 
reux lùr la fin de l’année , & ne lailTerent rien au roi d’Ep 
pagne de lès conquêtes. Le prince de Darmftadt , qui avoit 
«enté de lùrprendre Barcelonne par une intelligence qui fut 
découverte , frit voile avec l’amiral Rook vers Gibraltar, 
dont il s’empare le 4. août: en vain , pour faciliter à M. de 
Pointls & à M. de Vüladarias les moyens de reprendre une 
fx importante place , la flotte Fran^oiè commandée par M. 
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le comte de Touloufè, ayant (ôus lès ordres M. le maréchal 
de Cœuvres, attaqua le 14. août celle des ennemis , fiir 
laquelle elle eut l’avantage. Gibraltar eft demeuré aux An- 
glois. Ce combat don/ié à on^e lieues au nord & fùd de 
Malaga , eût été aufli utile à l’Efpagne , qu’il avoit été glo- 
rieux pour M. le comte de Touloulê, n on avoit encore 
attaqué le lendemain les ennemis , comme il le vouloit ; 
c’étoit aufli l’avis de M. de Relingue , qui étant blelTe à 
mort, confèilla un nouveau combat ; mais on ignoroit le 
mauvais état de la flotte ennemie; & la perte que nous 
avions faîte d’environ quinze cens hommes , détermina , par 
l’avis de M. d’O , à ne point engager une féconde adion. 

En Italie; le duc de Modene ayant traité avec l’empe- 
reur , M. de Vendôme s’empara de fon duché : le duc de 
la Mirandole, qui avoit traité avec la France, éprouva le 
meme fort de la part des Impériaux ; & le duc de Mantoue , 
voyant fés états devenus le théatré de la guerre , vint à 
Paris, où il époufà mademoifélle d’EIbœuf: il a, été le dernier 
duc de cette maifôn , dont le duché érigé par Charles-Quint 
en 1Ç30. eft demeuré depuis à la maifon d’Autriche. Le 
grand prieur de Vendôme prend Revere le 10. avril. M. de 
la Feuillade , qui s’étoit emparé fur la fin de l’année pré- 
cédente de toute la Savoie , à la référve de Montmeliand , 
prend le château de Suze le iz. juin, enfùite la ville de 
Pignerol. M. de Vendôme prend Verceil le zo. juillet , & 
depuis le 17. féptembre jufqu’au z8. il fé rend maître de 
la ville d’Yvrée, de la citadelle & du château. Legrand 
prieur s’empare de Senfàno le zy. novembre. 

En Allemagne , ce n’étoit plus le maréchal de Villars qui 
y commandoit , il s’étoit brouillé avec l’éleéteur de Bavière, 
rebuté par l’incertitude de fbn caradere, & par les mauvais 
conféils dont il étoit environné : ce fut le maréchal de Marfln 
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qui le remplaça. L’élefteur s’empare de Paflau le 9, jan- 
vier. M. de Marlboroug , après avoir forcé un détachement 
de l’armée de Bavière , s’empare de Donavert le i. juillet : 
cette conquête lui donna un pont fiir le Danube , & le- 
paroit nos troupes du haut du’ Danube d’avec celles qui 
étoient au-delTous ; cependant cette pofition n’eût guéres 
avancé les ennemis , qui ne pouvoient péq^trer en Bavière 
fans s’éloigner des dépôts de Nüremberg & de Nortlingue , 
d’où ils tiroient leurs fiibfîftances : ainli , en évitant de les 
attaquer , on les eût forcés de fe retirer du côté du Mein,' 
On railbnna autrement : le renfort amené par le maréchal 
de Tallard, redoubla le defir qu’avoit l’éledeur de combat- 
tre; & le mercredi i;.&oût(è donna la bataille d’Hocflet, 
où le prince Eugène & M. de Marlboroug remportèrent une 
.vidoire complette fiir les armées de France & de Bavière, 
commandées par l’éledeur & les maréchaux de Tallard & de 
Marfin. M. de Tallard qui y perdit Con fils , y reçut une 
blelTure , & fut fait prilonnier comme il alloit retirer les 
iroupes qui étoient dans le village de Plintheim, On eft en- 
core à comprendre comment ces troupes , au nombre de 
vingt-lêpt bataillons & de quatre régimens de dragons , con- 
fèntirent à fè rendre fans la moindre défenlê ; le prince de 
Bade failbit pendant ce tems-là le fiége d’Ingolfiat. La fuite 
de cette défeite fut la perte de plus de quatre-vingt lieues de 
pays : nous étions fur le Danube , & nous repaflames le Rhin, 
iâns gue la brave réfiflance de M. de Laubanie pût empêcher 
la prifè de Landau , dont le roi des Romains & le prince de 
Bade fê rendirent les maîtres le ij. novembre, Prifè de 
Traerbac par les Impériaux le ip. novembre. 

Le maréchal de Villars calme les troubles des Cevenes. 

La campagne de Flandres fè borna au bombardement de 
‘Namur par M, d’Owerkerque , général des Hollandois , dans 
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le mois de iuillet ; Marlboroug s’empare le oftobre de 
la ville de Trêves , que nous avions abandonnée. Le maré- 
chal de Boufflers eft feit capitaine des Gardes par la mort du 
maréchal de Duras , & (e démet avec peine du régiment des 
Gardes , que le roi vouloir donner au duc de Gramonc. On 
balançoit entre ces deux charges , & lorlque M. de Bouf- 
flers eut le réglaient des Gar^s en 1691, ondifbitque le 
duc de Noailles , capitaine des Gardes , le demandoit en quit- 
tant (à charge. 

Arrêt du conlèll des dépêches, du 17, février, qui juge 
que M. l’archevêque de Reims peut occuper la place de 
doyen du confèil , contre la prétention de M. de la 
Reynie. 

Di (grâce de madame des Urfins en Elpagne , qui reprit 
là faveur dans la fuite. Introduâion des billets de mon- 
noie. 

Stanlflas Leezinskî , Palatin de Pofnanie, âgé de vingt-fîx 
ans , efl élu roi de Pologne le ii. juillet. Défaite des Saxons 
llir la Duna le 6. août : autre combat , dans lequel ils fii- ' 
• rent encore battus le 19, malgré la belle réfiflance du géné- 
ral Schullembourg , dont la retraite fut admirée par Charles 
XII. lui- même. Nervaprifè parles Mofeovites le 11. Le 
roi Augufle entre le 5. fèptembre dans Varfbvie , d’où il fbr- 
tit le 19. oftobre , à l’arrivée de Charles XII. Les Saxons 
qui avoient remporté un avantage le premier novembre , 
lont battus le 7. par le roi de Suède & le roi Staniflas ; le 
roi Augufle fe retire à Dreflle : il fait enlever , chemin fai- 
ftnt , les deyx freres Sobieski , pour empêcher que l’un d’eux 
ne fut élu en fà place. 

Création d’une cour des monnoies à Lyon; 
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En Italie , M. le grand prieur enleve des quartiers des 
ennemis le r. février : M. de la Feuillade prend Villefranche 
d’alTaut le 7. mars , & le château le 3. avril ; il prend Nice 
le 9. ces deux expéditions , en donnant un port au roi,' 
ôtoient au duc de Savoie toute elpérance d’être fècouru pat 
mer. Prilè de Verue, par M. de Vendôme le 10. avril : ce 
liège avoit commencé dès le iz. oftobre dè l’année précé- 
dente ; M. de Vendôme n’en vint à bout qu’en coupant en-, 
fin la communication que cette ville avoit avec Crelcentin. 

^ Prilè de la Mirandole le 1 1. mai : c’étoit M. de Lapara qui 
condullôlt le fiége. Il mourut l’année d’apiès devant Bar- 
celonne. Prilè de Chivas par M. de la Feuillade le i8. juil- 
let. Bataille de Caflano le 1 6, août : le prince Eugène , qui 
avoit toujours eu une armée fort inférieure à celle des deux 
couronnes , avoit fait de la guerre d’Italie une guerre de chi- 
cane : il étoit queftion pour lors de mener du lècours au duc 
de Savoie , & pour cela il vouloir pafler l’Adda , défendue 
par M. de Vendôme ; il fit attaquer le pont de CalTano ; l’ac- 
tion , où l’infanterie lêule donna , fut lànglante , M. le prince 
Eugène y fut bleflc , M. de Vendôme eut un cheval tué (ôus 
lui; les ennemis Ce retireront avec une grande perte; le duc 
de Savoie ne fut pas lêcouru , & le champ de bataille nous 
refia. Le grand prieur s’étant brouillé avec M. fôn frere , 
quitte l’armée pour ne plus lèrvir. 

Soncino Ce rend à M. de Vendôme le 13. oâobre ; Mont- 
meliand (e rend le 1 1 . décembre. 

En Elpagne , le maréchal de TefTé efi obligé de lever le 
fiége de Gibraltar le z$. avril , malgré ce que M.de Pointis 
avoit pu tenter par mer. Les Portugais prennent Salva-j 

M m m ij 



9 - 



Digitized by Coogle 



Histoire DE France, 

ÆVENE ME NS R E MA RQ^U A B L E S feux LOUIS XiV. 



terra , Valencia d’Alcantara , & Albuquerque dans le mois 
de mai. 

Le roi d’Elpagne fait arrêter M. de Leganès , fiilped de 
Irahifôn , & il eft conduit le lo. juin à la atadelle de Pam- 
pelune , d’où on le transféré à Vincennes. 

Gironne Ce déclare pour l’archiduc le 4. oâobre ; Barce- 
lonne fè rend à l’archiduc le p. Le maréchal de TefTé fait le- 
Ter le fiége de Badaios le 1 6. au marquis de Las-Minas. 

Le maréchal de Villars occupe le camp de Sirk ; il couvre 
par ce moyen ThionviÜe & Saarlouis , & s’oppofè aux pro- 
jets qu’avoient les ailiés de pénétrer dans la Champagne : 
c’eft une des plus belles campagnes de ce général. On s’atten- 
doit à une aâion , & M. de Marlboroug , dont l’armée étoît 
beaucoup plus forte que celle du maréchal , eût bien voulu 
l’attaquer, mais la bonté du pofte le tint en relpeéè, & il 
fut obligé de décamper le 1 6. juin pour pafTer en Flandres , 
ic d’abandonner tous les magaïïns qu’il avoit dans Trêves. 
Milord Marlboroug le plaignit avec beaucoup de hauteur du 
prince Louis de Bade , qui avoit manqué , difoit-il , à tout 
ce qu’il lui avoit promis , & qui avoit empêché toutes les 
opérations de cette campagne ; ce qui eft fingulier , c’eft que 
ce milord Ce difculpa auprès du maréchal de Villars de ce 
qu’il ne l’avoit pas attaqué. Le maréchal de Villars fait deux 
détachemens de fbn armée , l’un aux Pays-bas, l’autre fur le 
Rhin ; il force les lignes de Veiflèmbourgle 3. juillet ; Hom- 
bourg Ce rend au marquis de Conflans le z6. Le maréchal 
affoihli par le détachement qu’il avoit envoyé à l’éleéleur de 
Bavière , ne put défendre les lignes de Haguenau contre le 
prince de Bade , qui les força le z8. fèptembre, & qui entra 
le î» oclobre dans la ville , que M. de Péri abandonna fè- 
crettement pour làuvcr Ck garnilôn , que le priAce de Bade 
vouloir faire prilônniere de guerre. 
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Aux Pays bas , l’élefteur prend la ville d’Hui le preml^ec 
juin, & les alliés la reprennent le ii. juillet. Ce prince , 
après avoir levé le fiége de la citadelle de Liège , étoit cam- 
pé à Vignamont avec le tnaréchal de Villeroi ; mais comme 
les lignes (ju’ils avoient faites étoient trop étendues , elle» 
furent forcées le i8. juillet , au porte qu’occupoit M. deRo- 
quelaure ; M. de Caranian y confèillé par Steckemberg , lieu- 
tenant colonel d’AKàce , y eut l’honneur de la retraite , en 
formant un bataillon quarté que les ennemis ne purent rom- 
pre : l’armée Ce retira (bus Louvain , & les ennemis prirent 
Tillemont & Leuve. 

L’éleâeur prit Dieft le if. novembre. 

La mort de l’empereur Léopold , arrivée dès le 6 , mal î 
n’avoit rien changé à la face des affaires. Ce prince , né 
vertueux , étoit fans talens : l’ambition qui régla toutes (es 
démarches -, étoit plutôt une paffion du conlèil de Vienne » 
qu’une paffion qui lui fut propre. L’empereur lôn fils hé- 
rita de (es miniflres , comme de lès domaines & de (ès digni- 
tés y & Ion conlèil continua d’agir fous fon nom , comme U 
avoir fait fous le nom de Léopold. 

La bulle yineam Domini Sabaoth fut enregirtrce au par- 
lement le 4. foptembre : c’étoit une condamnation du fa- 
meux cas de confoience qui avoir été approuvé par quarante 
dofteursde Sorbonne en 1701. & qui , en renouvellant la 
quertion du fait & du droit > rendoit la fignature du formu- 
laire inutile y par rapport à la condamnation des cinq propo- 
fîtions de Janfonius. 

Les Suédois battent les Mofoovites le z 6 . juillet près de 
Mittau y & le 3 1 . près de Varfovie. Mittau fo rend aux Mofj 
covites le 1 6, foptembre. 
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Cette année mît le comble aux revers de la France. 

En Elpagne , lî on en excepte Villaréal , que le comte de 
Las-Torres força le 8. janvier, tout le relie de la campagne 
ne fut qu’un tiflu de dilgraces. Alcantara le rend le 16. 
avril à milord Galouai. Le roi d’Elpagne , ayant lôus lui le 
maréchal de TelTé , leve le liège de Barcelonne le iz. mai, 
après trente-lèpt jours de tranchée. La Catalogne ell ou- 
verte à l’archiduc : Ciudad-Rodrlgo ell pris par les Portugais. 
Cartagene Ce rend le 13. juin aux Anglois : milord Galouai 
s’empare de Salamanque le 7. juin , & marche à Madrid , 
d’où la reine ell obligée de Ibrtir : l’archiduc ell proclamé 
roi. Philippe V. làns perdre courage, le met à la tête des 
troupes que commandoit le maréchal de Berwick , à quatre 
lieues de cette capitale , & pourlùit les ennemis ; ils quittent 
Madrid à lôn approche , & faute de lùbfillances , finilîènt par 
prendre le chemin du royaume de Valence, étant toujours 
pourlüivis par le maréchal de Berwick, Ils prennent le 8. août 
Alicante , vaillamment défendue par Mahoni , qui reprit 
Cartagene le 18. novembre. L’ilîe d’Ivica le rend à l’ar- 
chiduc le 20. lèptembre,& celle de Majorque le 2Ç. Le 
marquis de Bai prend Alcantara lîir les Portugais le 14. dé- 
cembre. 

En Flandres Ce donna la bataille de Ramilli le 2 3 . mai 
jour de la Pentecôte. L’éledeur de Bavière & le maréchal 
de Villeroi commandoient l’armée de France ; le duc de 
Marlboroug , le duc de Virtemberg , & le maréchal d’O- 
werkerque celle des alliés. Notre aile gauche , couverte par 
la petite Gette & par les marais qui la bordent , ne pouvoit 
ni être attaquée , ni attaquer ; en conlequence , milord Marl- 
boroug fortifia Ca. gauche de tout ce qu’il prit fiir (à droite , 
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qui lui devenoît inutile , au lieu que l’élefteur & le maréchal 
de Villeroi ne touchèrent point à leur gauche ; enlorte que 
leur droite eut feule à fôutenir toute l’armée ennemie , qui 
s’étoit formée fur plufieurs lignes : cette mauvaifè difpofition 
de l’armée Françoifê caufà fa défaite , & cette défaite de- 
vint une déroute entière par la confiance perdue , & par le 
trouble qui s’empara des efprlts : nous n’eûmes pas .plus de 
trois ou quatre mille hommes de tués dans cette bataille , & 
nous perdîmes Anvers , Louvain , Malines , Lierres , Bru- 
xelles , Bruges , Gand , Oudenarde , Oftende , Menin , Den- 
dermonde , Ath , &c. Louis XV. a repris toutes ces villes , 
& y a ajouté y tant dans le comté de Flandres , que dans le 
Brabant & pays de Hainaut , les villes ou forts d’Ipres, Fur-, 
nés , Courtrai , la Kenoke Tournai , Nieuport , Dixmude V 
Grammont , Aloft , Deinze , Ninove , Leflines , Enguien , 
Soignies , Plalîèndal , Wilvorden , &c. LeTmaréchal de Vil- 
leroi fut rappellé , & le même malheur qui nous pourfùivoit,' 
lit retirer , pour le remplacer, M. de Vendôme de l’Italie 
où il commandoit , & donna lieu aux nouvelles dif^aces qui 
nous firent perdre le Milanez , le Piémont & la Savoie. 

Les commencemens de la campagne d’Italie avoient été 
favorables. Le maréchal de Berwick , qui n’étoit pas encore 
pafle en Efpagne , prend le château de Nice le 4. janvier. 
Bataille de Caicinato le 19 . avril, où M. de Vendôme défait 
le comte de Reventlau général Danois ; la perte des enne- 
mis fut telle , que le prince Eugène , qui n’étoit arrivé que 
le lendemain de la bataille , ne put fbütenir l’approche de 
M. de Vendôme qui pourfùivoit la viétoire , & qui défit en- 
core le même jour plus de deux mille hommes , ce prince 
fut forcé de fè retirer dans le Trentin, pour y attendre des 
fècours d’Allemagne. Les mefiires de M. de Vendôme ctoient 
fi bien prifès, qu’il a voit annoncé cette viêloire au roi , lorf^ 
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qu’il partit de la cour pour fè rendre en Italie. Il eût été à 
louhaiter que dans la fuite de cette campagne , il n’eût pas 
laifle paflèr l’Adige , & puis le canal Blanc au prince Eugè- 
ne ; & qu’étant le fèul qui pût réparer fès fautes , il n’eût pas 
été rappelle en Flandres , après Ramilli , pour y remplacer 
le maréchal de Villeroi, Il remit l’armée a M. le duc d’Or- 
léans. 

M. de laFeuIllade ayant inverti Turin le i^. mai , avoit 
ouvert la tranchée la nuit du 2. au 3. juin ; il avoit été queP 
tion de ce fîége des l’année derniere , & M. le maréchal de 
Vauban offrit alors d’y aller comme volontaire , & unique* 
ment pour donner fès confèils à M. de la FeuUlade. Levée 
du fîége de Turin le 7. fêptembre. Le prince Eugène « après 
une longue 8f pénible marche , où il ne trouva pas les obf^ 
tacles auxquels il auroit pu s’attendre , attaqua nos lignes 
& les força ; M. te duc d’Orléans y fut blelTé ; le maréchal 
de Marfin y perdit la vie. L’objet du prince Eugène étoit de 
ravitailler Turin , & il n’eût ofè fè promettre un plus grand 
avantage ; mais il vit fùrpafler fès efpérances par le parti 
que l’on prit ; au lieu de fè retirer fous Cafâl » qui auroit 
maintenu le Milanez , on regagna Pignerol ; enfôrte qu’en 
moins de quatre heures on reperdit le Modenois , le Man- 
touan , le Mllanois, le Piémont , & enfin le royaume de Na- 
ples. La viirtoire complette que remporta le 9. du même 
mois le comte de Médaviprèsde CartigUone, contre le prince 
de Hefle ( depuis roi de Suède ) devint inutile. Follard jette 
tout le blâme de cette affaire fur le maréchal de Marfin , & 
flir Albergotti : fîir lé premier qui négligea , malgré les or- 
dres de M. le duc d’Orléans , de fortifier , de toutes les trou- 
pes qui demeuroient inutiles dans le relie des retranchemens , 
la partie par où le prince Eugène nous attaqua , & qui étoit 
d!une très-petite étendue ; de u condamne Albergotti d’avoiç 
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refufe de Ct dégarnir du porte qu’il occupoit , & où U n’y 
avoit rien à faire , pour envoyer du lècours à l’attaque du 
prince Eugène : d’ailleurs il ne penlè pas qu’il feliût (brtir 
des lignes. Le roi fait faire en vain des proporttions de paix , 
plus avantageufès aux alliés que les elpérances mêmes qu’ils 
avoient conclues en formant la grande alliance , & que ce 
qui leur en refta par l’événement, La feute des minirtres de 
Louis XIV. en 1671. auroit dû corriger lès ennemis. 

En Allemagne , le maréchal de ViUars lôutenoit l’honneur 
de nos armes ; il avoit fait lever le blocus de Fort Louis » 
en s’emparant des retranchemens de Drufènheim que le 
prince de Bade avoit abandonnés. Le maréchal de Marrtn 
qui n’avoit pas encore parte en Italie , étoit avec lui ; le 
comte du Bourg qui commandoit l’avant-garde •, avoit battu 
le premier mai huit cens chevaux des ennemis. Le maréchal 
de Villars détacha le marquis de Vieuxpont , qui Ce rendit 
maître de Drufènheim le t. mai, & M. de Péri qui prit Ha- 
guenau le 1 1 . Ce général campa à Spire , d’où il mit tout 
le Palatinat à contribution , & finit par Ce rendre maître le lOm 
juillet de l’irte du Marquifàt. 

• Les éleâeurs de Bavière & de Cologne font mis au ban de 
l’Empire par un décret du 29. avril. 

Union des royaumes d’Angleterre & d’Ecorte , çui ne 
ront plus qu'un feuL G* mime parlement > jous le nom de 
Parlement de la grande Bretagne. La reine Anne vint à 
bout de ce que le roi Guillaume n’avoit pu exécuter. 

Les Saxons font encore défaits par les Suédois à la bataille 
de Frawrtatle 13. février : 1 a vidoire fut complette » & le 
roi Augurte Ce retira à Cracovie , pendant que Charles XII, 
détruiloit en Lithuanie , le rerte du parti Saxon. Ce prince 
s’avance enfiiite dans la Saxe , & contraint enfin le roi Au- 
gurte à figner à Alt-Raenrtadt le 24, fèptembre le traité 
par lequel il renonce à la couronne de Pologne, 
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Le comte de Villars , frere du maréchal , reprend Tifle 
de Minorque le ç. Janvier. Les troupes Françoifès & Elpa- 
gnoles évacuent toute la Lombardie par une capitulation 
ngnée le 13. mars: Modene avoit capitulé le 10. février, 
& le château de Milan le zo. mars. 

Le général Thaun s’empare de Capoue le z. juillet; le 
château fè rend le la ville de Naples lui ouvre lès portes 
le 8. & tout le relie du royaume fuit la révolution. Gaëte 
fè rend le 30. lèptembre, le château de Suze le 4. oftobre , 
& Orbitello le zi. décembre. 

Bataille d’Almanza le z j. avril : les Portugais & les An- 
glols commandés par milord Galouai & M. de Las-Minas , 
y furent entièrement défaits par le maréchal de Berwick ; 
le chevalier , depuis maréchal d’Asfeld , & le marquis d’A- 
varai , eurent grande part au lûccès de cette journée. Une 
cholè aflèz lînguliere , c’étoit de voir un Anglois ( le maré- 
chal de Berwick , fils naturel de Jacques II, ) commander 
l’armée de France ; & de voir celle des Anglois fous les 
ordres de milord Galouai , François , connu fous le nom de 
Ruvigni , qui étoit forti de France lors de la révocation de 
rédit de Nantes. M. le duc d’Orléans, quelque diligence 
qu’il eût faite , n’avolt pû arriver que le lendemain de cette 
adion : les fiiites de cette vidoire furent auffi rapides que 
l’avoient été celles de nos défaites. Réquena fo foumet à 
M. le duc d’Orléans le 3. mai, & Valence le 8. les autres 
villes de ce royaume foivirent l’exemple de la c^itale , à 
la réforve de quelques-unes que réduifit le chevalier d’As- 
feld. Son alteflè royale marche aufli-tôt vers J’Arragon î 
S arragolîe lui ouvre fos portes le zy. du même mois. Le 
duc d’Oflbnne prend Serpa le z 6. M, de Mahoni prend Alcir^ 



i 



Digiîized by Google 





Troisième Race. 



EVE NE ME N S RE M A R<lü A B L E S Joui L O U 7 S X/V, 



le i8. juin ; Mequînença Ce rend le 7. juillet, & Monçon 
le 7. août. Le duc de Noailles Ce rend maître de Puicerda 
& de toute la Cerdagne , & fait bâtir une citadelle à Pui- 
cerda aux dépens de la Cerdagne Efpagnole. 

Le marquis de Bai prend Ciudad-Rodrigo le 4, oftobre,' 

La ville de Lérida , l’écueil des plus grand capitaines , 
eft affié^ée par M. le duc d’Orléans ; il la prend le 1 5. oéto- 
bre apres onze jours de tranchée ouverte : le château ne le 
rendit que le tz. novembre. 

Le duc de Savoie & le Prince Eugène lèvent le liège de 
Toulon le zz. août: l’entreprile étoit auffi grande qu’elle 
fût mal exécutée. Le maréchal de Tefle fit attaquer le iç, 
août la hauteur de Sainte - Catherine , dont ils s’étoient 
emparés; ils ne (bngerent plus qu’à la retraite, & tout cet 
appareil le termina à quelques bombes que jetta l’amiral 
Schouel , & qui ne firent pas grand mal : le marquis de 
Goelbriand y acquit beaucoup d’honneur. La mailôn d’Au- 
triche n’eft pas heureulê dans lès entreprilès fiir la Provence : 
on a vu que Charles-Quint y échoua du tems de François I, 
en 1536. & depuis , l’armée de la reine de Hongrie en a 
été rechaflee Ibus le régné de Louis XV. en 1747, parle 
maréchal de Bellifle , qui , ayant été fait duc héréditaire en 
174Z. pour récompense de l’éledion de l’empereur Charles 
VII. fut fait pair en 1747. pour avoir fàuvé la Provence. 

Le maréchal de Villars fiirprend les lignes de Stolophen 
le 21. mai; ces lignes s’étendoient depuis Stolophen jusqu’au 
pied de la montagne de la forêt Noire. Meffieurs de Vivant 
& de Broglio ayant allèmblé les troupes fous Lauterbourg , 
abordèrent en bon ordre à l’ifle de Neubourg , tandis que M, 
le maréchal de Villars , s’étant avancé jufqu’à Bihel , entra 
dans les lignes que les ennemis avoient abandonnées , & 
iublit fôn quartier à Radfiadt. Cette entreprifè donna en^ 
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trée dans le cœur de l’Allemagne : ce général s’empara du 
duché de Virtemberg , il fit contribuer jufqu’à Ulme « & 
meme au-dela du Danube ; il prit Schorendorf , battit le 
général Janus à l’abbaye de Lorck , le fit prilônnier avec 
plus de deux mille hommes » & envoya faire des courlês 
julqu’à Marlendal , &c. C’étoit le margrave de Bareith qui 
commandoit pour les Impériaux depuis la mort du prince 
Louis de Bade, arrivée le 14. janvier ; l’élefteur d’Hano- 
vre , depuis roi d’Angleterre , remplaça le margrave , & 
après avoir fiirpris le marquis de Vivant auprès d’Offem- 
bourg , contraignit le maréchal à repaflèr le Rhin. 

Il n’y eut rien en Flandres. Milord Marlboroug avolt pafle 
en Saxe avant l’ouverture de la campagne ; on dit qu’il ga- 
gna Piper, miniftre de Charles XII. a force d’argent, & 
que ce prince Ce laifîà perfiiader d’employer Ces forces contre 
le CzuT , où il perdit là réputation & Ion armée , tandis 
qu’il auroit pu lè couvrir de gloire en lè rendant le paci- 
ficateur de l’Europe i mais Charles XII. ne Ce laiflbit déci- 
der par perfonne , & il a depuis juftifié Piper , en avouant 
qu’il avolt pris cette rélblution de lui-même ; ce prince étoit 
très-vrai; il aimoit à rendre juftice au mérite, fans jamais 
avoir adopté aucune aéHon qu’il n’eût pas faite , & qui eût 
pu lui attirer dfes louanges , dont il étoit l’ennemi déclaré , 
même quand il les méritoit. Il n’y eut jamais d’homme plus 
doux ni plus fimple dans le commerce , ni en même tems 
de courage plus effréné à la guerre ; le poffible n’avoit rien 
de piquant pour lui , il lui falloit des fiiccès hors du vrai- 
lêmblable. 

Sur mer, le chevalier de Forbin prit le 13. mai deux 
vailTeaux de guerre Anglois , & vingt navires marchands : 
il fit une autre prilè vers le Nord dans le mois de juillet , 
de quarante vailTeaux Anglois & HoUandoIs , & le ai* 
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oâobre, étant joint avec M. du Gué-Trouin, il combattit 
une flotte Angloile (ans grand avantage. 

Introduélion des billets de la caifle des emprunts. AJ. le 
Premier eft arrêté lùr le chemin de Verlàilles , la veille de 
la Chandeleur » par un parti venu de Courtrai , & comman- 
dé par un colonel des troupes de Hollande , nommé Guefton : 
on le reprit à quatre lieues au-delà de Ham. Madame de 
Montelpan qui avoir été Hirintendante de la mailbn de la 
reine, meurt aux eaux de Bourbon le z8. mai. Mort de 
madame la duchefle de Nemours le i6. juin; les états de 
Neuchâtel inveftiflent le 3 . novembre le roi de Pruflê de 
cette principauté & de cellé de Valengin : cette poflèflion 
lui fut confirmée à la paix d’Utrecht , au préjudice des lé-, 
gitimes prétendans. 

Confpiratlon dans Genève, dont le duc de Savoie eft 
fbupçonné , attendu fès anciennes prétentions fur cette ré- 
publique. 

1708, 

Si M. de Vendôme fit des fautes pendant cette campa- 
gne , il faut convenir que les contradiéfions qu’il y éprouva 
ne contribuèrent pas à les réparer. Les intelligences que 
l’on avoir dans Gand , & qui en afliiroient la conquête , dé- 
terminèrent le roi à procurer à M. le duc de Bourgogne 
l’honneur de cette expédition : en effet il s’empara de cette 
ville le <). juillet, ayant fbus lui M. de Vendôme, tandis 
que le comte de la Mothe s’emparolt de Bruges & de 
Plaflendal. 

De-là le liège d’Oudenarde fut réfôlu , comme on en 
peut ji^er par la marche que l’on fit j^our occuper le polie 
de Leliihes , mais on trouva l’armée des alliés commandée 
par le duc de Marlboroug & par le prince Eugène , qui 
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avoit déjà pafTé l’Efcaut: il fallut combattre, & le 1 1. Juillet 
fe donna le combat d’Oudenarde ; les ennemis y eurent 
quelque avantage , parce que nous arrivâmes trop tard , & 
qu’il n’y eut qu’une tête de notre armée qui attaqua fiic- 
celTivement & par brigade un front d’infanterie plus fort & 
plus étendu que le notre. M. de Vendôme vouloit que l’ar- 
mée couchât (ur le champ de bataille , dans l’intention de 
recommencer le lendemain , mais l’avis de décamper pré- 
valut, & on eut railôn , parce que nous nous ferions trouvés 
dans une pofition plus mauvaifè encore que celle de la 
veille , notre armée étant fcparée par celle des ennemis t 
on fè retira vers Gand , & la perte que l’on fit dans cette 
marche de nuit , fut plus grande que celle de la Journée, 
Les ennemis font le fiége de Lille ; ils ouvrent la tran- 
chée dès la nuit du zt. au 13. août: M. le maréchal de 
Eoufflers défendoit cette capitale de fon gouvernement. Les 
détails de ce fiége , qui dura quatre mois , fèroient trop 
longs , & les réflexions nous meneroient fort loin. M. de 
Vendôme vouloit attaquer les ennemis , & il n’en fut pas 
le maître; le comte de la Mothe chargé de couper un convoi 
des ennemis qui n’avoient plus de (ubfifiances , fut battu le 
, i8. fèptembre à Vinendale, & enfin , contre toute raifbn , 
le prince Eugène vint à bout d’une entreprifè que le fiiccès 
pouvoit à peine iufiifier,; la ville de Lille fe rendit le 23. 
oâobre, & la citadelle le 8. décembre. La belle défenle 
que fitM. de Eoufflers lui valut la dignité de Pair de France, 
& à fim fils aîné la Airvivance du gouvernement de Flandre , 
qui païïa par la mort de cet aîné au fécond fils ; le fils de 
celui-ci , n’ayant encore que quinze ans , fuccéda depuis 
dans le même gouvernement , pour récompenfè des fèrvices 
que le duc de Eoufflers fbn pere rendit à l’état , en défen- 
diat contre les Autrichiens la ville de Gênes > où ü çom^ 
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mandoit les troupes de France & d’Elpagne , & où il mourut 
le Z. juillet 1747. le jour même que les ennemis en levèrent 
le fiége. 

M. de Vendôme s’empare de Leffingue le zj. oftobre : 
ce polie ôtoit la communication d’Ollende au camp des en- 
nemis ) & eût été utile deux mois plûtôt. Il en étoit de 
même du projet que l’éledeur fit d’attaquer Bruxelles: cette 
ville n’eût pu être lècourue dans le mois de lèptembre par 
les ennemis, qui avoient afièz d’affaires devant Lille, mais 
on ne s’en avilà que le z 6, novembre ; le prince Eugène & 
milord Marlboroug furent alors en état de s’y porter , & 
après avoir paffé l’Elcaut le z7. novembre, ils s’avancèrent 
vers Bruxelles , & forcèrent l’éledeur de décamper. M, de 
la Mothe rend la ville de Gand aux alliés le 30. décembre. 

La tentative de Jacques III. fur l’EcolTe n’avoit pas été 
plus heureufè. Le comte de Forbin commandoit l’armement, 
& les troupes de débarquement étoient aux ordres du comte 
de Gaeé qui fut déclaré maréchal de France en pleine 
mer , & qui prit le nom de Matignon : l’efcadre arriva le 
Z 3. mats à l’embouchure de la riviere d’Edimbourg, mais 
perfônne n’ayant répondu aux fignaux , la flotte revint à 
Dunkerque le 7, avril , & Jacques III. refla en Flandres , 
où il finit la campagne. On frappa une médaille, où d’un 
côté étoit le bufle de ce prince ûns aucune légende , & de 
l’autre , les trois royaumes tels qu’on les voit fur la carte , 
avec cette légende : Kedde cujus cj}. 

Les Anglois s’emparent de la Sardaigne le i j. août , & 
du Port-Mahon le zp, fèptembre : la Jonquiere , qui y com- 
-mandoit, fut Jugé à Toulon par le confèil de guerre, & 
dégradé. 

Du côté de la Savoie , le maréchal de Villars força le 
i I. août ).es deux viJUes de Sezane à la vue du duc de Savoie, 
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qui de Ion côté prit le 3 1. le fort de Feneftrelle, après s’étre 
emparé du fort d’Exile , & de celui de la Pérou (ê. L’empe- 
reur donne au duc de Savoie l’invelUture du Montferrat. 

En Elpagne , Mahoni prend Alcoi le 9, janvier: le duc 
d’Orléans prend Tortolèle 1 1. juillet : le chevalier d’Asfeld 
prend Dénia dans le royaume de Valence le ir. novembre, 
& Alicante le 3, décembre. Le comte de Staremberg entre- 
prend en vain le 4. décembre de reprendre Tortofè. Les 
Infidèles avoient repris , dans le mois de janvier , Oran , 
ceue ville fameulè , dont la conquête avoit fait l’ambition 
& comblé la gloire du cardinal Ximenés : le comte de Mon- 
temar l’a reprifè en 1731. 

Les Mofcovites abandonnent Grodno le 8. février, i. 
l’approche du roi de Suède : ce prince attaque le 14. juillet 
trente mille Mofcovites retranchés dans la ville d’Holoffin ; 
îl les met en fuite , pafle le Borifthene , traite avec les Co- 
fâques , & vient camper fur le Dezena. Le Czar en per- 
fônne attaque près Lefzno le général Lewenhaupt le 8. 
oâobre , & bat près de quatre mille Suédois. 

Albéroni, protégé par M. de Vendôme , obtient du roi 
une penfion de mille écus ; l’abbé du Bois avoit obtenu 
quelques années auparavant un bénéfice par la prote'dion de 
M. le duc d’Orléans. Qui auroit pu reconnoître dans ces 
deux hommes les deux premiers miniflres futurs de la France 
& de l’Efpagne f Ils furent l’un & l’autre cardinaux ; l’abbé 
du Bois mourut en 171 3* & le cardinal Albéroni fut dif^ 
gracié en 1719. & mourut en 1753. 

M. Chamillard remet le 17, février le controlle général 
des finances à M. Defmarets. 

M. Manfârd , flirintendant des bâtimens , étoit mort à 
Marli le 1 1. mai. M. d’Antin, qui lui fùccéde , n’a que la 
qualité de directeur général des bâtimens : il eut celle da 
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Üirintendant en 1716, par un édit de création de cetté 
charge , en même tems que de celle de lurintendant des 
poftes en faveur de M. de Tord , mais l’une & l’autre furent 
lîipprimées en 1716. & M. d’Antin fut fait de nouveau dî- 
redeur général des bâtimens. 

1709» 

Le pape Clément XI. forcé de reconnoître l’archiduc pour 
roi d’Efpagne , s’en excufè auprès de Philippe V. en difànt 
que cette reconnoiflance ne donne point un droit nouveau 
à ce prince ; ce n’étoit pas ainfi que parloient Grégoire VIL 
& Boniface VIII. 

Le roi envoie le pré/îdent Rouillé, & enfîiîte M. de Tord 
à la Haye, pour tenter de mettre fin à une guerre qui épui- * 
fbit l’Europe , & que la rigueur de la préfènte année rendoit 
encore plus inlôutenable ; mais les ennemis firent de fi étran- 
ges propofitions , que l’on fut obligé de continuer la guerre. 
On a prétendu que le penfionnaire Heinfius étoit gîîgné par 
jnilord Marlboroug, dont les vues ambitieulès ne fe bor- 
aioient pas à commander des armées. Le voyage de M. de 
Tord fut l’effet d’une fâge politique : il comptoit bien ne 
rien obtenir , mais c’étoit beaucoup de faire juge toute PEu- 
rope du refus opiniâtre des ennemis aux facilités prefque 
incroyables que le roi avoit apportées à la paix , & d’exciter 
par cet affront les François à de noiiveaux efforts. En con- 
iequence le roi écrivit à tous les gouverneurs des provinces. 

C’étoit le maréchal de Villars qui coinmandoit en Flan- 
dres l’armée Françoifê , beaucoup moins forte que celle des 
alliés. Le comte d’Artagnan force Varneton fur la Lis le 4, 
juillet. Campement du maréchal de Viüars , fà droite à 
Couriere, & fà gauche tirant fur*Bethune, ayant à la tête 
de fôn camp la BalTée & le Pont-Avendin , ce qui réduifit; 
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les ennemis à s’attacher au fiége de Tournai, au lieu de for-> 
mer ceux de Douai & d’Arras , dont la prilè leur eue donné 
une plus grande entrée dans le pays. 

Le marquis de Surville rend la ville de Tournai aux enne-, 
mis le z9. juillet , après vingt-un jours de tranchée ouverte , 

& la citadelle le j. lèptembre ; M. de Beauvau , évêque de 
Tournai , refulè au prince Eugène de faire chanter le Te 
Deum, C’étoit fous les murs de cette même ville , que tren- 
te-fix ans après , Louis XV. en perfônne , ayant avec lui M* 
le Dauphin , & fous lès ordres le maréchal comte de Saxe « 
de voit remporter ( à Fontenoi le 1 1. mai 174Î.) une vidoire 
lîgnalée contre le duc de Cumberland , qui vouloir lui ea 
faire lever le fiége , & qui ne put l’empêcher de s’en rendre 
* le maître après vingt-deux jours de tranchée ouverte. 

Le prince Eugène & le duc de Marlborougpallènt l’Efcaut 
pour venir faire le fiége de Mons ; le maréchal de Villars raf^ 
fèmble fbn armée & marche au fècours. Bataille de Malpla- 
quet le 1 1. fêptembre : on a dit que M. de Villars auroit pu 
attaquer avec avantage l’armée des ennemis le 51. & le io« 
parce qu’alors la fienne étoit plus forte ; & en effet , il fèm- , 
bloit que c’eût été d’abord fôn intention , mais il lui coûtoit 
fans doute d’expofèr une armée qui étoit la relïburce de la 
France ; on ajoute encore , mais fans fondement , que le 
maréchal avoit été arrêté par quelques négociations que les 
généraux de l’armée ennemie avoient entamées pour donner 0 
le tems aux troupes qu’ils avoient lailTées fous Tournai d’ar- 
river ; quoiqu’il en fbit , fitot qu’ils les eurent reçues , Ce 
trouvant beaucoup plus forts que le maréchal , ils vinrent 
l’attaquer le ii. à huit heures du matin : ç’a été la bataille j 
la plus meurtrière & la plus longue de toute cette guerre ; 
le champ de bataille relia ^x ennemis ; ils obtinrent ce qu’ils 
youloient, qui fut de prendre Mons j & malgré cela cettç 
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journée fut glorleufè à la France , par le courage & la vo- 
lonté que les troupes firent voir ; les (bldats qui manquolent 
de pain depuis trois jours , jetteront gaiement celui qu’on 
leur venoit de donner pour courrir Ce battre. M. le maréchal 
de Villars fut blefle ; M. le maréchal de Boufflers , par cette 
générofité vraiment romaine , qui a fait lôn caradere , avoit 
demandé & avoit obtenu d’aller lèrvir Ibus les ordres du ma- 
réchal de Villars , quoiqu’il fut fôn ancien : il fit la retraite 
en fi bon ordre , qu’il ne laififa ni canon , ni prilônniers ; le 
chevalier de Luxembourg étoit à l’arriere-garde , & nous 
nous retirâmes vers le Quefiioi. Grand fourage , où le comte 
de Broglio battit le prince Lobkowits le 1 1 . oftobre. Les 
ennemis prennent Mons le lo. 

En Allemagne , le comte du Bourg fâuva la haute Alfàce. 
Le comte de Merci ayant traverfé le canton de Balle avec là 
cavalerie , s’avança entre Huningue & Brilàc , où il fè re- 
peignit à'iôn infanterie , au moyen d’un pont qu’il avoit 
fait jetter vis-à-vis de Neubourg , que nos troupes ne défen- 
dirent point. De-là ce général marcha au comte du Bourg y 
que le maréchal d’Harcourt avoit détaché avec dix-huit el- 
cadrons , fix bataillons & quatre cens grenadiers : ce fut le 
7,6. août qu’ils le rencontreront à Rumersheim; le comte du 
Bourg les battit , & ils eurent près de lèpt mille hommes 
tués ou noyés ; le comte du Bourg , pour récompenlè , fut 
fait chevalier de l’ordre ; il a été maréchal de France en 
.1714. Nous avons vu Ibus Louis XV. le maréchal de Coi- 
gni rendre un lêrvice plus mémorable encore pour le lâlut 
de cette même province , lorlque le prince Charles y entra 
après avoir palTé le Rhin ; le maréchal prit fbn parti de l’at- 
taquer à WiflTembourg , & fâuva par cette prompte téfolu- 
tion la haute Alface. 

EnEfpagne , le chevalier d’Alsfeld avoit pris le château 
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d’Alicante le 17. avril , & le marquis de Bai avoit battu mi- 
lord Galouai le 7. mai dans la campagne de la Gudina fur la 
frontière de Portugal ; il enleva aux Portugais le château 
d’Alconchel le premier juin. Le duc de Noailles , qui corn-», 
mandoit en Catalogne , attaqua le 7. août deux régimens 
des ennemis qui fortoient de Figuieres ^ ils furent tous tués 
ou pris: ce général attaqua encore le 2. lèptembre dix-huit 
cens chevaux campés à demie portée du canon de Gironne , 
& les mit en fuite ; le général de l’armée Palatine fut fait 
prilbnnier. Le maréchal de Bezons n’avoit pas été fi heu-i 
reux , & il avoit laifle prendre Balaguier à M. de Sta-j 
remberg. 

Du côté de la Savoie , M, Dillon qui commandoit vers? 
Briançon , mit en fuite le 28. août le général Rebender , qui 
s’étoit avancé pour l’attaquer dans lès retranchemens. 

La bataille de Pultowa , donnée le 11. juillet , fut le* 
terme des prolpérités de Charles XII, il fut défait par le 
Czar , à qui il avoit enfin appris à vaincre , toute fbn armée 
détruite ou prifônniere , & lui contraint de fè fâuver : U 
paflà le Boriflhene , gagna Oezakow , & fè retira à Bender. 
Ce revers entraîna la perte du parti de ce prince : le roi Au- 
gufte rentra dans la Pologne ^ le Czar l’y fuivit ; les Sué- 
dois en fôrtirent ; le roi Staniflas ne put réfifter à tant de 
forces réunies , &Jè rendit à Bender auprès du roi de Suède. 
Les événemens de la vie du roi Staniflas font bien remar- 
quables. Les Polonois, témoins de la valeur de ce prince , 
& charmés de la ftgefle & de la douceur de fbn gouverne- 
ment pendant le court efpace qu’avoit duré fbn régné , l’c- 
ïurent encore une fois après la mortd’Augufie( 1733. ) Cette 
éleélion n’eut pas lieu , par le fècours que la Ruflie donna à 
fbn concurrent ; mais Staniflas confèrvant toujours, de l’a- 
,Vêu de toute l’Europe » le titre de roi dont il étoit fi digne ^ 
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fait duc de Lorraine, & vint rendre heureux de nouveaux 
lùjets. V, L’année ié7Ç. Je ne puis me difpenfèr de faire 
honneur à M. Huet , d’avoir préfagé la grandeur future de 
la Mofcovie , dans fbn Hijloire du commerce G* de la navi- 
gation des anciens. Voici fès termes : » S’il s’élevolt parmi 
» eux , quelque jour , un prince avife , qui , reconnoiflant les 
» fautes de leur politique , prît foin d’y remédier en façon- 
3> nant leur efprit féroce & leurs mœurs âpres & infôciables , 
» cette nation deviendroit formidable à tous fès voi/îns. 

Le pere le Telller eft confeflèur du roi , à la place du pere 
de la Chalfè, mort le 20. janvier. Le pere de la Chalfè avolt 
iùccédéau pere Ferrieren 1674. & le pere Ferrier au pere 
’Annat en 1670, Mort de François Louis de Bourbon prince 
deConti le 21. février, âgé de quarante-cinq ans ; il étolt 
le fécond fils d’Armand prince de Conti moit en 1666. Sc 
d’Anne Martinozzi , prlncefïè d’une vertu exemplaire , morte 
en 1672. Les batailles de Gran , de Stenkerque & de Ner- 
vinde , où il fè fignala , n’avoient pu faire oublier au roi le 
voyage de Hongrie , où il étoit allé fans permiffion ; mais 
lorfqu’il fut nommé à la couronne de Pologne , il retrouva 
dans le cœur du roi tous les fèntimens dont il étoit digne : 
il fut pere de Louis-Armand II. prince de Conti , mort en 
.1727, & eft ayeulde M. le prince de Conti d’aujourd’hui, 
né en 1717. qui , à l’exemple du Grand Condé,le frere de 
fbn bifàyeul , a battu prefqu’au même âge les ennemis du 
roi , la première fois qu’il a commandé fe^s armées. Henri- 
Jules de Bourbon , prince de Condé , dit M. le Prince, meurt 
Je premier avril âgé de fbixante-fîx ans. M. Volfîn fûccéde 
à M. Chamillard le 10. juin dans la place de fècretaire d’é- 
tat de la guerre. 

Le duché de Yillars 8c le duché d’Harcourt font érigés en 
'duchés-pairies, 

* ••• 
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II y a quelque mutinerie dans Paris, excitée par la chert^ 
du pain. 

Les vailTèaux de France , arrivés de la mer du Sud avec 
une charge d’or & d’argent , furent d’un grand (ècours pour 
le royaume , épuile ^ar la guerre , & déwlé par la faminq 
que le froid exceffif de l’hiver avoit caufee. 

Mort de l’abbefTe de Maubuiflbn , princefTe Palatine, fcrtnî 
de l’éledeur , pere de Madame & du prince Edouard , dontj 
la fille cpoufâ M, le Prince, 

1710* 

Congrès de Gertrudemberg , où le maréchal d’HuxelIe# 
& l’abbé de Polignac fè rendent dans le mois de mars. Le 
roi , touché des malheurs de les fiijets , porta les offres pouc 
la paix jufqu’à promettre de fournir de l’argent aux alliés 
pour les aider à ôter la couronne à fbn petit-fils; ils vou-, 
ioient plus , & ils exigeoient qu’il fè chargeât feul de le 
détrôner : on peut juger par cette propofitlon de toutes les 
autres : il fallut continuer la guerre. 

En Efpagne, les fuccès des alliés fèmbloîent rallentîs der 
puis deux ans , mais la bataille de SaragofTe gagnée par M,' 
de Staremberg contre le marquis de Bai le 20. août, rer 
plongea Philippe V. dans de nouveaux malheurs, qui laiF-, 
Ibient d’autant moins de reflource à ce prince , que Louis 
XIV. avoit retiré fès troupes d’Efpagne , pour défendre fès 
propres états. Philippe V. quitte Madrid le 9. fèptembre pour 
la fécondé fois , & fè retire à Valladolid ; M. le duc de Ven- 
dôme, que ce roi avoit demandé à fôn grand-pere pour dé- 
dommagement de tous les fècours dont il le privoit , vient 
l’y joindre. Ce que peut un fèul homme ! Philippe V. 
n’avoit ni troupes ni argent ; tout parut renaître à l’arrivée 
du général \ bien-tôt le roi d’Efpagne fut en état de pourfùi-} 
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vre l’armée des alliés : l’armée de l’archiduc dépérilToit eit 
Caftille faute de vivres , que les Elpagnols aimoient mieux 
brûler que de lui fournir ; il craignit d’être coupé par le duc 
de Noailles , qui étoit entré dans le Lampourdan avec les 
troupes qu’Ü avoit pu raflembler fiir (on propre crédit , & U 
partit le II. novembre pour regagner Barcelonne. 

Le roi d’Elpagne rentre dans Madrid; & tout de lîutej 
ayant palTé le Tage avec M. de Vendôme ,-il prend d’alTaut 
le p, décembre la ville de Brihuega, & y fait prilbnniers cinq 
mille Anglois que le général Stanhope y avoit conduits, Sta- 
remberg étant accouru au lècours de cette place , le roi 
d’Elpagne lui livre bataille lé lo. décembre à Villa viciolà : 
ce prince commandoit l’aÜe droite , & M. de Vendôme la 
gauche. Staremberg battu , non (ans une grande ré/îftance » 
nt une très-belle retraite ; cette vifloire fut fiiivie de la lôu- 
iniflîon de plufieurs places. Philippe V. entra triomphant 
dans Saragoflê , & les affaires commencèrent à prendre une 
fzce nouvelle. 

Le duc de Médina - Celi , convaincu de trahilôn , ell 
conduit au chateau de Segovie ; & enlûite à Fontarabie où 
il mourut. 

En Flandres , M. Albergotti rend la ville de Douai le t 
juin , après cinquante-deux jours de tranchée ouverte. M,’ 
le comte de Vauban , nommé alors Dupuis Vauban , neveu 
du maréchal , rend Bethune le zp, août , après quarante-deux 
Jours de tranchée ouverte. Le ip, (èptembre M. de Ravi- 
gnan prend un convoi des ennemis , qu’ils condullôient lur 
la Lis , après avoir battu leur elcorte. Saint-Venantlê rend 
aux ennemis le zp, lèptembre. Le marquis de Goelbrland 
rend la ville d’Aire le p, novembre , après cinquante-deux 
Jours de tranchée ouverte. 

Sur la mer , une flotte ennemie de vingt-quatre vaiiTeai^ 
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de guerre fait une defcente au port de Cette : cette entre-»' 
priie étoit d’une grande contequence par rapport au Vivarais 
& aux Cevenes , & par le danger qu’il y avoit que les enne- 
mis ne priflèm un établiflement , qu’il leur eût été aile de 
Ibutenir par le lècours de la mer. Le duc de Noailles , ac- 
couru du Roulïillon avec neuf cens chevaux , mille grena- 
diers , & du canon qu’ü fit venir avec une diligence incroya- 
ble , làuva cette' place ; il força les ennemis à s’éloigner 
d’Agde ; il en battit fix cens près de Cette , & reprit le fort 
dont ils s’étoient emparés. 

Le cardinal de Bouillon lôrt de France : le parlement » 
par arrêt du lo. juin , fiir les cônclufions du procureur géné- 
ral f le décrette de prilè de corps, les revenus de (ès abbayes 
font làifis : l’ennui de l’exil lui avoit fait prendre ce parti ; il 
cfi mort en 17 1 î. à Rome. 

Mort de Louis de Bourbon , dit M. le duc , le 3. mars, âgé 
de quarante-deux ans ; il fut pere de M. le Duc, qui fùccéda 
à M. le duc d’Orléans dans la place de principal minifire , 8c 
quieft mort en 1740. Mariage de M. le duc deBerriavecma- 
demoilêlle d’Orléans. 

Le roi régie , que dorénavant les enfiins de M. le duc du 
Maine, légitimé de France , auront , comme petits-fils de fâ 
majefté , le même rang , les memes honneurs , & les mêmes 
traitemens dont avoit joui M. le duc du Maine ; & il ordonne 
que ce réglement fbit écrit fur le regifire du grand maître. 
M. le duc de Vendôme époufê le iç, mai à Sceaux , made-i 
moifêlle d’Anguien. 

EtablifTcment de la levée du dixiéme des revenus , dont 
l'édit efl enregiflré à la chambre des vacations le z6. oc-^ 
tobre. 

Bataille d’Elfimbourg le 10. mars , où les Suédois eurent 
pn grand avantage fiir les Danois, Wibourg en Finlande £ 
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prifè le juin par les Molcovîtes : Riga le rend à eux le 
1 1 . juillet , le fort de Dunemonde le i z . août , Revel le pre- 
mier novembre. 

Wartie eft érigé en duché-pairie , lôus le nom de Fitz- Ja- 
mes , en faveur du maréchal de Berwick , fils naturel de Jac- 
ques II. & d’Arabelle de Churchill , fôeur du duc de Marl- 
borourg , pour en jouir par lui & lôn fils du (ècond lit , at- 
tendu que ion fils du premier lit , dit le duc de Licia , étoit 
grand d’EIpagne. M. de Berwick defira établir une féconde 
branche en France. 

EtablilTement d’une académie des Iciences & belles-lettres 
à Lyon, 

T711. 

En Eipagne , l’expédition la plus confidérable de toute 
cette campagne , fut la prifê de Gironne par M. le duc de 
Noailles : il fallut toute la confiance de ce général pour en 
venir à bout ; il avoit ouvert la tranchée devant le Fort- 
rouge des le zy. décembre ; lôn armée futcommeafiiégée par 
les débordemens,mais enfin il prit la ville bafiè d’alTaut le zj, 
janvier ,& la ville haute Ce rendit par capitulation le zy,’ 
la grandelTe en fut le prix. Il a été maréchal de France en 
1734. & minifire d’état en 1743. maréchal fôn pere ayoit 
pris la même ville en 1694. Les Allemans abandonnèrent. 
Balaguier le Z3. février. Les habitans de la plaine & vigue- 
rle de Vie , qui s’étoient lôulevés les premiers dans la Cata- 
logne, furent forcés par laprifè de cette ville à donner des 
quartiers de rafraîchiflTemens à notre armée. L’Arragon 
achevé de Ce fôumettre par la prifè de Venalque, dont le 
marquis d’Arpajon Ce rendit maître le 1 6. lêptembre ; il s’em- 
para peu de jours apres de Cafiel-Léon. Le comte de Mu- 
xet avoit pris la ville de Cardonne le 17. novembre. 
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mais il fut obligé de lever le liège du château le 14, dé-j 
cembre. 

En Flandres, le comte d’HarlIng s’empare le iS, mai des 
éclulès de Harlebeck lîir la Lis , un peu au-deflôus de Cour- 
trai. Les alliés qui s’étoient emparés du château d’Arleux le 
6 . juillet. Ce preflerent de le fortifier par l’importance du 
polie,& couvrirent leurs travailleurs par dix bataillons &dou-i 
ze elcadrons ; le comte de Gaflion & le marquis de Coignî 
les lùrprirent le iz. & les battirent; mais le polie étant tou- 
jours relié aux ennemis , le maréchal de Montelquiou l’em- 
porta le 13, juillet. Le maréchal de Villars, en conlequence 
des ordres de la cour, n’a voit pas crû devoir commettre la 
tête de Ibn armée avec celle du duc de Marlboroug qui ve- 
noit de palier le Sanxet : la meme railbn le détermina , au 
lieu de le porter à Thun-l’Evêque ( ce qui engageoit une af- 
fcire indilpenlàble) à prendre polie liir les hauteurs de Cam- 
brai , là droite lous le feu de cette place , & là gauche au 
ruillèau de Marquion qu’il venoit de palTer : cette polîtion 
rompoit le véritable projet du duc de Marlboroug qui vou- 
loir une bataille , & le réduifit à profiter de l’éloignement du 
maréchal pour palier l’Elcaut dans la nuit , & aller inveftir 
Bouchain gu’il prit le 1 3 . lêptembre. 

Le marquis de Coigni avoir attaqué & défait près de Lan- 
.dreci, le 1 y. août, lèpt elcadrons qui couvroient un fourage 
des ennemis. 

Il n’y eut rien en Allemagne , où commandoient les maré- 
chaux d’Harcourt & de Bezons , ni du côté de la Savoie où 
le maréchal de Berwick , qui commandoit depuis deux ans 
contre le général Thaun , mit à couvert la Provence & le 
Dauphiné, / 

Sur mer, le lîeur Saus s’empara le 1 6. janvier de la plus 
grande partie de la flotte de Virginie, Il y eut un coiâba^ 
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à peu près égal à Vado fiir la côte de Gènes entre nos vaiP 
féaux & ceux des Anglols. En Canada , les Anglois man- 
quèrent le 3 . féptembre une entreprile fur Québec. 

Expédition de Rio-JaneiroauBrefil , dans les moisdefép- 
tembre & d’oâobre ) par M. du Gué-Trouin, qui caufà un 
dommage de plus de vin^t cinq millions aux Portugais , & 
qui en valut plus de fépt a nos armateurs. 

Duché-pairie de Chaulnes. Le comté de Chaulnes avoît 
été érigé en duché-pairie en i6zi. en faveur d’Honoré d’Al- 
bert, feigneurde Cadenet , frere du connétable de Luines. 
Louis- Augulle d’Albert, arriéré petit-fiLs du connétable , fc 
trouva fubilitué aux biens d’Honoré d’Albert , dont le fils 
mourut fans enfans; & comme il n’en defcendoit pas , le rot 
lui accorde de nouvelles lettres. 

Combat à Falczim fiir le Pruth le %o. juillet, ou le Crac 
invefli par le Turc , fé trouvoit ^s nulles reflburces; mais 
l’avarice du grand Vifîr le lâuva , malgré les inftances du roi 
de Suède qui arriva dans ce moment à l’armée. L’article le 
plus important du traité qu’ils conclurent , fut la refUtution 
d’Afbf aux Turcs. Le vifîr fut dépofé pour s’être laifle 
rompre par argent , & avoir conclu une paix honteufe. 

Le roi de Dannemarc s’empare de Roftok le ip. août. 

Le Czar , dont nous ne parlerons plus , mourut en 1*7 
11 avoit augmenté fôn revenu de vingt-cinq millions à cin- 
quante , & on dit qu’aujourd’hui ils montent jufqu’à cent« 
Les révolutions que caufâ la fùccefTion à ce grand empire» 
depuis fà mort jufqu’à nos jours, font trop curieufés pour 
n’en pas donner le précis. Alexis Crar , mort en 1 6j6, avoit 
laifTé troisenfans; Fœdor, mort fans pofléritéen i68x. Jean 
& Pierre : Fœdor régna ^ufquà fà mort en 1682. Jean & 
Pierre régnèrent enfémble après lui , ou plutôt Pierre , quî 
annsn^oit déjà fés grandes defUnées, régna féul; Jean, 
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prince infirme & aveugle, mourut en i 6 (j 6 , & laifla deux 
filles : Pierre le grand mourut en 17» î. la prlncelTe Cathe- 
rine là femme, dont les grandes qualités fàiloient oublier la 
baflèlTe de fon extraâion , régna (eule après lui ; elle mourut 
en 17x7. & lailTa pour luccelTeur,par le pouvoir que Pierre lui 
en avoitlailTé, Pierre II. petit-fils de Pierre le grand. Pierr© 
II. étant mort en 1730. Anne, duchefle de Curlande, fille 
du Czar Jean , & grand-tante de Pierre II. lui luccéda ; & 
étant morte en 1740. elle déclara pour fon fuccellèur Jean 
de Brunlwic , petit-fils de là lôeur , âgé de trois mois, la ré- 

5 ence fut donnée à Anne de Meckelbourg, là nièce, femme 
U duc de 6runfwic,&mere de Jean de Brunfwic. Ainfi l’em^ 
pire le perpctuoit dans la branche aînée d’Alexis ; mais cette 
régence ne dura guéres , & en 1741. Anne & Ibn fils 
furent dépoflédés par Elizabeth , fécondé fille de Pierre 
le grand. Cette princeflê déclara pour lôn lùcceiTeur Char-» 
les-Pierre Ulric , duc de Holflein-Gottorp , fils de là loeue 
aînée, morte en 1718. qu’elle fit nommer grand duc do 
Ruffie en 1741. Ce Charles-Pierre Ulric avoir été appelle 
à ^ couronne par les Suédois , à la mort du prince de 
HefTe leur dernier roi , mort fans enfans d’Ulrique lœur ca-^ 
dette de Charles XII, à qui il devoit la couronne ; mais 
mand la couronne de Suède vint à vacquer , Charles avoir 
déjà été déclaré héritier de l’Empire aux droits deâ mere , 
mie aînée du Czar , & avoit fait profislfion de la religion 
Grecque. Charles-Pierre Ulric fut depuis proclamé Czar , 
(ôus le nom de Pierre III. à la mort de là tante la Czarine 
Elilàbeth , en janvier i7éx. 11 régna julqu’au x8. juin mê- 
me année , que fafiîmme Catherine Alexiewna d’Anhaltfue 
mile à fa place; il mourut le 13. ^illet lùivant, laüTant un 
fils Paul Pctrowitz , né le premier oftobre 1754. de lôn ma- 
riage avec Catherine Aîc^^wna d’Anhalt j laquelle Iç fi( 
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couronner Czarine à Moscou le 3. oâobre 1761. fbn fils rel^ 
tant Ibus la tutelle. Toutes ces dattes font fiiivânt le vieux 
llyle y toujours conlêrvé en Rufiie. 

Monlèigneur meurt de la petite vérole, âgé de cinquante 
ans, au château de Meudon le 14. avril. 

Mort du vieux duc de LelHiguieres ( Canaple ; ) â là mort 
ce duché fut éteint ; il avoit été érigé en 1 5 1 1 . en faveur du 
connétable de ce nom, & en meme tems , par un grâce lîn- 
guliere , en faveur de M. de Créqui fon gendre. Mort du 
maréchal de BoufHers ; là charge de capitaine des gardes ell 
donnée au duc de Charoft. 

Ce que la railôh ni la jullice n’avoient pu gagner julqu’icî 
fur l’obAination des alliés , une intrigue de cour en vint à 
bout. La reine Anne ^vrit enfin les yeux fur roblèllîon ou 
la tenoit la ducheflè de Marlboroug ; fes fidèles lèrviteurs 
pu les envieux de Marlboroug profitèrent de ces dilpolî- 
tîons , & on parvint à lui foire voir que, pour lèrvir l’ambi- 
tion de ce général, les Anglois foilôient fouis tous les fi'ais 
d’une guerre où ils étoient fouis fons intérêts. Le dodeur Sa- 
ehevrel , miniflre Anglican , & un des principaux chefs du 
parti , nommé Totis , foconda ces vues , & cchauffo les efo 
prits dans fos formons. Les parens de Marlboroug furent 
renvoyés , & fo puiffance à l’armée fut refirainte , en atten- 
dant que l’on pût lui ôter le commandement ; cependant 
on négocioit fortement en Angleterre pour la paix : diverfos 
conférences de M. Prior & de M. Ménager avoient fort avan-, 
cé ce grand ouvrage. La mort de l’empereur Jofoph , 'ar- 
rivée le 17, avril , fourniflôit de nouveaux moyens aux né- 
gociateurs. Si la crainte d’un événement incertain avoit 
caufo la^erre , pour empêcher que les monarchies de Fran- 
ce & d’Elpa^ne ne puflent jamais être unies , que pouvoît- 
pn répondre a la réunion aduelle de l’Empire & de l’Efpagne 
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iùr la tête de l’archiduc , qui venoit d’être élu empereur le 
ïi.odobre? Enfin, tant de confidérations réunies agirent 
fur la reine Anne j cette princefle ne fbngea plus qu'à ra- 
mener Ces alliés , ou , fur leur refus , à s’en détacher , & les 
préliminaires furent fignés à Londres dans le mois d’oftobre: 
les principaux articles furent , que le roi reconnoîtroit la reine 
de la grande Bretagne en cette qualité , auffi-bien que la 
fiiccemonà cette couronne, fuivant l’établillèmentpréfênt : 
que l’on prendroit les mefùres jufles & raifbnnables pour em- 
pêcher que les couronnes de France & d’Efpagne fuflent ja- 
mais unies fur la tête d’un même prince : que les Hollandois 
auroient entre leurs mains des places fortès pour fèrvir 
de barrières : que l’Empire & la maifbn d’Autriche auroient 
pareillement une barrière sûre & cojivenable : que les forti- 
fications de Dunkerque fêroient démolies après la conclufion 
de la paix , &c. 

Le marquifàt d’Antin efl érigé en duché-pairie : ce, fut à 
cette occafion , & pour ftatuer fur la conteflation née aupara-s 
vant entre M. le maréchal de Luxembourg & les autresducs 
• & pairs , qu’intervint le célébré édit du mois de mai , qui 
ordonne ^ue les nouveaux ducs n’auront rang que du jour 
de leur réception , & non de la datte de la première érec-i 
tion de la terre érigée nouvellement pour eux en duché-* 
pairie. 

Ereâion du duché-pairie de Rambouillet , où il fè trouve 
une claufè bien remarquable : Rambouillet relevoit du roi à 
cabfê de la tour du Châtelet ou du comté de Paris ; & quoi- 
que ce comté ait été la première fèigneurie de France réu- 
nie à la couronne par Hugues Capet ; cependant le roi diflrait 
la terre de Rambouillet de cette mouvance , pour ne relevei; 
à l’avenir que de la tour du Luuvre. 
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Ouverture du congrès à Utrecht le Janvier. Cefa- 
ïneux congrès qui donna la jpaix à l’Europe , ne fut terminé 
•que l’annee d’après : les plénipotentiaires de tous les princes 
s’y rendirent , excepté ceux du roi d’Elpagne , parce qu’il 
ti’étoit pas reconnu par les alliés ; ceux de l’empereur s’y 
rendirent, mais ils s’en retirèrent lorfque la paixfut fignée, 
&ce prince refta (èul en guerre avec la France ; ceux du 
roi furent le maréchal d’Huxelles , l’abbé de Polignac , & M, 
• Ménager. Le fieur du Teil fut fècretaire de i’ambaflade r 
c’étoit l’abbé Gautier qui avoit entamé les négociations à 
Londres. Guillaume III. négocia la paix de Rifvick , fans 
la participation de l’empereur & de l’Empire , & la reine 
Anne , à la paix d’Utrecht , s’autorifa de cet exemple. 

Le roi d’E/pagne tranfporte à l’élefteur de Bavière & à fès 
fuccefTeurs la fouveraineté des Pays-bas Efpagnols. 

Mort de madame la dauphine , Marle-Adelaide de Savoie,’ 
ci-devant duchefle de Bourgogne , à Verfàilles , dansfà vingt- 
fîxiéme année , le ïz. février : M. le dauphin ne lui furvit 
que de fix jours , & meurt à Marli le 1 8 . âgé de trente ans r 
IVI. le duc de Bretagne , l’aîné des deux princes qu’ils laiiïè- 
rent , les fûivit de près , & mourut à Verfàilles le 8. mars , 
âgé de cinq ans : M. le duc d’Anjou ( Louis XV.) fut aufli 
en grand danger. 

La guerre produifît peu d’événemens en Efpagne. Les en- 
nemis font une entreprifè inutile fur Venafque ; ils ne font 
pas plus heureux devànt Cervera ni devant Rofês ; le mar- 
quis de Brancas foutint aufli pendant huit mois le blocus 
de GIronne , dont il étoit alors gouverneur , & par fà conP 
tance forqa les ennemis à fè retirer. Le roi d’Efpagne lui 
envoya la Toifon d’or ; c’efl lui qui depuis a été deux fois 
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ambafladeur à Madrid , qui fut fait grand d’EIpagne en 
11719. & maréchal de France en 174T. 

La campagne de Flandres attira feule l’attention , & fut 
ie théâtre des événcmens qui hâtèrent la conclufion de la 
paix. I 

Le duc de Marlboroug perd tous fès emplois. C’eft une 
chofê finguliere que le cours de la vie de cet homme. Favori 
de Jacques II. il le quitta fans ménagement pour Guillaume 
III. par lequel il fut difgracié : la reine Anne, n’étant encore 
que princefTe de Dannemarc , avoit pris fôn parti dans fâ 
difgrace , elle l’avoit depuis comblé de biens ; & elle le trou- • 
va dans toutes les cabales oppofces au defîr qu’elle avoit de 
la paix : le duc d’Hanovre ayant fuccédé à la reine Anne, 
le rétablit dans tous fès emplois ; il mourut le 27. juin 1721. 
âgé de fbixante & quatorze ans , & fut inhumé à l’abbaye de 
.Weftminfler dans la chapelle de Henri VII. 

Le duc d’Ormond commande en Flandres à la place de 
Marlboroug. Le duc d’Albermale brûle le z. mars quelques 
fourages dans les fauxbourgs d’Arras. Le comte de Broglio 
prend ie pofte de l’Eclufè le 30. mars. Il fut fait maréchal de 
France en 1734. & duc héréditaire en 1741. il eft mort en 
1741- 

Le prince Eugène prend le Quefnoi le 4. juillet. Com- 
bat de cavalerie le 7. juillet, à l’occafion d’un fourage où 
le comte de Brogliô, ayant pafTé la Scarpe pour couvrir les 
fourageurs, défit huit cens chevaux des ennemis; autre fou- 
rage entrepris par les ennemis, où ils furent battus le 10. 
proche Valenciennes. Le duc d’Ormond fè fépare de l’ar- 
mée des alliés le 17. juillet. La fulpenlîon d’armes eft pu- 
bliée dans l’armée Françoifè & Angloifè. Dunkerque efl’con- 
fîgnée aux Angiois le 19. juillet jufqu’à la conclufion de la 
paix. Le prince Eugène, malgré cette réparation, afliég^ 
Landreci, 
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La témérité heureufè des campagnes précédentes rendoît 
le prince Eugène plus entreprenant ; s’il eût été attaqué à 
Lille , il n’eût peut-être pas été battu à Denain. 

Affaire de Denain. Le maréchal de Villars vouloît fccou- 
rlr Landreci , mais trouvant le prince Eugène trop bien re- 
tranché , il Ce détermina à forcer le polie de Denain , quî 
làvorifbit le paflâge des convois que les ennemis faifbiertt 
venir de Marchiennes à Landreci : pour y parvenir , il étoit 
quellion de tromper le prince Eugène , & de lui donner de la 
jaloufîe fur fôn camp de Landreci , afin de l’engager à dé- 
garnir celui de Denain, c’eftà ^uoi le maréchal de Villars 
réuffit. Les difpofitions qui précédèrent cette grande jour- 
née, où la France trouva fôn fàlut , font autant d’honneur 
à ce général que la vidoire meme. Denain fut forcé le 14, 
juillet , Marchiennes , où étoient tous les Magafins des enne- 
mis, le 30. du même mois. Le fiége de Landreci fut levé le 
2. août. Saint Amand fut prifè par Albergotti. Douai fè 
rendit au maréchal de Villars le 8. fèptembre , le Quefhoî 
le 4. odobre, & Bouchain le 19. La fùfpenfion d’armes en- 
tre la France, l’Efpagne & l’Angleterre , publiée à Paris le 
24. d’août , fut prolo^ée ; il y en eut une pareille pour le 
Portugal. On m’a afluré que milord Marlboroug , étant à 
Aix-la-Chapelle , où il reçut une lettre du prince Eugène ^ 
qui lui envoyoit le plan de fà pofition , lui dépêcha fur le 
champ un courrier , pour lui mander le rifque où il s’étoit 
mis par .cette pofition ; le courrier arriva trop tard, A quoi 
tiennent les grands événeraens ! 

Le roi Catholique renonce à la couronne de France , pouc 
lui & pour fès defeendans, par ade du 5. novembre : & ré- 
ciproquement M. le duc de Berri & M. le duc d’Orléans re- 
noncent à leurs prétentions fur l’Efpagne. Les lettres pa- 
tentes données parle roi fur ces renonciations , furent enre^ 
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gîftrées au parlement le 15. mars de l’année lui vante. » 
» Quand la loi politique qui a établi dans l’état un certain 
» ordre de fiiccefiion , devient deftrudice du corps politique 

pour lequel elle a été faite , il ne faut pas douter qu’une 
» autre loi politique ne puifle changer cet ordre ; & bien 
j> loin que cetie même loi lôit oppofce à la première , elle 
» y fera dans le fond entièrement conforme , puifqu’elles 
5) dépendront toutes deux de ce principe , /e falut du peuple 
» ejl la fuprêwe loi, a ( Efprit des loix, ) 

Traité d’Araw en Suifle , conclu le x. août, par l’en- 
tremifè du comte du Luc , qui met fin aux troubles excités 
entre les cantons proteftans & catholiques ; ces derniers ap- 
puyoient l’abbé de Saint-Gai contre les peuples du Tokem- 
bourg. 

Mort de Loulfè-Marle Stuart , fille de Jacques II. dans 
ïà vingtième année , à Saint Germain le 1 8, avril. La reine 
,là mere y mourut le 7. mai 1718. 

Louis- Jofèph de Vendôme, fils de Louis duc de Ven- 
dôme , qui fut depuis cardinal , meurt à Vignaros en Efpagne 
le 1 1. juin , âgé de cinquante-huit ans , le roi d’Elpagne lui 
avoît accordé le même rang qu’avolt Dom Juan d’Autri- 
che ; & il étoit traité comme prince de là mailôn. Les talens 
éminens de M. de Vendôme pour la guerre , fôn courage & 
fà bonté faifoient ailcment reconnoître en lui l’arriere petit- 
fils de Henri IV, 



171?. 

La paixeft fignée à Utrecht : voici l’énumération des trai- 
tés. Traité de barrière entre l’Angleterre & la Hollande , 
ligné le ip. Janvier. Traité pour l’évacuation de la Cata- 
logne , & pour la neutralité d’Italie, du 14. mars. Traité 
^vec le Portugal, touchant les poflèfilons hors l’Europe^ 
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Traité entre le roi de France & le roi de Prufle ; les articles 
les plus importans font , le fèpticme , le huitième , le neu- 
vième & le dixième : par le lèptiéme & le huitième , le roi , 
en vertu du pouvoir qu’il a reçu du roi d’Elpagne , cède 
au roi de Prufle la ville de Gueldres > &c. par le neuvième , 
le roi le reconnoît pour lôuverain de Neufchâtel & de Valen- 
gin y par le dixième , le roi de Prufle renonce à tous droits 
fur la principauté d’Orange ; par deux autres articles , le 
roi y tant en fôn nom qu’en celui du roi d’Efpagne , promet 
de donner à l’avenir le titre de Majefté au roi de Prufle > 

2 ui s’engage de rendre la ville de Rhimberg à l’éleèleur de 
Pologne. Par le traité avec la Savoie , les limites de la 
France & de la Savoie font réglées par la lômmitc des Alpes, 
& le roi reconnoît le duc de Savoie pour roi de Sicile , lui* 
vant la ceflion qui lui en avoit été faite par le roi d’Elpagne ^ 
l’échange s’en fit depuis contre la Sardaigne en 1718, Le 
quatrième , le neuvième , le dixième , le douzième , & le 
treiziéme article du tfaité avec l’Angleterre , lônt impor- 
ians & conformes aux^ préliminaires lignés au mois d’oétobre 
117 1 1, Par le traité aVec la Hollande , le roi , tant pour lui 
que pour lès alliés, s’engage de remettre à leurs hautes puil^ 
Ânees , en faveur de la mailbn d’Autriche , lùivant le traité 
de Barrière , qu’ils feront entre eux , ce que lui oü lès alliés 
pofledent des Pays-bas catholiques , &c. il leur remet encore 
les duché , ville & forterefle de Luxembourg , Namur , 
€harleroi , Nieuport , &c. & s’engage de rapporter une 
CelTion de l’éleèteur de Bavière de tous les droits qu’il avoit 
iûr les Pays-bas , Icius la condition que ce prince lèra ré- 
tabli dans lès états. Le roi rendit plufieurs autres places. 
Tous ces traités furent lignés le 1 1, avril. Jacques III. avoit 
fait lès proteflations dès le z$. La paix ell lignée le 13. 
îuUlet entre l’Elpagne d’un côté, la grande. Bretagne & la 
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Savoie de l’autre: par ce traité, Gibraltar & Port-Mahon ^ 
avec toute Tille de Minorque, furent cédés à TAngicterre, 
qui requt d'ailleurs de grands avantages par rapport au com- 
merce des Indes occidentales. Minorque fut reprilê depuis 
par le courage des François, que commandoit le maréchal 
de Richelieu , & rendue aux Angiois en 17^3. 

Le roi rend un éd.t le t8. leptembre , portant que la 
liberté du commerce , ftipulée dans les traités de paix , ne 
peut autorilèr les Protellans réfugiés à s’établir dans Ibn 
royaume' fans là permilTion, ni les nouveaux convertis à 
pafler dans les pays étrangers. 

La guerre continue avec l’empereur. Le maréchal de 
Villars, après s’être emparé làns rélîilance des villes de 
Spire , Wormes , Kellèriauter , &c. fait inveilir Landau par 
le maréchal de Befons le 1 1. juin , & s’en rend le maître le 
20. août ; il pafîè le Rhin , & dans le deflein qu’il avoir de 
prendre Fribourg , dont le générai Vaubonne lui fermoit 
le paflage , il attaque ce général & le défait le lo. lèptem- 
bre dans lès retranchemens. On ouvre la tranchée devant 
Fribourg la nuit du 30. leptembre au premier oflobre: il y 
eut dans ce liège , qui fut long & difficile , deux aérions ; 
principales. Tune à l’attaque de la lunette, & la lèconde à 
celle du chemin couvert ; le régiment des Gardes le dilrin- 
gua dans cette de'n.ere. Le baron d’Ars qui commandoit 
pour l’empereur dans Fribourg, le voyant hors d’état de le 
défendre plus long-tems , le retire précipitamment avec là > 
garnifon dans les châteaux , la nuit du dernier oélobre au ^ 
premier novembre , & la capitulation pour les châteaux & < 
le fort Ce fait le 16. du meme mois. 

Le maréchal de Villars & le prince Eugène le rendent . 
à Radlladt, où le dévoient tenir les conférences pour la'’ 
paix. 
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Fn Efpagne , rarchiduchefle s’étoit embarquée le i8. mars 
pour retourner en Allemagne par l’Italie , lailTant le comte 
de Staremberg pour commander les troupes qui ne purent 
pas s’embarquer avec elle : il partit lui-méme le lo. juillet ; 
mais la Catalogne n’en fut pas plus tranquille •, & la ville 
de Barcelonne ne le rendit que l’année d’après. 

M. le Duc époule mademoilèlle de Conti , & M. le prince 
de Conti époule mademoilêlle de Bourbon le 9. juillet. 

Le roi donne la qualité d’hiUorlographe , & deux mille 
francs de penlîon au pere Daniel ; cet auteur ell plus im- 
partial & plus inllruit que bien des gens ne l’ont cru. 

L’empereur Charles VI. vend à la république de Gènes ^ 
pour la lômme de lix millions ^ le marquilàt de Final & lès 
dépendances , pour en jouir avec les mêmes prérogatives que 
Charles II. roi d’Efpagne & lès prédécefleurs , qui avoient 
enlevé cette ville à la mailbn de Caretto. Final avoit été 
pris lûr Philippe V. dans le courant de cette guerre par les 
alliés de l’empereur. 

Les ennemis du roi de Suède avoient lurpris un ordre 
de la Porte pour le faire lôrtT de Bender ; fiir Ibn refus » 
ils l’attaquerent dans là mailbn le ii. février, & firent 
une efpéce de liège. Jamais ce prince ne courut plus de 
rilque, ni ne fit voir un plus grand courage. Le grand lèi- 
gneur délavoua cette violence, mais le rot de Suède n’en 
obtint pas plus de lècours ; les Molcovites avoient pris le 
même jour Fridericfiadt. 

Lettres patentes qui confirment Pétablifl^ent de Paca-' 
démie royale des Inlcriptions , commencée en 166}, & de 
celle des Iciences, commencée en 1666, 

EtablilTement d’une académie des Iciences & belles-lettres 
â Bordeaux* 

O 00 iij 



• • Digitized by Google 






'^$2 Histoire DE Fr A NCÉ) 



EVENEMÆNS R E M R Q^U P LE S fout LOUIS XIV4. 



Ï 7 I 4 * 

M. le duc de Berri entre au confêil de finance , il entroit 
déjà au confèll des dépêches. 

Le parlement enregiftre le iç. février les lettres patentes 
données le 14. du même mois fiir la conflitution Unij^enitus^ 
fuivant & conformément à l’arrêt du même jour. 

Traité de paix ligné à Radlladt le 6 . mars par le prince 
Eügêne au nom de l’empereur , & par le maréchal de Villars 
au nom du roi. Ce traité remettoit les choies , par rapport 
aux frontières du côté de l’Allemagne , dans l’état cù elles 
étolent apres la paix de Rllwick , & par rapport aux Pays-bas,' 

« Comme elles avoient été réglées à Utrecht ; il fut arrêté 
que les choies refieroient en Italie lùr le pied où elles étoient 
depuis que l’empereur s’en étoit emparé , là majellé impérialef 
promettant de rendre aux princes d’Italie , tels que les ducs 
de Guafialle & de la Mirandole , &c. les états dont il les 
avoit dépouillés ; condition auflî julle que mal exécutée. 
L’empereur s’engageoit aulli à ne pas troubler la neutralité 
d’Italie, convenue par le traité du 14. mars 1713. Les 
cledeurs de Cologne & de Bavière étoient rétablis dans leius 
états & dans leurs dignités , & le roi reconnoilTblt la dignit» 
éledorale dans la mai Ion d’Hanovre. L’éledeur de Bavière 
ell mort en \jz 6 , 8 c lôn fils l’empereur Charles VII. ert 
I 74 Î* 

La paix fut conclue avec l’Empire à Baden en Argaw le 
fèptembre ; Cf traité contenoit à peu près les mêmes articles 
que ceux dont étoit compofë le traité de Radfiadt. Les Plé- 
nipotentiaires de la part de l’empereur, à qui les princes de 
l’Empire avoient remis leurs Intérêts , étoient le prince Eu-t 
gêne & les comtes de Goes & de Seilern: de la part du roi^ 
ç’étoit le maréçhal de Vülars , le çorate du Luc & M. de 
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Saînt-Conteft. Il n’étolt fait dans ce traité aucune mention 
de Philippe V. aufli l’empereur ne le reconnoilïbit-il pas pour 
roi d’Elpagne , de même que le roi d’Elpagne ne reconnoil^ 
fcit pas Charles VI. pour empereur. 

Traité de paix & de commerce entre l’Elpagne & les 
Provinces-Unies , ligné à Utrecht le juin. 

La reine d’Elpagne , Marie-Louilê de Savoie , étoît morte 
à Madrid dans là vingt-lîxiéme année le 14. février: le rof 
d’Elpagne le remaria à la prineelTe de Parme le 24. dé- 
cembre. De ce mariage , entre autres enfans « vint l’infant 
Dom Philippe duc de Parme , lequel de Ibn mariage avec 
Louilè-Eliiàbeth y fille de Louis XV. eut Ilàbelle de Parme» 
mariée le 6 . oâobre 1760. avec l’archiduc Jolèph > fils aîné 
de l’empereur , & morte en couches de la petite vérole le 
28. novembre 17^5. Louile-Elilàbeth eft morte à Verlàilles 
en 17JP, & le duc de Parme à Alexandrie en 1765. La reine 
Anne mourut le 12. août , & le prince Georges-Louis de 
Brunlwic , duc d’Hanovre , lui lùccéda. Ces deux événe- 
ment arrivés un an plûtôt auroient pû mettre de grands obf; 
tacles à la paix. 

Edit enregiftré au parlement le 2, août, qui appelle à la 
couronne les princes légitimés & leurs defcendans , au dé-r 
faut des princes du fàng ; il y eut une déclaration rendue le 
2 3 . mai fûivant , qui en confirmant cet édit , rendit l’état 
des princes légitimés égal en tout à celui des princes du - 
fàng: Louis XV. par un çdit de 1717. révoqua l’édit de 
1714. & la déclaration de lyij. réfèrvant néanmoins aux 
princes légitimés les honneurs portés par l’édit de 1714. & 
fê réfèrvant de ftatuer fur l’entrée & féance au parlement , & 
fur les honneurs de la cour , par rapport à meflieurs les 
prince de Dombes & comte d’Eu ; mais le 26. août 1718, 
le roi rendit un édit dans le lit de juflice tenu aux Thuilleries;i 
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par lequel (à majeilé révoquoît non feulement l’édit de 17 14^ 
& la déclaration de 1715. mais même l’édit de ié?4. Let 
même jour le roi rendit une déclaration qui rétablilToit M. 
le comte de Touloufè, pour (à vie feulement, dans l’état 
où il étoit par l’édit de «717. Enfin , par une déclaration 
de 1 7t 3 • le roi rend à M, le duc du Maine & à M, le comte 
de Touloufè , & après la démiffion des pairies du duc du 
Maine , à fês enfans , leur vie durant feulement , les hon- 
neurs dont ils jouiffbient au parlement après les princes du 
fang, & avant les pairs , & ce , en vertu de leurs pairies , 
quand même elles fèroient moins anciennes que celles d’au- 
cuns defdits ducs & pairs : N' entendant toutefois , que lorf- 
quils viendront prendre féanccy ils puijfent traverjer le par- 
quet t ce que nous réfervons aux feuls princes de notre Jang , 
pi être précédés de plus d’un huiffter , ni que leurs fuÿrages 
f oient pris autrement quen Les appellant -du nom de leur 
pairie , en leur otant le bonnet , ainfl quil a été ci-devant 
pratiqué à leur égard. La même année , tous les honneurs 
de la cour furent rendus à M, le duc du Maine & à M. le 
comte de Touloufè. En 1727. le roi fit expédier de pareils 
brevets en faveur de mefïîeurs les prince de Dombes , comte 
d’Eu & duc de Penthievre , & en 174J. ces honneurs paflè- 
rent au fils de M. le duc de Penthievre , qui avoit époufe 
mademoifèlle de Modêne, 

Le roi envoie au parlement , le 30. août , fôn teflament , 
avec un édit qui portoit que le teflament fèroit mis en dépôt 
au greffé du parlement , & qu’il ne fèroit ouvert qu’après 
fàmort. Par ce teflament, qui étoit du 2. août, le roi éta- 
blifloit un confèil de régence , dont M. le duc d’Orléans 
devoit être le chef, & la perfônne du jeune roi étoit mifè 
fous la tutelle & garde du confèil de régence , ayant M. le 
duc du M^ine pour fùcîntendant de fbn éducation* Le pac^ 
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lement s’étant affemblé le lendemain de la mort du roi avec 
les princes du fàng, les pairs & les grands ot.'iciers de la 
couronne , le titre de régent fut déféré unanimement à M« 
le dut d’Orléans. Ce prince » pourfuivi par la calomnie > 
( Volt, ) en fut bien abfbus par la vigilance aflîdue qu’il 
apporta à la confèrvatlon des jours précieux du roi ; il donna , 
pour notre bonheur , l’exemple unique d’une régence tran- 
quille. La France n’avoit plus d’ennemis , mais elle n’avoit 
point d’alliés , & il n’héfita point à s’en faire un du roi d’An- 
gleterre , dont les intérêts étoient les mêmes que les liens ; 
il avoit à maintenir les droits légitimes de là nailTànce à la 
couronne t qui lui étoient aflurés par les renonciations, com- 
me le roi Georges avoit. les liens au trône d’Angleterre , qui 
furent reconnus par les traités d’Utrecht. La réunion de ces 
deux princes alTura la tranquillité de l’Europe. 

La prilè de Barcelonne par le maréchal de Berwick, ache-ï 
va de rendre la paix à l’Elpagne : cette conquête fût l’ou- 
,vrage de prelque toute l’année , par la rélîftance opiniâtre 
des alïiégés: le blocus avoit duré onze mois, & on compta 
fôixante-un jours de tranchée ouverte julqu’au 1 1. lèptembro 
que l’afTautfut donné à cette ville , qui le rendit le ii. Il 
ne relia plus à Philippe V. de rebelles à Ibumettre que les 
Majorquins , qui y furent forcés l’année d’après par le che- 
valier d’Asfeld. 

M. le duc de Berri meurt à Marli le 4. mai , dans là vingt- 
huitième année. M. le chancelier de Pontchartrain-lè retire 
de la cour & des affaires , malgré la rélîftance du roi , qui 

f >erdoit à regret un lî grand magiftrat & un li habile miniftre : 
a vivacité de Ibn elprit ne prit rien lùr la paix qu’il lut con- 
fêrver dans là lôlitude , & il fut plus grand encore par là gé- 
néreulè retraite , que par les importans emplois qu’il remplit 
avec des talens Hiperieurs ; il eftiaort le décembre \^^ 7 • 
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âgé (le quatre-vIngt-cinq ans ; M. Volfin , dé]z lêcretaire 
d’état , lui fiuxéda dans l’office de chancelier. 

Citation de Malte fur la nouvelle du grand armement qui 
Ce faiffiit à Conftantinople ; mais , ou ce n’avoit pas été l’in- 
tention du grand lèigneur d’attaquer Malte , ou il en fut dé- 
tourné par la connomance qu’il eut du bon état où étoit cette 
ifle : tous lès efforts tombèrent fur les Vénitiens. 

Le roi de Suède ayant traverle l’Allemagne incognito « ar- 
rive à Strakund le zz, novembre au matin , fuivi ieuiement 
de trois de lès officiers. Ce prince, dont nous ne parlerons 
plus, fut tué en 1718. au fiége de Fridericftadt : ce qui lë 
paffà après là mort , au Hijet de cette couronne , eft trop 
curieux pour être omis , quoiqu’il ne lôlt pas de ce régné," 
Charles XII. lailla deux lœurs ; l’aînée Hedewige , qui avoit 
époulê le duc de Holftein , fut exclue du trône , parce qu’elle 
fut regardée comme étrangère au royaume où elle ne de-, 
meuroit pas: fe lôeur Ulrique avoit époule Frédéric Lang- 
grave de Hefle du conlêntement de la nation , qui délira 
qu’elle lùccédâtà Ibn frere Charles XII. mais elle aima mieux 
que la couronne pallat à lôn mari ; & liir Ibn abdication Fré- 
déric Ibn mari fut élu , Ibus'la condition que s’üs avoient des 
héritiers , ils liiccéderoient à la couronne , & qu’à défaut 
d’héritiers la couronne deviendroit éleélive. Comme par la 
liiite il n’eut point d’enfans ni d’elpérance d’en avoir , la na- 
tion exerça lès droits , & procéda à l’éleétion d’un lîiccelîèut I 
délîgné ; ce fut le duc de Holftein , petit-fils d’Hedewige 
lequel avoit pour mere Anne , fille du Czar Pierre I. mais 
comme il fut déclaré grand duc de Molcovie , aux droits de 
là mere , par l’impératrice EUlàbeth qui n’avoit point d’en- | 
fans , ( ç’a été depuis le Czar Pierre III. ) il lui fallut renon^ 
cet à l’éleftion de Suède ; & alors les Suédois jetteront les 
yeux lûr Adolphe-Frédéric duc de Holftein delà branche ca- 
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dette , qui n’avoit nul droit à cette couronne , & qui a fiic-» 
cédé à Frédéric Landgrave de Hefïè, mort* en 17 ji. Le 
grand fèîgneur qui avoit fait (k paix^avec la Moicovie & la 
rologne , réunit fès forces contre les Vénitiens, à qui il 
enleve la Morée, 

Di^ace de madame des Urfins ♦ qui étoit allé au-devant 
de la jeune reine , à quinze lieues de Madrid , & qui en*requt 
ordre fiir le champ de fbrtir des terres d’Efpagne. 

La baronnie de Frontenai , érigée en duché- pairie , fous 
le nom de Rohan-Rohan : elle l’avoit déjà été en 1616. mais 
les lettres n’avoient point été enregiftrées. 

Le vicomté de Joyeufè érigé en duché-pairie en faveur du 
prince d’Epinoi: il eft éteint, 

L’ambaüadeur d’Angleterre fê plaignoît aflêz hautement 
à la cour des travaux que le roi faifôit faire au port de Mar- 
dick ; il demanda à ce fùjet une audience particulière ; if 
l’eut , & parla au roi avec plus de véhémence que de rete- 
nue : fâ majefté ne l’interrompit point , mais lorlqu’il eut 
achevé, elle lui dit; M, t amhajfadeur » j'ai toujours été 
maître che^ moi , quelquefois che^ Us autres , ne m’en faites 
pas fouvenir, 

I7if. 

Le congrès d’Utrecht finit par le traité figné entre l’EP' 
pagne & le Portugal le 15. février ; celui de la barrière , 
qu’on négocioit à Anvers avec l’empereur & les Hollandois , 
' ne fut conclu que le ly. novembre. 

Le chevalier d’Asfeld ayant débarqué à l’ifle Majorque le 
1 6. juin , acheva de s’emparer de cette ifle le z. juillet par la 
prifë de Palma qui en eft la capitale, 

I Le roi donne audience à l’amballadeur de Perfè le 
' février. Envoyés de Tripoli. 
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Alliance renouvellée avec les Cantons Catholî<^ues & le 
Valais , le 9. mai , par le comte du Luc. Ce traite qui con- 
tient trente cinq articles , eil à peu près le meme qui fut 
pafle en 1663. avec tous les Cantons : le cinquième article 
mérite d’etre remarqué : le roi s’y engage à donner du lecours 
aux Cantons Catholiques en cas qu’ils fulTent inquiétés par 
quelques pu {Tances étrangères « & même à (ecourir le parti 
le plus foible , en cas qu’.i arrivât de la divifion dans la Sullle* 
Le ma'-échal de Tallatd avoir obtenu en 711. des lettres 
d’é»-eCl.on en duché du marquifàt d Hoilun ; il le céda à 
Marie-Jofèph (on fils lors de (ôn mariage en 17.3. avec la 
£:ie du prince de Rohan : le roi accorde au fils de nouvelles 
lettres d’éreftion en duché-pairie du duché d Hodun. 

11 ed iugé au conlêil des dépêches , que les Jéluites pour- 
ront rentier dans .eurs biens jufqu’à l’âge de trente trois ans : 
M. Chauveiin (depuis garde des (ceaux) étoit le rapporteur. 
Les courtilans commencèrent à s’appercevoir le ix, août 
que le roi étoit incommodé ; on traitoit de (ciatique une dou- 
leur qu’il relTentoit à la -ambe & à la cuifTe. Il ne fortit pas 
de (bn appartement depuis ce iour-là; il avoit voulu faire 
lui-même la revue de la gendarmerie , qui s’étoit rendue dans 
l’avant-cour du château de Verfàilles , mais (à (anté ne lut 
ayant pas permis, il chargea M. le duc du Maine de faire 
cette revue le iz. août , au champ de Mars , près de Marli ; 
M. le Dauphin , vêtu en unifeme , vint voir la gendarmerie 
après la revue , & M. le duc d'Orléans le falua a la tête des 
gendarmes d’Orléans. 

Mort de Louis ie Grand , le premier (èptembre t il étoit 
digne de ce nom , indépendamment de toutes (ès conquêtes. 

On a remarqué avec rai(on , que les régnés d Augufle & 
de Louis XIV. /crclTèmbloient par le concours des grands 
hommes dans tous les genres , qui a illuâré leurs régnés : mais 
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on ne doit pas croire que ce (oit l’effet (êul du iiafârd ; & fi 
ces deux régnés ont de grands rapports > c’ell qu’hs ont été 
accompagnés à-peu-prcs des nicmes circcndances. Ces deux 
> princes lortoient des guerres civiles ; de ce tems où les peu- 
ples toujours armés , nourris (ans celle au milieu des périls y 
^entêtés des plus hardis deffeins , ne vojent rien où ils ne 
puilfent atteindre ; de ce tems où les événemens heureux Sc 
malheureux , mille fois répétés , étendent les idées , fortifient 
l’ame à force d’épreuves , augmentent (ont reflôrt , & lui 
donnent ce dcfir de gloire qui ne manque jamais de produire 
de grandes chofès. 

Voilà comme Auguffe & Louis XIV, trouvèrent le mon- 
de : Cé(àr s’en étoit rendu le maître , & avoit devancé Au- 
gufte ; Henri IV. avoit conquis (bn propre royaume ) & fut 
l'ayeul de Louis XlV. Même fermentation dans les elprits : 
les peuples, de part & d’autre, n’avolent été pour la plupart 
que des (ôldats , & les capitaines des héros. A tant d’agi- 
tations , à tant de troubles inteftins , (uccéde le calme que 
produit l’autorité réunie ; les prétentions des républicains & 
les folles entreprilès des féditieux détruites , laiflènt le pou- 
voir dans la main d’un (èul ; & ces deux princes devenus les 
maîtres , ( quoiqu’à des titres bien différens, puKqu’Augufte 
n’étoit qu’un ufurpateur ) n’ont plus à s’occuper qu’à rendre 
utile à leurs états cette même chaleur, qui jufqu’alors n’a voit 
(èrvi qu’au malheur public ; leur génie & leur caraélere par- 
ticulier fè reflembloient encore par-là, ainfî cjue leurs fîécles. 
L’ambition & l’ardeur de la gloire avoient été égales entre 
eux : héros fans être téméraires , entreprenans (ans être avan- 
turiers ; tous deux avoient été expofés aux orages de la guerre 
civile , tous deux avoient commandé leur armées en per- 
lônne ; l’un & l’autre avoient (u vaincre & pardonner; la paix 
les trouva encore (cmblables pat un certain air de grandeur, 
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par leur magnificence & leur libéralité : chacun d’eux pofle- 
doit ce goût naturel > cet infiinft heureux qui lèrt à démêler 
les hommes ; leurs miniflres penfbient comme eux , & Me- ■ 
cène protégeoit auprès d’Augufte , ainfi que Colbert auprès 
de Louis AlV. tout ce que Rome & la France avoient de 
génies diflingués. Enfin, le halàrd les ayant fait naître l’un 
& l’autre dans le même mois , tous deux moururent prefque 
au même âge ; & ce qui contribue à rendre les régnés célé- 
ibres , aucuns princes ne regnerent fi long-tems. 

Par combien de moyens il falloir que la nature préparât 
'deux fiécles fi beaux ! Le même fond qui avoir produit des 
hommes illufires dans la guerre , produifit des génies fiiblimey 
dans les lettres , dans les arts & dans les fciences : l’émula- 
tion prit la place de la révolté ; les efprits accoutumés à l’in- 
dépendance , ne la cherchèrent plus que dans les vues laines 
de la philolbphie ; il n’étoit plus queftion d’entreprendre liir 
fês pareils, il fallut s’en faire admirer; la lupériorité acquilê 
par les armes fiit remplacée par celle que donnent les talens 
de l’elprit: en un mot , les mêmes circonftances réunies don- 
nèrent à l’Univers les régnés d’Augufie & de Louis XIV, 
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N Ou s finirons cet ouvrage par quelques remarques 
fiir la troifiéme race , comme nous en avons fait fur 
les deux premières, 

\ij; Ceux qui trouvent l’hilloire Grecque ou rhifioîre Romaî- 
’ rie plus intérelTante que la nôtre ne fê méfient pas aflèz des 
préjugés de leur enfance: j’aurois pardonné cette méprilè 
^ avant que nos bons hifloriens euflent paru, mais qu’aujour- 
d’hui l’on compare , par exemple , M. de Thou dans ce qu’il 
a écrit de notre hiftoire avec i’hiftoire Romaine de Tite-Live, 
on reconnoîtra que nous ne le cédons ni pour le mérite des 
écrivains , ni pour la variété & la lîngularité des événemens , 
ni pour la grandeur des perlbnnages , ni pour leur magnifi- 
cence , ni pour leur galanterie , ni même pour le merveil- 
leux , en quoi ces deux auteurs , & (ùr-tout M. de Thou , 
font moins excufàbles. Mais i’hiftoire ancienne tenolt à une 
religion embellie par la fable & par la poëfie, qui ont été 
l’objet des études de notre jeunefle: les prodiges df notre tems 
nous femblent abftirdes , tandis que nous nous plailôns à de 
vieux contes que nous ne croyons pas davantage : la Grèce 
nous rappelle des idées plus agréables que la Suéve ou I 3 
Pannonie , Troye 8c Carthage nous lèmblent plus grandes , 
que Tolbiac & Orléans , parce que l’Iliade & l’Eneide font 
de plus beaux poemes que ceux de Clovis & de la Pucelle, 
Cependant , à qui lira notre liiftoire avec des yeux philo- 
iôphiques , il y a tout autant de connoiflànce à prendre du 
cœur humain , tout autant de profit à faire fiir les mœurs , 
tout autant de réglés de conduite à acquérir , & la France 
y paroîtra d’autant plus grande , qu’elle n’a jamais eu d’en- 
nemis médiocres à combattre , que la marine des anciens , 
dénuée d’artillerie , n’offre que des jeux d’enfans , en com- 
f araifon de nos combats de mer , que les progrès qu’a feits le 
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commerce nous ont ouvert des mondes nouveaux , dont les 
anciens n’avoient pas même de fôupçon > & que notre intérêt 
doit croître en Hfànt notre hifloire , à proportion que rUni- 
Vers s’y étend à nos yeux. 

Je ne parle pas des progrès des fciences & des arts que 
flous voyons s’augmenter à mefiire que l’autorité de nos rois 
s’affermit ; de l’état brillant des lettres qui éclairent nos 
conquêtes , en même tems qu’elles leur doivent tout leur 
éclat, & qui font fi propres à embellir l’hiftoire: Charle- 
magne, François I. Louis XIV. nous donnent desfîécles aufli 
grands que tout ce que l’on nous raconte des républiques de 
Grèce & de Rome , & de l’empire des Céfârs. Ainfi donc 
làns abandonner l’étude de l’hiflolre ancienne , à laquelle 
nous invitent les écrivains célébrés qui nous l’ont fait con- 
noître , aimons à étudier la nôtre ; je n’en ai donné d’autre 
motif que celui de la curiofité & du plaifir , quand je pourrois 
y joindre le devoir où doit être tout homme de chercher à 
s’inftruire des loix , des mœurs & des ufages de fbn pays. 

Que la fîmplicité des premiers tems ne nous rebute pas, 
H y a autant a gagner pour la connoilTance de l’efprit hu- 
main & de fès progrès. N’ell-ce pas une chofê curleufê , par 
exemple , de retrouver dans une nation , qui peut bien le 
difputer aujourd’hui au plus bel âge de la Grèce , pour la 
fùblimité de fès ouvrages dramatiques , de retrouver le tems 
de ces tragédies informes appellées Afyjlerts ? quel chemin 
il a fellu raire pour parvenir du Théâtre dt la Trinité à celui 
de l’Hôtel de Bourgogne , des miracles de Sainte Catherine, 
de la comédie de la paillon, &c. à Polieuâe , à Athalie, &c, 
mais une confidération plus importante fè préfènte à ce fiijet, 
c’efi par rapport à la Religion. Nous ne revenons pas de fùr- 
prifè de voir les Myfïeres repréfèntés avec l’autorité des ma- 
giflrats , dont la fèvérité à cet égard ne peut être fufpeâe* 
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C’eft ce que nous avons de plus fàcré , Jefus-ChrKl , la 
Vierge , &c. repréfentés avec une familiarité lî éloignée de 
nos idées & de nos relpeds ; cela s’explique par la dilférence 
des tenis , & nous fait connoître l’ignorance , la fimplicité , 
l’innocence d’alors. Non , ce n’étoit point profenation de la 
religion , tout étoit l^âacle pour un peuple grolfier , qui 
étoit attiré dans les églilès, où les cérémonies .mêmes du 
lèrvice divin étoient mêlées de ces Ipedacles. » On ne célé^ 
» broit pas lèulement les fêtes , on les reprélentoit ; le joue 
» des Rois , trois prêtres habillés en rois , conduits par unfe 
» figure d’étoile qui paroiflbit au haut de l’églife , ailoient 
» à une crèche , où ils offroient leur don , &c. » De-là le 
peuple couroit au Théâtre , où il retrouvoit les mêmes fii- 
jets ; c’étoit encore lui remettre les choies de la religion lous 
les yeux , » leur foi étoit fortifiée par l’habitude qu’ils con- 
» tradoient avec ces objets, & en entendre parler , c’étoit 
» les avoir vus. » ( Fomendle. ) Ne lèrions-nous pas réduits 
aujourd’hui à regretter ces tems de fimplicité , où l’on nè 
lailbnnoit pas , maià où l’on croyoit ? 

Ce furent donc là les ayeux du grand Corneille ? tout a 
commencé ainfi dans le monde. La Tragédie Grecque n’eut 
pas une plus noble origine. Qu’il y a loin deThefpis à So- 
phocle î Après les reprelentations des myftéres , les idées s’é- 
tendirent , le ton changea inlènfiblement , & cet elpace ne 
lut guéres que de Charles VI. à Henri II. Jodelle donna 
alors des tragédies & des comédies , Baif lôus Charles IX. 
Garnier lôus Henri III. & Henri IV. & enfin fous Louis 
XIII. Hardi, Mairet, Trifian , & Corneille. 

Comme la forme de cet ouvrage ne m’a guéres permis de 
m’étendre lur chaque matière, )e rappellerai ici quelques- 
unes de celles qui m’ont paru le plus importantes , & je les 
renfermerai toutes lôus l’idée générale du plan que nos roi^ 
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fe (ont formé , de faire cefTer les ufiirpations , lûr chaque 
partie du gouvernement, (ôitla juftice, (bit les armes , (oit 
les choies eccléfiaftiques qui intéreflènt la puiflance leculiere, 
Ibit les grands fiefs, &c. commençons par la jufiice qui ell 
l’article le plus important , & qui demande plus de détail.' 

Nos rois avoient beaucoup à faire pour regagner l’autorité 
royale qui étoit prelque anéantie. Il falloit changer les pré- 
jugés & les ulàges de toute une nation , & cela eft peuî-ctre 
plus difficile à exécuter que de la conquérir ; le royaume de 
France , comme nous l’avons déjà dit , étoit tenu alors lêlon 
les loix des fiefs , fe gouvernant comme un grand fief y pUhoù 
que comme une monarchie. Un tel abus venoit de l’ulurpa- 
tlon des lèigneurs , & quelqu’extraordinaire que cela nous 
pulflè paroître aujourd’hui , cependant il eft a^le de connoître 
que c’étoit la forme de notre gouvernement dès le comment 
cernent de la troifiéme race , n nous confidérons qu’il y avoit 
trois points eflentiels dans lelquels les loix du gouvernement 
de l’état étoient conformes aux loix par lelquelles les fiefs 
étoient régis. 1“. La majorité de nos fois ne commençoit,’ 
aînii que la féodale , qu’après l’âge de vingt-un ans accom- 
plis: témoins. Louis, qui étant né le 15. avril iiiç. ne 
fut déclaré majeur que le 2 y. avril 1236. quoiqu’il eût fiic- 
cédé des le mois de novembre 1226. au roi Louis VIII, Ion 
pere. 2®, Les rois tenoient réciproquement des fiefs de leurs 
lùjets : cet abus fut aboli, comme nous l’avons expliqué au 
régné de Philippe I. 30, Enfin la troifiéme choie qui juftifie 
que le royaume fut gouverné pendant près de trois cens ans 
comme un grand fief, eft qu’encore fort avant dans le trei- 
ziéme fiécle , le vaflàl qui prétendoit que le roi lui veoit 
le jugement de Ja cour , c’eft-à-dire , refufbit d’y faire jugée 
le différend d’entr’eux , avoit fur ce refus la faculté de pour- 
lùivre fon droit par les armes , 5 c même de contraindre fès 
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arrieres-vaflaux à Ce joindre à lui contre le roi y quoique lui 
& eux fuflent nés lès lùjets. 

Il faut convenir que de tels ulàges ne font guéres confor-; 
mes aux idées que nous nous lômmes faites d’un état monar- 
chique y II falloir bien de la prudence & de la fuite pour réta->. 
blir les chofès en l’état où elles étoient du tems de Charle- 
magne. Ce prince lui-mcme aurolt eu bien de la peine à en 
venir ‘à bout, s’il avoir trouvé l’autorité démembrée, telle 
qu’elle l’étoit à l’avénement de Hugues Capet ; aufli ne fut- 
ce pas l’ouvrage d’un fèul prince , & on peut dire que jufqu’à 
Philippe le Bel qui établit les parlemens , & qui acheva d’af- 
fermir par-là l’autorité légitime , chacun de ès prédécefleurs 
y contribua. 

Comme la jullice efl le plus fort liçn des peuples & des ' 

rois , ce que nos rois avolent de plus prelTé, étoit de la retiret 
des mains de leurs fùjets qui l’avoient ufùrpée. 

Sous la première race , & long-tems encore fous la fé- 
conde , les ducs & comtes , en qualité de gouverneurs dans 
les provinces , admlniflroient tous les droits royaux & fôuve- 
rains dans l’étendue de leur duché ou comté. Ils donnoient ^ 

■ les bénéfices militaires, quand vacation arrivoit, jugeoicnt 
par jugement fbuverain les appellations des centeniers, qui 
ëtoient les juges ordinaires établis par le roi , mais c’étoit 
toujours au nom du roi , parce qu’alors il n’y avoit point 
d’autre jufiice que la royale. Iis faifôient battre la monnoie 
au nom du roi , donnoient toutes fortes de réglemens & pro- 
vlfions ; c’étoit par leur ordre que les levées d’hommes , de- 
niers , vivres , munitions , pionniers étoient faites. Enfin , •. 

tout ce qui concemoit le domaine royal , la jullice , la po- 
lice , & la finance , étoit en leur difpoiition , chacun dans fôn ^ 
gouvernement le tout fous le nom & autorité du roi , com- 
'' me Ces lieutenans Sc officiers. 
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Lorique ces ducs & comtes « profitant de la foiblelTè du 
gouvernement , eurent érigé leurs offices en propriétés & 
patrimoines héréditaires , ces mêmes droits leur demeurèrent. 
Alors toutes les marques de l’autorité royale furent efïàcées 
dans les provinces , excepté dans celles que poflcdoit Hugues 
Capet , comme duc & comte , lorl^u’il parvint à la couron- 
ne ; & à ces marques de l’autoritc royale fiit lubftitué un 
droit fèigneurial, 

La première tentative que firent nos rois , pour ne pas 
laillêr les fèigneurs maîtres abfôlus du fort de leurs fiiîets , 
fut d’envoyer , comme nous l’avons dit ailleurs , dans ces 
mêmes provinces , des commdTàires qui Ce nommoient Mi[Ji 
dominici , à l’inftar de ceux que l’on envoyoit (bus la première 
& lôus la lêconde race , mais avec cette différence , que les 
premiers étoient envoyés par le roi , pour examiner fès pro- 
pres juges, au lieu <^ue ceux-ci alloient examiner les fèigneurs 
qui s’étoient empares de la juftice royale. Ces nouveaux com- 
’ miflàires, qui s’appelloient alors juges des exempts^ dévoient 
tenir en bride les fèigneurs , éclairer de près leurs aftions, & 
recenroir les plaintes des fiijets qui fè trouveroient avoir été 
maltraités par eux , ou par leurs lieutenans & officiers ; ils 
dévoient vuider fômmairement ces plaintes , fi faire fè pou- 
vôit , fînon les renvoyer aux grandes affifès du roi. Voyez 
au segne de Louis le Gros, 

Ces commiflàires génoient trop l’indépendance des fèi- 
gneurs, pour qu’ils ne s’y oppofaflënt point; ils firent fi biett 
qu’on n’en renvo}'a plus. 

Cependant l’autorité royale s’affolblifToit , & les vaflaux 
avoient pris la place des fùjets , car ce n’étoit plus des fùjers , 
que des peuples qui pouvoient être armés contre le roi par 
leurs fèigneurs , qui , pour confèrver leur bien , ne con- 
noillbient d’autre tribunal que celui de ce même feigneur.' 
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Il eût été plus court , (ans doute > d’abolir en entier les 
julb'ces , & les remettre dans la main du roi ; mais c’ed ce 
qui ne fè pouvoir pas: il reftoit deux partis à prendre; le 
premier étoit de diminuer l’étendue & l’autorité de ces juftî- 
ces, lôit en leur retranchant la connoiflànce de plufîeurs con- 
teftations , (bit par les appels de leurs jugemens pardevant le 
juge royal. Le fécond parti fut de leur ôter, linon la pro- 
priété , au moins l’exercice de la juftice : ce qui les rendoit 
bien moins conlidérables ; car il y a une grande diflérence 
entre faire rendre la juftice en fon nom , ou la rendre fôi- 
méme : le peuple ne connoît que fôn juge , & ne remonte 
pas plus haut , au lieu que lorfque le féigneur réunit la pro-, 
priété & l’exercice de la juftice , il ne lui manque rien pouc 
fé faire obéir. 

Le premier expédient qui fut donc imaginé par nos rois 
pour remplacer les Mijfi dominici , ou commiftaires , dont 
les féigneurs ne vouloient plus entendre parler, fut de créer 
de grands baillis dans les villes qui étoient alors réunies au 
domaine , & qui n’étoient que quatre , lors de ce premier 
établifîément , toutes Us autres villes G* bailliages de France 
appartenans alors aux ducs 6* comtes. Ces quatres grands 
bailliages étoient, Vermandois, Sens, Mâcon, & Saint-rierre- 
le-Mouftier ; quand ces baillis furent créés , il futqueftion de 
les employer de façon qu’ils puflent attirer à eux la connoif^ 
fànce de quelques affaires des villes des féigneurs. On ima-: 
gina pour cela les cas royaux , c’eft-a-dire , ce qui intérefloit 
ïe roi , car cela ne s’étendoit pas encore à ce que nous enten- 
dons aujourd’hui par cas royaux , qui intéreftént également 
le public ; le motif de ces cas royaux , dont les baillis dé- 
voient être juges, fut que, comme ilarrivoit fôuvent plu- 
fîeurs cas dans les terres des féigneurs où le roi avoit intérêt , 
il Tiüoit pas raîfoniuJjU que U roi demftndât '^ujlice à /es 
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fujets G* vajfaux , & qu’il étoît Julie que lès juges en prIlTènt 
connoiflance ; on comprend ailement que ces cas royaux s’é- 
tendoient plus ou moins, fiiivantle plus ou le moins de puif^ 
lance des lêigneurs , que l’on reprenoit davantage Hir les plus 
foibles , & que l’on prenoit patience avec les plus opiniâtres. 
Dès que le roi avoit réuni quelque ville au domaine, la iul^ 
tice de ce domaine devenoit celle du roi , quoiqu’auparavant 
elle relevât d’un autre lèigneur , làns que pour cela il fut du 
aucune indemnité au lèigneur , & aulfi-tôt un nouveau bailli 
^toit créé , qui attiroit par l’attribution des cas royaux toutes 
les caulès qu’il pouvoit , du tribunal des lêigneurs voifins an 
lien. Nous avons un édit de 1 190. par lequel Philippe-Au- 
•^ulle , devenu plus grand terrien que lès prédécelîèurs , éta- 
blit des baillis dans toutes les principales villes. Ainlî donc 
par l’inllitution des baillis juges des cas royaux , on obtint le 
premier effet que l’on s’étoit propole , qui étoit au moins de 
dillraire tout ce que l’on pouvoit des jullices des lêigneurs. 

, L’appel étoit une voie encore plus étendue de diminuer 
l'autorité que les lêigneurs s’étoient acquilè par l’ulurpation 
de la jullicet, puilque les cas royaux ne pouvoient pas em- 
brafler tout, au Heu que l’appel étoit général , & qu’un juge,’ 
dont les lêntences peuvent être réformées , perd beaucoup 
de Ibn pouvoir , tandis que le juge qui a le droit de les réfor- 
mer , pofTéde la véritable autorité. Voici comme on y par- 
vint. 

Le premier prétexte que l’on employa , fut la défauu dè 

- droit : les hauts lêigneurs refuloient-ils jullice ? on lê pour- 
voyoit à la cour du roi , per viam querelœ : les hauts lêigneurs 

. jugeoient-ils contre la loi des fiefs? autre cas d’appel. On 

- comprend que ce fécond cas étoit d’une grande étendue , 
puifque tout homme qui avoit perdu Ion procès , ne man- 

,quoit pas dç dûe qu’on l’avoit jugé contre la loi. Mais U ne 
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faut pas croire que l’on en ufât ainfi avec tous les hauts Ceî- 
gneurs. Il y en avoit de lî confidérables , qu’ils jugeoient (bu- 
verainement & (ans appel. Le duc de Normandie & le comte 
de Touloule poulToient les droits régaliens ju(qu’à,un pareil 
excès î & bien long-tems après que les ducs ne rendoient plus 
la Judice par eux-mêmes , & qu’ils avolent des tribunaux où 
l’on rendoit la juftice pour eux , les ducs de Normandie con- 
lèrverent ce droit: l’échiquier de Normandie étoit auffi ablô- 
lu dans ce qu’il prononçoit pour cette province , que l’étoit 
le parlement du roi. Audi eft-il expreflement dit dans la 
charte accordée aux Normands en 1 3 1 par Louis Hutin , 
quoiqu’alors la Normandie eût été réunie , que conformémen C 
à l’ancienne coutume de la province, nulle des caulès qui 
feront jugées dans cet échiquier ne pourra être portée au par- 
lement de Paris , meme devant le roi , de quelque maniéré 
que ce {bit , & que l’on ne pourra non plus ajourner les Nor- 
mands pour les affaires du duché devant le même parlement ; 
il y a bien plus, c’eft que ces ducs de Normandie étoientpius 
puiffans chez eux que le roi , puilque le roi Ibuffroit des lèi- 
gneurs dans (bn royaume qui y rendoient la juflice , & que 
tant qu’il y eut des ducs de Normandie , du Cang Normand 
& Angevin, nu/ feigneur ncut la haute jujlice dans cette. 
province : ce qui fait qu’encore aujourd’hui nous voyons fî 
peu de hautes juffices Ibigneuriales en Normandie. 

Il n’en fut pas de même des ducs de Guyenne , & des ducs 
de Bourgogne. Sur la fin du treiziéme /iécle , il étoit déjà aflêz 
ordinaire qu’on appellât des fénéchaux du duc de Guyenne 
au parlement: cela eft juflifié par les lettres patentes du roi 
Philippe le Hardi du mois de juin tz 83. par lefquelles II 
donne à Edouard , roi d’Angleterre , duc A' Aquitaine , toutes 
les amendes , forfaitures & autres peines qui lèront pronon- 
cées au parlement au regard de l’Aquitaine , & dans les cas 
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d’appels des jugemens donnés pat les fenéchaux dudit roi 
d’Angleterre en Galcogne , Agénois , QuercI , Périgord , 
Limofin & Xaintonge : on appelloit aulTi des jugemens du 
duc de Bourgogne à un bailliage royal , & de-là a la cour du 
Toi. C’eft ce que prouve une dé^claratîon donnée par Charles 
de France , régent du royaume , pendant la prifon du roi Jean 
fbn pere : il eft dit qu’avant que le comté de Mâcon fut joint 
au domaine de la couronne par i’acquifition qu’en fit S. Louis 
en 1x38. le comte de Mâcon & fès fiijets, & pareillement 
l’archevêque , doyen & chapitre , & les habitans de Lyon , 
l’évêque & chapitre de Mâcon , l’évêque & chapitre de Chât- 
ions , les abbayes de Fontini , ( Tournus ) & de Cluni , le duc 
de Bourgogne qui tjl pair de France ^ le comte, de Forefl, 
le fêigneur de Beaujeu , leurs terres & leurs fiijets , étoient 
tous reflbrtifTans au châtel & châtellenie de Saint Jengoul : 
que pour eonnoitre des caujes du rejfort de Jouveraineté y 
O icelles qyr G* déterminer nos feigneurs les rois de France 
avaient accoutumé de toute ancienneté avoir bailliage royal 
(y bailli audit lieu qui étoient appellés bailliage G* bailli de 
Jengoul, Duquel bailli Ven appelloit pour U tems , en par- 
lement à Paris & non ailleurs. 

Par tout ce <|ui vient d’être dit , on voit la juftice des fèi- 
gneurs diminuée, fbit par les cas dont on leur enlevoit la con« 
noifiance , foit par les appels : il faut examiner à prélênt com- 
ment fê faifôient ces appels, & ce ne fera pas le point le 
moins curieux de cet article. 

Les ducs & les comtes (ê lalTerent de rendre la jufiice , & 
commirent des lieutenans pour la rendre à leur place , fê ré- 
fervant toujours à’ la vérité le droit de tenir les affiles ou 

f rands plaids : mais le duc ou le comte s’étant encore ennuyé 
e tenir les affilés lui- même , en commit le foin à un bailli ; 
de forte que le bailli devint le juge d’appel du lieutenant ou 
yicomte. 
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C’étoit des (êntences de ce bailli que l’on appelloit de. 
vant le bailli royal ; lorlque ce bailli s’ctoit abfôlument écar- 
té des régies dans le jugement qu’il avoir rendu , & que le 
grief étoit clair & manifefle , & l’iniquité évidente , on 
avoir la voie de recours au bailli royal , comme on l’eut de- 
puis au parlement , lorlqu’il fut rendu fedentaire , & qu’il 
ne fut plus occupé que des affaires des particuliers. La par- 
tie plaignante donnoit donc fâ requête , non pas contre l’au- 
tre partie , mais contre le juge même , pour venir rendre 
compte de fà conduite & des motifs de fbn jugement. C’é- 
toit au - juge à fbutenîr le bien jugé de fà fèntence , contre 
la partie qui l’avoit appellé devant le juge du roi ; & c’efl 
de-là qu’eft venu le terme d’appel. 

Comme ces appels n’étoient reçus que dans les cas où on 
avoir énoncé dans la requête de ces fortes de fautes de la 
part du juge , que l’on appelle Uta culpa qux dolo équipa- 
ratur-, l’afraire devenoit perfônnellé pour le juge appellé. 
Si les faits étoient prouvés , il étoit puni par le même arrêt 
qui rcformoit fà fèntence ; fi l’appellant ne pouvoir prouver 
les faits par lui avancés , il étoit ccmdamné en une amen- 
de & en ‘des dépens , dommages & intérêts envers le 
juge. 

On fè relâcha dans la fîiite , & on fiit plus facile à re- 
cevoir des requêtes d’appel fur des faits plus légers , & quel- 
quefois fur une énonciation générale d’injuflice : les juges fê 
trouvoient moins intéreffés dans ces dernieres requêtes ; ils 
y donnoient moins d’attention , & alors les parties en faveur 
de qui leur fèntence étoit rendue , fè joignirent a eux pour 
en foutenir le bien jugé : on ordonna même dans la fuite , 
. que la partie fèroit intimée pour fèutenir le bien jugé de la 
fentence ; & 'quand les affaires furent multipliées au point 
-que le parlement fut obligé de tenir fès leances toute l’an* 
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née , comme il étolt impoflîble que les juges des provinces 
fuflènt toute l’année à la fiiite de la cour pour rendre compte 
de leurs jugemens , on fit des rolles par province , & le bail- 
li ou lenéchal de chaque province fè rendoit à la fuite de 
la cour, à l’appel du rolle de la province , affifto,’t à toute la 
plaidoirie du rolle , pour rendre compte des motifs de cha- 
que lêntence. On cefla alors d’intimer les juges fur chaque 
affaire , parce que la publication du rolle de la province étoit 
une intimation générale : la première elpéce d’intimation 
lùbfifte encore pour le premier cas qui l’a introduite ; & lorf 
qu’il y a du fait perfonnel du juge , on permet fiir la requê- 
te donnée à cet effet , & fiiivant la qualité des cas énoncés , 
d’intimer le juge en (ôn nom , & de le prendre à partie. 
Mais en même tems que l’on a confèrvé , pour l’utilité pu- 
blique, l’ufàge d’intimer les juges en de certains cas , pour 
les contenir dans le devoir , on s’eft relâché avec raifôn fiir 
l’ufàge de les faire affifier à des plaidoiries , où la partie qui 
lôutient le bien jugé de la fèntence eft intimée elle-même , 
& a intérêt d’en fbutenir la validité. 

Nous nous femmes un peu étendus fiir rhiftoire de ces 
appels ; revenons à notre objet : l’introduftioil des appels 
fut un des grands moyens dont on fè fèrvit pour donner at- 
teinte aux juftices des fêigneurs ; & non-feulement leur juf^ 
tice en fbuffrit , mais Te reffe de leur autorité en fut 
bien endommagé ; ce droit de reffbrt de iuflice étant fans 
doute , dit Lo^fêau , le plus fort lien qui fbit pour maintenir 
la fbuverainete : par le moyen de ce refibrt , la puiflance 
de faire loix a été retranchée aux fêigneurs indireâement , 
en tant que le parlement ne fuivoit ni n’approuvoit leurs 
ordonnances au jugement des procès. 

La même raifon qui avoit engagé les ducs &• comtes à re- 
noncer à l’exercice de leur juftice , fit que les baillis royaux; 
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s’en dî^enfèrent. Comme ce n’étolt pas des gens de loîx 
que le roi avoiÊ pris pour cette importante fondlon , & qu’il 
les avoit choi/îs parmi les plus grands lèigneurs de là cour , 
les fondions de la guerre oii ils étoient engagés pour le 1èr- 
vice du roi , ne leur permettoient pas d’exercer leurs offices 
de baillis, & ils prirent des lieutenans ; mais lorlqu’ils vou- 
lurent enlîiite y rentrer, le roi, qui s’étoit appercju que l’e- 
xercice de la jullice dans la main de ces lèigneurs les ren- 
doit trop confidérables , & pouvoit expolèr leur fidélité à 
lècouer le joug de l’obéiflance , ce qui étoit déjà arrivé aux 
ducs & comtes , ne voulut plus leur permettre de reprendre 
I leurs fondions de juges , quand ils voulurent y revenir , & 
les força de laiflêr juger en leur place les officiers qu’il y avoit 
commis. ( Ordonnance de Philippe le hel 1287. ) 

Voilà l’adminiûration de la jullice reprilè des mains de 
: - l’ulurpation , rentrée dans celles du roi , & remilè enfin dans 

^ celles des magillrats ; mais dilbns , à l’honneur de notre 

. monarchie , que les magillrats n’y lènt pas, comme ailleurs, 
bornés à la lîmple adminiltration de la jullice , & que nos rois 
; les ont admis à un plus noble partage ; ils y lônt l’œil du 
prince ; ils Ibnt là garde & là force ; lès lumières ne peu- 
vent s’étendre à tout : ils l’éclairent. Il lônt là garde pour le 
défendre des lùrprilès ; ils lènt là force pour l’exécution de 
lès loix ; car lui lèul ell en droit d’en donner , làns quoi la 
i monarchie ne lèroit qu’un vain nom. Les princes lènt des 
hommes, ils peuvent lè tromper; ils peuvent être trompés, 
it leur làgelîè ell de vouloir en être avertis ; ils en ont fait 

lij un devoir aux magillrats , parce que , comme les mag.iilrattî 

/ lènt plus près du peuple , ils lèntent mieux lès belèvns. Mais 

d’un autre côté, comme le lècret de l’état ne peut leur être 
)• confié , ils ignorent lèuvcnt les motifs & la nécelTité de telle 
P ,ôc telle loi ; c’ell ce lècret de la domination que Tacite 
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appelle jus dominationis , G* arcana imperii. Qu’en réfiilte- 
t-11 ? c’eft qu’après avoir rempli le devoir de leurs fondions , 
après avoir expofé la vérité comme ils la voyent , leur ré- 
lîllance doit finir, où la volonté du prince, plus infiruit 
qu’eux , perfide dans là détermination : qu’il eft de l’ordre 
qu’ils Ce Ibumettent , parce que le droit doit enfin refler à 
quelqu’un , parce qu’aux termes de l’édit de Charles IX, 
y> l’autorité royale feroit au contraire lûiette aux volontés de 
» (es officiers , ce qui fèroit trop préjudiciable à la majefté 
» d’un roi de France , laquelle eft fi pleine & fi abfblue , 
» qu’elle Ce laifle bien modérer aux remontrances d’un fénat, 
» mais non jamais s’y afTujettir ; « & parce qu’enfin , ce qui 
étoit fait pour le bien général , en deviendroit le trouble , 
& en pervertiroit l’ufà^e ; car , dit Hincmar , tous ctoient 
obligés de fè fôumettre a fà décifion. Le roi décidoit fbuve- 
rainement , fiiivant ce mot de Beaumanoir : » le roi eft lôu- 
M verain par-deflus tous , & a de fôn droit le général garde 
» du Reaulme , pour quoi il puet faire liex , etabliffemens , 
» corne il li pleft pour le quemun profit , & che que- il éta- 
» blit i doit être tenu. « N’alterons point des maximes fi 
fâçes. Eclairer le prince G* lui obéir : tels (ont les vrais 
principes. 

Voilà jufques ici quelques points principaux de notre droit 
public fbmmairement éclaircis : nous pafTerons à deux au- 
tres articles qui ne lônt pas moins curieux ; fàvoir , la nature 
du domaine , & la vénalité des charges. t 

C’eft une maxime confiante, que le domaine du roi eft 
nî&,'i;j^'îble ; & c’eft une erreur de croire que ce n’a été que 
depuis ^ lippe le Hardi , lorf^e les appanages commen- 
cèrent à être plus connus , ( P'ojrei à L'année 1x83. ) que 
nos rois o»it cefTé de pouvoir aliéner leur domaine. 

Ce qui a pu induire en erreur fiir ce dernier article , c*clf 
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qu’en effet, Jufqu’à Philippe le Hardi, nos rois aliénoîenf 
leurs domaines , mais cette aliénation pour l’ordinaire ne re- 
gardoit que leurs enfans ; & fi l’on trouve quelques autres 
aliénations de certains domaines , faites même hors la famille 
royale , cela ne prouve pas pour cela que le domaine de la 
couronne foit aliénable. 

En effet , fi nous voyons que nos rois donnoient des por- 
tions de domaines à leurs filles , il faut prendre garde fi ces 
domaines faifbient partie du domaine royal ; car fi ce n’é- 
toit que des domaines particuliers , alors cela ne prouve pas 
que le domaine royal fôit aliénable. Louis le Débonnaire , 
( Thegan , Perard , recueil de pièces pour fervir à CHiJioirt 
de Bourgogne ) étoit fi magnifique & fi libéral , qu’il donna 
à plufieurs gentilshommes de fa cour des terres & feigneu- 
ries , mais elles avoient autrefois été à fbn ayeul & à fim tri- 
layeul : Charles le Chauve {Perard') en ufà de même, mais 
les dons qu’il fai fôit lui appartenoient , jure proprietario y 
en propriété ; d’où il faut conclure que nos rois de la première 
& de la féconde race avoient un domaine particulier dont 
ils étoient les maîtres; & que lorfqu’on les voit difpofèr de 
ces domaines , de même que quelques-uns des rois de la trol- 
fiéme race, qui avoient, ainfi qu’eux, des domaines parti- 
culiers , res juris nojîrl^ res proprietatis nojîray il faut 
bien fê garder de croire pour cela que le domaine royal fut 
aliénable ; & pour entendre cette diftinélion , il faut conCe-^ 
voir que nos rois avoient deux fortes de domaines, dont l’un 
appartenoit à leur couronne , & l’autre , fùivant l’expreA 
fion de Dumoulin , à leur perfônne organique. Les domai- 
nes refioient féparés dans la perfônne du prince, & n’étoienc 
pas réunis au domaine royal, lorfque le prince montoit fiir 
le trône. Ce ne fut que par l’ordonnance de Moulins de i ^ 6^. 
qu’il fut ordonne que le domaine particulier du prince mon- 
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tant fiir le trône, lèroit réuni de droit à la couronne au bout 
de dix ans ; ce qui prouve qu’auparavant il y avoir des do- 
maines particuliers , & qu’ils n’étoient pas réunis à la cou- 
ronne. 

Il y a , dit Pontanus dans (ôn commentaire fiir la coutu- 
me de Blois : ( ce Pontanus vivoit en 1439. & écrivoit , 
liiivant l’ulage qui avoir eu cours dans les ficelés prccédens , 
& qui étoit encore en vigueur dans le fien ) » il y a , dit-il , 
» deux fortes de domaines , l’un de la couronne , l’autre du 
» prince ; le domaine de la couronne efl inaliénable , les rois 
» n’en ont que la fimple'adminiflration , ainfi que les maris , 
» les peres, les prélats, ont la fimple & nue adminifiration 
» des biens de leurs femmes , de leurs enfans , de leurs égli- 
» (es : ils n’en peuvent difpofèr au profit des particuliers , à 
» titre de donation ni autre, & font, au contraire , obligés 
» de le confèrver en fbn entier , & de le tranfinettre fans au- 
» cune diminution à leurs fùccefïèurs au royaiune ; mais 
» quant au domaine du prince , qu’il définit , celui qui ad- 
» vient par acquifition ou par fucceffion , il en efl , dit-il , 
» tellement le maître , qu’il en peut faire & difpofèr à fà vo- 
» lonté , au profit de telle perfônne que bon lui fèm- 
» ble. « 

Du Moulin va plus loin , & dit, que quand mêmeleroî 
auroit tenu fôn patrimoine particulier confufement avec le 
patrimoine royal , & que quand il auroit Ibuffert que les re- 
venus de l’un & de l’autre eulTent été reçus , régis & admi- 
niflrés par les mêmes officiers , cela n’en auroit pas opéré la 
réunion , laquelle ne fè pouvoir faire tacitement ; mais au 
contraire fè devoir faire expreffément & fôlemnellement par 
des ades autentiques : on entend bien que tout cela étoit an- 
térieur à l’ordonnance de Moulins. 

11 efl , je crois , fûffifàmment prouvé par ce qui vient 
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d'être dit, que nos rois a voient des domaines particuliers, & 
que l’aliénation libre qu’ils en failbient ne prouve rien par 
rapport au domaine de la couronne. Mais en convenant de 
k difiinâion de ces deux domaines , on pourra m’oppolêr des 
exemples de l’aliénation même du domaine royal faite à des 
particuliers ; que dois- je répondre ? linon que les infraôions 
à la loi ne la détruilènt pas , & que la loi fondamentale de 
l’état ell que le domaine eft Inaliénable ; c’eft ce qui me reP' 
te à prouver , & ce qui fait l’objet principal de cet ar- 
ticle. 

De quoi auroit lèrvi de réunir des domaines à la couronne; 
lî ce n’étoit pour empêcher qu’ils en fuflent jamais leparés ? 
Ainli, la Normandie conquilè par Philippe Augufie , l’Ar- 
tois acquûpar fbn mariage , le duché de Bourgogne échu 
par liiccemon au roi Jean , le comté de Touloulè échu aux 
delcendans de fàint Louis , par le mariage de l’héritiere de 
ce comté avec Alphonlè frere de làint Louis , le comté de 
Champagne acquis par l’échange que fit Philippe de Valois 
avec la fille de Louis Hutin ; tous ces fiels furent réunis à la 
couronne pour qu’ils cefTafTent d’être difponibles , & pour 
n’en être plus leparés. C’eft donc la réunion des fiefs au 
domaine de la couronne , qui opère leur Inaliénabilité , parce 
que le domaine royal eft inaliénable ; & le duché de France 
réuni à la couronne , en eft un bel exemple lors de l’éledion 
de Hugues Capet. 

Telle a été la dodrine de tous les tems , & telle eft la 
dodrine de nos jours. On appelloit patrimoine du prince, 
dit Giannone , les fonds qui lui appartenoient , & qui ne 
dépendoient point de la couronne , pour les diftinguer , tant 
du patrimoine de lès liijets , que de celui du file , que l’on 
nommoit Jacrum patrtmonium, ( Voye^ au code 1 . 12.) 
Mais làns nous perdre dans des exemples anciens , tenons 
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r.ous-en à des preuves plus modernes , qui prouvent la tradi- 
dltion & la chaîne de ces principes. 

Pourquoi le parlement de Paris s’oppolà-t-il fi fortement 
à l’enregiftrement des lettres patentes que donna Henri IV. 
le 1 3. avril i j9o. & le 3 i. décembre 1596. par lelquelies il 
déclara vouloir tenir lôn patrimoine féparément & diftinde- 
ment du domaine de la couronne ? fi ce n’eft parce qu’il ju- 
geoit que du moment qu’il étoit réuni il devenoit inaliéna- 
l>le : plus les beloins d’argent que pouvoir avoir Henri IV. 
dans ce moment où la couronne lui étoit dilputée , lèm- 
bloient être un motif légitime de vendre lès propres domai- 
nes » plus le parlement jugeoit-il qu’il n’y avoit de moyen 
de l’empccher , que de les réunir. A la bonne heure que le 
roi engageât pour un tems quelques-uns de ces mêmes do- 
maines , comme nos rois ont toujours fait dans des nécellités 
urgentes ; mais ce que vouloit Henri IV. c’étoit de pouvoir 
vendre làns retour, parce que cette vente lui auroit valu 
beaucoup plus qu’un fimple engagement. Les parlemens de 
Bordeaux & de Touloule avoient obéi à Henri IV. mais le 
parlement de Paris, véritable dcfenlèur desloix fondamenta- 
les de la monarchie , ne voulut jamais fléchir , & eut lieu de 
s’applaudir de la réfifiance , lorlqu’enfin Henri IV. recon- 
noiffant la néceflité & l’utilité deia loi des réunions , rendit 
lôn édit du mois de juillet 1607. par lequel il unit inlepara-. 
blement Ibn patrimoine , tenu en fief de la couronne , au 
domaine làcré de Ibn état : ce qui même étoit inutile , puil^. 
que l’ordonnance de Moulins y avoit pourvu. 

Cette impuilTance où lônt nos rois d’aliéner leur domaine j 
efl tellement Une loi fondamentale de l’état , que le roi , dit 
Juvenal des Urfins , le jure à Ibn làcre exprelTément , en pro- 
mettant qu’il n’aliénera rien de Ibn héritage j & , dans des 
mémoires drelTés par le commandement de Charles VU, le 



Digitized by Googld 






-Troisième Race. 95*^ 



RE MARqüES PARTICULIERES» 

. 

même auteur continue en dUânt , » ce fèroit cho(ê trop 
» merTeilleufè que le roi pût aliéner partie de l’héritage de 
» la couronne de U non~aliéner jure à fon facre, « Bou- 
chel ) dans la Bibliothèque Françoise, dit , n les rois ne man- 
» quent jamais, lors de leur couronnement, de jurer qu’ils 
» conlèrveront intaâs les droits & l’honneur de leur cou- 
» ronne. « M. le Bret dit la même choie. C’ell donc , dit 
Chopin , par un privilège d’origine , que le patrimoine im- 
périal , aînfi que le royal , eft réputé làcré. Ecoutons ce que 
répondit M. de Selve , premier prélîdent du parlement de 
Paris , lorfque les ambafladeurs de l’empereur vinrent de-« 
mander l’accomplilïement de la parole qu’a voit donnée Fran- 
çois I. de céder la Bourgogne pour prix de la liberté : » ledit 
» lèigneur roi ne peut aliéner ledit duché , car il eft obligé 
») d’entretenir les droits de la couronne, laquelle eft à lui & 
» à Ibn peuple , & à lès lujets commune. « Cette quelHon 
de lavoir lî le roi peut aliéner Ibn domaine dans un cas auflî 
preflant que celui de la captivité , feroit la matière d’une au- 
tre dillèrtation , mais elle lèrt beaucoup dans la quedlon 
pcélènte , puilque fi le roi captif ne peut aliéner partie de loti 
domaine pour prix de là liberté , encore moins le peut-il pour 
en tirer de l’argent. 

Mais ce qui emporte la convidion , & par où je finis ^ ce 
font les paroles de Charles IX. dans le préambule de Ion or- 
donnance du domaine de l’an 1566. ordonnance , qui , après 
avoir été compolee lur les cahiers des états , ( ce qui prouve 
le concours des états & de l’autorité royale , ) & donnée 3 
Moulins au mois de février x$ 66 . fut enregillrée au parle- 
ment de Paris le 13. mai de la même année. « Comme à 
» notre làcre , dit le roi , nous ayons entr’autres choies pro- 
.» mis & juré, garder & conlèrver le domaine & patrimoine 
» de noftre couronne j l’un des principaux nerfs de nollre 
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» état Et parce que les régies G* maximes anciennes 

») de l'union G* conjervation de notre domaine (ont à aucun 
» aflez, mal , & autres peu connues , nous avons eftimé très- 
» nécelTalre de les faire recueillir , &c. u ce qui prouve que 
le roi ne comptoit pas faire une loi nouvelle ; îùr quoi , dans 
les notes de cette ordonnance , il efl dit , « le domaine de la 
3 ) couronne efl comme la dot du royaume , donnée au roi à 
3 > caufè deda royauté , & par conféquent inaliénable , de mêr 
» me que la dot qu’une femme a apportée à Ibn mari. » 

Cette maxime qui dépouilla les rois en faveur du domaî- 
xie , ell bien ancienne : l’un des Antonins le reconnut , lorl^ 
qu’après fbn éleâion , il dit ces mots remarquables à là fem* 
me , qui lui reprochoit de n’étre pas alTez libéral , nous na- 
vons plus rien , pour lignifier que l’intérêt public & l’intérêt 
particulier le trouvant confondus dans ce prince , il ne poC: 
ledoit plus rien en particulier , & que les biens qu’il avoit 
eus , réunis à ceux de l’état avoient changé de nature , & 
étoient devenus un propre de l’Empire , attachés , non plus 
à la perlbnne du prince , mais à là couronné. 

Ainlî , par tout ce qui vient d’être dit , voici les principes 
Concernant le domaine. Avant l’ordonnance de i$6é. tout 
ce qui n’étoit pas réuni au domaine étoit dijponible ; mais du 
moment de la réunion , il devenoit .inaliénable : & depuis 
l’ordonnance du domaine de 1^66, les domaines libres de« 
nos rois , adminillrés par les receveurs publics , font devenus 
partie du domaine royal , au bout de dix ans de polTelIion , 
fans qu’il Cit belbin d’ade de réunion. Finiiïbns par ce pal^ 
làge de Cujas : cd de re cum conJuLerer , rejpondi nuUam ejfe 
legem jpeciaUm qua ia prohihuijfet ; Jed hanc eJfe legem 
omnium regnorum y cum ipjîs regnis natam ) G* quaji jus 
gentium . 

La quelUon de la vénalité des charges eÛ plus diihcUe à réj 
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foudre q&e l’on ne croît. Le lefteur exige qu’on lui donne 
des idées nettes, & il a raifbn. On lait que les charges ne le 
vendoient pas autrefois , & que celles de judicature Ce confé- 
roient par éledion , & l’on voit qu’elles s’achettent aujour- 
d’hui : on croit que l’on a pafle tout d’un coup de l’éledion 
à la vente. On veut que l’on vous dilè que telle année , à 
tel jour , il y eut un édit pour rendre vénales les charges qui 
h. veille n’étoient qu’éledives, ’ , 

■ Or , il n’en va pas ainfi de prelque tous les changemens 
qui font arrivés dans les états , par rapport aux mœurs , aux 
ufàges & à la dilcipline : des circonftances ont précédé , des 
faits particuliers fe (ont multipliés , & ils ont donné , par 
fùcceflion de tems , la naiflance à la loi générale fous laquelle' 
6n a vécu. Telle eft la vénalité des charges , dont c’eft ici 
l’article. 

Il y a trois fortes de charges ; des charges ou offices de' 
^dicature , des charges militaires , & des charges de finance.' 
Nous ne parlons que des charges de judicature , & ce ne 
fera que par occafion qu’il lêra fait mention des autres. 

Ce fut, fuivant Mezerai , Varillas , le pere Daniel , Scci 
a l’occafîon de la guerre d’Italie fous François I. que fut in-* 
troduite la vénalité des charges de judicature : deux queP- • 
rions fè prélêntent à ce fùjet; la première, fi la vénalité elî 
utile, ou fi elle a des înconvéniens plus grands que fbn uti- 
lité , & l’on peut voir à ce fujet le teftament politique du car- 
dinal de Richelieu ; la lêconde , fi c’eft en effet fous François I,’ 
que la vénalité s’eft introduite. 

Je commencerai par rapporter à ce fiijet ce qu’a écrit Loy- 
ftau , dans fon chapitre de la vénalité des offices. ( Loyfèau 
eft mort en iéz8. ) Le témoignage de ce jurifconfiilte , en 
pareille matière , a plus de poids que celui des hiftoriens qui 
^ font copiés les uns les autres. Louis XI. dit-il, rendit lei| 
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offices perpétuels par fôn ordonnance de T467, donc aupara-. 
vant on ne les achetoit pas. Charles VIII. par fôn ordon- 
nance de 1453. défendit de vendre les offices de Judicature; 
cette loi s’étoitlî bien maintenue avant ces deux rois, que 
Pafquier rapporte deux arrêts de la chambre des comptes de 
1373. & de 1404. par lefquels des officiers qui avoient payé 
pour leurs offices , furent deftitués. Louis XII. commença 
à mettre en vente les offices , mais ce ne fut que ceux de 
finance. Nicole Gilles & Gaguin difent à ce fujet , » que 
» ce fut pour s’acquitter de grandes dettes faites par Charles 
« VIII. fon prcdécelTeur , pour le recouvrement du royaume 
» de Naples , & ne voulant fùrcharger fbn peuple , qu’il prit 
» de l’argent des offices , dont il tira grandes pécunes : ( Loy- 
» lèau , tom. 3. chap. t. no. 8 6. ) car d’ailleurs il défendit pac 
» un édit de 1508. la vente des offices de judicature ; mais 
» comme en France une ouverture pour tirer de l’arpnt , 
» étant une fois commencée , s’accroît toujours , « le roi 
François I. étendit la vente des offices de finance à ceux de 
judicature. Ce n’eft pas que long-tems auparavant U n’y eût 
une maniéré indireéle de mettre les offices a prix d argentai 
comme il paroît par la chronique de Flandres , ch. 33. ou U 
eft dit que le roi Philippe le Bel, » pourfuivant la canonifà- 
» tion de Paint Louis, en fut refufé par Boniface VIII. p^ce 
» qu’il fut trouvé qu’il avoit mis Tes bailliages & prévôtés 
» en fermes. « C’eft que l’on fe fervoit alors du prétexte 
d’afièrmer les droits domaniaux, & on bailloit quant Çf quanê 
à ferme l’office de prévôt , vicomte , &c. parce qu’ils admi- 
jiiftroient tout à la fois la ferme & la juftice ; mais ce n’étoit 
point vendre les offices , comme on le fit depuis , l’on poui 
voit dire que ce n’étoit que la terre que l’on affèrmoit, 

Ainfî donc le régné de François I. eft l’époque qui paroit 
ia plus vraifemblable de U vénalité des charges , parce ^u’a^ 
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lors îl y en eut de vendues en plus grand nombre : mais y a-t- 
il une lot qui fixe cette époque f & comment peut-on explû 
quer ce qu’on lit par tout d’offices, même de judlcature^ 
qui furent vendus long-tems avant ce régné, & de la défenfê 
qui en fut faite depuis ? 

Pour répondre d’abord aux exemples de la vente de quel- 
ques offices de judicature , antérieure au régné de François I, 
U me paroît certain que la vénalité de' ces fortes d’offices 
n’étoit pas même tolérée ; les ordonnances de Charles VII* 
de Charles VIII. & de Louis XII. en fourniflênt la preuve : 
cette preuve Ce trouve encore antérieurement, Voyti le 
dialogue des Avocats , intitulé Pafquier, Voye^ le fêptiéme 
volume du recueil des ordonnances ; on y lit dans des lettres 
du ip. novembre 13P3. concernant les procureurs du châ- 
telet de Paris, pour caufe de ladite ordonnance , ledit office 
de procuration était accoutumé ét être expojé en vente G* 
par titre d'achapt aucuns y avaient été G* étaient pourvus^ 
On voit des plaintes des états généraux à Louis XI. dans le 
recueil de Quinet , fur ce que l’on avoit vendu des charges 
de judicature; Philippe de Commines rapporte la même 
chofè. Les exemples de ces ventes font en grand nombre , 
mais ces exemples nous fournifTent en même tems la preuve, 
que ces ventes n’étoient point autorifees par les plaintes que 
l’on en portoit au fôuverain ; cela n’empêchoit pas que ce 
trafic ne continuât par les grands ou les gens en place , qui 
Vendoient leur crédit fans que le roi en fût informé , ou 
fans qu’il parût s’en appercevoir : c’eft dans ce fèns ^u’il fèm- 
ble que l’on doit entendre tous les paflages qui depofênt de 
la vénalité des charges : c’étoient des abus, & par confequent 
ce ne font ni des autorités ni des époques. 

" Nous relions toujours au régné de François I. fans que ce 
(rince ait cependant donné de ioix au fujet de la vénalité ^ 
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i» loin de là , pour (àuver le lêrment qu’on étoît obligé de faire 
au parlement, de n’avoir point acheté Ibn office , ce trafic 
étoit coloré du titre de prêt pour les befbins de l’état , & par 
confequent n’étoit pas une vente. A la vérité Henri II. fè 
contraignit moins: on lit dans un édit de ifÇ4* qui régie 
la forme fui van t laquelle on de voit procéder aux parties ca- 
fuelles pour la taxe & la vente des offices ; que ce prince ne 
fait aucune diftinftion des offices de judicature à ceux de 
finance , & qu’il ordonne que tous ceux qui voudroient fê 
faire pourvoir d’office , fbit par vacation , réfignation ou 
création nouvelle , feroient enregiftrer leurs noms chaque 
. fèmaine , & que le controlleur général feroit des notes con- 
tenant les noms & qualités des offices qui feroient à taxer , 
&c. Le peuple qui croyoit que la vénalité des charges en» 
traînoit celle de la juflice , ne voyoit pas, fans murmurer, 
ce fiftême s’accréditer ; les grands d’ailleurs n’y trouvoient 
pas leur compte , puifqu’ils ne pouvoient pas mettre en pla- 
ce des hommes qui leur fuflènt dévoués : ce fut par cette 
double raifôn que Catherine de Médicis , lors de l’avéne- 
ment de François II. à la couronne , voulut faire revivre 
l’ancienne forme des éledions. 

Ce n’eft pas que les éleftions n’euflent leur inconvénient ; 
car où n’y en a-t-il point ? Elles étoient accompagnées de 
tant de brigues , que dans l’édit donné par François II. U 
fut dit que le parlement préfênteroit au roi trois fujets, en- 
tre lefquels le roi choifiroit : les chofès n’en allèrent pas 
mieux : tous les offices vacans furent remplis de gens dé- 
voués tantôt au connétable , tantôt aux Guilès , tantôt au 
prince de Condé & raremènt au roi ; enfbrte que l’efprit de 
parti devint le mobile de tous les corps bien plus que l’a- 
mour du bien public , & vraifêmblablement une des caufès 
wdes défôrdres des guerres civiles, , 

1 »■ . > 
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Sous le régné de Charles IX. le fiftéme de la vénalité re- 
prit le delTus , & peut-être eft-ce la véritable époque de celle 
des offices de judicature : ce ne fut pas toutefois en pronon- 
çant direftement que les offices de judicature fèroient dé- 
ftrmais en vente, mais cela y relTembloit beaucoup. Le 
roi permit à tous les pofTefTeurs de charges qui , fans être 
vénales de leur nature , étoient réputées telles à caufè des 
finances payées pour les obtenir , de les réfigner en payant 
le tiers denier : les charges de judicature qui étoient dans 
ce cas , entreront comme les autres aux parties cafùelles ; le 
commerce entre particuliers en devint public, ce qui ne 
s’étoit point vu jufqu’alors ; & quand elles vinrent à tom- 
ber aux parties cafùelles , faute par les réfîgnans d’avoir 
jfùrvccu quarante jours à leur réfignation , on les taxa com- 
me les autres , & on donna des quittances de finance dans la 
forme ordinaire. 

On comprend , que ce commerce une fois autorifô , les 
cleftions tombèrent d’elles-mêmes , & qu’il n’étoit pas befoia 
d’une loi pour les anéantir. 

Ainfi on. peut regarder les édits de Charles IX. à ce fùjety 
qui font des années 15^7. & ij68. comme les deftrufteurs 
' de cet ancien ufàge des éledions , qui n’a pas reparu depuis,' 
malgré l’ordonnance de Blois de 1579. qui à cet égard n’a 
point eu d’exécution. Les difpofîtions de ces édits furent 
renouvellécs en différentes fois par Charles IX. lui-même 
& en fuite par Henri III. Enfin, l’édit de 1604. qui a rendu 
héréditaires tous les offices, fans diéfinftion, même ceux des 
cours fôuveraines , a rendu à cet égard les offices de judicas 
ture de même nature que tous les autres , & depuis il n’a plus 
été queftion de charges non vénales. 

On pourroit conclure avec raifon, de ce <jjui vient d’être 
dit, que le régné de François I, ne doit pas etre l’époque d$ 
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la vénalité des charges : ce n’en eft pas en effet l’époque , 
fi j’ofè àÀre^ judiciaire , mais c’en eft la caufè véritable , puif^ 
que -ce fut fous fbn régné qu’une grande partie de ces char- 
ges s’obtint pour dp l’argent. 

Nous avons dit'un mot des charges de finance : par rap- 
port aux charges militaires, nous liions dans les mémoires de 
DuplefTis-IVl ornai , ( tom. i . p. 45 6. ) que ce furent les Guifès 
qui les mirent en vente fous le régné de Henri III. & nous 
ne devons pas omettre à cette occàfion , que le roi régnant 
( Louis ^V. ) dans l’intention de pouvoir multiplier les ré- 
compenfès dans cet ordre fi refpeélable & fi utile à l’état « 
a formé le projet de fiipprimer la vénalité de ces charges , 
en en diminuant le prix à chaque mutation ; avantage inefii- 
Inalile pour l’ordre militaire , qui commence déjà à fè faire 
reflêntir , & qui , étant Joint à l’édit pour la nobleflê & à 
l’école militaire , rendra cher A jamais à la nobleflê fran- 
•çoifè, le régné de ce monarque, & le zélé de fbn minifire 
( M. d’Argenfbn ) à exécuter (ês volontés. Ce minifire efl 
mort en 1764. à l’âge de fbixante-huit ans , emportant avec 
lui les regrets de l’églifè , du militaire & des fàvans. 

• Comme le duché de Bourgogne eft le dernier appanage 
qui rentra dans le domaine royal , & dont la réunion éteignit 
cette efpcce de (buveraineté bizarre qui , fêmblable à un 
corps étranger , génoit les relîbrts de la véritable , il eft bon 
de voir ce qu’il devint à la mort de Charles le Téméraire, 
Ce duché pouvoir regarder trois perfbnnes ; Louis XI, y 
avoit droit par la loi des appanages , au cas qu’il n’y eût plus 
de mâles defcendans de Philippe le Hardi , premier duc de 
cette féconde maifbn , fiir le principe que ce duché ayant 
été donné à Philippe le Hardi , à condition de retour à la 
couronne , faute d’hoirs mâles , Marie de Bourgogne , fille de 
^h'acles , en étott exclue cette même Marie avoit droit à la 
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fùccefTion de (ôn pere , fi la loi des appanages n’avoit pas 
lieu ; & enfin un mâle provenant de Philippe le Hardi, s’il 
y en avoir un, devoir, fijivant la loi des appanages , être 
préféré à Louis XI. & à Marie. Cela fiippole , quel étoit 
l’héritier légitime de Charles le Téméraire ? Je n’en vois 
point d’autre que Jean comte de Nevers , petit-fils de Phi- 
lippe le Hardi , lequel n’étant mort qu’en 14P i. étoit le lèul 
mâle vivant de cette maifbn , lors de la mort de Charles le 
Téméraire , arrivée quatorze ans auparavant. Quel droit 
Louis pouvoit-il lui oppofèt ? Etoit-ce la loi des appanages ? 
cette loi étoit pour lui , puilqu’il étoit mâle delcendant de 
Philippe le Hardi. Quel droit pouvoir lui oppolèr Marie fille 
de Charles ? Etoit-ce fôn droit d’unique héritière de Ion pere ? 
elle en étoit déchue par la loi des appanages, qui excluoit les 
filles dans tous les cas; cependant, chofè merveilleulê, nous 
ne voyons pas qu’il ait été quelHon du comte de Nevers à la 
mort du dernier duc de Bourgogne. Seroit-ce que le comte 
de Nevers étoit trop foible pour foire valoir Ces droits ? mais 
il eut au moins foit des protefiations. Seroit-ce au contraire 

? ue Ja loi des appanages ne fïit pas encore alTez clairement 
tablie , pour que Marie fut exclue ? mais cette loi étoit de- 
venue une loi de l’état. Seroit-ce enfin, comme le propofè 
l’abbé de Longuerue , que le comte de Nevers eût fait ceflion 
de les droits à Louis XI il n’y en a aucune trace : car d’ail- 
leurs qu’importe que ce comte de Nevers ait été dégradé de 
l’ordre de la Toifôn, pour avoir crû aux fôrciers, comme il 
'paroît par une chronique manuferite de la Bibliothèque du 
roi ? Pouvoit-ce être une atteinte aux droits de fo naiffance ? 
Mais ce qui ajoute à la difficulté des conjedurès , c’efl qu’en 
même tèms qu’il ne paroît pas que le comte de Nevers ait oCé 
■protefier contre Louis XI. lors de la réwr)h de la Bourgogne 
-à la couronne, il n’a pas craint de faîA^^o^Uer à la cour des 
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pairs Maximilien d’Autriche , époux de Marie de Bourgo^e^ 
pour lui rendre la Flandre , le Brabant, > & les autres états 
dont il s’étoit emparé , mais il mourut dans le cours de cette 
inûance, âgé de 16, ans le z j. lèptembre 149 1. ( Mém. pour 
fervir à l'Hi/l, du Nivernais, ) 

Dans un point d’hiftoire fi embarrafie , il me (êmble que 
nous ne pouvons mieux nous décider que par la conduite que 
tint Louis XI. dans cette occafion. On neperfiiadera jamais^ 
quoiqu’en dilènt quelques écrivains , ( Du Tillet , Laguefle, 
Dupui , ) que ce prince n’eût pas «le du droit de réunion faute 
• d’hoirs males, s’il avoit cru y être autorifé : il ne l’a pas fait , 
parce qu’il j avoit un prince vivant qui defcendoit de Phi- 
lippe le Hardi : il aima mieux d’abord employer l’habileté 
pour s’emparer des places du duché de Bourgogne ; & après 
avoir manqué le mariage de Marie , en quoi il fut inexcu- 
fable , il eut recours à la loi des fiefs , & il réunit le duché de 
- Bourgogne à la couronne pour crime de félonie , dont en 
. effet Charles le Téméraire n’avoit été que trop coupable pen- 
dant le cours de fa‘ vie. Au reffe , on fènt bien que cette 
queftion n’eft aujourd’hui que de pure curiofité , pulfque le . 
comte de Nevers mourut fans enfans. 

Ce même roi avoit cru que fôn autorité fêroît mieux affèr- 
. mie fi les loix de fôn royaume étoient uniformes , & voulut 
donner à ce projet le prétexte du bien public. Il ne falloit , 
difôit-îl, dans un état, qu’une loi, qu’un poids & qu’une 
mefùre : projet fpécieux , mais rempli d’inconvéniens dans 
fôn exécution ; je ne parle pas des poids & mefiires , parce 
que ce n’eft , à le bien prendre , qu’une difpute de nom , & 
que la balance du prix des chofès fùivra toujours leur poids 1 
& leur mefùre. Il n’en eft pas de même des loix qui ont été i 
. faites , ni des couî»rrfis qui fè fônt introduites fùivant la na- 
, ture de chaque pa''”^«^es mœurs de fês babitans j on ne 
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point à Dunkerque comme à Touloufè , à Marfèille comme 
à Paris, en Normandie comme à Saint-Malo , & les bour- 
geois , la noblelTe & les marchands doivent être régis difFé- 
l'emment.’ On Joit accommoder , dit Ariftote , leyloix à la 
république , c’eft-à-dlre , au naturel des (ujets , en confidé- 
rant le pays qu*ils habitent , & la polition , qui influe beaui 
coup (ur les efprits. 

Un gentilhomme veut perpétuer fbn nom , & dpit, fuivant 
ce préjugé , tranfinettre fans partage tous fès biens à Ibn 
aîné. Un commerçant, dont la paflion eft l’étendue du com- 
merce & l’accroiflement des biens dans fa. famille , doit au 
contraire partager entre fès enfans les richeflès qu’il a ac-, 
quifès , pour que chacun d’eux fbit en état de le repréfènter 
& pour pouvoir multiplier par eux fès talens & fbn crédit ; 
la coutume de Normandie eft nécefîaire dans les vues du 
premier , & la loi & la coutume doivent faire un partage 
égal dans la famille du fécond. Le magiftrat , retenu à Paris 
pour les fondions de fà charge , n’a pas le tems de faire va- 
loir des terres , il lui faut un revenu plus aife à percevoir , & 
qui cependant repréfènte des biens fonds dans fà fucceftion : 
on a imaginé pour cela de donner aux rentes conftituées le 
caradére d’immeubles , ce qui n’a voit pas lieu avant que la 
guerre & la magiftrature fiflent deux états feparés : on a éta- 
bli la jurifHidion des confîils , dont les loix jugent fômmaire- 
mentles marchands, parce qu’ils n’ont pas le tems d’attendre 
de longues procédures , dont les délais nuiroient au commer- 
ce , & parce que ces fortes d’affaires ne demandent pas de 
grandes difcuflions ; mais on fènt bien que ces loix n’auroient 
plus la même néceflité , & qu’elles s’exerceroient difficilement 
à l’égard des hommes de guerre , des magiftrats, en un mot 
de tout ce qui n’eft pas marchand. 

Le tribu^l des maréchaux de France ^ qui juge la iap;* 
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blelïe fiir les procédés , pourroit-il connoître des matîereS 
féodales ou des engagemens civils? & ainfî du relie. 

Dans l’idée de faire des loix uniformes , quelle réglé pour-' 
roît-on Ce prelcrire ? A quel ordre de citoyens auroit-on égard 
par préférence aux autres? Lanoblellè eftle lôûtien de l’état, 
le commerçant le feit fleurir : doit-on protéger l’un au préju- 
dice de l’autre ? Lex ejl commune praceptum , il ell vrai , 
mais ce n’eft point pour les hommes en général , ni même 
pour chaque profèlfion , mais pour chaque province en par- 
ticulier, gui par fà nature '& par là pofition a choifi , de tems 
Immémorial , une maniéré de vivre qui lui fut propre , & que 
l’on appelle coutume , qui ell devenue une loi par l’approba- 
tion du louverain. Prenons y garde , les hommes Ce font fait 
leurs premières loix. L’autorité ne doit tirer les loix nouvel- 
les que comme des écoulemens des anciennes ; dès qu’elle n’y, 
aura plus d’égard , le droit nouveau forcera tout : ce fora , 
comme dit Pope , un droit toujours ou trop fort avec les foi- 
bles , ou trop foible avec les forts. Souvenons-nous de notre * 
origine ; les nations réunies fous nos rois conquérans , n’y con- 
lèrverent-elles pas chacune leurs loix ? Mais prenons y garde 
( & c’ell pour répondre à ceux qui veulent toujours remonter 
aux anciens tems ) il doit y avoir une puIfTance legiflative 
ïùbfillante dans un état : comme le relTort des loix s’ufo avec 
le tems lûivant le fort des chofos humaines , un état fè dé- 
’truiroit de lui-même , s’il n’avoit pas en lui le pouvoir de fè 
rétablir, en créant de nouvelles loix , & en répandant par 
leur moyen , une nouvelle vie dans tout le corps politique ; 
Lycurgue & Solon furent de grands modèles ; leurs loix ne 
furent pas les mêmes , parce qu’ils les accommodèrent au ca-; 
raâere des Spartiates & des Athéniens. ' 

^ Venons à l’article des armes. 

C’étoit déjà un grand avantage pour l’autorité fouveraîne^ • 
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d’avoir repris la juftice ulùrpée des mains des fiijets ; mais 
les {ùjeis revoient toujours armés , & le roi dépendoit d'eux 
& de leurs valTaux pour hire la guerre ; ils la lui failbient à 
lui-méme , ils ne venoient point à la cour , & ils ne s’occu- 
poient chez eux qu’à Ce mettre en état de paroître (èlon leur 
qualité & le devoir de leurs fiefs, aux guerres de leurs tems ; 
la paix faite , ils retoumoient dans leurs châteaux , environ- 
nés de leurs vafTaux qu’ils entretenoient dans leur goût pour 
les armes , par les afiêmblées qu’ils tenoient aux grandes fêtes^ 
& par les jouttes & les tournois : ils failbient des chevaliers 
par l’accolade , titre d’honneur & dedifiinâion Seulement , 
car la chevalerie n’étoit^que cela , & ne donnoit aucun grar> 
de , ni dans les armées ni dans l’état. On comprend quelle 
autorité cette forme de vie donnoit à ces lêigneurs , & la 
force qu’ils tiroient de leur union avec des vailaux qu’ils ne 
quittoient jamais , (bit en paix , Ibit en guerre ; voilà encore 
ce qu’il fallolt tâcher de détruire : on commença par dimi-n 
nuer cette union en défendant les tournois , Cous prétexte 
des accidens qui en arrivoient : on invoqua le pouvoir des 
papes , qui défendirent ces Ibrtes de combats Ibus peine d’ex- 
communication & de refus de fépulture ; enfiiite on difpenfâ 
les nobles , comme par forme de privilège , du (êrvice qu’ils 
dévoient à caufè de leurs terres ; à condition que les troupes 
que le roi leveroit fbroient entretenues fiir leurs terres par 
leurs vaflaux & par leurs fiijets *; mais cela leur confèrvoit en- 
core quelque relation avec les fbldats , qu’il étoit bon de &ire 
finir ; & l’invention des aides & de la taille acheva ce grand 
ouvrage; ils donnèrent de l’argent au roi, & le roi entretint 
des armées indépendamment d’eux. 

Les grands fèigneurs devenus oififs dans leurs terres, com- 
mencèrent à s’y plaire moins; ils fè rapprochèrent de la cour, 
fù Us furent attirés par les charges & par les bienfaits, & oik 
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Ton chercha à les retenir par le plaifîr: les femmes y furent 
introduites; & comme il n’étoit plus queftion de di^ifter l’au- 
torité , l’ambition de la faveur & de la galanterie devint l’ob- 
jet des fêigneurs , qui ne furent plus que des courtilâns : ce- 
pendant les jouttes & les tournois* étoient encore de mode , 
c’étoient les fpedacles de ce tems-là. Comme on ne lilôit 
guéres alors , & qu’on ne railbnnoit pas davantage , toute 
i’adivité del’ame Ce tournoit au profit du corps, au lieu que 
l’habitude où nous fômmes aujourd’hui de lire , de réfléchir 
& de démêler ce que nous fèntons , fait qu’il nous faut des 
Ipedacles conformes à nos idées & à nos fèntimens ; ainfi on 
alloit à des jouttes & à des tournois^ comme on va aujour- 
d’hui à Rodogune & au Mifântrope ; tout au plus il y avoit 
quelques efprits qui le doutoient qu’il pourroit bien y avoir 
des moyens d’intérefler un peu plus que par des Ipedacles 
purement militaires, c’eft ce qui fit inventer les reprélênta- 
tions des myfleres , les farces , les anciens ballets , qui étoient 
comme le bégayement de nos tragédies , de nos opéra , & de 
nos comédies. Tel étoit l’état de la cour lôus le régné 
de François I. & lùr tout lôus celui de Henri II. 

Il lènibleroit à voir cette férocité guerriefe, qui le reflên- 
toit encore des premiers t’ems , qu’au moins les moeurs en 
euflent dû profiter , & que des hommes qui le battoient pour 
leur plaifir , n’eulTent pas eu de tems à donner à d’autres 
palTions; mais ce lèroit mal connoître la cour de Henri II, 
jamais il n’y eut plus de diflolution que lôus ce régné. L’au- 
dace qui regnoit dans les elprits avoit donné lôn empreinte à 
la galanterie , & les femmes étoient aufli courageulès à atta- 
quer les hommes & à leur faire des avances , que les hommes 
rétoient à le battre. Les poètes , car il en parut beaucoup 
alors , 8c Henri II. avoit du goût & des connoilTances ; les 
poètes Ce reflèntoient de la corruption du fiéclej, ou plûtôç 
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l’augmentolent , & ils gâtoient l’elprlt & le cœur des Jeunes 
femmes par des vers libertins & par des chantons licentieu- 
iês : enfin , pour achever de donner une idée de ce fiécle ^ 
b folie des devins , les horotcopes , l’aflrologie judiciaire , 
avoient gagné toute la cour , & ont duré encore en France 
bien long-tems depuis , jutqu’à ce que la philotôphie , qui a 
peut-être caule d’autres maux, en ait fait voir le ridicule 8c 
l’illuiion. 

Je vais parler d’un article bien important , c’eft le concor- 
dat où l’on découvre combien l’autorité réunie eft nécelTaire 
au bon ordre , & par contequent au bonheur des fiijets 
lortqu’elle eft bien adminiftrée , & que les rois péfènt leur 
pouvoir à la balance des loix : car on ne tàuroit trop répéter 
ce qu’a dit Loytèau , » que les loix bornent le pouvoir du 
» fôuverain fans intérefler la (buveraineté. 

Ç’a été un homme bien maltraité dans l’hiftoire, que le 
chancelier Duprat ; on lui a reproché d’avoir introduit la 
vénalité des charges , & ce peut être un mal , quoique le 
cardinal de Richelieu , qui a balancé le pour & le contre 
dans Ibn teftament politique , n’ait oie le décider. On lui 
reproche encore d’avoir fait fèntir au roi qu’il étoit en fon 
pouvoir d’augmeriter les tailles , & de faire de nouveaux im- 
pôts ; d’avoir introduit la maxime , qu’il nejl point de terre 
fans Seigneur ; maxime connue bien des fiécieS avant lui ; 
d’avoir irrité , par des vues perlbnnelles , la duchelfe d’An- 
goulême contre le connétable de Bourbon : enfin, d’avoir vou- 
lu divilèr l’intérêt du roi d’avec le bien public ; mais le grand 
grief contre ce magiftrat , a été d’avoir enlevé au clergé & . 
au peuple le droit d’éleélion de bénéfices , & d’avoir rendu le 
roi le maître de les conférer , en fupprimant la pragmatique 
fànâion , & en étabiifl'ant le concordat. Voilà ce que l’on ne 
pardonne point à & mémoire f ôc ce qui i’a d’autant plus dé; 
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crié , que deux des plus relpeftables corps de l’état , le clergé! 
& la magiftrature , Ce font réunis contre cette entreprife , 
comme la plus préjudiciable qui pût être , fbit à la religion » 
foit à l’ordre public. Seroit-il permis , malgré de fi forts pré- 
jugés, de bazarder quelques réflexions à ce fujet ? il paroît 
que , par le concordat , le roi n’a fait que recouvrer un droit 
que lès prédécelTeurs avoient exercé (bus les deux premières 
races ; qu’alors ( Plaidoyer de M. Talon ) on n’alloit point à 
Rome demander des provifions de bénéfices ; que les évêques 
difpofoient de ceux qui vaquoient dans leurs diocèlès , & que 
nos rois nommoient prefque toujours aux évéchés, par cette 
railbn , que le droit que tous les fideles avoient au commence- 
ment de (è deftiner un chef, ne s’exerçant que difficilement 
en commun , & toujours avec beaucoup d’inconvéniens , doit 
paflêr en la perfonne du fbuverain , fur qui les fùjets fè repo- 
fènt du gouvernement de l’état, dont l’églifè eft la plus noble 
partie. Il eft tout aufli vrai que le droit d’Annate étoit un 
dtoit infolite & nouveau , que les papes acquéroient , non pas 
par le concordat , comme on l’a cru , car il n’y en eft pas dit 
un fèul mot , mais par une bulle qui le fuivit de près , laquelle 
autorifoit la poflTeffion où les papes s’étoient mis de ce droit 
vers l’an 1516. ainfî donc le pape n’a donné à nos rois par le 
concordat , que ce qui leur appartient , au lieu que par la 
bulle les papes ont gagné ce qui ne leur appartenoit pas. 

Mais eft-ce bien la ce dont il s’agit dans la critique que 
l’on a faite du concordat ? Il me fèmble que non, & je trobve 
que la queftion fe réduit à examiner fi la pragmatique étoit 
nulfible à l’état, ou fi au contraire le concordat en foi, tel 
qu’il eft , & avec tous les inconvéniens qu’on y trouve , n’y 
eft pas beaucoup plus utile. Or je crois qu’il fèroit^ aife de 
prouver que la pragmatique étoit remplie d’inconvéniens , & 
que le concordat eft la forme la plus propre pour «ntretenit 
la tranquillité dans un état. 
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La brièveté que je me fiiis prefcrite ne me permet pas 
id’étetidre ces preuves ; ainfi je me réduis à d*e, i®. que le 
concordat eftjuffe , en ce qu’il remet au roi le droit de no- 
mination , puilque nos rois ont fondé la plupart des grands 
bénéfices , donc par conlcquent la collation doit appartenir 
à leurs (uccefieurs. 2”. Que le roi reprélèntant la nation , 
c’eft à lui d’exercer les droits qu’exer<joient les premiers fi- 
dèles , & qu’ils lui entremis lorîque l’églilè a été reçue dans 
l’état , pour prix de la proteftion que le roi accordoit à la re- 
ligion. Je dis, 30. & c’étoit une des railbns du chancelier 
Duprat , que les éleâions étoient devenues une fimonie pu- 
blique , qui élevoit aux premières places ceux qui avoient le 
plus de moyen de les acheter. 4°. Que les grands lièges étoient 
iôuvent remplis par des lûjets de la lie du peuple , au lieu qu’à 
choies égales , la noblefle doit être préférée dans la difiribu- 
tion des dignités eccléfiaftiques , pour deux railôns ; la pre- 
mière , parce que plufieurs des grands bénéfices proviennent 
des biens de l’ordre de la noblefle ; la féconde , parce que les 

g rands bénéfices donnant autorité aux évéques dans les villes 
e leurs diocèlès , il eft extrêmement important pour la fu- 
reté du royaume, que les rois choififlênt ceux dont la fidélité 
leur eft connue , & dont les talens s’étendent, non-lèulemant 
aux choies delà religion, mais encore au maintien de la paix 
& de l’ordre public : inter ejl , dit Gaguin, reges nôjfe qui 
majores maxime ecclejîas adminijîrant , quarum ipfî tutores 
funt. Les romains penlbient de même fijr leurs Augures : 
fie ar s tanta , dit Cicéron, propter tenuitatem hominum ^ à 
religionis autoritate abdiueretur ad mercedem. Que conclure 
de tout cela ? linon que le concordat n’eft pas d’une fi dan- 
gereulê conféquence qu’on le l’imagina lorlqu’il fut publié. 
Les annates accordées aux papes ont pu & dû indifpolèr les 
f Ijprits J j’en conviens ; ( quoique les papes en euflènt jou^ 
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depuis ipres de^eux fiécles , & que ce fût une foible compen-: 
fation des droits qu’ils s’étoient arroges, & auxquels re-^ 
nonçoient, tels que les mandats , les referves , les expeda- 
tives , la prévention , la vacance in curia , G’f. ) mais fi , 
dans la fituation adueUe des affaires , nos rois ne pouvoient 
tecouvrer le droit de collation qu’à ce prix, toute la queftion 
fe réduira à favolr quel eft le plus inconvénient pour le 
royaume , qu’il en coûte quelque argent dont la^ c^r de 
Rome profite , ou que k roi foit prive d un droit qm affermit 
véritablement fon pouvoir , & qui met 1 état a l abri des trou- 
bles & des fàaions que les éleâions ont tant de fois excitees, 
& qu’elles exciteroient bien davantage dans d« tems ou la 
felieion le trouveroit divifée par des opinions differerues ; or, 
ie oenfe que chaque forme de gouvernement ayant Tes prm- 
i-înes celui par lequel rubfifte un état monarchique , efi que 
doit y concourir à li réunion de l’antoritc dans une 
feule perfmne: l’état aftael de cette jurifprudence eft 1 edu 
i!» François I. de 15x6. confirmé par Henri II. qui donne 

ntuSn an gra"dconfeil. (rorcîl’Hiftoire du Droit 
public eccléfiaftique françois, 1737. ) 

^ Je voudrois, avant de finir , dire encore un mot des croi- 
fades , dont j’ai déjà tant parlé dans le cours de cette ou- 
vrage : elles ne fervirent pas peu a nos rois a fe défaire de 
îmnortuns . Qui allèrent porter au loin leur inquie- 




de l utilité que nos rois eu lucicin. ' , ' 

du profit à les envifiiger en elles-mêmes , pour connoitre les 
mœurs & la maniéré de penfer de ce tems-là. , 

Je ne parle pas du motif des croifades, que l^n ne fau- 
roît affez refpeâer , mais dont l’exécution fut auffi mal^ con- 
certée, parce qu’elle étoit peut-être impoffible , que loojet; 
en étoit religieux & fàint. Je dis feulement que nous trottj 
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vons dans les croîfàdes une belle occaCon de confîdérer les 
erreurs de l’elprit humain : rien n’eft plus curieux , & rien 
ti’eft enlèmble plus inftrudif que de voir comme tout de- 
vient paflion dans les hommes ; & comme , julqu’aux cho- 
ies les plus (àintes . ils lavent tout tourner au profit de ces 
mêmes paffions. Il s’eri faut bien que la religion ait tou- 
jours été auffi épurée qu’elle l’eft aujourd’hui ; la philofo- 
phie y que l’on lôupçonne quelquefois , avec raifon , de ne 
lui être pas favorable , quand -elle entre dans des têtes mal 
difpolees , loi fort mcrveilleufoment , quand on ne l’emploie 
'qu’à tirer des confoquences de principes qui ne font pas de 
■fon reffbrt ; c’ell ce qu’il ell aile d’appercevoir dans l’hiftoi- 
re de la Religion : on voit dans des tems d’ignorance , c’ell- 
à'dire dans oes tems où on ne raifonnoit point , une îùperl^ 
titîon grolîiere regner à la place de ce culte d’elprit & de 
vérité qu’elle a établi. La religion chrétienne étoit devenue x 
depuis le onzième fiécle un prétexte à toutes fortes d’abus 
& de crimes , & lés Chrétiens des elpéces d’idoLitres « qui 
honoroient le vrai Dieu comme on honoroit autrefois les 
faulTes divinités. La correftion des mœurs & le focrifice des 
■palïîons n’entroient pour rien dans le culte que l’on rendoit; 

■&, comme dans le paganifine « on croyoit avoir fotisfait à 
tout après avoir rempli les exercices extérieurs de la reli- 
gion. Ce n’eft que depuis que l’on s’eft mis à raifonner , que 
Ton a reconnu que les pratiques de religion ne font rien fons 
la foumiflion de l’efprit & du cœur ; & ce progrès qu’a fait 
le raifonnement eft fi fonfible , que même encore aujour- 
d’hui il eft aifo d’appercevoir la différence qu’il y a entre les 
peuples chrétiens , chez qui la philofophie a moins gagné ^ 

& ceux qui fo font mis à raifonner. En France , par exem- 
ple , il n’eft pas douteux que la religion eft plus connue que 
partout ailleurs y & que la lùperfiitioa en eft bannie ; les 
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“mœurs n’y (ont peut-être pas meilleures , mais on (ait que 
l’on fait mal , & on n’y eft plus dans l’erreur de croire que 
les aftes publics de religion puiflènt payer pour les crimes , 
& que Dieu pafTe les uns en faveur des autres. Ce n’eft pas 
que la philofbphie , par l’abus que l’on en a fait , ne foit 
coupable de bien des maux ; je <Ês feulement que dès qu’une 
fois la philofbphie s’eft fbumifè à la religion , la religion en 
eft plus pure & plus éclairée. On n’auroit pas beau jeu au- 
jourd’hui à nous venir propofèr les croifàdes , & l’on ne 
perfuaderoit pas à des nations entières , que le fîgne de la 
croix mis fur la manche , & des voyages ou des guerres en- 
treprifès pour vifiter la terre fàinte ou pour la délivrer , miC. 
fènt en droit de fàtisfaire à toutes fês pafllons. 

C’eft ce qu’on croyoit lorfque commencèrent les croifàdes#' 
( M, l’abbé Fleuri , fîxiéme difcours fiir l’Hift, Ecçléfîaft. ) 
ï-es moines ennuyés de leurs cellules les quittoient , les 
femmes lafles de leurs maris fûivoient leurs amans, les fêi- 
gneurs chargés de dettes vendoient les terres qui y étoient 
, & tous partoient pour la terre fàinte , dans la fe- 
trouver le pardon de leurs péchés : ce devoit être 
wn f^(ftacle aflèz. fingulier, de voir partir un tas d’hommes 
^ de femmes perdus de crimes , parmi lefquels le vrai chriC- 
*ianifme étolt aufli rare que la vertu , qui étoient dans 1» 
t>onne foi de croire qu’ils combattoient pour la gloire da 
, & qui , chemin faifànt , s’abandonnoient aux plus 
grands excès , qui laiflbient fur les lieux de leur pafTage 
traces fcandaleufes de leurs diflblutions & de leurs bri- 
vgandagcs, ou qui emportoient dans leur cœur le ibuvenic 
. ^timinel des maîtrelTes qu’ils avoient lailTées dans leur pays, 
poète du tems ( yojtl Fauchet , poètes Franç. L. z. 
17. ) décrivit i’hiftoilre du châtelain de Couci, qui par- 
tit pour la croifàde , paflîonjiément amoureux de la fenuuq 
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id’un gentilhomme (ôn voifin , c’eft-à-dire , emportant l’a- 
dultere dans le cœur » & mourant dans le voyage , chargea 
un de fès amis d’embaumer fon cœur , le porter a là 
dame , comme il fit ; n’étoit-ce pas là de dignes fruits de 
pénitence î Voilà comme on abulè de tout , & comme une 
entreprilê (àinte & relpedable par fim objet , devint un 
Ipedacle ridicule & Icandaleux. 

J’ajouterai un mot à ce fiijet , qui , quoique hors de la. 
matière , fèrt à faire connoître quelle forme la religion avoic 
prilè dans l’efprit des gens de guerre. » La Hire allant pour 
» faire lever le fiége de Montargis , il trouva un chapelain 
» auquel il dit qu’il lui donnât hâtivement l’ablôlution ; & le 

chapelain lui dit qu’il confefîat fès péchés: La Hire lui dit 
» qu’il n’auroit pas loifîr , car il falloir promptement frapper 
» fur l’ennemi , & qu’il avoit fiiit ce que gens de guerre ont 
« accoutumé de faire > fiir quoi le chapelain lui bailla l’ab- 
» fôlution telle quelle ; & lors la Hire fit fâ priere à Dieu , 
» en difânt en fon gafcon , les mains jointes : Dieu je te 
» prie que tu fafies aujourd’hui pour la Hire autant que tu 
» voudrois que la Hire fît pour toi s’il étoit Dieu , & tu 
» fuflês la Hire : & il cuidoit , ajoute l’hiftorien , très-bien 
» prier & dire. « 

J Nous finirons ces remarques par deux articles curieux i 
qui font l’afiranchiflèment des fèrfs & l’établiflèment des 
communes. 

Par rapport aux fèrft, il paroît , i°. Que les Francs n’ont 
point fait de nouveaux efclaves dans les Gaules. z°. Que 
cesefclaves portoient les armes. 3°, Que les fêigneurs en 
avoient la véritable propriété. 

Bien loin que les Francs euflènt fait de nouveaux efclaves 
dans les Gaules y il paroît au contraire que la maniéré qu’ils 
y introduifirent de traiter les fèr& , étoit moins dure pouc 
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eux & plus Utile pour leurs maîtres. » Les Germains , dit 
» Tacite , ne tiennent pas leurs elclaves , comme nous , dans 
jî leurs mailôns , pour les y faire travailler chacun à une 
» certaine tâche ; au contraire , ils aflfignent à chaque eG 
» clave fôn manoir particulier , dans lequel il vit en pere 
» de famille : toute la Servitude que le maître impofè à î’ef- 
» clave , c’eft de l’obliger à lui payer une redevance qui 
» conüfle en grains , en bétail & en peaux , ou en étoffes. » 
On voit par-là que la condition de ces fèrfs reflèmble plus à 
celle de nos fermiers , qu’à la condition des efclaves. Ces 
Germains ou Francs pafTerent dans les Gaules , & y portè- 
rent ces ufâges , que les Romains des Gaules n’avoient garde 
de ne pas imiter. 

La condition des fèrfs y étoit bien différente. Le droit des 
fèigneurs étoit tel « que tout leur en appartcnoit. Si les 
fèrfs fè marioient avec des femmes efclaves d’un autre fèi- 
gneur , les enfans nés de ce mariage fè partageoient entre les 
maîtres , comme auroit pu fè faire le partage des befliaux. 
Il y a jïlus , c’eft que quelque refpeâ que l’on eût alors pour 
les chofès eccléfiaftiques , un ef^ve ne pouvoir prendre 
d’engagement dans l’èglifè fans le congé exprès de fbn fèi- 
gneur. ( Capit. L. i.art. z4. z 8 . 8 o. 113.) 

Il y avoir donc dans notre France deux e^eces de fèrfs i 
ceux des Francs & ceux des Gaulois. 

Mais tous alloient àla guerre, quoi qu’en ait pu dire M,‘ 
de Boullainvilliers , qui , par un fyflème chimérique , a ex- 
clu fous les fèrfs du fèrvice des armes , & rendoit par-là 
plus de la moitié de la nation inutile à fbn prince & à l’état : 
» lorfque le Romain & le Barbare fèront mandés pour quel- 
» que expédition , ils fèront obligés d’amener au camp avec 
j> eux la dixiéme partie de leurs fèrfs , & de les y amener 
» bien armés , ( Loi des Vifigots. ) « Ces mêmes &rfs étoiènt 
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auflî reçus pour combattre en champ clos , ainfî que cela (ê 
voit dans les chartes odroyées pour ce fiijet par le roi Louis 
le Gros à l’églilè de Chartres , & à l’abbaye de Saint Mauç 
des Foffés. 

Par rapport aux aflfranchifTemens , quoique le régne dq 
Louis le Gros en lôit la véritable époque ; l’édit poltérieur 
rendu à ce Hijet , par Louis Hutin , nous a paru fî beau que 
nous l’avons choifî pour en donner l’idée. »> Louis , par 1« 
» grâce de Dieu , roi de France & de Navarre, à nos amés & 
» féaux .... comme félon le droit de nature , chacun doit 

» naitre franc Nous, confidérant que notre royaume 

» eft dit & nommé le royaume des Francs, & voulant que Iq 
» chofé en vérité fôit accordante au nom. ... par délibéra- 
» tion de notre grand conféii , avons ordonné & ordonnons 
» que généralement par tout notre royaume. . . . franchifê 
» foit donnée à bonnes & convenables conditions .... & pour 
» ce que les autres féigneurs qui ont hommes de corps , pren* 
» nent exemple à nous de eux ramener à franchifé , &c, 
» Donné à Paris le tiers jour de juillet , l’an de grâce 
» 13 15. « 

Telle fut donc la jurifprudence du royaume. Le roi coia» 
mença par affranchir fés ftrfs , pour en donner l’exemple aux 
autres feigneurs ; mais de tels exemples deviennent des loix j 
quand l’autorfté s’affermit. » Il y avoit , dit Bouchel , ( lettré 
i> A. Affranchiflément , ) quelques habitans du pays de Cha- 
» rolois ou autres pays de Bourgogne , qui étoient fiijets d’u- 
» ne dame , & lui étoient fér^ & main-mortes : ces habitans 
» prennent du roi lettres d’affranchiffément , mçyennant 
» finance qu’ils payent : la dame qu<t patrona. erat , s’op^ 
» pofé , & dit que , invita patrona , manumijfio concedi 
» non potuit à principe. Par arrêt prononcé en robbes rou-» 
n ges par M, le préfident Seguter , le vendredi premier joun 
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» de juin 1Ç71. fut dit que raffranchUTement tîendroît &fôiv> 
» tiroit effet , en payant par lefHits fujets Plndemnité à la 
» dame, a Ce qu’il feut remarquer , c’eft que quoique les 
, ferft d’un fèigneur obtinlïènt la liberté du roi , lorfque le 
roi les avoit affranchis , & que le fèigneur fut tenu de con- 
firmer cet affranchiffement , il n’en étoit pas de même du 
fèrf que le fèigneur avoit affranchi ; il falloit le confènte-, 
ment du roi ou du fèigneur fùpérieur , par la raifon que c’au- 
roit été diminuer fà mouvance, faute de quoi le fèrf affran- 
chi pafToit dans la puilTance du roi ou du fèigneur fùzeraiin, 
{Brufel.) 

A dire vrai, il ne frut pas fè faire une fi grande idée de 
l’avantage que ces fèrfs tiroient de l’affranchillèment , fur- 
tout dans les derniers tems ; la fèrvitude étoit alors fi peu 
împérieufè, que mêmes les hommes libres fè choififToient 
des fèigneurs , quand ils n’étoient pas aflèz riches pour en 
être les vaflaux , afin d’appartenir à quelqu’un , & de n’étre 
pas un homme fans aveu, Louis Hutin prévoyant le cas 
où un efclave ne voudroit pas être affranchi , ( Du Cange. ) 
ordonna aux commifTaires nommés d’en tirer une fèmme en 
forme de fiibfîde. 

Venons aux communes. Nos auteurs , dit BrufTel , con- 
viennent que Louis le Gros eft le premier de nos rois qui ait 
accordé des communes aux villes; quoiqu’il paroiflè quel- 
ques traces de privilèges fèmblables , accordés par les rois 
de la féconde race , & que même auparavant les Gaulois en 
euflènt joui du tems des Romains : il le fit dans la vue d’ap- 
paifèr par-là les féditions , qui pour lors étoient très-fréquen- 
tes , & fur- tout pour mettre les habitans de ces villes , en 
les uniflant ainfi d’intérêt entr’eux , en état de fè maintenic 
contre les grands fèigneurs ; auffi les communes ne furent 
«ftablies par le roi que d^s fès domaines Si non dw lèS 
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les des hauts feigneurs , fi ce n’eft dans SoUrons , dont le com-; \ 

te n’étoit pas allez puilîant pour s’y oppolèr. ] 

Ces privilèges étoient des charges communes , qui don- | 

noient aux viUes , & quelquefois même aux bourgades , le 
droit d’avoir un lenat , ou une alTemblce compolee de prin- 
cipaux citoyens nommés & choifis par leurs concitoyens , quî 
veillât aux intérêts communs, levât les revenus de la ville 
impoGt les tailles extraordinaires , rendît ou fit rendre la 
juftice à lès compatriotes , & qui tînt encore fur pied une mii 
lice réglée , où tous les habitans lèroient enrollcs. 

Quoique par ce droit de communes il lèmble que nos rois 
s’expolâlient à rendre les cités trop puilTantes , ils remé- 
dioient par-là à un mal plus prellant encore. Il étoit queftion 
d’arrêter les entreprilès des lèigneurs ; & les rois ne le pou-j 
voient faire , dans un tems où il n’y avoir point de troupes 
réglées , qu’en leur oppolànt des forces de proche en proche ; 
aulli dès que les lèigneurs furent réduits , nos rois lè retour- 
nèrent bientôt lur ces villes qu’ils avoient rendu quafi indé- 
pendantes , & leur reprirent pied à pied tous les privilèges 
qu’ils leur avoient accordés ; c’eft ce qui lè voit par la fa-\ 
meulè ordonnance de Moulins, rendue par les Ibinsdu chan-; 
celier de l’Hôpital , où le roi , par l’article LXXI. ôte la' 
connoifTance civile des affaires entre les parties , aux maires 
échevins , conlûls , capitouls & adminifirateurs des corps de 
ville ; ce qui les dépouilloit de leur plus beau droit. 

Les hauts lèigneurs , linges de la royauté , n’avoient pas 
tardé à établir des communes dans les villes de leurs lèigneu- 
ries , afin de défendre leurs vaiïaux comme le roi avoit vou- 
lu défendre lès lùjets. Nous voyons une conceflion faite par 
le comte de Champagne & de Brie en 117p. aux habitans 
de la ville de Meaux ; mais on juge ailement que les rois 
qui privèrent de ces privilèges les villes de leur domaine y 
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C Ette table renvoie aux années & non pas aux pages : on n’y a 
pas compris les noms qui font dans les colonnes, parce qu’ils font 
aifés i trouver fans ce fecours , lorfqu’il y a «ependaiu des faits com- 
pris dans les colonnes, alors on renvoie à la page. Comme au mot 
jcrtttin , on met fag. 287. on renvoie pareillement aux remarques qui 
terminent les trois races, pour les faits qui y font contenus. Ainli au 
mot Monarchie, je renvoie à la page 46. & au mot Terrer Saliejues , à 
la page 117. Quand deux chiffres font féparés par une barre- , on y doit 
comprendre tous les chiffres qui font entre deux, 1580-84. 11 faudra 
chercher à 80. 81. 82. 83. 84. Lorfque les chiffres font fdus le meme 
fiécle , je ne répété point les premiers chiffres, ainfi quand j’ai dit t6oo. 
je continue 01. 02. 03. ce qui veut dire, iiïoi. 1602. irtos. Onapref- 
que toujours renvoyé au régné de chaque roi , en marquant fon nom ; 
par exemple , Charlemagne , on dit , voye\ à Jen régné , fans quoi , lî l’on 
avoit voulu rappeller dans une table toutes les aâions de chaque roi , 
^(’auroit été répéter l’Abrégé même : mais comme ordinairement le* 
aétions remarquables ont pour objet une bataille , un liège, un tiaité , 
une ordonnance J A'c. on rerreuvera tous ces faits fous chacun de ce* 
articles. . 
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15. 21. 23. 24. 26. 27. 5i.5>rfg. 04. pag. 348. Jean fans-peur, 

973. Su\anne ,l $23. Marguerite , 1394* 14^4. 07. 08. 10. 15. 19, 

1523. Hr.toine, 1252. 1527. 48. 24. Philippe le Son, 1419.22* 

59* 60. 62. 9(^. pag. $%^. Jeanne 24. 28. 3 1. 3 5'. 3(î. 40. 56. 63. 65. 

d’Albret, 1548. 72. f ordinal , 67. Charles le Téméraire , \q6%» 

1559. 84. 85. 88.89. branche 7^. 77 - ^67%. pag,9$9. Sec. par- 

royale, 1588. pag. 229. 584. 1‘ lement de , H77* Marie, 1477, 

itune cardinal, 1591* Soifions , ii-.i$oi. 167S.pag.96i. Scc. due 

1612. 41. Blanche , 1366. G a- de,pere de Louis X P. i68z.97« 

brielle , 1488. Louife-SénédiBe, 99. 1702. 03. 08. 12. pa^, 705,’ 

1692. Louife, 1713. Buffet, 1^3$. députés de , 1526, Marie-Xdé- 

owyeii Anguien , Condé, Conti. laide, mere de Louis XV. 1696. 

Bourbourg, 1645. 1712. comédiens de l'hétel de , 

Eourdellle , André de , i$73. 16C9.7 3. Etats ,1223. pag. 9qz, 

Bourdillon , 1562. 959 966, 

Bourg, en Guyenne, 1653. Robert Bourguignons, 1410. pag.qp. 
du, 1126. Annedu ,i$$9. ma- BourignoJi , 1680. 
réchal du, 1706. 09. Bournonvillc , 1674. 75. 84. f 

Bourges, vicomté, iioo. ville , Bouteillcr, 49* 225* 

1438. 1594. 1650. archevêché, Bouthillier, 1603. 17. 43. 

1142. 1593. i676.pag. 131. uni- Boutteroue, 539. 
f/erfité , 1^63* chaire de droit ,\jioüZKviïle, 1627, $q.^9$. 
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. BO. 

Bouvard , 1^34. 

Bouvines, IZ14. 1474» pat* 203. 

B R. 

Brabant, province, 54« pctg- 
$6i. JACcfueline , 14:4. FVançoit, 
duc d’Alençon , d’yini»» G" de , 
I 57 Î* 7*., 80. 84. 

Sragance, duc de , 1580. K40. 
IRtzgue, archevêque de, 1641. 
Brahé, de, ï6ti* 

Erancat, v'dlars , I59i« $4* 95* 
duché-pairie, 1632, maréchal de, 
171Z. 

Brandebourg, ^liert, i$Z5. 51. 
marquis de, 1$09« Jean Sigif- 
mond , 1610. 14, Frédéric I. 
I70I, Frédéric - Guillaume II. 
KS48. 1701. Frédéric HZ, iSjz- 
75 - 77 - 79 « 87. 89. 1701. Frédé- 
ric IV. 1701. 02. Frédéric V.roi 
régnant, fin portrait, ijoi. 
Brantôme, 1483. 1574» 

Breatitc, 1640. 

Breda, 1390. KS24. zj. 37. «7. 70. 
Bref, i68z, 90. 99- vqye\ Bulles, 
Breme , ville, 1238. 1538* 48. 
Bremerfürt ,^itf7J. 

Brcnne ville , iiiâ. 

Bréfil , 1624. 57, £i* 63‘ 1711, 
Breflc, 1037, 1512. i 5 oo. 01, 
BrcA, 1371, 94 - 1681. 94« 

Bret, le, pug.pSP- 

Bretagne , Bretons , province, 497. 
929, 1515. Conobre , 360. Waroc , 
$91. 94-1 comtes , 636.780,818. 
40. 1509. grande, 827. 1603. 
3706.fuiets de la France, 843. 
Jêomenoé . 843. Herifpoé , 843. 
ducs ,877. releve delà Norman- 
die, 912, 92. entre dans la mai- 
fin de France, 1116. SJ.Conan, 
1116. 67. Fierre de Dreux, ui6. 
3 226. 30. Geoffroi , fzoo. Pierre 
flTauclefCf lZ30,pag, 173, duché- 



BR. 

pairie ,1296. Jean II. 1196. JtdA 
III. 1341, Jean de Montfirt, 
1341- 64. 79. fuccejfton , 2341. 
44. 64. du Guefclin,i3S9. Charles 
de Blois, 1364, JeanV. 1371. 
79. 81, 87. 91, 97 . confijquée , 
1379. Ciijjon, 1419. Jean VI» 
1419. 13. 1^. ytrtus , pag. 37 S» 
François II. 1443,64. 66. 68.70, 
72. 74. 73. 83. 86. 88. Pierre II» 
1448. jinne, 1488. 90. 92, 99* 
1303. II. 13. 13, union, 1332, 
parlement, iSSÎ’ligutn IS89»90« 
92. 96. fiumife , 139S* 1604. 
comte de Touleufe , 1695. 
nement , 1661. duc de, 1712, 
£tais , 1223. pag. 70$, 

Brctefche, la, 1678. 

Bretigni , 1339. 60. 

Brèves, de , 1604. 28. 

Ôievet de retenue , 1692, 

Bréviaire, 1602. 

Brezé, amiral de, 1483* Uriaini 
maréchal de, 1635. 4«. 43, duc 
de , 1646. 

Briançon , 1709. 

Briare, 1604. 

Briçonnet, Guillaume, X494« 

Bridieu, 1643. 

Bric, 1283.1331. 1468. 69»pufi 

281, 

Brienne , Jean de, 109a. Henri i 
1620. 43. 61. 

BriÆ, la, 1689. 

Brigadier, 1633.67. 

Brignais, bataille de , 1361, 

Brihuega , 1710. 

Brille , la, 1616. 

Brinvilliers, 1676. 

Brion , Chabot, amiral de, 1 33 5, 40j 

Brionne, 1689. 

Brios, 873. 

Briqucbec, 1344» 

Brigueras» i6}0t . ' 
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BIT. 



BR. 

Brifac , l£}S. 48. 8o> 1703. 
BrifraW , 167s. 

Bri ifac, Charleit maréchal de, ÏSS 3 - 
5 5 . 5 7 . 1 24* Charles de Coffé, 

I S 94. duché-pairie , 1611, 
BriHon , 1574* 89. 9 i» 
Brive-la-Gaillarde, s6i. 85. 
Broglio , 1707. 09. 12. 

Broflë, Pierre la, 1275. Jacques 
de, \6i%. Gui delà, 1634. 
Brouag;e , i$3 5. 

Brouflel, 1648. 

Bruges,ii27. t3£o. 1428. 170^.08. 
Brun , Antoine ,1647. Jean /e , 1 3 8 3 . 
premier peintre du roi , 1664. dj. 
90. 

Brunehant, SSS- 68. 73-77. 84. 88 k 
96-99. 603. 12. 13. 

Brunfwick , duc de , pag. I24. 
Henri , dit le Lion , 1180. Othon , 
1344. George, 1675. Georgt-Guil- 
laume , 17 14. Chriftia» , 1616. 
1711. 

'Btuiol , traité de , 1610* 
Bruxelles, 1535* 98 . 1631. 4 i» 
93-97* 1706.08. 

BU. 

Eucelin , 339 « 

Buch, captai de, 1364.71. 97. 
Buci‘, Je, 1335 * ■ 



Bude, 1684. 86. 

Btidc, 1303. 1347- 

Budcs , Z«M/yè Je , 1602. Guébrianti 
1643. 

Bueil , Sancerre , 1 3 60. 

Bugey , 888. 1037- J6or. 

Bulgares, 807. 929. 

Bullegncville , 1431. 

Bulles, unam fanHam , 1303. 16. 
Clémentines ,1321. JW, 13^ 3. 
1336. fur les bénéfices des cardi- 
naux , 1321. pour l'induit , 1338. 
défenfes cCenvoyer pour les , 13 3.1 . 
in ceena Domini, 1368. contre le 
roi de Navarre, 1383. contre Jan- 
fenius , 16$J. fur les franchifes, 
1687. 88. refus de, 1688.92.93, 
vineam Defnini , lyoj.pag, 974. 

Bullion, 1624. 32. 36. 

Bulonde, 1691. 

Buquoi , i6i8. 

Burgaw , marquis de, 1609. 

Burglcnfeld , 1703. 

Bunch , J672. 

Bufanci , 393. 

Buffî , d'Amboife , I379» 93. le 
Clerc , 1388. 89. Rabutin, 1663» 
Lamet , I637. 7*»'' 

Bulle fur la monnoie, I490. pag, 

41 J. 



CA. 

C Abinet , fecretaire du, tsjS 
Caboche , chef des Caboihiens, 
7410. 

Cabrieres, 1343. 

Cadets, 1682. 

Cadix, 1396. 1626. 86. 1702. 
Caen , 1067. 

Cahors, 1238. 1380. 

.Cajecan, cardinal t liPo, 93* 



CA. 

Caillavet, i686. 

Cailus, 1378. 

Caille à emprunts, 1707. 

Calabre , royaume , 978. 1026. 

1303. Jnr/>4 , 1303. Jhc Je, 1474. 
Calais, 1347* 60. 1431- 62. 13 ig^ 
38. 39. 64. 96. 1638. 96. 
Çalcinato,''i7o6. 

Calendrier, 1382. 1699. 

Ttt 
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CAS 

CalignâtOi iS 9 S. iS 03 i. 

Calixte, iizo. 71. 

Callieres, 1697, 

Calmar, I39i* 

Calmer, _ po£- ïz*. 

Calvin, Calvini fine, U29. 34. $}• 
S9. 60. 76. 93. l6tl. 28. 82i 
Calvo, 1676.79. 

Camaldules, 1001» 

Caibbrai , Cambrelîs, 48 f« sto. 
1554. SI. 83» 88. 94* 9 S. 1549. 
57, 77, 7%, ligue de, IS 09 . traité, 
1529* 34» 3Î« archevêché, 1693. 
orcheviijHe, 1698.99. 

Camden , 1602* 

Caminiek, 1676. 99. 

Camifards, 1703. 

Camp , du drap d’or, 1^20. de Com- 
fiegne , 1698. 

Campagne rie PJjle , 1667. {d* 
1745- ) t67Z. 

Campoballè, 1478. 88. 
Campredon, 1689. 

Camus , le , 1426. 

Canada, 1604. 96. 17U. 

Canal ,789« 1604. 64. 81. 

Canaple , 1711. 

Canaries , ij^r , I49Z* 

Canart, Jean, 1379» 

Ondale, duc de, 1620.33. 
Candie, 1372. i 66 o.prife, 1669. 
Canonifation , 992. 

Canons, 306. 1130. 

Cantecroix, 1637* 4i* Î7* 73. 
Canielme , 1643. 

Cantons, 1303» 1712. I3« voye\ 
Suiflès. 

.Cantorberi , royaume , $ 97 - Thomas 
de, 116I. 69. 79 ‘Peg. 1 % 3 . Trou- 
bles , I206i Cranpner , 1347. 
Guit, Lawd, 1637. 43. 

Cznxis , Melchior , 1169, 

Canut, 1227. 

Canutfon , 1342. 



BLE* 

C A ; 

CapdeQuiers, i6s3* 

Capelle, 1394* 1636. 37»5®»S^« 
Capet, Hugues , 863. 9’S<» *7» **• 
voyez fon régné, 

Czpüxaxiit des gardes , 1669. 7i*tSA 
93.1703. o^. aux gardes , 168C* 
91. 

Capitation, 1693* 

Capitouls, 141$* 

Capitulaires, 311- 613. 779 - 8oOii 
803. 807. 40. 922. pag. 1 22« 
Capitulation de l’Empire, 1319s 
1638. de Sfirafbourg, 168 !• 
Capoue,339. 1707.^ 

Caprara, 1674. 

Captai, veye^Buct. 

Captifs, rédemption des , 1193» 
Captivité du roi , pag. 939S 
Capbcins, 1392. 99. 1604. Cap»- 
cinés , PAirSSl^ 

Carabiniers, 1693* 

Caracène, 1647.48. 33. 33» 
Caraffe, 1353» S6- 
Caraman, 1703. 

Cara Muliapha , 1683. 

Cararic, 310. 

ôrcallbnne , 383. 1156. 12383 
Cardinaux. 992. 1092. 1136» 1243. 
1313.16. 79.1463. 1393* Henri, 
roi de Portugal , 1578. 80, èéni- 
fices des, 1321. rangdes , 1614. 
24. 30. 31. 86. 96. François , duc 
de Lorraine, I634. 38. Infant, 
1636.40.41. 

Cardonne , ville, 1711. Hugues dti 
1303» 

Caretto, 1713. 

Caribcrt, 366. 68. 767. pag. 37s 
Carignan, 1661. 

Carloinan , 741-43» 46. fils de Pé- 
pin, 768. p^. 37, iio.gendrede 
Charlemagne, ni, fils de Lotus 
le Germon. 774, 871. 77. frété 
de Louis III. 879. 80. 82. 8-^ 
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CA. 

Carlos . dm, i$6i, 

Carlovvitx > 1699* 

Carmagnole, 1639. 91. 
Carmelitas , fog. 707. 

Carmes, iz5z. 

Carnavalet, de, feg-SSo- 

CaVolTe, 1607. 

Caroufel, i66z. 8;. 

Carpentras, 1313. 1641. 

Carpi, 1701. 

Carrouge, 138^. 138g. 

Cartagene, 1697. 170^. 

Cartel, i&74. IZ4> 

Cartiilaires , 1193* 

Cas de confciente , 1 703. royaux , 

1133. fag.9^T.&C. 

Cafal, k;z 3».30.39.40>5Z< 81. 93* 
95* 1706. 

Olîlin, 339« 

Olimir, Marie, 1643. 96, Jean, 
1660. 69, 

Caques, pag,i23» 

Caflano, 1703. 

Caflàtion, (Parrêt, 1632. 

Caflcl, Robert de ,i 3 ^z,vitle, 1328. 
KS4S.77* 7*» 

Calîin , mont , SO, 

CalTini, i£8o. 

CalTovie , 1683. 

CaAanaga, 169s- 
^(lelfollit , 1694. 

CaRellamare, i(S34« 

Caftellane , PAi/ippe </e , pagtjso, 
Callel'Lcon, 1711. 

Callelnau, marqatedt, l6SS, 
Caftelnaudari , 1632. 

Cadelglione , 170(3. 

Cadille, jllphonfe, 1088. Cenf- 
tance , 1134. "vvfe^ Blanche, 
phonfe, 127^. Dom Sanche , lits, 
pierre le Cruel , 1 36S. 67. Henri , 
1 3 7 1 « ambdjfadeurs ,1432. Jean- 
ne, 146Z. 72. veye\ Ifabelle. Phi- 
tifpe, 1303. Ferdinand, IS16. 



T I E R Ê 5; 

CA; 

Archiduc I7I0* cennhablt 
1366. 1447. 

Cadillon , 1431. 1633. 

Cadruccio CaAracani , 1354.' 

Cadro, iS4o. 41. 44« 

Catalagironne , i4oi. 

Catalans, 1641.43. 

Catalogne, aHer, 1179. droitt de 
la. France , 113%, guerre, 1474. 
révolte , 1640-43. Te maréihal dn 
la Mathe, 16^$- Marfin , 1630. 
Cervers, 1631, Sthomberg,j6jSo 
M. de Fendome , 1696. 97. l^nr» 
chiduc, 1706. duc de NoaUles , 
1709. foulevement , 1711. guerre, 
1713. 

Catahe, 1673. 

Cateau-Cambreds , 1477. 1339. 
1^39. P«£*4&3. 

Catelet , 1636. 38. 30. 33. 

Catherine, HenriV» 1420» 
i3* de Foix , 1312. de Médkif , 
1317. pag. 964. Médicis. 

d^Arragon, 1329. 3^,^7-feeur d» 
Henri iP. 1393- 99. 1604. de 
Sienne, 1376. fainie,pag, 942» 
943. Clarine, 171», 

Cattho , Ângelo , fag. 397. 

Catholicon , 1393. 

Catinat, 1681. 90-93. 9«. 97. 1701^ 

02 . 

Cavalerie , 767. 1332. 1667. 92» 

Caudebec, 1392. 

Caudin , /ePrre, 1639* . 

Cayenne, 1676* 

Cayet, 1604. 

CE. 

Cé, 1620. 

Cecile , cardinal de fainte , 1646. 

Cecrops, 1628. 

Celedins , couvent des , 1299. 

Cens, 992» 

Cenfures, 99^* 1303. v?yenExcoO« 
munication. Interdit. 
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CE. 



T À 

C«ntrniers , < P 4 sJ 

Centuriateurs, 

Cercles dt'i^-Entpire, ïioo.praietth 
par les huguenots de Franeey lâzii 

Cerrla>/4, 127+. 85 * i 35 Z« 
Cerdaigne, 1462. 93 * 1707- 
Cérémonial, Cérémonies, 1570. 
1684-86. 96 * $6. $i9-vroie\ 

Rang , Séance , Préféancc. &c. 
Cérignoies , 630. I 503 « 
CerifoUes, is+ 4 . 

Cervera, X712. 

Cervers, i6ji. 

Céfar, 1056. IÎ 32 . 1649. 74 . 80. 
1715. Monfieur , 1598 . 16 i 4 « îd* 

Ceffîon , 1526. 35. 

Cette, 1666. 1710. 

Cevcnnes, 1703. 04» 

CH. 

Chabannes, 1461. x>i2. 21. 
CÈaboC, 1648. ^9, nrio»y IJ 3 Î* 
Chacrife ,593. 

Chaire de Théologie ,12^0» de Droity 
166s. 80. 

Chaife, le pereUyijcp» 

Chalais, 1626. 63. 

Chalard, 163 S/ 

Châlons, 593 »‘^<îI 2 . 1428. IJ 89 - 
ÿï, Maifm y 1366. 1584. Phii-’ 

bertylS2j. fag.9iO. 

Cbaliis, n 93 * 

Chambre, Pbil. delà, i$iz. 
Chambre , JurifdiBions , des Men- 
ti oies y 1551. mi-parties , 1 5 76. <i 
Chalons y 1589. de Spire, 1633. 
de Juflice y 1624. 61. de l'Edit , 
1669. 79. des Comptes , 1258. 
\6%6.de Met\yi6%Q,97. 
Cbambrier , pag, 22$. 

Charnier, 1598. 

Chamillart , i699« 1701. 08. 09, 
Chamilli , 1672. 74. 76, 81. 98» 

• 1703. 

Champ , de Meurs , 767. 1305. 



B L ë 

ch;' 

ïj’S.pag. 122. duMenfotfge,i}3i 
Champagne , duc, 695. Charles le 
chauve y 840. Eudes , 103 1. 37. 
Thibaud, 1040. 1137.42. 80.91. 
1204. Alix y 1226. Thibaud V, 
l2S2.Thibaud VI. 1204. 2$. 26» 
38. J2. VIT. 1270. Henri, 1283; 
Jeanne, 1283. 96. I33i* Péunion 
du Comté de y 1296. |>4f_g. 957* 
Province, 1361» 64. 6$. 1468. 
69. 1639. 42. 170Î. /m» deCoK^ 
flans y maréchal de, 1358. Comte 
de y pag.2ti» 

Champdivers, pag. 349* 

Champigni, 1624. 

Chancelier , Garde des fceaux , 
quelle efl celte charge , 1309. pag% 
SI. 22$. 283. 321. 493» Latilli, 
131$. Grand Confeil , I497> In- 
duit, ï$3%. Poyet y 1540. Eira- 
gue y 1574. les fceaux y 1590. 
ChaJJeauneuf y 1632. 43.50.Jlr- 
guier y 1639» JO. autorité, 1678,’ 
Pontchartrain 1699*1714. Voifinf 
1714. Archevêque de Reims, pag» 
^163. double y pag. 37$. déchargé 
de fon office, pag. 351. 397. Marie 
de Bourgogne, 1477. deHavarre, 
1598. du Dauphin , pag, 357. 
Chandos, 1364. 69. 

Chanoines, 814. 

Chant Grégorien, 789» 

Chancelles , 1523. 

Chanteloube , 1631. 

Chantilli , 1539*1686.' 

Chanvalon , 1594. 

Chapeau Cardinaux , 1245. 
Chapelle, falnte, 1269* 83. 1316. 

royale y 1324. 

Cliapelles , des, 1627» 

Chaperon, 1358. 

Chapitre , 1561. 

Charenton , 1647. 49* *2. 

Charges militaires , pag. 12 J. crée- 
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DES Matières; 

CH. I CH. 



tioH de , l6?o. de la ceuronnt , 
i< 5 co, vénalité , 151 J. publiquej, 
1567. pag, 49. 960. &C' 

Chaiibert, 628. 30. 731» 

Charité , ville , frétés de la , 
\6 qi. chrétienne y 7605. 
Charlemont, xsS 9 . 1678. 
Charleroi , Ï667. 69 . 72. 77. 90. 

92. 93. 97. 1701. 13» 

Charles J J. Borremée , 1376. Mar- 
tel , 688. 714. IS- 19. 23 * 3 Z- 34 * 
37. 39-41.47. Charlem* jon por- 
trait ^ 813. 1130* pag’ 57 * tii, 
122. 123. 942. 943. voysxyè» 
; _/«» ^// , 807. le'Chanve , 
830. 3fi. 73» 120. 122. 

126. 933» Voyez y«» r<;g»e, /e 
Gras J 877. 80. 82. 84. 83. 88. 
voyez fin régné ; dit le Simple , 
877. 79. 84. roi de Proven- 
ce , 833. dstc delà bajfe Lor- 



Çitint, 1300. 03-03. I2i 14-lS. 
18-23. î3'3C« 32. 34* 34*39. 41» 
44. 47. 48. 33-5<S. 1661. 78,’- 
1701. 3».»^. 489. y 920. 1687.' 
1713. 14. /■'//. 920. 1707. rat 
d'Efpajne , II. 1667. 70. 79» 8c« 
84. 83. 89. 98. 17CO. 703. 

rots d'Angleterre., T. 1623-29. 37» 
39-43» 43-49. 33- JI. 1649. 30» 
34. 38. 39-62.68. 70. 74. 77.7*« 
83. roi de Navarre , dit le Mau- 
vais , 1352.33. 37*38. 60. 64. 
63. 78. 8c. 87. pag. 233.3I9W 
rois de suède., X, 1634. 37* 39W 
A/. 1660. 67. 68. 71. 7S-78.97* 
A7/. 1700-04. 06.08.c9. II. 13« 
14. fin portrait, 1707. 

Lorraine, 1383. lV,voye\ Lor- 
raine , y. voye\ Lorraine , duc de 
Bourgogne, dit le Téméraire, 1 464- 
68. 70-77. pag, 966. &c. comte 
de ilandres , dit le Bon , 1127» 
'charlotte de la Trimouille , 1388; 

I 96. de la Marcf{^, I59t^ 

Charmes , 1633. 

Charnacé , 1631. 

Charnt , 1372. 

Charolois> 1398. 

Charoft, 1672» 73.' 

Charpentier, 1628. 

Chartes, 873. 922. 1067. iioÿj. 

93. X213. 73 * ' pag.zis» 

Chartier , 1380. 

Chartres , ville, 1339* 1408. 1388. 
91 94’7hibaud,tzz6. évl^nede^ 

1 622. Mademoifiellede, 1 698. duc 
de,l66l. %j.9i, ducheffe de,\69o^ 
Chartreux, 1067. p«ig. 30. 293. 
ChaAeaubriant , eamr^e , 1321. 

édit de, 1331. pag. 449% 

ChaAeaudun , 1226. 
ChaAcau-Caillard, pag. iti, Z9!i 
ChaAeauneiif , l'Aubefpine de • 
1611, 32. 43. SO. iz, Ambafifu- 



raine, 934» 74» 87. 88. 92. le 
Ben, tizy. ly.ditle Bel , tji 6 . 
voyez fon régné ; P. encore Dau- 
phin , 1333. $7-60. voyez fon ré- 
gné, fion portrait, 1380. 1^7. voyez 
fon régné , portrait de fin régné , 
1422. fia moft, pag. 349. yil. 
1413. 19. 20. voyez fin régné , 
fin portrait , I437. pag. 938. 
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pagne{de 174s. ) comparée àcelle 
{deidjz») 1572. gagne la ba- 
taille de Fontenoi CI prend Tour- 
nai {en 1 74S.) 1 709 . prend Monsx 
(e»1746. ) \69X. prend Namur , 
( e» 1 746. ) 1 592. prend Bergop- 
\oom , ( en 1747. ) après avoir 
gagné la bataille de Laufeld , 
IS88. devient fouverain de la 
Lorraine, {en 173S- ) 1652. 7S» 
maître de Mafiricl^^, {en ï 748 .) 
1573. donne la paix à l'Europe, 
{ en 1748. ) 1673. 8s* change la 
forme du grand con feil, {en 1738.) 
1^9-j. chajfe les ennemis de Pro- 
vence, ( en 1747.) 1707. prend 
Philijhourg, {en 1734 ) i688» 
Gènes fauvée,{ en 1746. ) i58s« 
charges militaires , pag. 965. roi 
de Hongrie , 1326. duc d’Xnjou , 
1344. 82. voye\ An]ou, duc dOr.» 
léans, 13 89. 1407. o8.Dçye^ Or- 
\éznt,fils de Charles VI. 1410* 
IS- 

Loup, 778. 

Louvain, 163S. 1706^ 

Louveftein , 1619. 
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LO. 

lOUVet , fréfident, 1414- 
Louvois , 1661. 67. 68. 7I'. 72.7** 
79-81» 88» 89. fen portrait , 1691» 
madame de ^ 1695. 

Louvre, 1316. tour, ii93» 1380. 
Catherine de Midicis , 1564. 

csar , 1607. pont , 1617. portail , 
J673. façade, ï66$> S. Thomai, 
1179. 

Loyola , faint Ignace de , 15ZI. 34. 
Loifeau, 1574. f4g» 118.952. 9&I. 
962. 973» 

LU. 

Lubec, 1238. 1629» 
lue , comte du , 1712. 14» 15»' 
Luciane, p4g. 173. 

Liiçon, Ivique de, vcye\ Richelieu. 
Lucquois, pays des , 612» 

Lude, comte du , i6ty, 69. duc, 

1694. 

Ludovic , vo)ie:i Sforce» 

Ludovilîo , pape , Grégoire XV, 
1622» fin neveu , 1646. 
luiret , madame de , 1673» 

Luines , connétable de , li6j, 1617. 

19-21. 4c. 72. 171 1. 

Lulli, 1661. 73. 86. 

Lunden , 1676» 

Lune, 52.488. 

Lunebourg, duc de , 1640. 41. 

prince de , l6y$. 

Lunéville, 163 3* 34» 38. 

Lu,race , 1620. 

Lufignan , C?»i de , roi de Jfrujalem, 
1092» 1189. 91. Hugues, 1226. 
Gui, comte d'Xngeuiéme , 1302. 
ville, IÇJiÇ. 



T I E R E s; 

L ü» 

Luther , Luthéranifme , 1317; lii 
34 » 31Î. 48. 49. 51» 52. SS» voye\ 
ProteAans» 

Lutter , bataille de , 1626. 

'Latien, bataille de, i63iu 
Luxe, 628. 1292» 1313. 1422^ 

lotx fimptuaires , 813» 

Luxetnbourg, maifin , 920. 1614; 
97, pays, 1543. 1639 » 47 * 78 . 
82*84. 97. 1701. 13. Henri, eiw- 
pereur, 1305. Charles, empereur, 
1378» Marie , 1475. Louis, comte 
deLigni, 1499. Charles, depuis 
Charles~Quint , 1503. duc de, 
1581. 90. 9S, 1614. maréchal 
de, 1581» 1627. S4. 68. 72. 7S- 
73. 80. 88. 9 C- 95 . Louis de Brien- 
ne , 1643. chevalier de , 1709. 
l'abbé de, 17CO. palais du, 1613» 
94. voye\ Montmorenci , La* 
val , C7 r. 

Luxeuil , abbaye de , 612» 

Luz , baron de, 1613. S, Jtande\ 
1660» 

Luzara, 1702. 

L Y» ' 

Lyon, Lyonnois, 5O0» 842» 794 
1037. pag.ÿso. conciles de,Il^ç, 
jtç. ï$\i. comté de , 1309. ville, 
1490. 1557 * 93 » 94 * I«30. 58. 
traité de, 1503. 1601» primatie, 
1092. 1702. cour des monnaies, 
1704. 

Lyons-le-Saunier, 1637. 

Lys, fieuri de ', 1380. 1527. jSssi 



MA. 



M A. 



M Aboul, pag.yos 

Machaulc I ije , 1667» 

Machiavel , pa^. 428» 



Machine , de Marli, X 6 tz, infer- 
nale, 1693, 

Mâcon, 1238» 4s» 947.950. 
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lii^on t R» le. 

Madame, 1627.70. 1705. 
Madelonettcs , 1618. 

Mademoirelle , i6j3. fa» porte Ait ,\ 
1693. Chûift, I69S* P^g’ 704- 
Madrid, 1477* 1525. 1621. 

2J. 42. 1706. 10. 

Magdebourg , 1636. 48. pag, 121. 
Magie , i634- 

Magiftrature, i$f8.f.^. 942. 969. 
974- 

Magnac, 1702. 

MA^nAtes , 1701. 

Maguelonne , i53^. pAg,sxi. 
Manault, fille de Henri , 1116. 

1302. 16. 31. pAg, 287. 

Mahomet 7. 622. 867. II, 867. 
1451. IV. 1664. rois de MAtoc , 
157*- 

Mahoni, 1706-08. 

Majefté , titre de , 1483. IJ78. 
1713* 

Majeur, majorité, 1200. 70. 1371. 
80. 91. 1407. 1559. 6 i. 1614. 
51. 33J.944- 

Maillard, Jca» , 1338. 

Maillé, 16 19» 

Maillotins, 1383. 

Main-atarle , 13 28. dejnjlice, pAg, 

130. 

Maine , /e, 1200. i$. 25. 58. 85. 

1576. comte du , 1480. Lonis-An- 
. gnfie, duc dn, 1373. 98. I68a. 

88. 90. 92-93* ï7to* 14* 13* 
Mainfroi, 1233. 82. 1316. 
Maintenon , tnAdAtne de , 1680. 86. 
PQ, camp de , I 6 i 6 , 

Majorité , truiti de lu, 1339. v^e\ 
Majeur. 

Majorque , 799* I349. SAnche, 
roi de, 1316. X706. 14.13. 
Maire, /e, peg, 126. 

Maires du pAlnit , 613. 36. 44, 
3«. 73* 88» 90. 7x4, 19, lij- 



M A; 

tes des , pAg, 54. leur uriglné } 
9 <(^. 48 . 127. &Ci 
Mairet, _ pAg.p^j, 

Maifon du roi , 1670. officiers de Ia, 
1223. 1380. 

MtutCygrAnd, pAg.jsi, 399. des 
fentences , psg, 173. d» pAtle- 
ment , pag, 267. des requêtes, 
1269. 1497. 1629. 31*48. de U 
gA-rde-robe, 1671. Jeu» le, 1374 » 

89.93. 94. 

Malachie, fnint, 1390. 

Maladie, 9<^*449* 

Malaga , 1704. 

Malandrins, 1361. 
Malaffife,p4ijr, 1370. 

Malines, 1706. 

Mallebranche , 1630. 

Mallum Imper Atari / , 1133 , 

Malplaquet , 1709. 

Malte , 1522. 30. 65. 1630. 97i 
1714. 

Maminot , Gilbert , pAg . 163 • 
Mammelus, 1517. 

Maucini , Olitnpe , I66i. ZAurti 
1661. Hortenfe , 1 66I. 99. 
Mandats , pAg . 976. 

Mandelot, 1372. 

Manheim, 1688. 

Manichéens, 1022.1206. 
Manifefte, 1383. 

Mans, roi du, 310. évêque, is9îo 
ville , 1189. 1223. 

Manfard , FrAnçois , I643. Hata. 

douin , 1691. 99. 1708. 
Mansiêld, 1618. 21. z6. 42. 

Mante , Philippe , comte de , i io8.' 
ville , 1223. 1363. ajfemblées, 
1640. 94g. 199. 

Mantoue, 1684. FrAnçois II, mer- 
quis de, IH-PS. x$03. Gc7J\Ague, 
1 543. diicheffede, i6oo. Charles, 
1629-31. FrAHçois IV» 1629. 
FerÜMndi 
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DÈS MATIERES* 

M A, 



A. 

ChMrla III. i6sz. $$. Ch«rUt 
IV» itfSl. 55, 1704. dnché dti 
1629-31. 1701. 02. 06. 

, 1 64 S . Palatine , i fi * 4. 
Manu^âures, 1603. <j. 
Xfanufcrits , icfi7. 

Maraboduut, pag»si. 

Maraines m , ngo. pag. 198. 

»# • 348.704. 

iVlaraiit ctmiditns 4 h t X609» quar- 
tier du ^ ifi73. 

Marbic, xfizg, 

Marculfe, pag. io. 

Marcation, ligntde, 1493. 
Marcatrudc, $93. 

Marc d’argent, pag» 264, 

Marcel , prévôt dtt marchands, 
i 3 S>. 

Marchanda, i2fi9. 1322. 

Marche, Hugues de là, i2co. 26. 
î%.^Z. Jacques, 1361. £0wr- 
hon , 1394. cotpttf de la, 1 324. 
Marchienne, 16^. 1712. • 
hdtTcho,iataille de, ïssq» , 
Marcignl , 1321. 

Marck, Xohert de la,' 1521. Hen~ 
riette , ISS9» Charlotte, 1591. 
Bouillon , pag. 49 1 . 

Marcouefê, jfifi. 

Marcoullî, ififo. 

Mardick , 1645. 46. 57« 62. 1714. 
Maréchal général , ifiai. fio* 72. 
de la Fai , 1223. 

Maréchaux , de France , X191. 
1214. 1539. 87. 94. 1643. fio. 
67. 73 * 93 . 1703. 09. pag. 203. 
303. 433. 493. 717. tribunal des, 
pag. 969» de Normandie, 1358. 
deChampagM, 1338, de camp, 

1347. 

Marfée , la, ifi44. 

Margucrie , delà, 

Marguerite , femme de faimt Lotus , 
X243. 92. pag» 2ip» emteffe de\ 



Flandres , 1258. femme de Lmit 
Hutin , 1313* fille de Louis le 
Jeune, 1 1 fi9. de Philippe le Hardi, 
1296. d'Evreux , pag. 319. de 
Valois., fille naturelle de Charles 
VI. pag. 3^. d’EcoJfe , iqj6. 
fille de François I. 1559. fille de 
Maximilien , fiancée à Charles 
VIII» 1478. 82. 90. 1303. 08. 
29. 30. ifi78.pi^. 413. </e Ilan- 
drrs , 1384. de Valdemar , 1391» 
dlHutriche , fille naup'elle de 
Charles-Quint , is6$» 1673. reine 
de NâvarreCIfetur de François I» 
1232. 1323. 27. 34.49. 30.pre- 
miere femme de Henri IV. 1371, 
7 *. 74. 79 * 99 . ePjfnjou , 1437. 
62. 71. de Lorraine, 1631. 33» 
43. de Savoie , i$s3. 

Mariages , Jujets autrefois à être 
déclarés nuis , 992. 96, dot, 
1200. pag. 123. des prêtres, 
1103.48# I 37 <. Dijfolutionfï 1 50» 
1313» 1499. 1319. 99 . 1667, 
pag. 123. 133. 173. 415. 42ÿ, 
383. de Philippe le Hardi, 
.1283. de François I, ipz». clan- 
d^itt, 1336. Ifi29*40. promeffe, 
nos» de Gallon, Ifi3i. 34. 36,’ 
fio. de Charles IV. duc de Lor» 
raine , 1633. 34. 41, 45. 75. 
de Nicole, l6s7.de Louis XIVu 
i6si-6o. des Huguenots, i68ak 
de Monfeigneur , 1679. 80. d^ 
Morfitur, 16S1. 71# (le M. le duc 
de Bourgogne , 1697. de M, U 
ducdtBerri, 1710. 

Marié , reine do Hongrie , 1332. pSi 
femme de Philippe le Hariiyiij s, 
pag. tS3» de Louis XII» 1314. 
13. Thérefe, I6s6. S9» 60. 63, 
67. 83. 98. pag. 703. Louife, 
16790 *9. reine cS Angleterre ^ 
1347 * Sh 33. 38 . Jieart,iss^ 
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MA. 

' ^l. 6it femme du prince etO- 
' range, J6yj. 77. 95« 1702. de 
£ourgûgne, 1477.82. isoS.pag. 
967. v^e\ Médicis , de Montpel- 
lier, pag. 101, 

Maricndal, 1^45. 1707. 

Marignan > bataille de, 1515. 
Marigni , £nguerra»d de , 1309» 

15.14- V‘tg.z6T. 

Marillac > Michel de , K524. 30. 

Code, 1629, maréchal de, 1632. 
‘ 61. 

Marin, maître des requêtes, x66f. 
Marine , fon ancienneté , 539. Char- 
lemagne , 807. Philippe- Auguf 
te , 1 206. s. Louis , 1269. Phi- 
lippe de Valois, 1336. Coulon , 
\^-]9% Charles-<luint , 1541. dé- 
cadence, 1589. amiral , 1627. 
la Rochelle , 1628. Efpagne , 

1638. 40. 41. 43* 45. 88. An- 
gleterre, 1654. 55. 90. 92. 97. 
aBe de navigation , 166O. Hol- 
landois, 1665. 72-7 q. 76, Indes, 
Bref , l68o-8a. Génois, 1684. 
85. prifes , 1703. 07. 09. n. 

• comte de Touloufe , 1 704. commij- 
fion de la, I66I. ordonnance, 
1681. pag. ^ 41 * 

Marlboroug, 1674. 88, 1703-09. 
II. 12. 

iA2T\e , Henri de , pag. 3 s 3 - 

Marli , i682. 

Maroc, 1578. 1635* 99. 

Maroc, 1560. pag. 33 i> 

Marquifat , ifle du , 1706. 
Marqiiifau, pag.U9. 

Marfaille, la, 1693. 

Marfal, 1632. 62» 63. 

Marfan , 1550. 

Marfcille , 539. 1258. 1524. 36. 

, 76. 96. 1660. pag. 969. 

M>r(îllac, prince de, 1648. 50. 
■Marfin, con.ttde ^ ^49. -59». $ 2 . 



MA; 

67. maréchal de , 1704. ' 

Martel, Charles, 715. 19. 25. 3 Z 3 
34- 36. 37. 40. 41. marquis de, 
I670. 

Martene , 613. 

Martin, pw», zz26,pag. 122. /T, 
1284. pag. 253. V. 1415. 3ï^ 
maire du palais, 678. 

Martinique, /,», 1674. 93. 

Mzmnorn , Anne , 1654. Laurc\ 
t 6 $ s » 73. v < rpe \ Maxarin. 

Martinuzzi, cardinal, 1526. 

Mafeic, 1672. 

Maffillon , pag. 705} 

Maflbtire, bataille de, 1249. 

Maftrick, 1673. 76. 78. 

Matelots, 1681. 

Matha', Jeande, ii93> pag. 153^ 

Mathias, empereur, 1617, is. ar^, 
chiduc, 1578. 

Mathieu , abbé de X. DetHs , 1269^ 

Mathieu Paris, 1242. 52. 

Mathilde, comteffède Tofcane,xç67, 
reine d' Angleterre, 1067. Hantée 
à Henri I. pag. 153. fille de Hetf 
ri, 1 1 16. femme deGeoffroi Plarr\ 
tagenette, 1 135. . 

Mathurins, pag. 1534 

Matignon, Jacques de , 1572. ^ 
1641.99. 1708. Gacé, 170S. 

Maubeugë, 1678. 

Maubuiflon , 1252. abbejje, 1709a 

295. 319. 

Manclecc, lierre de Dreux, comte 
de Bretagne, 1226. 30. pag, 1734 
Jean, 1383. 

Mangiron, 1578. 

Maupectuis , i353. 

Maures, les, 715. 827. 50. 1206. 
1492. 151^. 78. pag. 39» 

Manrevert, 1572. 

Maurice ,. empereur , 587. éleBetrr 
de 'Saxe , 1547. 51. 52. prince 

■ d’Orange, jsH \ 99 >^ 1604. I9a 
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21. 2 J. évêque , 1223. 
Maurirnne, Humbert , 

■ I 0 J 5 . 

MaiiTolce, 1642. 

Maximes des faims, 1699. 
Maximilien J, empereur, 910. 1477- 
‘ 79. 80. 8j. 88. 90. 93 - 95 - 98- 
' 1501. 08. 09. 11-13. 15. 16. 19. 
2/. 1574. 167g. pag. 518. vzne\ 
Bavière. 

Mayence, 803. éleéhur 

de, 1570. éUHorat, 16 jz, ville, 

l6jï. 3 5* 3 $-44- 88 . 89. 

Mayenne, branche de , 1550» duc 
de, 1587-91. 91-96. fa mort, 
1611. Henri, duc de, 1614. 21. 
Maxaniellc, chef des Napolitains, 
1647. • 

Mazarin, Jules , 1(530. tient fur les 
fr.nts Louis XIV, 4 Saint (Jermain 
' en Laye , pag. 704. cardinal, 

' KS41. 43. 45-49. 51-54. 5«. 5»- 

■ 59. 61. duc de , i 56 i. 63. 69. 

■ %l. collège, idtfi. 73. duchejje, 

' 1699. 

M E. 

MeaiiXy la reine fe retire à , 1557* 
gouverneur de , i $9^, évêque de, 
1622. <8. 98. 

Mécontens, la guerre ft fait con- 
tre les , 1617. 

Mecque , la, 622. 

JAcâaille , frappée pour Charles IJI, 
1704. 08. 

Md'davi, comte de, vjo6. 

Médecin , Charles le Chauve ef 
' empoifonné par fin , typ, 
Médicis , Louis XI» a honoré de 

• l'ccuffin de France les armoiries 

• de, i^ii. Pierre de, 1502. les, 
1512. Jean, cardinal de , 1513- 
Laurent , I49Z. 1517- Corne, 
1492. cardinal de, 1523. Ale- 
xandre, 1530. <1.7. 55. 96 f 1575- 



ME. 

Catherine , 1380. 1492. 15173 
32. 39.59. 60, (54. 65. 68. 74.' 
75. 82. 84. 88. 1607. pag. 489. 
964. Marie, 1492. 16OO. 02. lo. 
II. 13-17. 19. 2C. 22. 24. 29- 
31. 34. 42- Cofme ZI. 1492. 
l6iq- Jean Gaflon, 1675. 

Médina , dejccndans de la Cerda 
iztp. duc de , \yoi, •,<), 
Méditerranée , avantages rempor- 
tés dans la, i6qz, 

Mecene , 1553. 

Meilleraie , maréchal delà , 1639- 
42. 44. 46. 61. duché-pairie , 
1663. 

Mekelbourg;, 168 8. 

Meklcmbourg , jïrtjrx , 796. les duc/ 
de, 1631. 

Melander , gérera/ , 164g. 

Melun, ville, 1590. Charles de, 
pag. i6l, 399. 
Mémoire, dFnguerrand de Mari- 
gni , 1324. la Pucelle d Or- 
léans , $$. 

Ménager, Af. 1711. 12. 
Menardeau, 1667. 

.\'enars, 1682. 

Menden,i648. ' 

Mendofe, ambaffadeur , 158g. 98,’ 
Mencfl'és , dom Franc ifco de , 1656. 
Menin , prife de , 165g, 78. 1706. 
Menins de Menfeigneur, 1 680. 

Menfonge, 833. 

Menton , de , iq.96. 

Mequinenca , pnrfi de, 1707. 

Merci , général, 1642745. comte dei 
1709. 

Merciç , roi de, ipp. 

Mercœur, duc de, 1575. 90-92. 954 
96. 98. i65â. 60. 

Mercurialles, 1551. 59. 

Mères , édit des, 1567. 

Méridien , frew/er, 1634. 

[ Merindol , exécution de , 1 545^ 

Aaaaij 



b E s Mat 

MA. 



1ERE s; 



comte de , 
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ME. 

iXerittviUe , m*rquif de i lis S» 
Mérite militaire) ar<^0) 

Mérovée , roi des FirenfoU 
filf de CbilpMe I, J76. 77. fils 
deClouirey 524.603. fag. 51. 
Mérovingiens, fin de U rece des y 
750. 51» 

Meru,ye, i|73. 

Merveille, 1534. 

Merville, prife r/e, 1645. 
Mefalliances , pag.ïsi» 

Mefmes, M. de , i sjOé premier pré- 
fident , 5 ^ 9 ’ 

Mefline , Mefllnois, 11S9. /evée 
dn fiige de , 1283* révolte des , 
1674-76. 

Meftres de camp , 1661. 

"PAetates, poids Ù , I32r.prfg. c68« 
Metezeau, Lonis de , 1627* 
Métropolitain , pas- So. 

Men., Thieri régneàt stt. fiéee , 
1443 prifi, tsS2. levée dufiége 
de, 1553. traité , I55S. 1648. 
parlement , 1633. conmteuication, 
I661. chamère, 1680. 97. 

. Meiidon , 1 643. échange de, 1695. 
Meulan , Galeran , comte de 040. 
ville, 1365. 

Meurtre, voje\ Ailàflinat, ordon- 
• nance , 1245. 47. 1424* IS42* 
Mcufe, /<t, 1674. 

Mezerai , pag. 46, I29- I43* 
Mexique, Pierre Adri nprcrt pour 
le, 1628. 

MI. 

Micliant, code, I629.' 

Michel, mr/e/»«/«^ae, 1676. 
Micillas, pag. 112, 

Mignard , premier peintre au roi , 
1690. 

Milan, Milanez, 568. 1512. 15. 
21. 22. 24-26. 28. 29* 34. 35. 
15 *7<t Jfios. 9*. ï7po. 06.07. 



MI. 

peg* 33 !♦ ^euis II, *25^ Vaterf^ 
fine de, I3<9> 140** 47« 98.p.tg. 
333. domination desvicomtes de, 
1447. ludorvie Sforee , 1494. 
louis XII, 1498. consulte du , 
1 495. 1500. inveftiture , 1 504. 

concile de Pife , transféré à , 
ï$it. 

Miles , ^ pag, 123* 

Milice fnnçoife, 1690. pag, iiiu 
Millefleurs , traité de, ttsi, 
Minard , préfident , 1 5 59. 

Minas , las , 1705. 07. 

Minden, 1679. 

Mines. 1602. 

MiniAres, étrangers, I6S0, ePétati 
1689. 

Minorité , des tmpereurs , 1056» 
1206. de Jean Sans^terre, 1200. 
fous la troifiémerace, pag. 228. 
de faint louis, 1 226. de Charles 
VI, 1380. ordonnance , 1401. 
1613. veye\ Majorité , Régence. 
Minorquc. ptife, 799. 1707. 08. 
Ï3. 

Minutes , des parties, 1560* 
MiolTans, 1650. 

Mirabels, 1628. 

Miracle </e/« Sainte J/ofiie , 1285* 
Miramolin, 1206. 

Mirandole, prife delà, 1511. 2702^ 
04.05. 

Mirebeau, M. de, 1610; 
Mirefleur, 566. 

Mirepoix , 1223. 

Mifantrope , pag, 972; 

Mifnie, /4, I636. 

JUiJJi Dominiei -, tOO» 1135. pag, 
946. 947» 

Mi Aîon , prêtres de la, 1632. 
Mitilene, ijlede tejbos, 803» 
Mlttau,v/tfe. 1705. 

M O, 

Mocenigo ,1589* 
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MO. ; 

2klo « de fcurter Us ehevemx ceurij 
fent Brtmçeis /. 152Ï. 

Vùigeu 

Modène , armfe du dnc de y i6ij. 
46.43. 49, SS-S 9 , mtrt du duc 
de, 165g. Mûrie d^Sfl , I6J3- 
duc de, 1 702. 04. 06. 07. 

Mohact, butaillede, 1526. 

Moine, curditudle, 121$. 

Moines , 1576. 90» voje% Reli- 
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du Porc-Eptc , !$!$. du Saint- 
Æfprit, 1379. 1520. 33. 52. 89, 
de Saint La\are , 1608. du Mont» 
carmel , ido8. de Montpellier, 
1700. de Saint Zouis , 1693, mtrt 
rite militabe . 1593* 

Orfèvre, 1180. 1270.72.' 

Orgue, 735. 

Oriflamme, 636, Ii33> 24i$'«' 
Orlole , Pierre d'y pag. 397» 
Oriflan, prifed', 1637» 

Orléans , concile , 311. pag. izçù 
royaume , 333. 52. 93. Mani- 
chéens , 1022. univerfité y 130$, 
Louis, duc d^y 1393. 1401. 07« 
08. Charles, 1410.13.40.^4^. 
333»q^%. Louis XII. iq%q.louisi 
1488. 98. Charles , I345* pag» 
449. faBion , 1410. 14. fiége , 
1428. 29. ville y 1632. Henriette, 
1570. états y i$6o. 52. 63. 67 Û 
94. Philippe, 1671. 1703.05-08. 
12. Berri, i585. 1700. lo. iz» 
uç*évéché , 1522. vqye\, Mon- 
ficur. i*«fe//e</’, 1428. 30. 34. 
Louis eP, avocat y 1589. princejfo 
d'y 167$. palais <P, 1694- duc cV 
1533. 1701. école de droit, 1580 
ordonnance , 1 $ $ $. 5o. 54 
l58o. 
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O'rmeflôn i '<?, i66i. «7. 

‘ Ormond, murqmsd^t 1 ^ 49 » ànc-, 
1702. 12. 

Ornano « maréchdld‘, I$9^»i 6z6. 

Orfoi, 1672. 

Ortes, comte d\ 157 ^* 

Orviette > canonifation de T. Louis , 
à, pag. 119. 

Orkney, 1702, 

OS. 

O^nabrug , conférence > 1547. trait f 

<i*,l« 48 . 

O/Ta, Jacques 131 3. 

Offat > Arnaud , 143 S • 1 593 . 9 5 • 
98. 

Oflbne , duc cT, iSii. 1707. 

Onalric, i^ 94 < 

Odenie , prife cP, 160^. 1706. 

Oftrogots , Jijiodoric, roides, 500. 
08. Théodat f s 3 S» 3 < 5 * Teias , 
S6S. 

O T, 

Otage» I52tf. 



O T, 

Othelln» 1285. 

Othoman , ew/iiVe des Tures^ 129 ^*' 

Othon, duc de Bourgogne , 936. le 
Grand , empereur ^ 912, 36.40» 
41 . 45 . 47, 7 3 . //. 974» 7 »» 

996. 1001. 120(5. 14. de 

Brunftoic, IJ44»82. vgie:(i LOU 
raine. 

OttobonI, 1(590. 

Ottocare» 1282. 

O ü. 

Oudenarde , 1558, 67» 6i, 74^ 
1701. o 4 . o 9 , 

OveriOêl, prife de la province tP% • 
1672. 

Oiün , IS97. 

Outremer , Louis d^» 922. 36, 404 
54 * 

O ven Tider , 1420. pag, 3494 

O verkerque , 1 704. o 5 . 

O X. 

Oxenftiern, chancelier, 1533. 34« 
47 * 7 *. 
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P Acificatîon, de Pajfau , issi. 
édit de, 1363.76. 91. d^Ulm, 
itf20. édit, 1 ( 529 . 

JfaEla conventa, 1697. 

Paderborn , 772. 76. 

Padille, Marie, 1366, 

Padoue, 1509. 

Paille, 1657* 

Pain, cherté du , 1709» 

Pajot, Mariane, 1673. 

Pairs , Pairies , commencement des 
pairs de France , diverfes opi- 
nions fur l'origine de la pairie , 
feleve de la couronne ,pairs ecclé- 
fiapiques,993. 14St. pag. 225. 

^ fiourgi^oe. 
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joo\. féance des pairs au facre, 
l\79.féancepouriuger,pag. 225. 
cour des pairs où Jean Sans-Terre 
efl cité, I2CQ. droit de fiéger avec 
les pairs , 1225. ajournement à ta 
cour des pairs, 1291. premières 
lettres dféreElion en duché-pairie 
de la Bretagne, après que le com. 
té-pairie de Champagne eût été 
réuni 4 la couronne, 912. I295« 
pareilles lettres pour les comtés 
d'Anjou G" d'Artois, 1196. érec'. 
tion de la b atonie de Bourbon, 
\3i4,pairie d^ Orléans ■,pag. 303. 
jugement du comte <PArtois,i33l». 
éreüion de ÿeattttKmt île-. Ro^cr^ 
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en cmté-pairie , x 3 3 1. Jean « fili 
aîné de Philippe de Valois > efl 
émancipé CJ efl fait pair, pour 
que la cour fut fuffifamment gar- 
nie de pairs au jugement du comte 
d^ Artois, lJ3tt pairie de Flan- 
dres , 13 fil. Philippe le Hardi 
ejl fait duc de Bourgogne CJ infti- 
tué premier pair de France, 1 3 fi i • 
fag. 3+8. il ajfifle feul au facre 
de Charles VI. pag, 3+8. diffé- 
rence des pairies^ i^$it procès 
des pairs , X4S7« ils garant iffent 
les traités de paix , 1482. le com- 
té de Nevers ejl la premiers pai- 
rie créée en faveur d’un prince 
étranger , 1505. comté de Ne- 
mours , érigé en duché - pairie , 
J SOS. éreBion du comté d'Angou- 
llme en duché-pairie , I S 1 5. pai- 
rie de Dunois , I 52 S- terre de 
Cuife , érigée en duché •> pairie , 

1527. reffort , iSi?- Nemours , 

1528. Charles-Quint ajourné à la 
cour des pairs , IS37* It duc de 
Montpenjier , en fa qualité de 
prince du fang , précédé le duc 
de Nevers , plus ancien pair <jue 
lui , à la baillée dés rofes au par- 
lement , 1541. pag.^sii. bgronie 
de Montmorenci, érigée en duché- 
pairie, I4ÎI. I5îi./er pairs com- 
mencent à entrer au parlement 
l'épée au cité, 1551» ordonnance 
fur les duchés-pairies , l^fifi. 
pairie d'V\ès , \Slt-* déclaration 
rendue d Blois fur le rang des 
duchés-pairies , Xf7fi. éreBiondu 
comté de Jojeufe CJ de la baronie 
dSpernon en duché-pairie, Xî8i»i 
éreBion du duché-pairie de Lu- 
xembourg, hiftoire de ce duché, 
338 la éreBion du duché-pairie de 

. jkentbqfon j rtnuvryKf « fniet. 
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XJ 88. duché de Tl>ouarr , érigé m 
pairie, XJ9J. la féance privilé- 
giée des ducs de Jeyeufe CJdE- 
pernon ejl détruite , is96. duché- 
pairie de Beaufort CJ de Vendô- 
me , fes prérogatives , 1 J98. Bi- 
ron érirjé en duché-pairie , redi- 
vient baronie , CT" puis pairie, 
Xfi02. Rohan, xfioj. Sulli érigé 
en duché-pairie , ifiofi. Lefdi- 
guicres , i6ii. les pairs eccléftaf 
tiques ne prennent féance qu’aprir 
les cardinaux, i6i^. duché-pai- 
rie de Luines, xfil9. duché-pairie 
d'Halluin, anecdote, 1620. du- 
ché - pairie de la Rochefeucaud , 
Xfi22. Richelieu érigé en duché- 
pairie, 1631, duché-pairie de 
Simon, xfi3j. la Force , xfi 37 a 
éreBion du duché-pairie d’ Aiguil- 
lon, hifloire de ce duché, Xfi 38 a 
duché de Valentir.ois , hijloire de 
ce duché , Xfi4i. duchés-pairiet 
de Rohan-chabot, Eflrées, Gram- 
mont CJ Trefmes , 1648. fuppref 
Jion de la chambre des pairs en 
Angleterre , Xfi49. Mortemart, 
duché-pairie , xfijo. Albret,Cha- 
teau-Ti)ierri CJ Villeroi , érigés 
en duchés-pairies , xfiji# Villars- 
Brancas , xfij2. Nevers, anec- 
dote, xfifii. de Rendan, ififij. 
la Meilleraye , Ma\arin, Saint- 
Aignan , No ailles , Coijlin , érigés 
en duchés-pairies, 1663. Au-, 
mont, xfifij. la Vallkre, 

Charofl , 1673- archevéehé de 
Paris, X fi74. rang aa-dejfus des 
pairs , Ifi 94 > de Penthiévre , 
X697. Bouffiers, X708. Villarx 
CJ Harcourt , 1709. lVarti,i.7ic, 
célébré édit fur les duchés-pairies, 
Chaulnes CJ cFAntin érigés en 
duchés-pairies, 17 ii. de Ravfo 
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'■ \tm\llet t iTii. RohsH-KohMi 1 
1714. JaytHfe , 17H* Wafinnt 
1715s voye\ Conuniflfaircs ) 
Rang > Scc. 

Paix , Clnis ) 50*. 2««ix /e Groi , 
1120» Montmirail , li 69 » Fl ten- 
dres , 1320. roi dt H^rvarrOy 
1359. Bicejire, 1410. j 1 ngleter~ 
rty 1419. Arrnt y I4ÎS» C«»- 
■flansy 1455. châtier VIlZ, I49î- 
Hoyon y ISI6. Crtfpy , 15+4. 
Henri Vil T, 1545. ÆdouardVl, 
1550. 5*. Citteau - Cambrejir y 
1559. charter IX. 1553» S4- 
Jjon)umean , 1 5 (SS . paix boiteufe , 
1570. Tnrcry 1572. 73. Henri 
lll, is-je.jj.io, deNemonrr , 
3585. Ronen , 1588. duc de 
Jdteyeimey 1595-98. Z«iff,i(S29. 
Çneraf^uey i£3l. de IVefiphaliey 
1648. der Pirénier y 1477. 1®Î9. 
deVincenner , 1661. de Breda y 
166 T. Aix-la-Chapelle , i568. 
aie Clfment IX. 1669. plénipo- 
Untiairery 1 6T3.deNiméguey 1678. 
79.X*vflie, 1595» Rifvil{^y 1697. 
dlOliva y 1697. Carlov,ü\y I699. 
Vtrecht, 1711. 13* Rajlady Badey 

1714. 

Palais > 131^. incendie dtty i5i8. 
</«/ Tourneller y iS39» royal , 
1642. 91, rétablijfiment du bail- 
liage dn , J 6 S‘^, comte , 1305. 

Paladins, 1026. 

Palamos, prifedey 1^94. levée du 
fiégede, 1695. 

Palatin , Palatinat , Frédéric V. 
électeur, 1619.20. 32. 39* 4^. 
Charler - Louis y 1659» 74» 75. 
Charler , 1684. 89. 93* Jettn- 
. Guillaume , 1703. 06. 09.fr/w- 
1651. 84. charlotte, 1671. 
£ douar d y 1709s 

Paléologue, Michel , empereur-, 
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8^7. 1204. 58. 82s’ 1494’! ■ 

Ce^antin , 1494* j 

Paleftinc , 1067. î 

Paletme , /»//»' » 1 180. -dnt. oè J 

pag. 3974 I 

Palice, , 1512. peg.^SU | 

Palma, prife de, 171s* I 

Paluau, 1647. 48. 52. * 

Pamiers, éreBion de l'évéché de» j 
1191.1303. prife dey l6li.évêz « 
quede, 1673. 3 

Pampelune , 1521. EU 

Pamphilio , 1644. J 

Pannonie, 803. feg» 94 U î 

Papachim ,1688. *1 

Papes , affemblent 1 er conciler , page j 

121. temporel der, 74°. 53» I 

fécration, 827s éleBion,- confie-^ 
mation y 840, 1067. 1120. $6m j 
nom de y 1092. Confiant in y 767^ ' 

Léon III. 796. Fpienne V. i 17^ 
Æugêne, 823s Grégoire IV. I17I 
denier Saint Pierre, 855s puif- 
Jance der , 875. 912s 45. 92^ 
autorité der , 996. 1146. 1334. 
Nicolas II. 1056. Jean XII, 
pag. Il 3. Grégoire Vil. 1067* 
Vritain II. 1092. ùtveftiturer ^ 
1103. Calixte II. 1120. Guel-- 
fer y 1140. Eugène III. XI45s 
Alexandre 111 . 1136. Innocent 
Ht, 1206. 15. Honoré 111 , 1223. 

26. 1680. Grégoire IX, 1230* 
Innocent IV. 1242. Martin IVd 
11%3. Boniface VIII. 1292. 994 
1303, clément V, 1305s 09. Jean 
, XXII. 1313. t6. 29. Clément 

VI. 1348. pag, 305. Grégoire XIm 
1376. Urbain VI, CI Clément 

VII. 1379. 83s 1404. Grégoire 
XII. CI Benoit XI II. I408« 
Martin V, 1435. 38. Eugène ZV, 
1439. Paul II, 1449. Alexandre 

VI* 1493* 85IX« LX\ 
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’Xhn X. IJ2I. Clément Vil, 
1527. 53. 55 » Clément V 1 1 1. 
1598. 1605. 1700. UrbainVIII. 
I625. 44. Grégohrt XIII» 10S7. 
■ ’ voyex à leurs nmnSf pag» 974 - 
Papeflè /«•/!»«, *75. 87. 

Papier timbré» 1655. 

Papihien , 1408. 

Pappenheim » 1631. 

Pâques » fête de , 79^ P4g. 

121. vêpres , 1282. bataille de\ 
Kuverme , I5Z2« 

Paraclet, 1140. 

Parafe , 840. 

Parains, 198» 222» 489» 

Paralyse» pug.1%3. 

Parck > » l& 35 > 

Parc , Catherine , 1 547» 

. Paré» Xmbroijiy 1572. 

Paria , capitale du royaume » 508. 
aggranëUJfement , 1 549 * Childe- 
bert I» SSi» Chilpéric , 562. pof- 
fedé par indivis S 66» Childé 
bert II. S 84» Une partie réunie » 

„ 59Î, concile» 615. 1Z06. évêque» 

. , <5I» /îé^e, 885. 88. rffmte, 888. 

j' univerfité » 1179. archevêché, 

, ifi22. duché»pairie » 1674. //«• 

gués Capet » paç. 131. duché de 
'f:t ' J^ance» 1108. églife , 1161. Xo~ 
tre-Dame » 1180. Saint .Louis.» 
xzsz.' états , I3SS- police, IZ69. 

. 2 fi 97 . troubles» 1358. S9. 83. 

1404.07» 10. 14. 36» 64. 1587- 
' 90. 92 . 93. 1648. 49. 1709. 

I , bafiille » 1 3 59 . l'empereur » 1 3 7 8 , 

• itupreffie», iqjo. prévôté, 1560. 
limites , X549. chapitre, 1361! 

J, Xaùia Barthelemi » 1572. coutume, 

Xito.les S\si\e» 1585. réduBion, 
1594 » contagion » 1595 . 
diens » 1609. affimblée » i6tz. 

I ^savarMeur» 1559 . 87. pag.%91. 

Ç«iftïdSUy«le«tC/ i^5f. 
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Parjure , 1022* 

Parleinens» anciens» 616. pag, liH 
À Xix- la-chapelle » 796. affifet 
du roi, 1135. delà Touffaints , 
1295. origine des» 1305. feden-. 
taire , 1305. de Paris» 1302. 19^ 

22. 29. Befognes » 1321» 
fort, i34i>»»iè{V/er/» i344.^j^^L 
71. ajjimblée , 1359. pag. izal9ÿ 
offices réduits » 1387. captai 
Buch» I397»préjidens élut,\397^ 
Poitiers» 1415. Amiens , 14I9« 

36. 1522. continuel , 1422. la 
Vacquerie » 1484. appels, 1527,4 
terre de Guife » 1527. indulti 
1538. Brion » 1 540. légat » 1 547. 
épées » lS$z. fait un quatrième 
ordre » 1558. enregijlremeut, 1552* 

64. arrêt , 1567. 68» 96, Saint 
Barthelemi» 1572. 76. 85. Har-^ 
lai, 1588. à la Bafiille » 1589* 
Tours d Chàlons, ïS9t»préfident 
le Maître» 1593. retour» 1594* 
bréviaire» 1602. régence , I6io.' 
lit de jufiiee , i6iq. 15. rang» 

1627. arrêt cajje » 1632. troubles» 
1548-53» regifires, 1668» cham- 
bre de p£ait » 1669» congrès^ 
aboli, 1677. appel au concile 
1688. 90. bulle vineam , 1705* 
confiitution » 1714* grand aumô- 
nier doit dire les grâces » pag. 5 19. 
réunion, pag» 936» 9St» de Gre- 
noble , iq$i, I6qq. tPAix» I30tm 
90. de' Bordeaux , 1462. 1594* 

1579. pt^. 9J8. de Pau, 1620.' 

Sz. de Tournai , i66t.de Befan- 
çon» 167q.de Bourgogne, 1477» 
de Bretagne, 1333. Ce Met\,l 633- 
de Rouen» 1499. 1553. 1639. de 
Touloufe, 1305. 1594. 1579» paj. 

958» de Milan» 1515. d! Angles 
terre , 1258. 1528» 39‘‘tl» 48« 

1705, 
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iôuillft', Ijli. HahM-PehMt , 
1714. Jejeufe , I7I4» J/fftun, 
1715* Commiiïâires , 

Rang> &c. 

Paix , Clnis , 50*. ZoHU le Gros , 
IIZO» Montmirail , Ii69t Flen- 
ÿ* dres , 1320. roi de Kevarre, 
1359' Biceflre, 1410. Angleter~ 
re, 1419. Arras , 1435. Con- 
fianSi I45J. Charles VIII. 1493» 
JNoyon y lSï6. Crefpji , 1544. 
Jienri VIII, 1545. EdeuardVt, 
l$SO. 58. Coteau- Camhrefir , 
^SS9‘ Charles IX, 1363, 54. ! 

• Zonjumeau, 136%. paix boiteufe , ' 
1J70. Turcs, 1572. 73. Henri > 
ni, 1376, jj.to, de Hemeurs , 
3585. Rouen , 1588. duc de 
Hayenne, 1393-9», £ubec,i 619» 
Çuerafjue, 1431. de ïVeftphalie, 
16^%, des Pirinées, 1477. *^Î9» 
deVincennes, l66t. de Breda , 
J667. Aix-la-Chapelle , i458. 
de Clément IX, 1669. plénipo- 
tentiaires, 1673, dcNimégue, 1678. 
79, Savoie, 1494. RifwH{^, 1697, 
d^Oliva, 1697, Carlovil\, 1699, 
Vtrecht, 171 1. 13, Raftad, Bade, 
1714. 

Palais « 1314. incendie du, i4i8. 
des Tournelles , 1639, royal, 
164-2, 92»rétablijferuent du bail- 
liage du , i484> comte, 1303, 

Paladins, ioz4. 

Palamos, prifede, 1694, levée du 
ftégede, 1693- 

Palatin , Palatinac , Frédéric V, 
électeur, 1419.20. 32. 39. 48. 
Charles - Louis , 1639» 74. 75. 
Charles , 16S4, 89. 93* lean- 

. Guillaume, 1703. 04. 09.prin- 
eefje , 1631, »4, charlotte, 1671, 
Edouard, 1709» 

Paléologuc, Michel , empereur. 
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847. 1204. 58. 82. 1454'^ 

Cot^antin , 1494 * 

Pale Inné , 1047. 

Palerme , Juifs de , 1 180. Ant. à» 
pag. 3974 

Palice, /4, 2512. pug’^iU 

Palraa, prife de, 1715. 

Paluau, 1447. 4^* 52. 

Pamicrs, éreBion de l^évéché de • 
1292, 1303, prife de, 1628. 
tjuede, 1473. 

Pampelune , 1521. 

Pamphilio , 1644. 

Pannonie, 803. f<t^*94l4 

Papachim , i 488 . 

Papes, affemblent les conciles, P agu 
121. temporel des, 740. 33, con- 
fécration, 827» éleBion, confir- 
mation , 840. 1047. 1120. 36m 
nom de, 1092. Cenftantrn , 7674 
Léon III, 794. Ejiienne V. 8i7« 
Eugène, 823, Grégoire IV, 827^’ 
denier Saint Pierre, 855. pui^ 
fance des , 875. 912. 45. 92» 
autorité des , 996. 1141$. 2334» 
Nicolas II, 1054. Jeati XII- 
pag. 113. Grégoire VII, 1047» 
Urbain II. 1092. inveftitures ^ 
1103. Calixte II, II 20. Guel- 
fes , 1140. Eugène III. II45â 
Alexandre III, 1154. Innocent 
III, I2o4. 15. Honoré III, I223> 
24. i48o. Grégoire IX,' 1230* 
Innocent IV. 1242, Martin IVi 
12%3. Boniface VIII. 1292. 99a 
1303. Clément V. 1305*09. Jean 
XXII. 1313. i4. 29. Clément 

VI. 134», pag, 303, Grégoire Xf^ 
1374. Urbain VI- CT" Clément 

VII. 1379 - 83* 1404, Grégoire 
XII. CT Benoit XIII. 1408» 
MartinV, 1435. 38» Et^ène IV» 

, 1439. Paul II, 1469. Alexandre 
VI, 1495. II, ISII, 
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’Xnn X, 1521. Clément VI 2, 
1527. Sî- SS» clément VIII. 
1598.160;. 1700. UrbélinVIII. 
I625. 44. Grégoire XIII» 1067. 
voycx À lenrs nernt , f 4g. 974. 

Papeflè /<r4»»e , >75. 

Papier timbré, 1655. 

Papihien , 1408. 

Pappenheim, 163 t. 

Pâques , fête de , 767. 79; fag. 
121. véprer , 1282. ùatMlle de 
Kéivenne , 1512* 

Paraclet, 1140. 

Parap , 840» 

Params, t$8. 222* 489» 

Paralyfie, png. 183. 

Parck , TÎewitr , 1635. 

Pare , Catherine , 1 547* 

Paré, Ambroife» 1572. 

Paris , capitale du royaume , 508. 
aggrandtffement , 1 549. Childe- 
bert /• 558. ChilpérU » 562. pof- 
Jedé par indivis ;i 566# Childé 
ben II. 584. Une partie réunie» 
593. concile» 615. ÏZ06. évéque, 
<51* fiége, 885. 88. comte , 888. 
univerfité » 1179. archevêché, 
1622. duché-pairie , I674. Hu- 
gues Capet , pag, 1 3 1 . duché de 
France» 1108. église, 1161.A0- 
tre-Itame » 1180. Saint .Louis, 
Xzst.. états ,i3SS’Police, 1269, 
1697. troubles» 1358. 59. 83. 
1404.07* 10. X4. 36. 64. 1587- 
' 90. 92. 9î» 1^48. 49. 1709. 

babille» 1369. Vempereur»ïi-ji. 

• ituprefften, I47°* prévôté, 1560. 
limites , 1549. chapitre, 1561. 
Saint Barthelemi , 1572. coutume, 

J 5 80. les Sii\e » 1585. réduSion , 
$S94» contagion , 1596. corné 
t/iens , 1609. ajftmblée , iStz. 
gouverneur , X669. 87. pag, $91. 
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Parjure , 1022. 

Parlemens, anciens» 6l6.pag. xtSi 
ii Aix-la-Chapelle » 796. ajjifei 
du roi, 1135. delà Xouffaints , 

1296. origine des, 1305. feden- 
taire , 1305. de Paris» 1302. 194 
22. 29. Befognes » I32r* Mont-vf^jt 
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Raucourt, 1442. 

t avenues, 5 « 8 . TlliPZl- I5iî. 

avignan, 1710. 

Ravenhaup, 14^4. 

R £ 

Réaliftcs, 

Rcalmont, 1428. 

Rebec, 1524. 

Rebelles , ver/sex Révolte , fei- 
gneurs particuliers , 1108. Jean, 
dit Sans-terre, 1103- comte cPytr- 
*eir, 1 3 3 1 . Kec de Navarre, 1357, 
duc de Bretagne, 1372. Maillo-^ 
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tins, 1383. comte d'jérmagnae^ 
1470. connétable de Bourbon m 
15x3. 27, Gaflon €7 le prince 
Condé , 1449. 

Rebender, 1709. 

Récaréde, 585. P4g»4*i 

Recherches, financiers, 1322, 2I3 
Rechîn, 2092. 110 j. 

Recolets, 1184. 

Reâeur, univerfité, 1371, 
Rédemption, «r</re, 1193. 
RéduéHon , Paris , 1 594, 

Reès, 1472. 

Référendaires, ’ farg. 49, 33a 
Réforme, état, 14^5. coutume de 
Paris , 1580. calendrier Grégo^ 
rien, 1382, abbcÿe faisite ffe» 
nevieve, 1424. 

Réformés, 1574. 

Réfuge, 1439. 

Régale, droit, su. 991. 1161,89,, 
1473.82.95. 

Régence , Irene , Conflantinople i 
796. royaume de Finance, B^, 
douitt , H03, l'abbé Sttger, 1145, 
Berangere, pag. 223. U reine 
Blanche , mere de faint Louis , 
1225. ï6, ^s, l'abbé de Jaint J3e- 
nis C 7 Simon de Clermont de Nefi 
^tt , 1249. Robert d7 .Artois, 12834 
Philippe le Long, i3X6.Charleti 
dauphin, 13S7» S8.abut des ré- 
gences , 1371. ordonnances, 13^10 
91, duc d'Anjou,! 380. Jean Sans-, 
Peur, 1404. le dauphin, I4ij« 
Henri V, 1420. duc de Betfort, 
X422. 33, Anne de France , 1483a 
^ 84, 85. 88. 90. la merede Fran- 
fois T, 1513. 24» Catherine ds 
Médicis, 1340. 43. 7^. Charles 
de Sudermas.ie , 1404, Marie da 
Médicis , i 4 io. Anne d'Autriche^ 
1429.43. Gaflon, 1443. U ditç 
a Orléans ,171^0 
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Regcftfrg, 1619. 

Reggio, iSss- ijcz. 

Régiment , des Garder , 1691. 
1 704. dei Carabiniert , 1693, 

Reginon, 879» 122* 

'KegiRtes, parlement, 1313. 1594* 
166S. 

Régie , des chanoines , li^de faint 
yfnpiftinJ^ZSS. 

Réglement , ^ Mayence , 803. 
de Pajp , 1309. confierer de la 
fafjion, 1401. 

Réhabilitations , Marigni, 1324. 
Pncelle d^ Orléans , 1434. 

R«ims , les peuples fe donnent à 
Clovis, ^93» prife C 7 reprife , 
$63. Carloman, 771. Lomis tPOu- 
tremer, 954- Lothaire , 9t6, facre 
de Philippe , 1056. pag. 163. 

dignité de chancelier , pag» 163. 
fchifme, Ilot. pag. ijz. concile, 
X 1 20. 48. prérogatives des facres, 
1179. Charles VT 2, 1428, 48. 
univerfité , 1548. le Tellier , ar- 
chevi^e de, lyo^. 

ReligielRc , Religieufet 1 régie, 
814» mariage, 1148, 89* 1321. 
droit de préfent , 817. 

Religion , préchée en Skéde , pag. 
75. Dannemarc , pag. 109» en 
Pologne , pag. 112. troubles , 
Ï517. Protefians, 13x9. ajjem- 
blée d'AuJlourg, IJ30. Angle- 
terre, IS34- 47* ÎJ, lfi03. exé- 
cutiotfde Cabrieres , I345. puni- 
tions, 1347. intérim, X348. édtts, 
8351. 39-S4* 1659.82. 83. 8713» 
facification de Paffau, 1332. 2fu- 
guenots , 1 360. troubles des Pays- 
Bas, 1366. tout juge doit être ca- 
tholique , 1367. guerre civile, 
tS6t.paix, 1370. yy, prétendue 
réformée, 1376. Pays-Bas, liyt. 
taU/tdrier 1 1382, en vent engager 
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le roi de Navarre â changer,i$t4i 
guerre , 1383. 1620. Grifons \ 
1621. ligue contre l'empereur t 
1626. 27. 31. voye\ Arianifme, 
Calvinifmc , Lu^éranirme. 

Relingiie , 1684. 

Reliques , caufe de fuperftition, 
1022. 1483. de faint Louis, I230« 
Chapelle r^ale , 1324. 

Remi , faint, 493. Pierre, I3zt. 

Remiremont, 612. 

Remontrances . j> 4 r/emM/ , 1363J 
1602. 13. fag.9$3» 

Renaudie, 1360. 

Renaudot, 1631* 

Rendon, château, 1380. 

René , duc d'Alençon , 1474, ducs 
di Lorraine, 1419. 3 1. 76, vtyen 

• Anjou. 

Renée , Louis 'XII. 1314. 13* 

Rennes, 391. 

Renoroer, roi du Mans, 310. 

Renonciation , /e r«( /C44 , 136c* 
l'infante Marie -Thérefe, 1639. 
l'empereur, 1703./* roi d'Efpa- 
gne, 1712. 13. 

Rentes, 1441. 1638. 

Rend, 1334. 1633. 

Repréfentation , 83 i« 973 . I200i 
1302.22. 

République, Suijfes, 1303. Flo- 
rence , 1302. Henri IV» 1610. 
Catalans, 1641. 

Répudiation, p 4 ^. 199* Himiltrude, 
pag. 63. Anjgarde , 879. pag. 9y. 
Dagobert , 628. Berthe , loça. 
Eléonore, 1130. Agnès de Me- 
ranie,pag. 199. Ingerburge,ti93» 
pag. 199. Catherine d'Arragont 
1334. Blanche de Bourgogne , pag. 

29Su 

Requena, 1707. 

Requefcens, 1378. 

Relignationj »6f. 
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RcfTott , , ijSc. Montpel- 

lier , XJ a s a duché S jIngouUme , 
ISIS- 27 * 

Rcthel, 13 * 4 . I<Î50. S 2 t 53 . 
Rethelois, duc, 1629- 
Retraâation, IÎ+7. 

Retraite, Rebec, 132+. duc de P ar- 
me, l$92. deVaudemont , 169$, 
’RctX, Gindi de , i$6y. 74. cardi- 
nal de , 1621. cardinal de, 1648. 
51. s 2. 54. fon portrait , 1679. 
Revel, i<>72.yàrr 1710. 
Révélation, deThou, 1(42. 
Reventlau, ijo6. 

Revenus des rois, 9921 
Révérés, 1704. • 

Rimions, 84;. 1223. pag. 119. 
956. &c. Frife , 736. duché d'^ 
quitaine , ’j6f. Septimanie , 751. 
' duché de Bavière , 787. royaume 
d'Italie , 818. des églifes ePO- 
' rient d'Occident , %6i, duché 
de France, 992. duché de Bour- 
gogr.e, lOOt. AfeM/.tn, 1040. <?4- 
tinois , 1067. Vermandois , ri8o. 
jirtois , 1192. x^yy. Philippe- 
'^ugujle réunit plujieurs provinces, 
\2\j.leroi Jean , 1361. la Bre- 
tagne, 1379. la Normandie, x^ytm 
Province , 1480. le marquij'at de 
Saluces , 1 548. 4» domaine , édit, 
1588. la Navarre , 1607. édit, 
1620. Béarn , 1620. duché de 
Bar, x6jj, Alface , i(î8o. Or- 
léans , pag, J J J. 

Rcvol, 1588. 

Révolte, le comte de Sancerre,xx 8o« 
impofteur , àit ^Baudouin, 1223. 
lei barons d'Angleterre , IZJS, le 
Dauphin, 1440. 57, Angleterre , 
IÎÎ3. 1640» 88. Catalogne, I$4C« 
Portugal, 1580. I640. 

RpynlCj/rf, 1680. 97t 1704, 



Rhé , ijle , 1625. 27. iJ, 9ii 

Rhetie, 830. 

Rhimberg , 1671. 72. 74. 1701Î 
03. 13. 

Rhin, projet de Charlemagne , 789.’ 
ligue , 1658. cours, 1644. |>4p 
fage, 1672. électeur de Brande- 
bourg , 1673. y s ^maréchal de 
Villars , 1707. 13.* 

Rhinffelds, 1638. 78. 93. 

Rhod 9 S,i^e, 1309. 1522. 63» 88i 
R I. 

Riberac, 1578. 

Richard , duc de Normandie , 942.' 
5^.1001. roi cP Angleterre, xxyx, 
86. 89. 91 - 93 . IF . 1376. 94 « 97 * 
duc d'ForcV, 1435. 57 * III- 1483* 
ambajfadeur, xjr^z. fils de Crorm 
vel, 1658. 

Richardot, traité de Vervins,X S9i, 

Richelieu, 1380. 1592. 1 61 1. 16. 
17. i^‘. 20. 22. 24. 26-42. 92» 
pag. 961. 973. duc, 1647. 80. 
duchejp:, i68o. maréchal , 1685. 
xyxj. 9 

Richeraont , Edmont , comte dei 
1420. 24. connétable de, 1426. 
28.31. J6 - comte de, 1475- 83, 
duc de , 1670. 

Richenaw , 888. 

Richer , doBeur de Sorbonne, IdIS; 

Richilde , 877. 

Rienzi , 1352. 

Riès, ijle , 1622. 

Rieux, Jîenée^/f, pttg-SS^i 

Riga, 1700. 01. 10. 

Rigbrd, 1223. 

Rinçon , ambajfadeur à Vénife, 1 342. 

Rio Janeiro, 1711. 

Ripaille , Amédée , duc de Sav^ie^ 

1439. 

Riquet, 1664. 

Rifvjçk, paix, traité^ 
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kitbcl , Vannes CJ Clermont, i J84. 
Riviere j delà, 1648. 50. 57. 
R O. 

Robbe , courte, i$6o, féparéè dè 
l'épée, 1550. 

Robert, roi, 988. 96»voye\ fon 
régne, I. duc de ^««r^o^we.iooi. 
31. pag. 143. fils de Baudouin, 
IcCj.le Frifon , 1226. 284 38. 
enfant de France , 922* 1238. 
vojeK Artois CT Dreux , le Forti 
861. /e diable, 1031. 47.^// Je 
'Guillaume le Conférant i 1062, 
67.92. noo. 13. 16. d'ylrbrif- 
H03. comte de Fléuidres ,\ 
1304. Brus , 1324. Guifcard, 
ro26* $6i le Sage , roi de Naples, 
1341. Prince, fils du roi de Be- 
■ hfme , 6$, 66. 73. 

Robertet, Florimond, pag, 417. 
Rocca , I64J. 

Rociie , chevalier de la , ij6î. 
Rochefort, comtede, 1108. Gui, 
1499. pag. 173. Guillaume ^ P ag, 
397. maréchal de, 1672. 73. 75. 
76. So, marquis de , t 669 . 
Rochefoiicaud, 1569, 1612. duché- 
pairie , 1622. cardinal de la , 
1617. 24. duc de la, 1643» 
Fiarfillac , 1679. 

Rocheçuyon, la, 1546. 1622. 
Roche la-BeUe , la, 1369- 
Rochelle, /«( , Rochellois, 1223. 
François 1 . 1542* fége , I 573 > 
hoftilitrs, 1574 - S/enri IV, 1590. 

. louis NUI. 1622.27.284 
Rochcller , 1688. 

Roche-fur-Yon , prince de la, 13 $9. 

- pag. 489. frere du prince de Conti, 

I6i$. 

Rocroy , 1643. 5Î« 

Roderic, roi des Gots, 715. 
Rodolphe , fils de Conrad, 888. 
III, 3.937, fitnte^tTNaÂonrg, 
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RO. 

1145 . 73. t^g, ^S 3 , empeÿsufl 
1282. 1610. 

Rodolphine, ligne, 1648. 

Rodrigo, 1706. 

Roger , prince Normand, 1130, roà , 
de Sicile, 1026. II 30. 49. jo. 
Pierres nommé à l’ archevêché de 
Sens , 1329. 

Rogler, chancelier, 1 348. pag, 309. 
Rohan, maifon de , 1388. Jeans 
ij62. duc de , 1573. 1603. 12. 
14. 21. 22. 27-29. 35-38. 52. 
chevalier de , 1669. 74. duché- 
pairie , 1714. Catherine s 1603. 
Marguerite , 1648» 

Roi <fex/{f>m<ti>)J',9734 lo;6. 15 $$* 
Ferdinand Srnefl , 1636. princ^ 

, Jofeph j 1 703 . 04. 

Rolland, 7784 
Rollans , 13804 

Rolles, pag, 9 $ii 

Rollon , premier due de Normandki, 
912. 29. 

Rovaiin, cardinal , 1226* 

Romanie , , 1494. 

Romnns , or^ine MS , pag.iiii 
Romaric, 612. 

Rome, Romains, $36. 68 . 71^4 

67. 842.43. JO. 1001. 26. 1186. 

i$ 3 Zépag.^ 6 . &c. Il 8.974. 97 J. 

voye\ Papes , Sfpagne , 7144 

ylfiolphe, 7$\4 Lothaire , 842. 

Léon IV. 84J. conciles, 996. loj6« 

confuls , 10J6. clergé , II 20* 

Louis le Jeune, 1 142. Ùrouilleries^ 

1193. faint Siège, 1376. Chara 

les VIII. 14^4. 9$, cennétabli 

de Bourbon, IJ27. abus , l$$o* 

différends, I 66 ï. 90. M. de Me£ 

naeo, 1699, roi des , l$$ 6 ^ 

Romorintitt , édit , 1560. 

Romuald , y<«n/ , 10014 

Romulphe ,612. 

Ronc«vaux, défaite, 771; 

' 
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RO. 

JiooV , amiral , i 69 i‘ 1703104. 

Roquelaure, K 10. 170J. 

Roquette, /4, Us 3» 

Rofcieux, 160Z. 

Rofe I 09 Z. 

Rofc roHge <3" blanche , 1457. 71. 

tioCetévé^deSenlif., 1593. 98» 

Rofebecq , ^4t4<//e , 138Z. 

Rofen, 164$, maréchal, I703. 

Rofes , baillée des , 1541* 

RoTes 1 a<i//e , 1645. 93» 1712. 

Rofniadec , KZ7. 

Rofni 1 1589. i6ao. 03. 06.07. it. 
de Bethune, 1610. 

Rollok, 1631. 1711. 

Roturiers, Rotures, Aonobliflè' 
ment, 923. izoo. 70. I3H. I5> 
28. 1579. i 6 z 9 » 

Rotwil, prife , 1643. 

Rouanès , 1631. duché- pairie , 
1667. 69. 

Rouen, Charles , fils du roi Jean, 
1355 . pfifit 14 ï 9 » pucelle d’Or- 
léans, 1431. JB/genotr , 156Z. 
parlement, 1563* 1639* 

1591. 92 * amiral de Villars , 
I 594 > ajjemblée , IS96. \fij. 
archtvé<jHe de , 170Z. I 
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RO. 

Rovete, cardinal delà, 1480. 1503Î 

Rouergue,/#, 534 < dn Guefclin, 

1369. 

Rouillé, 1691. création de charge t 
ijoi.préftdent , 1709. 

RouHillon, I64Z. roi etjfrragoni 
IZ58. Louit XI. I4âz. rsr ^Ar- 
ragon, 1^.93. ordonnance, 1564. 
conguite, 164Z. 59. 74. maréchA 
de Sthomberg, 1674* 75. 

Routiers, 1361. 

Rouvre, rüwr de Bourgogne, I3t6i 
6 i. 84. 1678. pag.303.319, 

Royalüles, 1586.90.92. 

Rqyan , fiége, I6zz. 

Royaume , Rodolphe, 888. duc de 
Bourgogne , 1473. interdit , 1512.' 

i Jrlande ,is^l* 

Koye , ville, 1470. 1653. Æléouare 
de, 1369. 

RU. 

R ubempré , 1464. 

Rugen, 1630. 48.78. 

Ruremonde, 1702. 

Rufl', 828 . 

Ruffie, 1700. 

Ruyter, amiral, 1666. 72*74. 7<4 

Ruzéde Beaulieu, 1588. 
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' S^Abine , rari/itra/ , 1179. 
Sache vrel, 1711. 

Sacre, njp . 1314. 71. 80. 1431. 
1594. 1654. 56. 163. Z22. 

287. 348. 

Sadolet , 1547* 

Sague, la, 1560. 

Sainc-Abre, 1657. 

Saint-Aignan , duché-pairie , 1663. 

6$. 

Saint'Amand , le comte tTHarcturtf 



SA. 

1649. jflbergoHi, 1712. 
Saint-Amour, château, 1637. 
Saint-André , pag. izz. maréchal 
de, ts^T- 57 * 60. 6z. 69. 

Saint-A nge , château , 1 5 xj, 
Saint-Antoine, combat, iSsx.per-- 
re, 1660. 

Saint-Arnoul de Met\ , fag. jsà 
Szint- Aubin , bataille , 
Saint-Aunais, 1645. 

Saint^afle, ^bbrgte, 988. 
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Saînt-Eartheiraii, 130.I pajrt 19t. Cafimir t i6<9i 

tHdjftcre , 1572. jSaint-Godard , combat, 16(4. 

Saint-Benoit ,/></ Z«iiv , ifii.jSaint-Guifltn , prife, ifijs-îj. 77.' 
Salnt-Bertin , 7J0. 879. jSaint-Heran, 1572. 

Saint-Chaumond > 1633. 44. ! Saint-Honorat 9 zy7'/ , 1537. 

Saint-Chriilophe, 90. ISaint-Honoré , fstte, 1591. l6st, 

Sa'inz-Cit , établiffement , lf%6. I Saint-Jacques, Ii54*j 
Saint-Clair, 912. ISaint-lbal, 16}6, 

Saint-Cloud , I ((74. jSaint-Jean, VévAngéU pag. lit» 

Saint«ConteA , 1714. I bapt. pag^ izi, chevaliers, 1309. 

.Saint-Corneille, 735. ^ P^g*97’\ iJia. Parles - Qtiint , 1530, 
Saint-Denis en France , Dagobert, \ (C ^ngeli , 1223. 1559. 8|. iâi2. 
%6. Clovis II- £ji. CUtaireX deLofne, 1436* de Lm\, 1636» 
II. 470. Lattis le Débonnaire , | 60, pag. 705» 

833. Charles-Martel, 741. Saint-Lazare, établijfement , 1432. 
dit , 875. Charles le ChaHve,%j$. I Saint-Leger ,1434. ‘ 

Lonis III. 882. Carloman, 884< |Saint-Lo , croix, 1483. 
IfugMs-Capet , pag. 13 1. Saint-Louis , inflitntion dé P or dre i 

pag. 143. Louis le Gros, II33.I 1693» 

50. apoflalat , izt^z. du GueJclin,\Szint-Malo , bombardement , 1493.' 
1380. batailler, 1547. 1478.I cardinal de , 1494* 
chevalier Aumale , 1391. Zfitnrij Saint- Marcel, 393. 

1593. Marie de Médicis,i6to.\ Saint-Mathias, Charles-lluintjisoo» 
Tnreime, i6js. réunion à X. Cv,| 23. 

1484. I Saint-Martin , izz» ^Àutuni 

Saint-Dié, abbaye, 4iz. j 4i3* fort, 1617. 

Saint-Doniingiie , 1492. I Saint-Maur , 992. Louis le Gros , 

^aint-Efprit , procejfumdu , 1274.I iii4. l’empereur , 137%. paix , 
infiHution de l’ordre, 1379. 98. j 1443. édit, 1347. congrégation, 
promotion, l442. Pont, 1309. | 1421. 

Sainr-Etienne, 1047. pag. izi.j Saint-Médard , Clotaire, 34z. 73. 
Saint-Evremond , 1439. | l'empereur ,%33. Charles le Chatr- 

Saint-Fremond, 1701. | vé, %so. Raoul , 9iî. 

Saint-Gai, 1303. aééé, 171Z. j Saint-Megrin , 1378. 

Saint-Gelais, 1433- | Saint-Michel , ordre, 1327* infli- 

Saint-Georges, légat, i $^7, J Mion, 1^69. promotion, 1339. 
Saint-Gernuiine» Za7C,par2r,i370.|Saint-Mihel , ville, if3i» 33. 3Sé 
71» Dauphin, 163s. <rairé,i44i. j Saint-Olon, 1484. 
tp3. le roi retiré, 16^9. la cour , ville, 1047. 1130. 

établit , i66z,leroienpart,ii77.\ 1438.77.78. 
le roi Jacques , I489« baptême de\Sa]fpl-^»\A , pi^. 122. hôtel, 1380. 
Louis XIV. pag. 704. des Pris,\ 161$, pag» 349. comte de, 1401, 
Childebert, 338. Clotaire II. 4z8-| lo. i4oz. Vendôme , 1329. conné. 
Chüdirk , 670. Litotes , Mé,\ table de, 1444. 70. 71. 74. 75^ 
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" 94» SU. 40. 

Sjûnt-Picrrc , fête, pag. 122. églife, 
511. I S07. patrimoine , 1067. 
tribut, «SJ. 1508. ert Vallée, 
fag. 12$, 

Saint'Pol, 170}. 

Saint-Preuil , 1441. 

Saint-Quentin, 1470. 74, .;s» IS57» 
bataille , 1557. 

Saint-Remi , Clovis , 493. êglife , 
1180. mademoifelle de, 1675* 
Saint-Riquier, 992. 

Saint-Roch , paroifje, 163}» 
Saint-Rtith , 1(90. 91. 
Saint-Sacrement , héréfie, 1047. 
Saint-Saturnin, 1309. 
Saint-Sébaftien , 1698'. 
Saint-Siège, 714.1205. 42. 1305. 
13. 7«. KÎ44- 

Saint-Simon, I525. 36. duché-pai- 
rie , 1635.43. 45. 

Saint-Thomas du Louvre, 1179. 
Saint-Venant, 1645.49. 57. 1710. 
Saint-Viftor, .tWrfye, 1135. 
Saint-Vincent, è^/zyè , 558. 
Saint-Vinox, 1558. 1667. 
Saint-Waft d’Arras, 690. 
Sainte-Brigite, le duc de Savoie , 

1693. 

Sainte-Catherine , églife , 1215. 

maréchal de Teffé , 1707. 
Sainte-Cécile , archevêque tpydix , 

Sainte-Chapelle, 1193. 1269. Phi- 
lippe h Hardi , 1283. bulle, 1316, 
Sainte-Geneviève, abbaye, 511, 
43. Clovis, 5 II. églife, tl8o. 
réforme, 1624. frocejjîon , 1693. 
Sainte-Marguerite , i/2ex , 1637. 
Sainte-Menehould , traité, 1614. 

frife, 1652. 53. * 

Saintot, 1603. 

^intrailles, 1451. 57« 
^Umt^forldesyitSs 



SA. 

SailTetti, Bernard, 1303,' ^ 

Saladin , 1150. 86. 

Salamandre', François /. pag. 445) 
Salamanque, 1706* 

Salankemen , 1691. 

Salces, 1639. 40. 42. 

Salerne , /îé^e, 1026. prince, 1283; 
Salignac, 1579. 

Salins, 1668. 74. 

Salique,/ei, 511. 58. 1316. pagi 
124. rerw, ' pag. 117, 

Sa\toes,prittceJJe de, 

Salo , Journal des fçavans , 1665,' 
Salomon , 845. 

Sallhac, 1675. 

Salféde, conjuration, I582« 
Salvaterra, 1705. 

Saluces, 1 503. 36, 48. 88. 99. i$oo^ 
01. 30. 90. 

Salvius, 1647. 

Salut, difficulté, 1653. 
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VirtOn , 1634. 

Vifcomci, 1447. »t, générai, 1702* 
cj. 
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Vittehal , Çharlec l. 1649. 
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ADDITIONS ET CORRECTIONS; 



J 



Page<fy.* 

7z, année 8 13» 

S6, colonae 

S8. 

107, 

Ï49. 

année îopt. 
168, année îioo. 



J 96 é année 117^# 



iJerniere ligne , i o z i , Ufe^ 1001; 
dernier e ligne du fécond alinea^ 
Cour, lifei Nation, 
ligne 1 3, couronner , life^ courons 
ner Empereur, 
ligne 3. izo, life^ 11 6, 
ligne 6, qui régné aujourd’hui,’ 
lifei décédé en 1765, 
ligne il, IV. Ufe^ VI. 
ligne 10. 105)9. lifei 109 f, 
à ces lignes 10. &c, Arpin , gfc* 
jufquau mot indemnité, fub~ 
flitue^ ce qui fuit : Arpin vend 
à Philippe là vicomté de la ville 
de Bourges , avec tout ce qui y 
étoit attaché , & dont une por- 
tion relevoit du comte de San- 
cerre. Nos rois , fiiivant l’ancien- 
ne coutume de France, ne de- 
vant faire hommage à perlônne, 
le failôient rendre par un de leurs 
officiers en leur lieu , ou don- 
noient aux lèigneurs une récom- 
penlè Hiffilànte & railônnable. 
Ordonnance de Philippe le Bel,' 
1301, 

ligne apres ce mot inféodées J 
ajoute ^ , ces dixmes , quoi qu’ec- 
f^cléfiailiques , étoient entre les 
mains des Laies ; on voulut re- 
médier à cet abus , la polTéffion 
• en relia à tous ceux qm en jouU^ 
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Page 



ADDITIONS 



colonne i, 
colonne 4. 

colonne 4. 
- colonne 4, 

131. colonne 4. 

année 1183. 



1^4. colonne 
z%9. colonne 3. 
301. 303, 304. * 



34^. colonne i. 
colonne 4. 



et CORRÉCTIONS; 
fblent avant le concile , mais 
celles qui y font pofiérieures (ont 
fùpprimées ; enïôrte cependant 
que quand il y a une poflèffion 
de cent ans > & que l’on ne peut 
pas prouver qu’elles» ayent été 
inféodées depuis , elles font cen- 
foes anterieures au concile : c’eH 
le dernier état, 
li^ne 19. 1136. Hfei 1136. 
aux papes ii9i.lijei 1191, 
aux papes après Clément III, life^ 
CelelHn III. 1198. 
aux empereurs d'Orient^Yienn. IV« 
lifei Henri VI. 

aux rois de Suède , iz^ 6 . Ufei^ 

première ligne , loi des appa nages 
commence à être , lijei , la loi 
des appanages commence à être 
plus connue. 

Jz83. lijei iz8 J. 

ligne 5. Pierre, Ufei Jean. 

pages chiÿrées , liiez 301. 303; 

304. au lieu de 132. 333. 334. 
ligne 3. après ce mot préjudice» 
ajouteij ’ , en ce , non compris 
les offices du parlement , luivant 
un arrêt rendu depuis. 
ligne VII. li/ei VI. 
aux rois d' EJ pagne ^ 1400. Ufe^^ 
1406. 





U;ne i. VIII. üfei VII. 


3 <? 4 . 


ligne 15. 1412. lifei 1413. 


371. 


ligneij, après le /nor luxe, ajoute^ 
qui regnoit dans Paris. 


388. 


r ligne !• qualité , /i/e; dignité}! 
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ADDITIONS ET CORRECTIONS. 
r 3 ge 4 îy, colonne i, ligne 4, içii, life^ lyxz. 

467» première ligne après le mot Juflî- 

ciables , ajoute^ » on y eut égard, 
& nous voyons , lors des lettres 
d’éredion des pairies , l’appel 
relêrvé au parlement du reflbrt, 
à commencer par celles d’Ulêz 
en 156^. ce qui eft devenu de 
IHle dans la Hiite , & qui forme , 
pour ainfî dire , im droit con»r 
mun. 

■4^9. ligne «, Philippe , /zy>f Philibert. 

481, ligne I*", pendu , lifei décapité.' 

48^. colonne 4. nux papes , Marcel III, hfei Mar- 
cel II. 

aux rois de Pologru.^ IJ74. üyirj 

IÎ 71 . 

joo. ligne 1 Z. apres U mot vie, ajoute^ , 

tout le monde lait cela , mais 
il ne faut pas oublier que la 
perlecution efl indigne d’un chré- 
tien, ( Voye^ Cannée 1 58 ^. ) 

J 17, ligne 9. après ces mots non ligné 

ajoute^ i le jugement du prince 
de Condé rappelle le mot du Ce- 
leflin de Marcouffi ; François I. 
voyant le tombeau de Jean de 
Montaigu , au château de Mar- 
coulfi , plaignoit ce grand mi- 
njllre d’avoir été condamné à 
mort par jullice ; pardonnez- 
moi. Sire, dit le bon Religieux, 
ce fut par des conuniilàires. 
îzj. colonne 4I AnàuUJei Adr, 

53^. ligne \6,\z t liferle, 

543 , ligne II . de Cordes , lifei de Cor- 

des, de Villeneuve deVauçlaufê, 
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ADDITIONS ET CORRECTION»; 

Page 5 y ç. colonne 3, 12. au , du. 

i i 7 .Moremgo,/iy^^ Mocenigoi; 

17. Henri de la Tour, /(/«J 
Henri de la Tour d’Auvergne. 
199» ^ ligne 8. VII. lijei VIII. 

^24, année 16 li, à la. fin du dernier alinea , ajou'^ 
tel , le duc de Sully eft con- 
gédié : c’eft un trifte début de ce 
régne. Quel royaume que la 
France quand elle produit un 
miniftre égal à lès relTources ! 
ce Miniftre apprit aux François 
que pour gouverner les finances, 
la première qualité étôit un (èns 
droit. » Il paya deux cens milEons 
» de dettes en dix ans, lür trente- 
» cinq millions de revenu , & 
» amafla trente millions, qui (ê 
» trouvèrent à la Baftille quand 
« U partit. ( (Economies royales.') 
dernier e , fut , lifei fera 
ligne II. 9.fifil 6. 
ligne 10. lifei 9, 
aux rois de Pologne , 1 66j. J 
1 ^68. 

ligne 17. reprendre, lifei reperdre. 
727, année i £47* ligne 17. apres le mot d’après, ajou- 
tez , le prince d’Orange l’avoit 
prevu, & avoit averti le cardinal 
Mazarin , de ne pas preflèr les 
députés de Hollande, de le ren- 
dre fitôt à Munfter , parce qu’il 
couroit ri (que de n’en être plus 
le maître , des qu’ils ne fèroient 
plus à la Haye, ( Négoc, d’Ef-, 
trades, ) 

780; é la fii^ fécond alinea , après de 



667. 

690, 

707.. 

710. 
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ADDITIONS ET CORRECTIONS. 

Page Stainville , miniftre Sc 

840, 4» <ipres ces mots environnée 

de , ajoute ^ , toute. 

883.’ ligne 9, après le mot garder , ajou- 

tel » quoiqu’ils fullènt devenus 
fort fiilpefts. 

919» année *1711. ligne après ce mot d’Arpajon^ 
, ajoute'^ t fils du duc , qui avoit 
néglige de faire enregiftrer fès 
. lettres. 

9xè» 18. duc, üyirj' comte. 



ERRATA DE LA TABLE, 

Page ï, ligne 7. 187. li/e^ 3JI. 

Auvergne , après 1517. lifei Heiï^ 
ri de la Tour d’, *591. 

BovLÛlon^ après ï<)iT, lifei 91» 
Boulogne, 809. lifei 807. 

Maires , après 19. Hfe^ 807. 
Maures, après 71J. ILfe^ 807.; 
Sénéchaux, «v4/2< 1214. 807 j 
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APPROBATIO N. 

J’AI lu, par ordre de Monfeigneurle Vice*Chan- 
celier , des Additions à V Abrégé Chronologique de 
• ÏHiJioire de France : il m’a paru qu’elles ne pou- 
voienc qu’ajouter un nouveau prix à cet Ouvrage, 
dont le mérite eft univerfellement reconnu. A Paris, 
ce 15^ Février 17^5. GIBERT. 

PRIVILÈGE DU ROI. 

T ouïs , par la grâce de Dieu, Roi de France & de Navarre: 
I J A nos amés & féaux Confeillers les Gens tenans nos Cours de 
Parlement, Maîtres des Requêtes ordinaires de notre Hôtel, Grand 
Confeil , Prévit de Paris, Baillifs ^ Sénéchaux, leurs Lieutenant 
Civils, & autres nos Julliciers qu’il appartiendra ; S AtU T. Notre 
amé Laurent-François PRAULT , Libraire, Nous a fait expofer qu’il 
deliroit faire réimprimer & donner au Public , l'Ahregé Chronalogi. 
ijues de PHiftoire de Fnmce , far M> le Prifident Henault , avec des 
additions, s’il Nousplaifoit lui accorder nos Lettres de renouvelle- 
tnent de privilège pour ce néceBâire. A CES Causes , voulant fa- 
vorablement traiter l’Expofant , Nous lui avons permis & permet- 
tons par ces Préfentes , de faire réimprimer ledit Ouvrage autant de 
fois que bon lui femblera , & de le vendre , faire vendre & débiter 
jparteut notre Royaume, pendant le temps de don\e années confécu- 
tives, i compter du jour de la date des Préfentes. Faifons défenfes à 
cous Imprimeurs, Libraires, & autres perfonnes de quelque qualité 
ét condition qu’elles foint, d’en introduire de réimpreflion étrangère 
dans aucun lieu de notre obéiflànce ; comme aulli de réimprimer ou 
faire réimprimer , vendre • faire vendre, débiter ni contrefaire ledit 
ouvrage > ni d’en faire aucun extrait , fous quelque prétexte que ce Ibic* 
fans la permiflion expreflè & par écrit dudit Expofant > ou de ceux 
qui auront droit de lui , à peine de confifeation des Exemplaires coq- 
crefûts, de trois mille livres d’amende contre chacun des contreve- 
aans, dont un uers à N6us , ua tiers à rHôtel-Dieu de Faits, 






l’autre tiers audit Expofant , ou à celui qui aura droit de lui , & dâ 
tous dépens, dommages & intérêts. A la charge que ces Préfentes fe- 
ront cnregillrées tout au long fut le Regillre de la Communauté des 
Imprimeurs A I.ibraires de Paris, dans trois mois de la date d’icelles; 
que la réimpreffion dudit ouvrage fera Aite dans notre Royaume & 
non ailleurs, en bon papier & beaux caraécéres, conformément aux 
Réglemens de la Librairie, & notamment à celui du lo Avril lyij, 
à peine de déchéance du pré fent Privilège; qu’avant de l’expofer en 
vente , l’Imprimé qui aura fervi de copie à la réimpreHlon dudit cuvra- 

f e , fera remis dans le même état où l’Approbation y aura été donnée»' 
s mains de notre très-cher & féal Chevalier, Chancelier de France» 
le Sieur de Lamoignon, & qu’il en fera cnfuite remis deux Exemplair 
res dans notre Bibliothèque publique , un dans celle de notre Château 
du Louvre, un dans celle de notredit Sieur de Lamoignon ; & un dan* 
celle de notre très-cher Sc féal Chevalier , Vice-Chancelier & garde 
des Sceaux de France , le fieur de Maupeou ; le tout à peine de nullité 
des préfentes ; du contenu defquelles vous mandons Sc enioignons de 
faire jouir ledit Expofant & fes ayans caufes , pleinement & paifible- 
ment , fans fouffrir qu’il leur foit Ait aucun trouble ou empêchements 
Voulons que la copie dès Prefentes qui fera imprimée tout au long au 
commencement ou à la fin dudit Livre, foit tenue pour dûement ugni- 
fiée , & qu’aux Copies collationnées par l’un de nos amés & féaux Con- 
feillers-Secrétaires. foi foit ajoutée comme â l’original. Commandona 
au premier notre Hiiifiier ou Sergent fur ce requis, de Aire pour l’e- 
xécution d’icelles tous a âes requis Sc néceflâires, fans.demander autre 
permiffioQ , Sc nonobfiant clameur de Haro , Charte Normande Sc Let- 
tres à ce contraires ; CAR tel ell notre plaifir. Donne’ à Paris le fei- 
xiéme jour du mois de Décembre , l'an de grâce mil fept cent foixante- 
fept , Sc de notre Régne le cinquaote-troifiéme. Par le Roi en fou 
Confeil. LE BEGUE. 

Regijlfi fur U Kegiflre Xf'll, de U Chambre Royale & 
Syndicale des Libraires G* Imprimeurs de Parisy Num, 1696 
fo/.3i3 , conformément au Réglement de 1*713* fait dé- 
fenfes > Art» XLI, à toutes perfonnes de quelques qualités 
6* conditions qu elles foient , autres que les Libraires 
Imprimeurs y de vendre , débiter y faire afficher aucuns Li- 
vres pour les vendre en leurs noms y (oit quils s* en difent 
Us Auteurs ou autrement ; à la charge de fournir à Lt 
fufdite Chambre neuf Exemplaires preftrits par t Article 
Cb^IIL du mf/ae RégUmenu A Paris ce ii. Décembre 

Sj^dica 
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